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3,000 employés de THydro prennent un 
vote de grève, prévue pour le lundi 13

Par Evelyn DUMAS-GAGNON
Quelque 3 000 employés de 

l'Hydro-Québee menacent de 
faire la greve a compter de 
huit heures du matin le 13 sep­
tembre. Il s'agit des employés 
extérieurs — opérateurs, mon­
teurs de lignes, employés des 
centrales, barrages et sous-sta- 
tions. et hommes de métiers — 
de l'ancienne Hydro-Quebec, et 
des hommes de métier de 
Northern Quebec Power en Abi­
tibi. Ces employés sont mem­
bres du Syndicat canadien de 
la fonction publique (FTQ- 
CTO.

Conformément aux disposi­
tions du Code du travail en ce 
qui concerne les services pu­
blics, le syndicat a avisé hier 
le ministre du travail de la 
décision des syndiqués, prise au 
cours d’une série de votes au 
scrutin secret tenus durant la 
dernière quinzaine. Les em­
ployés se sont prononcés dans 
une proportion de 92 pour cent 
en faveur de la grève. Rappe­
lons que le Code da travail per­
met au gouvernement, lorsqu'il 
juge ou’une grève des services 
publics pourrait nuire à la san- 
té ou a la sécurité publiques, 
de former une commission 
d'enquête et demander une in­
jonction pour retarder rie îU) 
'ours le début de l'arrêt de 
travail.

Le litige porte non pas sur 
une nouvelle convention mais 
sur une section du con'rat de 
trois ans que le syndicat a 
s'-n" a- ec l'Hydro-Québee au 
ri^ut de 1964, soit la section 
oui traite de l'ancienneté. A 
l'éoooue de la signature du 
contrat les employés de services 
publics n’avaient pas le droit 
de grève

Lors des dernières négocia­
tions, les parties avalent con­
venu de rouvrir les discus­
sions sur cette section le 1er 
juin 1965

M André Thibaudeau, direc­
teur du SCKP et secrétaire gé­
néral de la KTQ. a déclaré 
hier qu'un mécontentement 
croissant se manifeste chez 
les employés de "l’ancienne 
Hydro’’ depuis la nationalisa­
tion. Les transformations qu’a 
entrainées cette mesure gou­
vernementale, le chambarde­
ment de certaines habitudes 
acquises de longue date, ont 
créé un climat d'inquiétude. 
Des rumeurs voulant que cer­
taines parties de l’exploitation 
de l'Hydro soient entièrement 
automatisées, ont nourri ce 
climat.

("est dans res conditions 
que les employés ont résolu 
d’avoir recours à la grève si 
nécessaire, pour obtenir, en­
tre autres, la reconnaissance 
du principe d’ancienneté com­
me facteur déterminant dans 
les promotions, rétrograda­
tions et mutations: l’applica­
tion de ce principe d’ancienne­
té par rcrcles concentriques, 
do manière à donner la pré­
férence aux employés qui sont 
le plus familiers cl le plus 
près d’un poste ouvert ou va­
cant; l'abolition des examens 
pour les promotions et l'obli­
gation pour l'employeur de dé­
montrer qu’un employé n’est 
P 's apte à occuper un nouveau 
poste: la garantie d’emploi à 
tons los employés actuels.

M. Thibaudeau a fait remar­
quer que les employés do l'Hy- 
riro-Ontario. membres égale­
ment du SCFP. ont obtenu la 
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M. Lesage est 
hospitalisé

Le premier ministre Lesa­
ge est hospitalisé à Montréal 
pour son axamen médical an­
nual. Las collaborateurs de M. 
Lesage n’ont pas voulu révéler 
le nom de l'hépital.

Le premier ministre avait 
lui-mèma fait savoir qu'il pro­
fitera de son séjour è l'hApi- 
tel pour étudier eartaina rap­
ports do comités. Il sera do 
retour è Québec mardi at y 
prononcera un discours mer­
credi.

J

Martin souhaite une coopération 
beaucoup plus étroite entre les 
divers paliers de gouvernement
dans le domaine culturel el de l’aide à l’étranger

Un comité de scrutateurs dépouille les bulletins de vote par lesquels les employés 
de l'Hydro-Québee, membres du syndicat canadien de la fonction publique (FTQi 
se sont prononcés à 92 p.c. en faveur d’une grève.

La possibilité d'une grève de 
l’acier aux E.-U. est écartée

WASHINGTON. —— La grève de l’industrie sidérurgique qui menaçait let 
Etats-Unis est écartée. Le président (ohnson a annoncé hier soir dans une allocution 
télévisée au peuple américain que les représentants du syndicat de la sidérurgie et 
ceux des compagnies qu’il tenait réunis depuis lundi dernier près de la Maison- 
Blanche. étaient parvenus à un accord. Cet accord, qui doit servir de base à la con­
clusion d’un nouveau contrat collectif de 3 ans dans l’industrie de l’acier, doit 
encore être ratifié par la commission des salaires du syndicat unifié de la sidérurgie 
et par les dirigeants des dix grandes sociétés impliquées dans la négociation.

présentant des compagnies, qui 
avaient dirigé les deux équipes 
de négociateurs entre lesquels 
le secrétaire au Commerce 
John Connor et le secrétaire 
au Travail Willard Wirtz ser­
virent sans relâche d'intermé­
diaire depuis lundi.

Kn annonçant l'accord, le 
président Johnson a exprime 
l'espoir que ces deux groupes 
siégeraient rapidement pour 
prendre une dccisiun positive.

Le président n'a fourni au­
cun détail sur le compromis 
auquel syndicat et patronat 
étaient parvenus sur les ques­
tions de salaires et de retraite 
nui les séparaient encore jus 
qu'à leur réunion de vendredi 
matin.

"Cet arrangement est juste, 
a dit M. Johnson. Il est nette­
ment en deçà des limites po­
sées par l’administration pour 
prévenir une inflation qui met 
Irait notre prospérité en pé­
ril".

Les dernières indications re 
cueillies avant l'annonce du 
règlement du conflit ne lais­
saient plus qu'un écart de cinq 
cents de l'heure entre les re­
vendications dos syndicats et 
les offres du patronat.

La grève des 450.000 travail­
leurs de l’acier était originelle­
ment prévue pour le 31 août 
a minuit mais le président 
Johnson en avait déjà obtenu 
le renvoi jusqu’à mardi pro­
chain de façon à donner plus 
de temps aux négociateurs de 
parvenir à un accord.

Nouvelle victoire
\u printemps dernier, c’est 

également la persuasion per­
sonnelle du président Johnson 
oui avait obtenu le renvoi à 
l'automne rie la grève de la si­
dérurgie prévue pour le pre­
mier mai en l'absence d’un 
nouveau contrat collectif. Il 
s'agit donc d’une nouvelle vic­
toire pour le président qui n'a 
pas manqué de l'exploiter im­
médiatement en s’adressant di­
rectement au peuple améri­
cain pour lui annoncer l'ac­
cord.

I,# président Johnson n'a 
pas manqué non plus cette oc­
casion d’affirmer 1a solidarité 
du peuple américain avec les 
soldats qui ae battent au Viet­

nam. 11 a déclaré qu’en évi­
tant la grève de la sidérurgie, 
les négociateurs avaient mis 
les Etats-Unis à même de faire 
face à leurs besoins non seule­
ment à l’intérieur mais aussi 
à travers le monde et en parti­
culier au Vietnam. L'accord 
conclu hier soir montre aux 
soldats qui se battent au Viet­
nam que le pays n'oublie pas 
leurs sacrifices, a dit le pré­
sident.

Au cours de son allocution 
télévisée, le président était en­
touré de M W.I. Abel, chef du 
syndicat unifié de la sidérur­
gie, et M. Conrad Cooper, re-

Le president a souligné que 
la solution du conflit de l’a­
cier signifiait des emplois et 
des salaires ininterrompus 
pour les travailleurs, une pro­
duction et des profits raisonna­
bles soutenus pour les compa­
gnies et la poursuite de l'ex­
pansion et d» la prospérité 
pour le pays.

Par Jean-Pierre TAINTURIER
Dans un discours qui visait implicitement à faire le point 

sur l’état des relations entre le Canada et le monde franco­
phone et à montrer l’importance croissante que le gouverne­
ment fédéral entend attacher à cette question, le ministre dos 
affaires extérieures du Canada M Paul Martin a insisté sur la 
nécessité d'une coopération étroite, à tous les paliers, aussi 
bien dans le domaine culturel que dans celui de l’aide exté­
rieure. compte tenu de l’ampleur de la tâche à accomplir.

"Des esprits critiques s'acharnent a voir des conflits d'inté­
rêt dans ce domaine, ou à attribuer la juridiction exclusive 
sur les grands programmes d’assistance a tel ou tel palier de 
gouvernement Je ne puis concevoir de projets ni d’entreprises 
(d’envergure) qui ne soient pas l'objet de la sollicitude du 
gouvernement fédéral dans la sphère de ses responsabilités ni 
celle d'un gouvernement provincial dans sa propre sphère ... 
L'efficacité du travail accompli jusqu’ici est une grande source 
d’encouragement et cela donne lieu de croire que nous saurons 
toujours trouver des solutions appropriées."

Le ministre, qui s’adressait hier midi a un groupe d’ensei­
gnants eanadiens-francais la la veille de leur départ pour des 
postes à l'étranger), a brossé une sorte de grande charte de 
l'iide que le Canada se propose d'apporter aux pays franco­
phones en voie de développement et a souligné l’élargissement 
des relations culturelles entre le Canada et les pavs francopho­
nes européens.

Ainsi, d une part, il a annoncé l'ouverture prochaine d'une 
ambassade canadienne au Sénégal et un credit de $7.500,000 
(pour l'exercice 1965-66) aux pays africains francophones, com­
paré aux $4 millions pour l'exercice précédent; et d’autre part 
il a précisé que le montant alloué aux échanges entre le Ca­
nada et les pays francophones de l’Europe passait cette année 
de $250,000 à $1,000,000, dans le cadre des échangea d'étudiante 
et de professeurs.

Faisant la genèse de Talde extérieure du Canada aux pava 
pauvres M Martin a longuement fait état de l'aide aux pavs 
francophones africains ou asiatiques, conformément au caractère 
bilingue et biculturel du Canada Et il a alors tenu à préciser 
que les fonds engagés et qui n'ont pu être dépensés seront 
maintenus au-dela de l'annce pour laquelle ils ont été votés, 
"ce qui assure l'utilisation automatique des fonds affectés à 
certains projets".

LES ACCORDS CULTURELS
Enfin le ministre a rappelé que "de profondes modifica­

tions avaient été apportées ces dernières années aux program 
mes d'assistance Ces changements se sont manifestés sous la 
forme d augmentation de crédits, d'une expansion géographique 
de l'aide et d'une nouvelle orientation de l'assistance. Au cours 
des deux dernières années les fonds votés pour l'assistance en 
général ont doublé".

Abordant ensuite le délicat problème des accords culturels 
avec la France et renouvelant sa conviction que la politique 
extérieure du Canada doit être le reflet du caractère biculturel 
de notre pays . M, Paul Martin a affirmé: "Nous sommes à né­
gocier ries ententes culturelles générales à la fois avec la 
France et avec la Belgique et nous espérons mettre sur pied des 
commissions d'experts représentant les deux pays. Ces organis 
mes pourront planifier des programmes d'échanges élargis, tout 
en tenant compte des domaines d'intérêt des deux parties et rit 
leurs ressources.

Voir à la pagt î : Martin souhaita

Pearson offre ses services 
au Pakistan et à l'Inde

OTTAWA. — Le premier ministre Pearson a offert 
vendredi ses services pour négocier un cessez-le-leu
entre I Inde et le Pakistan au Cachemire.

M. Jean Marchand 
candidat libéral

dit pourquoi il serait 
s’il consent à l’être

Dans une longue interview accordée au MONTREAL STAR, M. |can Mar- 
chand a expose et commenté les raisons qui. le cas échéant, l'amèneraient à poser sa 
candidature aux prochaines élections fédérales. Après avoir confirmé en partie ce 
que LE DEVOIR annonçait jeudi matin, à savoir qu’il avait été pressenti par des 
personnalités libérales et que des pourparlers avaient été engagés, l’ancien président 
general de la Confédération des syndicats nationaux a expliqué à son interlocuteur 
que son seul espoir, s'il devait aller siéger a Ottawa, serait de servir le Canada et de 
contribuer à donner plus de sens à la Confédération, pour les Canadiens des deux 
langues.

"Mon objectif, a t il dit ne 
serait pas nécessairement de 
devenir ministre, mais plutôt 
d'accomplir quelque chose 
pour la Confederation. Un pos 
te ministériel ne m'intéresse 
pas comme tel Je n'ai pas 
d'ambitions politiques" M. 
Marchand n'a pas caché tou 
tcfois qu'il demeura craintif 
devant la perspective de son 
action concrète à Ottawa II a 
ajouté qu'il ne connaissait pas, 
à cet égard, les Intentions du 
premier ministre et des autres 
chefs du parti. Avant de se 
joindre aux libéraux, M Mar­
chand voudrait cependant ob-

Les
ont

fermiers du Saguenay-Lac-St-Jean
de bloquer les routescommence

CHICOUTIMI. — Les fermiers du Sagueney et du Lae-St- 
Jeen ont commencé hier à manifester de façon tangible leur 
mécontentement envers le gouvernement provincial, relative­
ment au paiement per ce dernier de subventions pour leur 
venir en aide à le suite des pertes subies eux récoltes de 1964.

Quelque 1,000 fermiers de le région, to se vent de leurs 
tracteurs de ferme, ont commencé à circuler, à une allure ra­
lentie, sur tes routes du Lac-St-Jeen et sur les deux principales 
routes conduisent eu boulevard Talbot qui rolit Québec tu Lac- 
St-Jcan via le parc national des Leurentides.

Les cultivateurs, qui estiment que les pertes subies per sui­
te des intempéries le chiffrent per $S millions, ne sont pas 
satisfaits de le tomme de $1,000,000 votée par le gouvernement 
provincial pour lour venir on aido ainsi qu't leurs confrères 
de l'Abitibi.

Le Sûreté provinciale du Québec a dépiché un contingent 
d'une centaine d'agents de police peur aller prêter main-forte 
aux différents postes de le région.

A Québec, l'inspoctour-chof J.-Alphonse Motto c décloré 
que le police provinciale verra è ce quo lot routes de la région 
ne soient pat bloquées. "La population e le droit circuler 
sur les routes et elle va circuler", e dit M. Mette, en précisant 
que si le police avait è te servir de le force pour ouvrir las 
routes, elle n'hésitereit pat è le faire.

A Chicoutimi, le principal porte-parole de le fédération 
locale de l'UCC, M. Paul-Emile Doré, a déclaré que si la police

te servait de le force, cale serait définitivement interprété com­
me de le provocation par les cultivateurs, au nombra dr 3,300 
dans cette région du Québec. “Tout propriétaire de véhicule 
immatriculé e le droit de ta promener sur les routes", e Hit 
M. Doré.

ARRET DES REMBOURSEMENTS
Pendent ce temps, le ministre de l'agriculture dans le cabi­

net Lesage, M. Alcide Courcy, e déclaré que le Québec avait voté 
un budget supplémentaire de $1,000,000 pour venir en eide 
eux agriculteurs de l'Abitibi et du Saguanay-Lac-St-Jean et qu'il 
ne voterait pat d'autres sommet dent ce but.

"Nous attendons quo le gouvernement fédéral donne te ré­
ponse relativement è le tomme qu'il entend verser", a dit M. 
Courcy. Le gouvernement fédéral, par t'entremise du sous-mi- 
nistre de l'egrlculture, M. S. C. Berry, a felt parvenir, Il y e 
quelques leurs, un télégramme è l'UCC du Saguenay-Lac-St-Jean 
pour leister savoir que le gouvernement fédéral était prêt è 
collaborer.

"Quand le fédéral nous aura communiqué la tomme qu'il 
entend verser", a dit M. Courcy, "nous forons connaître la 
nouvelle aux Intéressés et nous feront le distribution, mais je 
doute fort quo le gouvernement central accepte de verser 
$4,OOC,OOV

Le ministre a également fait savoir que le porte de ton 
bureau était ouverte eux représentants de le fédération do 
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tenir l’assurance qu'il pourra 
s'intégrer efficacement dans 
l'appareil fédéral. "L’une des 
questions capitales qui se po­
sent maintenant est celle de 
savoir si le gouvernement li­
béral acceptera d’accueillir un 
Canadien français qui n’est 
pas un Uncle Tom ou un Papa 
Saint-Laurcnl.’’

Mais il est important à ses 
yeux d’amener a Ottawa les 
Canadiens français qui s’inté­
ressent au fédéralisme, "parti­
culièrement à une époque où 
l’intérêt est centré sur la pro­
vince."

Les problèmes du Canada 
sont immédiats et c’est main­
tenant qu’il faut tenter de les 
résoudre. Aussi, les hommes 
du Québec qui iront à Ottawa 
devront-ils se préoccuper des 
problèmes nationaux. "Je suis 
de ceux qui croient à la Confe­
deration et conçoivent un pays 
où les Canadiens des deux lan­
gues peuvent vivre en harmo­
nie".

L’cx • syndicaliste, qui est 
membre de la Commission 
ri enquête sur le biculturalis­
me n’ignore pas que les "ultra- 
nationnlisles de certains mi 
lieux verront en lui un "traî­
tre". mais il ajoute: Je crois 
à la Confédération et je vou­
drais qu’elle marche".

Certes, le phénomène sepa 
ratiste le préoccupe, mais il 
n'est pas moins préoccupé par 
ceux qui, refusant de se dire 
séparatistes, adressent au Ca 
nada anglais des exigences de 
plus en plus nombreuses. Il 
craint qu’une telle attitude ne 
finisse par amener le Canada 
anglais à durcir ses positions et 
à détruire les chances d’une 
égalité réelle pour le Canada 
français. Il réprouve cette mé­
thode de négocier qui consiste, 
dès qu'on obtient une conces­
sion. a en exiger aussitôt une 
nouvelle.

M. Marchand a d autre part 
évoqué la situation des partis 
politiques qui n’ont pas. dit-il, 
de politiques bien arrêtées. Il 
se pourrait, a-t-il explique, 
qu’on i inviie à adhérer en lui 
disant que les "choses s'arran­
geront plus tard". C'est là une 
base de discussion qu’il tient 
pour inacceptable.

En dépit de ses doutes et 
de ses reserves, M. Marchand 
considère que le parti libéral 
est le seul espoir à l’heur* 
actuelle A ses yeux. M. Pear 
ion est "un grand démocrate" 
qui veut sincèrement réaliser 
le bien-être du Canada et l’édi­
fication d’une Confédération 
acceptable aux deux groupes 
ethniques. Il a rejeté le point 
de vue. exprimé en certains 
milieux, selon lequel lui-même 
et d’autres Canadiens (rançais 
engagés dans la vie publique 
ne parvenaient pas à faire leur 
choix entre une candidature 
liberale et une candidature 
néo-démocrate

M Marchand pense que le 
NPI) propose des solutions a
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M Pearson, partisan d’une 
"politique tranquille", a fait 
une déclaration au sujet de 
cette offre, précisant qu’il 
ignorait qu’elles pourraient 
être les réactions de la Nou­
velle Delhi et de Karachi.

Cette offre a été communi­
quée aux hauts-commissaires 
indien et pakistanais à Ottawa 
jeudi.

Dans l’esprit d'Ottawa, cette 
suggestion canadienne pourrait 
servir d'utiles bases de discus­
sions. ce matin, lorsque cette 
question sera débattue au Con 
seil de sécurité.

Le haut-commissaire indien 
Bejoy Krishna Acharys a dé­
claré à un journaliste qu'il 
avait transmis les termes de 
l'offre à la Nouvelle - Delhi, 
mais n'avait pas encore reçu de 
réponse.

Le haut-comimssaire pakis 
fanais, le sultan Mohammed 
Khan a déclare avoir lui aussi 
transmis l'offre à Karachi, 
mais il ne savait pas quand at­
tendre la réponse.

Quant au chef de l'opposi 
tion. M John Diefenbaker, il a 
laissé entendre que la proposi 
tion du premier ministre n e 
tait qu'une manoeuvre desti­
née a sortir le gouvernement 
de l'impasse dans laquelle il 
est plongé à la suite de "cette 
histoire" d'élections.

Il a ajouté que le gouverne­
ment ne s'était que très peu 
intéressé à la crise du Cache­
mire et que cette soudaine de­
cision n'etait qu'une échappa 
toire".

Le secretaire de presse du 
premier ministre. M. liirhard 
O’Hagan. a déclare devanl des 
journalistes rassemblés a la
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Shastri rejette 
Tappel de Thant
LA NOUVELLE DELHI _ 
"Le cessez-le-feu n'est pas 
la paix, et nous ne pouvons 
aller d'un cessez-le-feu à 
un autre", a déclaré hier, 
M. Lai Bahadur Shastri, 
dans un message radiodif­
fusé à la nation.

Ce message est généra­
lement considère par les 
observateurs comme un re­
jet virtuel de l'appel de M. 
Thant en faveur d'un ces­
sez le-fcu dans le Cache­
mire. Cependant, dans sa 
déclaration radiodiffusée, 
le premier ministre indien 
a précisé que l’appel du se­
crétaire general de l'ONU 
était l'objet d'une étude 
attentive de la part du gou­
vernement indien, qui y 
répondra bientôt. Dans 
l'intervalle, les combats se 
poursuivaient le long de la 
ligne de cessez-le-feu, au 
Cachemire.

Le Devoir ne 

sera pas 
publié lundi
lundi, fèl« du Travail, U 

Devoir ne tara pat publia, la 
service de la rédaction sera 
donc fermé dimanche cepen 
danl que les services adminls 
liatil et de publicité le seront 
lundi.

Cardin: la question de la 
liberté surveillée n7a pas 
encore été vraiment étudiée

Rir Gilles IESAGE
Bien que 1* Canada ait au cours des dernières années, 

amorcé la solution des problèmes de réorganisation et de moder­
nisation du système des institutions pénales, il n’a pas encor# 
exploré en profondeur la question de méthodes passibles pou­
vant remplacer l'incarcération, comme, par exemple, la misa 
en liberté provisoire. — laquelle, d'après notre système, conti­
nue d’incomber à la responsabilité provinciale — de même 
que la mise en liberté conditionnelle, laquelle, bien qu'ella 
incombe à la responsabilité fédérale, n'a pas encore reçu l'assen­
timent total du public.

C’est ce qu a déclaré le ministre de la justice du Canada, 
M Lucien Cardin, hier soir, au banquet de clôture du cinquième 
congrès internalinnal de criminologie, a Montreal.

Le ministre a souhaite que la question de la mise en 
liberté conditionnelle reçoive la comprehension et l'arciieil 
favorable du public. 11 estime par contre fort peu probable 
que disparaisse du moins dans un avenir rapproche, la néces­
sité de l'incarcération, en tant qu rlement de defense sociale.

M. Cardin a d'autre part affirmé que le gouvernement 
fédéral se préoccupé de mettre en oeuvre une entente survenue 
en 1958 et selon laquelle le fédéral deviendrait responsable des 
personnes condamnées à l'emprisonnement pour une période 
d’un an ou plus, les provinces étant responsables des criminels 
condamnés pour six mois ou moins, et selon laquelle la loi 
sciait modifiée de sorte que personne ne soit condamne a un 
terme d’emprisonnement allant de un à douze mois.

Le ministre a souligné que le “surpeuplement" des Insti­
tutions pénitentiaires, et l'augmentation inqittetante des incar­
cérations. n’ont pas permis au gouvernement fédéral, jusqu'à 
maintenant, de donner suite a cette entente avec les provinces

Toutefois, dès cet automne, ou au plus tard au début de l'an 
prochain, le ministère de la justice entamera des pourparler* 
avec les provinces “afin de déterminer les hases sur lesquelles 
l'entente de 1958 puisse être mise en vigueur dans le plus bref 
délai possible".

Selon le ministre aucun système de traitement ne peut 
élre appliqué sur une base universelle "Chaque pays se doit 
de mettre en oeuvre son propre système, afin de répondra 
aux besoins de 1a société pour laquelle il a etc conçu".

Voir pag» 2 : Cardin



DEUX

Les fermiers
(Suit* tif La jnevuerf paç*)

TUCC du S«gu«n*y L«c-St Jean "rrtiit i• n« pourr#l qu* j#ur 
rëpcter c# qu* j« Itur ai dt|ê dit, è savoir qua ia Outbac a 
pris sa decision". Il a aussi dit qua las chiffras sur lesquals 
travaille actuel lament la qouvernement fédéral sont basés sur 
las dommages reals subis par las cultivateurs au cours de 1964.

Commentant l'action entreprise par las fermiers au Lac-St- 
Jean, M. Courcy a dit que ces derniers "ne prennent pas un bon 
moyen pour arriver à leurs fins".

Les cultivateurs en litige avec la gouvernement ont égale­
ment fait savoir qu'ils allaient arrêter de rembourser les em­
prunts agricoles qu'ils ont contractés auprès des gouverne­
ments fédéral et provincial, en guise de représailles.

JUSQU AU BOUT
Aux quartiers généraux de la federation de l'UCC, k Chi 

eoutimi, les stratèges qui ont préparé la manifestation affirment 
que tout va selon le plan établi a l'avance et que les cultivateurs 
tiendront leur bout

La manoeuvre entreprise par les cultivateurs cause des 
soucis du fait qu'elle survient alors que débuté la longue fin 
de semaine de la Fête du travail.

Cependant, les manifestants ont fait savoir que par respect 
et par amitié envers les travailleurs, ils ne sortiront pas sur 
les routes lundi. Fête du travail.

Interrogé sur les réactions que pourraient susciter dans le 
public les acte* posés par les cultivateurs, M. Doré a déclaré 
"que la population est consciente du problème auquel font face 
les agriculteurs de la région et je crois, qu'en général, elle 
nous est sympathique."

Le blocus pratiqué par les fermiers cause des problèmes 
a la circulation en ce sens que des files ininterrompues de 
tracteurs circulent, de chaque côté de la route, allant à la 
rencontre l'une de l'autre.

Un porte-oerole de l'UCC a dit que les automobilistes 
mettront au moins 7 a 8 heures pour franchir les 100 milles 
séparant Dolheau de l'entrée du boulevard Talbot, traiet qui 
se couvre normalement en deux heures.

La manifestation des fermiers s'est poursuivie pendant tout 
l'après-midi hier et ce n'est qu'è l'heure du souper que les 
manifestants sont rentrés cher-twx. Ils reprendront leur mani­
festation pendant le jour, "tant et aussi longtemps qu'il «era 
nécessaire," selon les paroles mêmes de M. Doré.

A CHICOUTIMI
La Sûreté provinciale, à Chicoutimi, a rapporté que tout 

s'était déroulé dans Tordra et qu'il n'y avait pas eu d'incidents 
à signaler.

Cep ndant, la police a fait savoir qu'à l'entré# da la ville 
da Chicoutimi, la circulation avait été bloquée pendant un 
bon bout c!e temps et sur une bonne longueur. A cet endroit, 
les tracteurs des fermiers tournaient tout simplement autour 
d'i n rond-pc:nt, rendant ainsi presque impossible le passage 
des automobiles.

Cardin
(Suit* rit Irj firrmitrr papt )

même fscon. le prneu 
r*"> smi-fïl «u'nucune
<o'ijhon n'a <*ncorf àt» troii'pp 

A l>ltmination du rrim» Lp-- 
svitAme* correctionnels mi* 
en oeuvre doivent donc dune 
part nrotAger U société contre 
d'autres actes d'hostilité de U 
part du criminel ; ils doivent 
d'autre part être suffisam- 
rrr-'t humains et flexibles pour 
rééduquer le détenu et rendre 
à lu société un citoyen utile, 
a dit M. Cardin.

En ce sens, l'opinion publi­
que. et la prudence elemental 
re. eveent prob h le ment poor 
quelque temps encore que le 
crime soit suivi d'un châti­
ment et que, pour plusieurs 
criminels, ce châtiment com­
porte la perte de la liberté 
pour le délinquant

Il est fort bien pour les rê­
veurs de rêver et pour les vi­
sionnaires d’avoir des visions, 
a poursuivi le conférencier. 
Mais s'il est juste et nécessai­
re d'entretenir une attitude 
compréhensive, sympathique 
et saine à l'endroit du crimi­
nel, d rs| tout aussi juste et 
necessaire de procurer à la 
société une protection convena­
ble

Il se pose ainsi un formula 
blo défi il toutes les personnes 
qui sont engapees dans le dn 
maine correctionnel. Il est 
necessaire d'examiner de nou­
velles méthodes d'application 
de la Ini. et de mettre en vi 
pueur d'-s innovations progrès 
sives . a imliqti • le ministre

' Il esl essentiel, a ajouté M 
Cardin, que nous maintenions 
nos efforts et que nous inten 
sifinns la coordination de la 
théorie, de la recherche et de 
la mise en application si nous 
devons un jour réaliser, dans 
le domaine des relations hu 
inaines cl de la rriminologje 
des progrès tels que ceux 
qui ont été réabs s dans d'au­
tres domaines scientifiques

POUT sa part, \t .lean Pin» 
tel a fait ressortir les grandes 
conclusions de ce congres qui. 
a l il dit, a été domine par le 
souei de "l'humanisation sclen 
tifique" du traitement des cri­
minels

l.e secrétâire général rie la 
Société internationale de criini 
nologie a soumis que les divers 
svstemes pénaux mis de l'avant 
jusqu'ici comportent tous leur 
part de vérité mais que chacun 
d eux "en tnnt que doctrine, 
était excessif et se condamnait 
lui-même" M Pinatel i défini 
brièvement ces systèmes com­
me étant les suivants protec­
tion absolue de la société ré­
tributif; sauvegarde de la li­
berie individuelle philanthro­
pique amendement du coupa­
ble'.

l.e salut de la nhdosnphie pé­
nale. -elon M Pinatel, reside 
dans l'éclectisme, tandis que la 
eruninolngie lui apporte la pos­
sibilité d'intégrer les divers 
systèmes

l.e secrétaire général a d'au­
tre part (ail état de certaines 
personnes qui. même â re con­
gres, se font une idee caricatu­
rale de la criminologie I.es 
criminologues a t • il soutenu, 
sont les seuls réalistes.

Constatant l'échec des svstè- 
mes actuels, ils demandent aux 
responsables du traitement des 
criminels mais alors, de quoi 
a agit-il '

I.es criminologues, a-t-il ajou­
te reparlent pkis convaincus 
que ïamais de la nécessité d'ac­
centuer la tendance actuelle 
vers la recherche seient’fique, 
tout en évitant sa deshumanisa­
tion

M Pinatel et le president du 
fongre 1» Père \nel Mail 
toux. O P ont dit que le con 
grès de Montreal constituerait 
une etane importante pour la 
criminologie internationale en 
rr sens qu'il avait permis de 
faire le pomi de rencontre en 
tie le* méthodes européennes 
et amérieames. entre la mé­
thode sociologioue et la métho­
de anthropologique,

UN GARÇON !
VOIR PAGE 7

Pearson
(Su’lt rit la premier? page)

hâte que M Pearson était prêt 
a se rendre en Asie si nere- 
'aire pour remplir son rôle de 
médiateur

A un journaliste qui lm de­
mandait si un voyage du pre 
mier ministre en Asie ne nui­
rait pas a une campagne élec­
torale, M. O'Hagan a répondu: 
"Quelle campagne électorale?".

Ni M. Pearson ni le ministre 
des affaires extérieures ne 
laient à Ottawa. M. Pearson 
était parti à la pèche à Mar 
ringlon l.ake el M. Martin 
était à Montréal, ou il devait 
prononcer un discours.

VI O'Hagan el d'Iberville 
Portier, porte parole du minis­
tère des affaires extérieures, 
ont pris la parole au cours de 
la conférence de presse.

Tout indique toutefois, si 
les bons offices de M. Pearson 
étaient acceptés, que la mis­
sion du premier ministre (qui 
porterait surtout sur le cesse/ 
le feu) -serait de courte durée.

I.a déclaration de M. Pear­
son disait; "Je suis prêt à of­
frir mes services immédiats 
pour négocier un cesse/ le feu 
au Cachemire et pour toutes 
autres raisons que les deux 
gouvernements trouver aient 
nécessaires a l'amélioration 
des relations dans cette at 
taire".

l.e secrétaire général des 
Nations unies, (r Thant, qui a 
lancé tin appel pour un eesse/ 
le feu mercredi, a déclaré par 
l'entremise d'un nortc parole 
qu il était très heureux de 
l'initiative de M Pearson.

Marchand
fSuite de la première page).

long terme â certains problè­
mes, mais la question vilale de 
l'avenir du Canada appelle des 
réponses immédiates Mes lors, j 
un gouvernement libéra! est 
plus en mesure rn et moment 
de nous aider à réaliser nos oh 
jectifs.

Comme on lui faisait ohser 
ver que d'autres candidats près | 
sentis n'attendent peut-être que 
de savoir ce qu'il fera avant de 
s'engager a leur tour, M Mar 
chaud a répondu; "Je ne suis 
le chef d'aucun groupe et je ne 
dirige rien. Je n'ai même ja 
mais rencontre certaines dos 
personnes dont les noms ont élé 
mentionnes dans des articles 
de lournaux a propos de cette 
affaire "

\l (îérard Pelletier, qui par 
tieipait a cette entrevue, a con­
firmé. lui aussi, qu'il avait été 
pr essenti et que des discussions 
sont en cours II n'existe pas 
d'équipe, a-t-il dit, précisant 
toutefois que MM. Marchand. 
Pierre Trudeau et lui-même ap­
partiennent a une eonle de pen­
sée. une eeole de pensee a la­
quelle souscrivent également 
d'autres hommes de leur géné­
ration.

L'Hydro
(Suite de la première page)

reconnaissance de tous ces 
principes dans leurs contrats 
de Iravail

l ue giève des employes de 
l'Ilydro pourrait paralyser la 
distribution de l'électricité dans 
la région métropolitaine et plu­
sieurs autres régions du Qué­
bec. particulièrement l'Ahilihi 

"Nous nous rendons parfaite 
mont rnmntr de la gravité de 
la situation, a declare M Thi- 
haudeau, et nous souhaiterions 
ne pas avoir a nous servir de 
I arme formidable dont nous 
disposons C est pourquoi nous 
sommes prêts A tout dialogue 
serieux aver l'employeur, d'ici 
la grève, jusqu'à une heure 
avant la grève, et a tout mo­
ment au cours de la grève 

"Nous prenons la population 
du Québec à témoin que nous 
avons toujours été favorables à 
la réussite de cette grande oeu­
vre de construction nationale 
qu'est l'Hydro-Quchec. mais 
nous comptons aussi que la po 
pillai ion comprendra que la 
construction nationale doit ve 

i faire avec et [huir les classes 
I laborieuses, et non pas sur leur 
I dos." j

LE DEVOIR. MONTRÉAL, SAMEDI 4 SEPTEMBRE 1965

Martin souhaite
(Suce rie la première page)

"DES CRITIQUES..."

"Ortains dans cette ville ■ Montréal> ou dans cette province, 
ont prétendu quede gouvernement federal .«'était plus ou moins 
évertué a limiter les échanges culturels entre le Québec et la 
France, ou en tout cas ne les a pas encourages J’aimerais 
profiter de l'occasion qui m est offerte ici a I I niversité de 
Montreal, pour démentir celte idee catégoriquement.

"En réalité le gouvernement fédéral, re« dermeres années, 
» appuyé la province rie Québec dans ses efforts pour intensifier 
ses relations avec ia France, en plus d'effectuer les préparatifs 
nécessaires a une entente culturelle globale entre le Canada 
et la France

Des mesures pratiques pour favoriser des échanges et des 
relations entre la France et le Canada aux niveaux fédéral, 
provincial et municipal ont ete prises par le gouvernement fé 
déral. ou encouragées par lui.

Nous reconnaissons que l'intérêt que le Québec porte à 
roue entreprise est plus accentué que celui des autres régions 
du Canada, puisque c'est le Québec qui possédé la proportion 
la plus elevee de Canadiens de langue française. A titre de

ministre de» affaires extérieures, je considéré l'intérêt de 
l'ensemble des Canadiens, que le problème soit politique, cultu­
rel ou du domaine de l'aide extérieure Je suis heureux de cons­
tater des progrès dans notre politique extérieure qui sont en 
accord avec les intérêts, les obligations, les traditions et les 
sentiments de tous les < anadiens "

En terminant, le ministre a lancé un appel pour que les 
Canadiens français entrent plus nombreux dan-, la carrière 
diplomatique, car il est évident que, pour accroître notre re­
présentation diplomatique en Afrique, nos projets d'assistance, 
nos relations avec le monde francophone, nous aurons un besoin 
urgent de personnel bilingue qualifié tant a Ottawa que dans 
nos postes à l'étranger".

CARRIÈRES et PROFESSIONS
OCCASION POUR JEUNE AVOCAT VE­
NANT D'ÊTRE ADMIS AU BARREAU OU 
AYANT UN AN OU DEUX D'EXPÉRIENCE.

ÉCRIRE A CASE 1359, LE DEVOIR

ÆÊmaÊÊÊmÊBÊÊmÊmmmmmmm

Vérificateur interne
Vérificateur bilingue demandé pour vaste 
chantier de construction.

Expérience requise : vérification et bonne 
connaissance de la construction.

S.V.P. écrire à CASE 1363, LE DEVOIR.

recherche un professeur masculin pour enseigner au niveau de 
la 8e el la 9e annee, l'anglais et les sciences, a Cowansville 
el a Sutton.

Adressez-vous à : C.P. 1580 
Cowansville 
Tel.: 263 2322

LA COMMISSION SCOLAIRE 
REGIONALE MISSISQUOI

d'au moins deux à 3 ans.

requiert les services d'un professeur de chimie

Prière de faire parvenir votre curriculum vitae au 
Directeur des études et d’entrer en communication 
le plus tôt possible avec ce dernier en signalant ;

748 9391

Leonard Desroches,
TïlraetPtir dp* Mudp*

710 rut St-G*rmalnr 
St-Laurant, Montréal 9

LA COMMISSION DES ECOLES CATHOLIQUES DE ST-LAURENT

ENTREPRISE CANADIENNE DE CONSTRUCTION
demande

COMPTABLES — PAIE-MAITRES — SURVEIL­
LANTS DE MAGASINS pour travailler sur un vaste
chantier de construction industrielle
Les candidats devront être bilingues et avoir au rr n* 
5 années d expénence dans un ou plus d« r»s em­
plois

Toute communication sera traitée aver discrétion.
Ecrire donnant qualifications, expérience et réfé­
rences à CASE 1364. LE DEVOIR.

CHAMBRE DES COMMUNES
CANADA

Le Service des comités et de la législation privée requiert: 
agents de comités i Traitement: $5,040 $ 0,080
agents de comités î Traitement : $7,S50 — s 8.310
AGENTS DE COMITES 3 Traitement : $9.120 $10,300
LES FONCTIONS : de nature difficile et responsable, ont 
trait à l'étude dr« mesures législatives et des dépenses 
par le Parlement du Canada. Vider à mqaniser 1rs eotm 
tes parlementaires ; servir d'ageni executif auprès de ces 
comités et en conseiller les membres sur les questions 
d'usage rl de procédure ; rempli: d'autres fonctions se 
rattaehant aux travaux du Parlement.
QUALITES; Bonn* formation académique et d* préfé­
rence, experience aequi.se dans des emplois de même nature.

Four da plut amplaa r#n$olcnrmanla. «'adroaa^r nu Chef du 
pardonnai. Pièce Md. F.dlflra da l'Ouest, Chambre de$ Communes, 
Ottawa.

CANADA 
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE CHICOUTIMI 
CITE DE IONQUIERE

POSITION D'INGENIEUR ELECTRICIEN
La Cité de jonquiere recevra les offres de ser­

vices d'un Ingénieur diplômé. Membre de la Corpo­
ration des Ingénieurs Professionnels

Le titulaire devra prendre charge du service de 
l'electncite de la Cite

Il aura la surveillante et la responsabilité de 
l'usme hydro électrique et du système municipalise 
de Lélectncité

Le candidat deyra avoir une certaine experience 
dans la distribution de Leleetricifé

Les offres de services devront être adressées 
au soussigné au plus tard le 15 septembre '965.

Le traitement desire devra apparaître dans le 
document précité

DONNE A IONQUIERE. ce 2ème jour de sep­
tembre de Lan mil neuf cent soixante-cinq

(àrrfflar rie la CTtf df Jonquiarr

Lionel Harvey,
330 St-Dominiqu»,
Jenquière.

INGENIEUR EN SOL
Travail à Montreal 

Situation permanente 

Salaire juperieur 

TESTS DE FONDATION INC. 

FOUNDATION TESTING INC.

153 BOUl. DECARIE, MU 9. 

744-2866

DEMANDE D’EMPLOI
Professeur demande emploi au niveau de 8e ou fle année. 
3 ans d'expérience.

Communiquer à : 677-5732

CAS10NGUAY, LEMAY, GRAVEIINE El ASSOCIES INC.
Actuaires-conseils

630 eu*»*, bout. Derchaster, MH, P.Q.

recherch* une personn* qui « préparé !*• 4 premier» *xa 
mena d actuariat d* la Société de» Actuaire» nu qui t un» 
bonne connaissance de la programmation sur ordinateur 
électronique ou les deux â la foi»,

Toute demande »era traité* avac discrétion *t 1* salaire 
établi selon les qualification».

STATISTICIENS
Une importante entreprise canadienne, ayant son 
siège social à Montréal, recherche des statisticiens à 
qui elle confiera des études approfondies en vue de 
la mise au point de nouvelles méthodes et applica­
tions de la statistique.
Lf» canH'dats doivent posséder un diplêm* universitaire et 
«voir environ 5 an* d'expenenc* dan» le» technique» methé- 
matiques et statiitiqu»*.

Poste» vacant» aux niveaux Intermédiaire e* supérieur, 
offrant de» perspective» d'avancement exceptionnelle».

Traitement à déterminer «elon la compétence et l'expérience.

I.es réponses auront un caractère confidentiel. Adresser
curriculum viate à :

CASE 1366, LE DEVOIR

IMPORTANTE COMPAGNIE PETROLIERE
OFFRE LA POSSIBILITÉ À 

UN GRADUÉ D’UNIVERSITÉ EN 
COMMERCE DE FAIRE CARRIÈRE

Le travail initial se situe dans le domaine du crédit. 
Les postulants devront posséder les qualifications 
suivantes :
• Age : 24 à 28
• bilingue
• 2 ans d’expérience dans le crédit, banque ou 

comptabilité
• aptitudes à fonctions comportant plus de respon­

sabilités.
Adresser curriculum ritnt A

CASE 1365, LE DEVOIR

ADJOINT ADMINISTRATIF
La rosit ion ...

Veuillez présenter par écrit un résumé des détails relatifs 
à votre instruction et 4 uotra expérience.

U COMMISSION SCOLAIRE REGIONALE 
DE L’VAMASKA

demand*
un professeur d initiation A la musique qui devra 
assurer la direction de l'Harmonie d une école secon­
daire (garçons). Toute personne intéressée doit faire 
parvenir un "curriculum vitae’’ avec sa demande 
écrite à ( adresse suivante :

BUREAU GENERAL DES ÉTUDES,
Commission Scolairt Régional# 
de l'Yamaska,
1525, rua Girouard,
St-Hyacinthe, Qué.

I iAGENT de LIAISON
Notre Service de Liaison à Ottawa demande un agent dont 

: le» fonctions .sont de renseigner le ministère du Gouverne- 
i ment Fédéral sur l'usage des films, films-fixes, et photo- 
: graphies comme médium d'information; d'assurer un ser- 
: vice efficace de production aux commanditaires.

Un diplôme universitaire et l'expérience de vente ou con­
nexe sont indispensables; une connaissance rie la prndurtinn 
du film et rie l'organisation du Gouvernement Fédéral se­
rait avantageuse.

; Echelle d* traitement $7,560. à $9,240.

; Veuille/, adresser les notes biographiques au :

Service du personnel,
OFFICE NATIONAL DU FILM,j
Case Postait 6100,
Montréal.

Occasion unique d'entreprendre une carrière au 
«em d'une compagnie importante de Fonds Mutuels. 
Nos vastes projets d'expansion permettront A l'in­
dividu qualifié et dynamique ne grandir rapide­
ment aver nous. Kxcellents benefices marginaux. 
Salaire initial variant entre $8,000. et $10,500.

Le ('nnrUdai ...

Agé d* 30 A 43 ans Doit posséder de l'expérience 
dans la gérance dos ventes et de préférence dans 
les fonds mutuels ou "assurance-vio Sers respon­
sable de la preparation des documents publicitaires 
de ventes Aura a participer activement à la direc­
tion des ventes, de la publicité et des relations exté­
rieures.

Veuillez faire parvenir votre curriculum vitae 
à case 1361, Le Devoir, Montréal

GOUVERNEMENT DU QUEBEC

EMPLOIS DANS LA FONCTION PUBLIQUE

DES AGENTS-VÉRIFICATEURS
Ministère du Revenu

Traitement initial jusqu'A $4.900 
selon la compétance

Postes vacants à Quebec et Montréal

FONCTIONS : Sous surveillance, vérifier les registres de 
paye des employeurs pour établir l’exactitude des remises 
de l’impôt déduit à la source et des contributions au regime 
des rentes faite» au Ministère du Revenu en conformité 
avec la loi de l'Impôt sur le Revenu et la loi du régime de 
rentes du Québec; renseigner les employeurs sur les moria 
lites de ces lois; rédiger des rapports d'enquêtes et prop» 
rrr s'il y a lieu l elat de compte approprie, accomplir au 
besoin d'autres fonctions de même nature

QUALITES REQUISES: Scolarité au niveau de la lie an 
nre el environ six années dexpenenre dans un travail 
relie à celte fonction; une scolarité plu.» avanree pourra 
compenser pour une partie de Lexpcnenre exigee; connais 
sence suffisante du français et de 1 angleis; état physique 
satisfaisant; autres qualités personnelles appropriées'

NOTE : Les candidats seront soumis à une épreuve écrite 
d'aptitudes ainsi qu'à un examen oral. Ils devront produire 
une attestation efficient d'étude» 1er» d* l'examen oral. 
F.trr ago d'au moins 21 ans au 1er juillet 1965 et accepter 
de voyager selon les besoins du service.
Les personnes compétentes qui désirent prendre part à ce 
concours peuvent se procurer une formule "demande d'em­
ploi" rie la Commission du service civil, 50 rue Saint-Joseph 
est. Québec ou 1454 rue de la Montagne, Montréal Ce con- 
cour» restera rn vigueur Jusqu'à eo que les postes soient 
comblés S'INSCRIRE: IMMKPIATKMF.NT et mentionner te 
numéro du eonenurs 65 ■ 1023.

GOUVERNEMENT DU QUEBEC

EMPLOIS DANS LA FONCTION PUBLIQUE 

Ministère Ha l'Education

CONSEILLERS TECHNIQUES RÉGIONAUX
Concours 65-1060

Classa I $ 9,000 — $10,200 
Cia»»* Il $ 9,800 — $11,000 
Classa III $11,000 — $12.600

FONCTIONS: Sous la direction d un coordonnateur, con­
seiller les commissions scolaires locales et régionales et les 
institutions d enseignement en matière de programmes et 
examens, organisation scolaire, équipement, planification, 
etc., etc.

QUALITES REQUISES : a) Ktre détenteur d une licence au 
niveau universitaire équivalent à dix sept M7i années ri etu 
des nu. si le candidat est titulaire de la fnnelinn d ' Insper 
trur" creée sous l'autorité de la résolution numéro 137 rie 
la Commission de la fnnelinn publique adoptee le 21 juin 
1965 avoir atteint seize (16) années de seolarité le 1er 
août 1963

b) Avoir une experience anterieure de «ept (7) innée» 
dan» Lun nu l'autre des domaines professionnels correspon­
dant à la nature des diverses spécialités prévues dan» le» 
cadres de la fonetion.

CONSEILLERS TECHNIQUES RÉGIONAUX
EN FORMATION PROFESSIONNELLE DES ADULTES

Concours 65-1061
Cl»»»* I $ 9,000 — $10,200 
Claste II $ 9.800 — $11,000 
Classe III $11.000 — $12.600

FONCTIONS : Agir comme agent de liaison avec les nrga 
nismes concernés et faire le» recommamtalinns qui s'impo­
sent de laçon à encourager dans une région le développe­
ment de la formation professionnelle destiner aux adultes: 
déterminer, apres consultation aver res organismes, les 
besoin» en formation professionnelle A cette fin, tenir un 
inventaire permanent de toutes les ressources po*sible« 
riens le domaine; voir à l'organisation, à radmintstratinn et 
a la surveillance des rnurs ; participer, au besoin, à l'élabo. 
ration des programmes d'étude» et des horaires de cour», 
de même qu *u choix du personnel enseignant requis.
QUALITES REQUISES; Formation universitaire équiva­
lant à dix-sept (17) années d'études; bonnes connaissances 
dans l'administration, l'éducation des adultes et le marché 
du travail; expérience d'au moins sept <7» années dans 
l'industrie et/ou l'enseignement technique et professionnel; 
qualités personnelles appropriées.

Les personnes intéressées doivent s'inscrire au moyen 
de la formule "demande d'emploi” de la Commission d* la 
fonction publique du Québec, 30 rue Saint-Joseph esl, Que­
bec ou 1454 rue de la Montagne, Montréal Les inerriplinn» 
seront acceptées jusqu au 21 septembre 1965.

Fi



Le recteur du collège St-Denis.
G.-Yvon Moreau, démissionne LE DE¥OIR

Le fondateur du College Saint-Denis. M. Gilles- 
Yvon Moreau, docteur en psychologie, vient de donner 
sa demission comme recteur de cette institution.

“C'est a regret, affirme M 
Paul-Emile Olivier, president 
du conseil d'administration de 
la Corporation, fpie la démis­
sion du recteur a été accepter. 
En fondant le college en 194U, 
le Dr Moreau faisait oeuvre de 
pionnier. Car l'institution fut 
dès l'origine un collège a direc­
tion laïque et un collège mixte 
en plus d'etre d un type tout a 
fait nouveau dont on ne trouve 
encore aucun outre exemple au 
Québec. Elle a rendu d'énormes 
services a ces centaines d'étu­
diants et d'étudiantes dont les 
etudes classiques auraient cessé 
sans le climat de compréhen­
sion cl de liberté qu'ils y ont 
toujours trouvé. I-cs méthodes 
psycho-pedagogiques mises en 
oeuvre par M Moreau et le 
personnel qu'il a recruté d'an­
née en année ont fait vraiment 
leurs preuves. Tous ceux qui 
ont fréquenté le college ou ont 
participé à son organisation sa­
vent avec quel dévouement et 
quelle ténacité il a assuré le dé­
veloppement du collège En 
maintes occasions, il a dû mê­
me le soutenir financièrement" 

"Tout récemment encore, 
poursuit M Olivier. M. Moreau 
manifestait son esprit de re­
cherche et son souci de progrès. 
Avec une équipe de collabora­
teurs. il préconisait un nouvel 
agencement de l'année scolaire 
sur une base de "12 mois d'en­
seignement par année" A cau­
se de ses avantages pédagogi­
que, academique et financier, 
ce plan a retenu l'attention des 
éducateurs et fui publié dans un

Marcoux est 
sympathique 

au Bloc
QUEBEC. — Le Dr Mer- 

ceux, député thompsonniste du 
comté de Québec-Montmoren­
cy eux Communes, e déclaré 
i Québec hier qu'il était très 
sympathique à l'idée du Bloc 
du Québec.

Le Bloc du Québec, parti 
politique dont le formation a 
été annoncée jeudi à Montréal, 
a l'intention de grouper des 
députes indépendants du Qué­
bec afin que ceux-ci défendent 
les intérêt! de la province è 
Qt'awa.

"Je suif sympathique è l'idée 
d'un groupe de députes indé­
pendant! qui iraient représen­
ter le Québec A Ottew* en de­
hors des partis fédéraux”, a 
dit M. Marcoux eu cours d'une 
entrevue téléphonique.

Interrogé sur le possibilité 
qu’il en vienne » adhérer eu 
bloc, M. Marcoux e cepen­
dant été plus prudent.

"J'ai pris connaissance du 
manifeste publié per le bloc 
et même si je suis sympathi­
que é le cause, je n'ai pas eu 
le temps d'analyser toutes les 
implications que peut compor­
ter le groupe."

Le Dr Marcoux est député 
de Québec-Montmorency de­
puis l'élection générale de 
1962.

fies bulletins de la Federation 
des collèges classiques. On se 
rejouit aujourd’hui que le mi­
nistère de l'Education ait mis 
en application un programme 
similaire dans quelques-uns de 
ses instituts techniques.''

Répondant au président, M. 
Moreau a déclare "qu'en effet 
il a aidé de nombreux étudiants 
et dépanne plusieurs parents, 
mais qu'il ne lui appartient pas 
de juger de la portée de ses 16 
années de service comme rec­
teur et encore moins d'appré­
cier les résultats du collège 
qu'il a tonde Ce qui importe, 
ajoute-t-il, c'est d’avoir travail­
lé a la promotion de l'éduca­
tion même durant la v ie tumul­
tueuse des dernières années du 
collège ". 11 ne fut jamais sur­
pris de quelques résistances 
aux innovations qui se situent 
en marge d'une tradition cl qui 
s insèrent encore difficilement 
dans un contexte en pleine 
transformation. 11 fut très heu-

Laporte assurera la fusion 
de deux villes de la Rive 

Sud: Chambly et Fort-Chambly
QUEBEC — M. Pierre La­

porte; ministre des Affaires 
municipales, a annoncé hier 
qu'il présentera a la prochaine 
réunion du conseil des minis­
tres un arrêté ministeriel pour 
fusionner les municipalités rie 
Chambly et de Fort-Chambly, 
près de Montréal

Ce sera l'étape finale de la 
fusion des 2 municipalités, qui 
a été sollicitée par leurs con­
seils municipaux aux termes de 
la loi de la fusion volontaire 
des municipalités qui a été 
adoptée durant la dernière ses­
sion de l'Assemblée législative.

La requête conjointe de fu­
sion a fait l’objet d'une enquête 
de la commission municipale 
de Québec qui a présenté son 
rapport cette semaine au mi­
nistre des Affaires municipa­
les. Le rapport de la commis­
sion, publié hier, déclare qu'il 
n'y a pas lieu de modifier la 
requête de fusion

Aux termes de la requête, la 
nouvelle municipalité portera le 
nom de Ville de Chambly. Elle 
comptera 10,000 âmes Forl- 
Chamhly compte actuellement 
3,000 citoyens et Chambly 7,000.

Prtmièr» fusion
M Pierre Laporte a souligné 

en déposant le rapport de l'en­
quête de la commission munici­
pale de Québec sur la fusion 
des deux municipalités qu elle 
sera la première à s’opérer en 
vertu de la nouvelle loi de la 
fusion volontaire des munici­
palités.

La loi prévoit qu’un projet de 
fusion de deux municipalités 
devra faire l’objet d’une enquê­
te publique de la commission 
municipale si des citoyens en 
nombre suffisant s’y opposent. 
La commission municipale a 
jugé que les objections soûle 
vées par des citoyens de Cham­
bly et de Fort-Chambly à l'en-

Québec : Hamel rejette l'idée 
d'une enquête sur la police

'Apportez des 
allu

QUEBEC. —
faits précis, vos allusions ne 
justifient pas une enquête. La

Johnson fera 
une tournée 
en Gaspésie

QUEBEC. — Le chef de 
l’Union nationale, M. Daniel 
Johnson, commencera une tour­
nee de la Gaspésie d'une se­
maine le 9 septembre pro­
chain, tournée qui le mènera 
dans les principales munici­
palités de la péninsule.

M. Johnson rentrera â Qué­
bec mardi prochain, après 
quelques jours de vacances 
dans les provinces maritimes 
Il inaugurera sa tournée de la 
Gaspésie par une assemblée à 
ThAfel «te ville de Rivière-du- 
Loup jeudi prochain.

Le bureau de presse du chef 
de l’opposition k l’Assemblée 
législative a fait savoir que la 
prochaine tournée de Ja Gas 
pésie, qui prendra fin le 15 
septembre, est la première 
d'une série qui mènera M. 
Johnson dans toutes les ré­
gions du Québec.

ville peut mieux utiliser 
gent qu’elle dépenserait

Tar-
pour

UNE FILLE!
VOIP PAGE

une enquête sur la police "

Voilà ce qu'a déclaré le mai­
re Wilfrid Hamel de Quebec, 
notant qu'il ne s'agissait là que 
de son opinion et que la ques­
tion devait être étudiée à la 
prochaine séance du comité 
administratif puisque la de­
mande d'enquête, formulée par 
l'échevin Jos. Matte, implique 
une dépense d’argent.

Cette séance n'aura vraisem­
blablement pas lieu avant le 
14 septembre prochain, puis­
que les échevins ne siègent pas 
au cours de l'exposition pro­
vinciale de Québec, qui sera 
inaugurée officiellement ven­
dredi soir, dans la vieille capi­
tale.

La maire a Insisté «ur le fait

Sue selon lui. les révélations 
e l'échevin Matte étaient "du 

colportage de ragots de per­
sonnes qui ne sont pas inté­
ressées à travailler avec la po­
lice".

"Ca n* «ont pas des colpor­
tages. nous sommes allés. M. 
Gérard et moi, voir l’ex-chef 
Roger Lemire pour vérifier 
certains faits", a riposlé l'é- 
chevin Matte, ajoutant "ce 
n’est pas comme l’histoire du 
policier qui se servait de la 
voiture de la ville et de l’es­
sence fournie par elle, durant 
ses vacances, ni comme l’autre 
cas où des constables ont tra­
vaillé au bord de l'eau alors 
qu'ils étaient rapportés pré 
sents".
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mix de constater le profond in­
teret manifesté par un grand 
nombre de personnes qui ont 
travaille bénévolement au suc­
cès du college Saint-Denis. 
Ayant remercie tous les colla­
borateurs, il exprima le souhait 
que l'oeuvre commencée auprès 
des étudiants puisse consolider 
ses cadres ei produire de plus 
en plus de fruits.

droit de la fusion ne motivaient 
pas des changements dans la 
requête de fusion.

U trafic dans la 
Voie maritime a 
encore progressé

OTTAWA — Le volume du 
trafic dans la voie maritime 
du Saint-Laurent a continué 
de progresser au cours du 
mois d’août et a connu une 
augmentation de 2.5 pour cent 
comparativement au mois 
d'août de l’an dernier.

Le volume des cargaisons 
a atteint en août 1965 5,225,- 
000 tonnes et a atteint jus­
qu'ici durant la présente saison 
rie navigation, un total de 24.- 
710,446 topnes, ce qui consti­
tue une augmentation de 2 2 
pour cent par rapport à la pé­
riode avril août 1964

Un rapport de l'administra­
tion de la voie maritime du 
Saint Laurent, signale que le 
trafic remontani a accuse, une 
augmentation considérable tan­
dis que le trafic descendant a 
diminué quelque peu compara­
tivement à août 1964

Cette annee. le trafic remon­
tant a transporté 13.200.000 
tonnes, ce qui marque une 
augmentation de 20 1 pour cent 
sur Tan dernier, mais le tra­
fic descendant n’a transporté 
que 11,500,000 tonnes, soit 12.7 
pour cent de moins qu’en 1964.

Dans le canal Welland, la 
tendance est semblable. Le tra­
fic remontant a accusé une 
augmentation de 15.9 pour 
cent tandis que le trafic des­
cendant à diminue de 4.9 pour 
eenl

C'est le volume des expédi­
tions de minerai de fer qui 
continue d étre le plus consi 
dérable en ce qui concerne 
les cargaisons en vrac. Jus­
qu'ici, il a dépassé 1.200,000 
tonnes, soit un peu plus que 
le sommet enregistre Tan der­
nier. Les expeditions de blé 
ont baissé de 37 pour cent cet­
te annee par rapport à celles 
de 1964 tandis que les expe­
ditions des autres céréales ont 
augmenté de plus de 35 pour 
cent.

En août dernier. 484 navires 
ont remonté la voie maritime 
du Saint-Laurent, comparative­
ment à 464 en août 1964, alors 
que 459 l'ont descendu, corhpa- 
rativement à 457 en août Tan 
dernier.

D'avril à août, cette année, 
4.251 navires ont emprunté la 
voie mariiime. comparative­
ment à 4,132 Tan dernier.

QUEBEC - M. Carrier F#r- 
tin, ministr* du Travail, a an­
noncé qu'après des pourparlers

Onze millions 
pour la Voirie
QUEBEC. — M. Bernard Pi­

nard, ministre de la voirie, 
vient d’attribuer vingt-trois 
contrais de voirie qui repré­
sentent une dépense totale de 
SU,178.000

Le contrat le plus important 
de cette sene. au montant de 
$5.723.723, assurera la cons­
truction du chemin de raccor­
dement de la route numéro 
deux au pont Champlain a 
Montréal, ainsi que l'installa 
tion d'un système d'éclairage 
dans ce secteur

Un autre contrat de près de 
$2 millions et demi prévoit la 
construction de murs en béton 
armé sur le côté est du boule­
vard Décarie, route transcana­
dienne, entre les rues Queen 
Mary et Vézina, à Montréal 
également

Les auhes contrats, d» va­
leur sensiblement moindres, 
sont répartis dans plusieurs ré­
gions de la province

L'abolition des frais de scolarité 
est la première priorité de l'U.C.E.

LEWOXVELLE - Les dé­
légués au 29e Congrès de CU- 
nmn canadienne des étudiants 
tenue présentement à Tuniver- 
site Bishop à Lennoxville, ont 
adopté après de nombreuses 
discussions, une résolution vi­
sant à reconnaître le principe 
de l'accessibilité pour tous à 
l'éducation post-scolaire

L'UCE a placé comme prio­
rité Tabolition des frais de sco­
larité La résolution a été 
adoptée à l’assemblée plénière 
après que les diverses factions 
éludiants eurent fait un com­
promis.

Dos délégués ont décidé de 
tenir une journée nationale de 
manifestation afin d'inciter

l'opinion publique à s'intéres­
se r aux problèmes du finance­
ment de l'éducation «upérieu- 
re Cette manifestation aéra 
accompagnée d’une campagne 
publicitaire à l'échelle du Ca­
nada.

On a demandé à toute* les 
universités membres de l’UCE 
de donner leur propre défini­
tion de la gratuité scolaire 
Les délégués ont précisé que 
c'est la seule façon dont «iis- 
pose TUCE pour en arriver à 
une définition et une politique 
uniforme sur la gratuité sco­
laire

té la résolution soumise par la 
Commission des affaires eana

iriop 
ar la

diennes à l'effet de reconnaî­
tre TUnion générale des étu­
diant* du Québec comme une 
union nationale, selon les ter­
mes de aa propre définition 

Ha se sont également pro­
noncés en faveur d'une collabo­
ration entra les deux organis­
mes en demandant que le ae 
crétariat soit chargé de recher­
cher des champs d'intérêt 
commun et de développer une 
collaboration active

A la Commission des affai­
res canadiennes, on a suggère 
que le droit de vote au fédéral 
soit reconnu aux jeunes de 18 
ans et plus à Tinsiar de quatre 
provinces canadiennes où cette 
loi est déjà en vigueur.

LE GIN

0\J> GENTHy
EST LE PRÉFÉRÉ DES GENTILSHOMMES! 

Distillé et embouteillé é Londres 
par Hill,Thomson A Co Ltd.

Wagner considère injuste 
pour son ministère le 
rapport sur les lailiiies

Le ministre de la justice du Québec a déploré hier 
qu un doute ait été soulevé envers les responsables de 
I administration des faillites au sem de son ministère, 
par le rapport Mercier Ce rapport a etc ren u i ublic ! 
y a quelque temps par le ministère du revenu j.invi- 
cia-l alors que M Wagner était en Europe

Le ministre rappelle que Tenquète du commissaire Men u 
a découle dos travaux de recherches et de poursuite* criminelle 
menés depuis plus de deux ans par le* représentants de la 
couronne-au ministère de la justice, dirigés par M i.ériiid 
Laganière.

Tes conclusions fiscales du rapport Mercier, fort pertinen­
tes, étaient donc depuis longtemps connues au ministère de 
la justice, dit M Magner

On trouve toutefois, dans ce rappnrl. une constaiation 
quant au presume désordre dans lequel sr trou\ait la ( ur <!e 
faillite du district de Montreal, a t il ajoute

Le commissaire Mercier souligne dans son rapjiort que, 
depuis quelques mois, de louables efforts avaient été faits pour 
corriger cette situation. M Wagner aurait souhaité que ce 
rapport, diffusé par les journaux, soit plus juste et équitable 
qu'il ne Ta été car, dit-il, c’est depuis le 1er lanvier 1964 que 
tout le système des dossiers de la Cour de faillite a etc non 
seulement repensé mais reorganisé et qu'un travail formidable 
a été effectue dans ce domaine par le personnel competent en 
place sans aide extérieure.

"Dans le rapport Mercier, declare M Wagner, on trouve 
également une restriction qui semble rendre la Cour des fai! 
lites responsable de l'absence de certains documents de liqtn 
dation Or, la production de ces documents relève des liquida­
teurs qui, malheureusement, ne sont pas soumis à la surveil­
lance du surintendant ni du régistraire, suivant le statut féde 
rat qui les régit.

Ces critiques et quelques autres n'ont pas etc suffisamment 
nuancées quant aux individus ni au temps où elles étaient ju.-li 
fiees II se dégage, malheureusement, de la lecture du rapport 
Mercier. Ttmpression que rien n'a etc tait pour corrigi r «le 
tels états de choses, dit M Wagner

Le ministre tient donc a souligner publiquement le travail 
gigantesque effectué par les officier- en loi du "umstere rip 1a 
justice dans le domaine strictement criminel aip.-i que celui 
des préposés au Greffe des faillites Me Macner réitéré cnn 
entière confiance envers le registraire. Me Yvon Desloges, sé ­
rieux assistants. MM Paul De Vos et Pau! Bertrand et leur 
personnel. Ces officiers de la Cour de faillite multiplient leurs 
louables efforts depuis plus de deux ans pour reorganiser Tad- 
ministration des faillites.

“Ils ont suivi à la lettre dans ce but. dit-il, les directives 
précises émises en août 1963 par Thonorable juge en chef ad- 
jpint G. S. Challies de la Cour supérieure dont la collabora­
tion active et rapide a été ii précieuse à l'administration de la 
justice.

‘Tæ rapport Mercier ne mentionne point la collaboration 
la plus étroite qui a existé entre la division des enquêtes et des 
poursuites criminelles du ministère de la justice et le Greffe 
des faillites dans l'assainissement des moeurs en matière de 
faillite.

“La presse du Québec, souligne le ministre de la justice a 
accordé beaucoup d'espace à la publication du rappnrl Mercier 
tant dans le domaine de I information que des commentaires 
Nul ne peut blâmer les journaux d'avnir dévoilé les iarunev 
indiquées par le rapport Mercier. Toutefois, leur présentation 
a été préjudiciable et injuste envers le personnel du greffe des 
faillites du ministère d» 1* justic* en qui le ministre a entière 
confiance".

Domtar retarde la fermeture 
de son moulin de Portneuf

Le métro fait son premier voyage ... par train
Des milliers de Montréalais qui habitent U partie nord de la métropole pourront, 
mardi prochain, voir un spectacle inusité dans ta matinée : celui du "transporteur 
transporte , en I occurrence trois voitures du futur métro de Montreal, les premie­
res d une série de 370, voyageant sur de» wagons plats spéciaux du Canadien Na­
tional. construits expressément pour le transport de ces memes voitures. Elles ont 
etc chargees vendredi après-midi aux ateliers de la Vickers, sur les wagons du CN, 
grâce à un matériel hydraulique concu spécialement à cette fin Elles seront remises 
aux autorités municipales le 7 septembre au cours d'une ceremonie symoolique.

Les tempêtes et inondations 
ont fait 45 morts en llalhle

Quaran>e-cinq morts en 43 
heures c'est le tragique bilan 
des tempêtes et inondations 
catastrophiques qui se sont 
abattues sur TItali* et qui

siitr# M. Gér.rd-D. Lévesque, 
ministre de Tinduitris et du 
commerce, lui-même et la Hau­
te direction de Domtar Ltd, 
concernant la farmatura pro- 
chaîna de Tusine de cette com­
pagnie à Portneuf, U compa­
gnie a accepté de différer la 
date de mise en application de 
ton projet pourvu que pendant 
ce délai additionnel un comité 
patronal-ouvrier --gouvernemen 
tal étudie les différents aspect» 
du problème.

Ce comité t'inspirera d# l'ex­
périence déjà acquise à Thet 
ford Minet et a Windsor Millt 
dant des cet du même qenr».

La minittre t'est dit très Heu­
reux de cette décision de la 
compagnie qui manifeste ainsi 
ta compréhension du rôle social 
qui lui incombe.

On ta touviandra que la mi- 
nlttre du travail avait reçu, 
avec tes collègues, le» minis­
tre» det terres et forêts et de» 
riehettet naturelles, une impor 
tante délégation de Portneuf 
reprétentant les autorités civi­
le» et religieuses, les syndicats 
et différents groupements so­
ciaux, demandant l'interven 
tien du gouvernamant pour trou­
ver une solution aux problème» 
créés par la fermeture de cett# 
usina.

On hésite, à 
Saas Fee, avant 

de dynamiter
SAAS FEE — Tout est prêt 

maintenant à Saes-Fee pom que 
te plan mis au point jusque 
dans se» moindre» details, He 
I operation "dynamitage" soit 
enfin réalisé.

Après cinq jours d'une atten­
te interminable génératrice de 
peur, d'hésitation, voire de la 
part de certains, de colère, un 
hélicoptère avait pu en fin de 
matinee d'hier commencer a 
acheminer sur las pantas du 
"glaciar da la mort" 21 dot 27 
guides d» Tèquipa charge» da 
fair» descendra la massa gl*' 
ciaira encore menaçant» qui 
surplomba la zona sinistré».

Cette mission étant accom­
plis dans l'après-midi, la plu­
part det 27 hommes devaient 
redescendre par leurs propres 
moyens dant la vallea pour ren­
dre compte des résultats da 
leurs observations. Las autres 
devaient bivouaquer la nuit 
dernier» sous leur tente hydro­
thermique, malgré la froid frai 
vif qui régné là-haut.

Tout est donc prêt. Et pour­
tant ceie ne signifie pas que 
Ton procéder» a reparation 
' dynamitage" dans les prochai 
ne» heures ou dans las pro­
chains jours. On peut ménsa sa 
demander, en l'état actual das 
choses, si cett* operation dont 
on a tant parle aura liau. Dans 
ces conditions, on ast an droit 
de sa demander dant ta vallea 
ca qui ta passa. Pourquoi cette 
nouvelle attente T Pourquoi 
cetta hesitation ? Il sembla bian 
qu'au P.C. et parmi las res­
ponsables ainsi qua dant las 
milieux officiait représentant 
les autorités, tout comme dans 
l'équipe des ingénieurs artifi­
ciers, personne ne veuille pren­
dre la décision de donner le 
"top" de la mise é feu.

La nuit dernier», au retour 
des guides dans la vallea, et 
compte tenu de leurs rapports 
sur Tefal du glacier, une ton 
ferene# devait avoir liau pour 
decider de la suit» à donner 
au plan prévu.

Il apparaît qua "certains" s» 
demandent maintenant si Topé 
ration "dynsmitaq*" ast aussi 
Indispensable qu'on l’avait tout 
d sbnrd pensé. On to demande 
si, avec le froid qui soude les 
blocs de séracs, les risquas 
d'effondrement du glacier sont 
aussi grands qu'on l'avait cru. 
On se demande encore si cer­
tains "dynamitagas" localisés 
et partiels ne suffiraient pat, 
au lieu de faire tomber, comma 
il était prevu, toute la massa 
glaciaire situe» au-dessus de la 
ligna de rupture. La résultat da 
cette hésitation, c'est qu# per­
sonne ne veut prendra da da- 
cision.

Il faudra bien pourtant qu'une 
decision Intervienne. Elle de 
vaif normalement être prise eux 
premières heur#» ca matin.

n’ont d'ailleurs pas épargné la 
reste de l'Europe.

C'est la région de Trapani, 
à Textremité occidentale de la 
Sicile, qui a été 1a plus éprou­
vée en pertes humaines: douze 
personnes y ont péri dans une 
tornade particulièrement vio­
lente. Violentes tempêtes éga­
lement à Naples oû un paque­
bot et un porte-avions ont 
rompu leurs amarres, torna­
des à Rome où le Tibre a plus 
que double sa cole normale. 
Ta région d'Orvieto. en Om- 
brie. a été particuliérement 
eprouvee sur l'autoroute du 
Soleil, six automobilistes ont 
péri dan* les tint» du torrent 
Argenta, qui avait brusque­
ment débordé en hnrdur0 de 
route et englouti leur» véhi­
cules

En Toscane et dans l'Italie 
du Nord on compte surtout 
des dégât.» matériels routes 
et voies ferrées coupées, ponts 
arrachés, aérodromes inutili­
sables, glissements de terrain 
et inondations un peu partout. 
Dés maintenant, on évalue à 
plusieurs dizaines de milliards 
de lires l’étendue des dégâLs 
causés par le mauvais temps 
dans l'ensemble de Tltalie au 
cours des dernieres 48 heures.

Apres Tltalie. c'est l'Autriche 
qui a ete le plus epromee par 
1<>s pluies torrentielles qui se 
sont abattues sur eüe comme 
sur une bonne partie de TEu- 
rojve centrale La situation s'ag­
grave d'heure en heure en Ca- 
rinthie. où trois ouvriers ont été 
ensevelis par un gigantesque 
glissement de terrain, et ai 
Tyrol oriental, ou un membre 
d une équipé de secours a été 
emporte par un torrent Tous 
les hélicoptères disponibles vont 
être envoyés dans ces régions 
pour évacuer la population me­
nacée et assurer le ravitaille­
ment des localités isolées par 
le* inondations Un grand nom 
bre de ponts ont en effet été 
emportés et les communica­
tions téléphoniques, routières et 
ferroviaires interrompues en 
plusieurs points.

En Suisse, des travaux sont 
en cours pour dégager les 
"Grands Géants”, les cols du 
Grimsei, du Saint-Gothard et de 
TOberalp bloqués par une neige 
précoce.

Pluie» et vents se «ont abat 
tus aussi sur les Pays-Bas, la 
Belgique et le Luxembourg, am- 
*i nue sur l'Angleterre ou de 
graves inondations ont été si­
gnalées dans le Kent et le Sur­
rey A Londres même, le Mail 
l'avenue qui mène au palais de 
Buckingham, était recouvert 
hier midi de plusieurs centimè­
tres d'eau.

(OURS DE CONDUIT!
Un cours de conduite d'au­

tomobile, approuvé par te 
ministère des Transports du 
Québec, commencera le. 11 
septembre courant, pour tous 
les intéressés: adolescents de 
16 ans et plus et adultes, à 
l’Auto Ecole Modèle. 9420 
est, rue Sherbrooke

Pour renseignements t 
352 8210

L Espagne n a pas été épar­
gné# par le mauvais temps, 
sauf dans le Sud et aux Baléa­
res où le soleil continue de bril­
ler, de même d'ailleurs qu'au 
Portugal ou le temps reste au 
beau fixe et où, ironie du sort. 
Teau manque en raison d'un* 
seoheresse persistante.

En France, te Sud-Ouest at­
lantique et la côte Basque en 
particulier ont été copieuse- 
ment airnsc- il est tombé 82 
millimetres d'e.tu sur Biarritz 
en 24 heures Ta pluie a prov o­
que des éhoulements. coupé de» 
routes, emporte de» toitures, 
perturbe de» communications 
téléphoniques et ravagé un ter­
rain de campism# La pluie a 
aussi remplace la neige dans 
le» Pyrénées et Ton eramt de» 
avalanche» Dan» la region d” 
Toulouse, les pluies »ont deve 
mes plus sporadiques La Côte 
d'Azur, elle, reste ensoleille#

S'est-il attaqué à 
ta bienfaitrice ?

PARIS — Une première piste 
«si suivie par les policiers char­
gés d'identifier le meurtrier «te 
la baronne Sylvain# de Coun­
try, 34 ans, découverte dans son 
appartement de l'avenue Rapp 
— un des beaux quartiers rie 
Paris - bâillonnée et clouée au 
parquet par un sabre japonais 
plante entre les deux épaulés.

Bien que les enquêteurs «>b- 
servent la plus grande discré­
tion, il pourrait s’agir d'une des 
personnes auxquelles la jeune 
baronne venait en aide par Tin- 
termediaire des oeuvres de la 
paroisse du Gros-Caülou.

Le criminel n'a pas su s'en­
tourer des précautions élémen­
taires Il a laisse ses emprein­
tes sur le manche de l'arme 
dont il s'est servi ainsi que sur 
plusieurs meubles Ces emprein­
tes permettront peut-être de le 
confondre.
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EDITORIAL i

Nouvelles intéressantes 
dOntario

Nous avons dit A mainte» reprise* 
l'importance capitale qu'il faut attacher 
au rôle de l'Ontario dans le dénouement 
de la crise canadienne. l.a province voi­
sine est comme la matrice où prit forme 
> Canada anglais. Elle demeure, par le 
chiffre de sa population, a riche*."*1 de 
aon économie et la qualité de -es institu­
tions. le foyer principal de* grandes de­
cisions au Canada anglais.

Depuis quelque temps, le» signes de 
compréhension a l'endroit des exigences 
pratiques du biculturalisme se multiplient 
en provenance de l’Ontario. En voie i troi- 
exemplew puisés dans l’actualité toute ré­
cente.

•
L'Institut (iallup a conduit, ces dei- 

niers temps, un sondage sur l'enseigne­
ment du français dans les écoles publi­
ques du Canada anglais.

La question posée était simple, a la 
maniéré des enquêtes Gallup : "Croyn- 
coii», fin non, f/ne le fmnçriï* devrait être 
matière obligatoire d'ente i orientent, au 
même titre qM la lecture, l'orthographe 
•* l’arithmétique, dane lee école* puhlt- 
gve*. ê tou* le* degrés, au Canada an. 
plais f"

Il y a 22 an*. 36* seulement des Ca 
nsdiens interroges avaient répondu dans 
l’affirmative. Cela veut dire — si l’on 
fait exception des Canadiens français in­
clus dans l'échantillonnage — qu’au plus 
20'des Canadiens anglais étaient fa­
vorables, en 1943, à l'enseignement obli­
gatoire du français dans leurs écoles

Aujourd’hui, le pourcentage des n 
ponses favorables pour l’ensemble du Ca­
nada est passé de 3b G à b4 ',. 1** ré­
ponses affirmatives descendent, pour 
i'Ouest, a 35'r. Elles sont, en Ontario, de 
63G. soit un pourcentage très, voisin de 
la moyenne nationale

Si l'on suppose - ce qui semble assez 
logique — que le rapport des réponses 
ontarienne* avec la moyenne nationale 
était a peu prés le morne en 1913 qu'en 
1965. on constate que le pourcentage de» 
réponse* favorables dans la province voi­
sine a augmenté, en 22 ans, de 80G 
I,'opinion minoritaire d’hier est devenue 
l'opinion majoriiaire d'aujourd'hui.

Is*s sondages restent quelque chose 
d'assez, platonique. Entre l’opinion com­
muniquée avec plus ou moins de convic­
tion à un enquêteur inconnu et l'action 
concrète, il y a une marge qui, parfois, 
n'est jamais franchie. Mais les sondages 
trompent rarement quand ils rapportent 
des changements aussi substantiels 

•
L'autre jour, c’était un groupe d'étu­

diants la section ontarienne île ITnion 
canadienne des étudiants qui récla­
mait. auprès du ministre de l'éducation 
de la province voisine, l'adoption du fran­
çais comme deuxième langue officielle de 
l'Ontario.

La demande des étudiants était a- 
sortie d'autre* recommandations visant

* !• multiplication des école» française* 
et a la reconnaissance du français par les 
tribunaux et les services gouvernemen­
taux.

I,e sondage Gaibip ne portait que sur 
la reconnais-ance du fiançais dans le* 
«voies anglophones. i,e mémoire des etu­
diants aborde l’autre dimension du pro­
blème. Il veut que des mesures concrète* 
soient prises afin d'assurer l’épanouisse­
ment autonome du groupe francophone, 
t enant d’éléments jeunes qu'on ne sau­
rait soupçonner d’être mus par des cal- 
cul> égoïstes ou par le sentiment de 
ffousse qu’on trouve parfois chez leurs 
ainés, ces demandes doivent être rangées 
sans mesquinerie parmi les gestes de bon­
ne volonté qui méritent le respect.

Dernier fait : nous causions cette 
semaine avec un homme politique influent 
qui a siege très souvent, ces dernière* 
années, a une table de conférence corn 
mune en compagnie de chefs politiques de 
tout le pays.

Nous lui demandâmes A brûle-pour­
point : “Aves-vous observé un change- 
ment d’attitude chet le* dirigeant* onta­
riens qui participent à ces rencontre*

La réponse fut spontanée : "Les di­
rigeants ontariens, étant plus proches du 
(Jucher, romprrnnent inien.r que ceux de 
l'Ouest la granité de la crise que tra- 
rerse le Canada. Ils ont fait montre, à 
ntuinhs reprises, d’un esprit de coniprt- 
hension «ini a grandement facilité lu so­
lution ne cri tains problèmes épinen.e ".

Ce témoignage fut donné privément. 
Il n’était pas question de le publier. Mais 
l'auteur ne nous en voudra pas de l’évo- 
quei ici, né serait-ce que pour montrer 
que les faits décrits plus haut correspon­
dent a des changement* d'attitude qui 
ont commence d'influencer les décision* 
concrète*

i eux qui souhaiteraient, dans ,eur for 
intérieur, voir le Canada anglais se dur­
cir irrémédiablement à l'endroit du Ca­
nada français grinceront des dents en 
apprenant ces nouvelles. Ils y verront 
tout au plus des manifestations isolées 
qui ne changent rien au fond du pro­
blème.

Notre réaction est différente. Nous 
n’entendons aucunement substituer des 
expressions de sentiments aux difficiles 
négociations qui pourront seules permet­
tre la solution de certain* problèmes. 
Nous n'entendous pas. non plus, crier au 
miracle parce que certains faits encoura­
geants *e dessinent a l'horizon. Mais non.* 
n’en voyons pa* moins, dans ces événe 
nient-- récents, des signes d'un esprit 
nouveau qui, accueilli avec réalisme et 
ouverture de notre côté, pourrait exercer 
une influence salutaire sur le dénouement 
de la crise canadienne.

( lande RI \.\

Le message de l'cpiscopat
A I occasion de la Fete du travad le* eveque* du 

Canada demandent tou* le* chrétien* et a tou* le* hom 
me* de bonne volonté de réfléchir sur un problème d une 
grave actualité : la solidarité internationale dans la repar 
tition de* richesses que produit le travail. Le moment est 
bien choisi puisque nous somme* dans l'annee de coope 
ration internationale proclamée par les Nations unies et 
que le fosse qui se creuse de plus en plus entre les peu 
pies bien nourris “t les affames est assurément l'un des 
aspects les plus angoissants de la vie internationale.

1 # document rappelle ur. 
fhilfre qui illustre I ampleu 
du déséquilibré dans le parta 
ce de» rp\enu* et depeme» 
l'écart est de 1 a 40 entre le 
niveau de vie de» peuple* le* 
moin» dp'ploppe* et de* peu 
p!e« les plus industrialises Ot 
malgré le" efforts accompli? 
depuis la dernière guerre par 
les pays riches en faveur des 
pays pauvres, l'écart ne dimi­
nue pas mais tend plutôt a 
augmenter

Tl v a assurément de» régions 
où ce* et luit* donnent do* r> 
siiltat* et où la misère recule, 
mai* on reste bien loin de t uf 
frnsive nccovaire contre la 
faim ei le sous-dé'eloppemrnt 
e: dan* I en-emble le? o\pr 
craignent nue ta disproportion 
actuelle continue de ? aggratei 
llisqu a atteindre la proportion 
de t 4 100 entre les niceaus de 
ennanmmatinn de? peuple* nan 
tls et de? affames

L'ampleur du problème

De toul temps, le? peuple* 
ont été en proie 4 bois inml* 
fléau S U peste, la famine et 
la guerre le monde moderne 
%V?t attaque non ?ans un cer 
tain Miccé* a ces maux de l'h , 
inanité ; la médecine pos*cde 
d*1* arme* contre le? épidémie? 
*1> a fan recule i certaines 
maladies el a prolonge la na 
humaine 1 e* prngre? de* 
^rin«pf>rt^ *1 «rpawvn**

p • r m * t î * n‘ 
*Uiinrf»nAnf V*tt»ri phj« nu nUtî*
•pis 4 b^'atnrrv
Hm par unf farrun*
la guerre elle-même paraît 
t'arrêter decant l'équilibre de 
la terreur nucléaire Mais en 
faisant reculer et en conte­
nant ces grand* fléaux, la 
nclenee humaine a favorisé, 
*tirioiit dan? le tiers monde 
une croissance démographique 
plu* rapide que les progrès du 
développement de telle *orie 
que !* faim ei • rni*e'a ont! 
nuan: i augmenter

Tin même temps le* progrès 
modernes ont pernu» dans le» 
pais industrialisé* et riche* 
une amélioration du niveau de 
vie et du confort nui fait un 
contra?!* en quolqur -.nrte 
scandaleux avec le? souffran 
ccs do* pu>s sous-do? eloppe? 
cette disproportion est encore 
aggravée parce que le progrès 
des communications permet 
aux peuples affamés et misé­
reux de connaître te soit plu* 
favorable de la minorité privi­
légiée de l'humanité

Durant l'année 1üti4 selon le 
rapport de l'Organisation pour 
la coopération et le développé 
ment economique, quatorze 
pay? ont aftecte un budge! 
global de SH.HOIl millions a l’ai 
de aux pav? peu développés 
Même >i depuis quelques »n 
pees, le? budgets d aide êtran 
gere des Flats l'nls diminuent 
graduellement sou* les as'aul* 
du Congrè* ce pays a contri­
bué pour plus de la moitié au 
total de 19«>4 Toutefois, le 
montant de M.fltW millions dis 
triliué par Washington ne re 
pré*enir que 0 r*4 p e du pro 
dud national Proportionnelle 
ment a leur revenu national, 
ta France et la Belgique ont 
fait davantage

Néanmoins ces .secours non 
négligeable.? restent bien en
dessous des besoins de» pass 
paicre* De? *peclali?te* esti 
ment qu# pour amener le tiers 
monde I un niveau de te en 
core nTode*fe mal* p'ua aeeep 
•able e' dont la progression 
ne serait que de I ordre de 2 
pour cent n*r année 11 fau 
drait que l aide International» 
de la part de* pays riche» «oit 
de Tordr» de *30 milliard» 
pendant quelque* décennie». 
Nom «ornme» bien loin d'un 
pareil effort.

Le déiarmement

Déi» durant I» deuxième 
guerre mondial* les VWie* 
PM?rUm«.en‘ p»imt ;•* bu!»

les peuple* de la terre au com­
merce et aux matières prenne 
de la victoire 1 accès de tou.* 
ro.« nécessaire* a leur prospe 
rite économique, et l'on proje 
tait notamment aux Etats-Unis 
ri orienter le massif effort mili 
taire annuel de S70 milliard* 4 
I amélioration du ni'eau d» 
' le d un bout a l'autre de 
cette planète

\ mainte* reprise.» depuis 
lu:?, des voix autorisées ont 
demande qu'une partie des 
budgets militaires soit consa 
créé 4 la lutte contre le sou* 
développement. Dan» leur me* 
*age. le.» évêques reprennent a 
ce sujet les paroles pronon 
ecO" par le pape Pant VT‘à 
Bombai "Que les nation? ce* 
?ent ta course aux armements 
et emploient leurs ressource- 
ci leurs energies à l'assistance 
fraternelle aux pays en voie 
de développement"

Ce voeu du souverain pou 
life e»t partage par ta pluiiait 
des gens dan» lé monde oeci 
dental et ailleur* Mais malgré 
1 accalmie relative qui s'est 
produite dans la guerre froid* 
depuis la mort de Staline. les 
progrès ont été presque nuis 
dans les négociations de desar 
nien-.ent qui »e poursuivent de­
puis des antu-es. Depuis qu« 
31** riavaiix **** continuent

cont ours des .pays 
K» situation n‘a pas chaiu1*' 
Pour pouvoir dV»sarn)t*r. ou du 
nioina réduire de layon nota 
hlr les armements et les bud 
sets militaires, il faudrait que 
les ernemenl». au mmn* 
ceux d** pa' % le* phu Irrfpor 
turn* eulllent *»nr*rement 
paix et a<vept#nt d*» *rndi 
fier» qui metlralent flr k Mute 
ire^lon direete ou Indirecte

L'exemple du Vietnam

le conflit le plu* inquiétant 
à l’heur* présent», c'est celui 
qui se déroule ivec una Inten- 
aifé croissant* au Vietnam 
Mut offres de négociation de 
Washington, Pékin répond 
qu'il faudrait d'abord que le* 
force? «me icainr» quittent « 
Vietnam Mid parc» qu# leur 
p ai*nre j «t* in» viniaunn
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^ lettres au DEVOIR

L'entretien des propriétés résidentielles

1 ne politique couteu.se d'amé­
nagement et d amelioration de 
la ville est très bien, mais 
n est-t! pas necessaire d empè- 
cher la détérioration des 
quartier- qu; «ont encore dan? 
un état modérément bon’’ * 
mon au? au moin- poui assu 
rer que le» fixation? de pro­
priété resteront a leur nneau 
actuel, afin que la municipalité 
continue a recevoir le revenu 
dont elle a un tel besoin, il faut 
protéger ce que nous y avons 
dejà'

Par exemple, te suis résident 
du faubourg - agréable, loisi 
ble. bien construit — qui se 
trouve entre le» rue? st Ma 
tlneu et Atwater, de l'est a

Lu f

1 e* bon.? maîtres et le* bon» 
éleves n om pas peur de? exa 
men? Tous ceux que j'ai en­
tendu "pester" contre mes exa 
mens ci ceux de fin d année 
n avaient pas la conscience 
tranquille, souvent pour cause, 
sans oftort les bons fruits murs 
se détachent des arbres. Il 
en est ainsi, quand l'enseigne 
ment est de valeur el l etud» 
kt1 rieuse et persévérante

Pendant plu? de quarante 
années, j'ai questionne de» mil 
liers d'écolier», des centai­
ne? rie mille, quand je visi­
tais les ecoles .. surtout les 
classes Nos examens avaient 
un but faire comprendre aux 
professeurs qu'ils a\aient beau 
coup besoin d'expliquer, aux 
élèves qu’il leur fallait écou 
ter attentivement, questionner, 
donner la preuve de leur sa 
voir

Souvent on me disait "Nos 
élèves ont pourtant tout an 
pris pourquoi font ils tant de 
faute», répondent-ils si peu' ' 
Paternellement je leur répon 
dais "Us ont tout vu, mais 
trop peu compris".

" Désigner moi. atoutâi? j* 
ceux qui. parmi les bons écn

ers oni failli * la tache 
Toujour? la réponse étal! la 
suivante T! est certain que 
le? douteux et les peu desira 
hles sont toujour* au nombre 
des victimes"

'■.idispvnsables sont les bon? 
examens, exigeant réflexion et 
rri? nnement Pendant trente 
années et plu.?, j'ai lutté, sou­
vent s-'*ul. contre les examens 
aux cinq questions tradition­
nelle.? On ne répond pas a un 
volume de deux cent.? et trois 
«eut* pages en cinq question.?, 
il en faut quatre ou cinq de 
base et une dizaine d'autre- 
laoultative* sur lesquelles le? 
concurrents en choisissent cinq
ou SIX

\ u t r e in e n t . l'uni'ersi
ai e qm consolait »on per# 

rie ?es cmaants eehec.» aurait 
trop facilement raison "H

( ouest et entre les rue? Sbei 
hi-ooke et Dorchester, du nord 
au sud Malheureusement ce 
quartier commence a 
acquérir un air fatigue desnie 
même 11 semble que le? pro 
pnétâire? de quelque» habita 
bons et de maison? de rappoi i 
n'ont jamais entendu parler de 
cette intention meneilleuKe 
la tondeuse Par consequent 
leurs pelouses sont devenues 
des jungles, de? étendues de 
mauvaises herbes et de loin

La phuto sous-pli d'un bâti 
ment dans la nie St-Luc peut 
jouer le rôle d'exemple carac­
téristique Il y en a beaucoup 
d autres, quelques-unes pis *n-

’in en f unt i ne des exa

n'y avait que ces cinq que» 
lions la que je ne savais pas" 

Nos orgies d’examens sui 
vaut l'expression du directeur 
general des examens officiels 
comprennent, sans doute, nos 
scries de mauvais examens 
surtout ceux qui permettent 
l'usage du manuel aussi ceux 
qui sont mal prépare.»

De plus tant d'examens août 
mal corrigés : quelle hâte dan 
gereuse et injuste nous cons­
tatons dans les bureaux de cor­
rections. a tous les degrés, 
plus en haut qu en bas l

1. usage du volume, a 
1 épreuve tmale. dit tout le 
temps aux garçons, à l'ouie 
plus fine dans ce domaine : 
"ne vous torcez pas. vous au 
rex tout dans votre volume 
Mais, hélas, le manuel est trop 
nouveau pour eux, et ils ne 
?avent où trouver 1* réponse 
Que d'exemple» vécus et co- 
casees je pourrai* donner ici

Il > a les cba.vseur» de no 
te» excellentes qui viennent 
tout gâcher . le» directeur* de 
lout acabit battent souvent 
braiement ia marche 11 est si 
facile de cultiver »on prestige 
de cette façon

Les examens injuste? exi? 
tent a côte de# examen» mu 
tüc* pourquoi bloquer de? 
clé'es en anglais, quand ii? 
nont jamais eu la chance 
d'avoir un seul professeur 
parlant et comprenant conve 
nablement cette langue '*

Tout ce cas que font les 
pedagogues de.» ‘matières di 
verses" Elles contiennent, 
sans doute, un bon nombre de 
renseignements utiles, mais 
tout écolier les acquerra au 
cours de la vie. s'il sait lire

Et la pauvre langue fran 
valse '’ La rédaction el la coin 
position servent surtout a ren 
flouer le? ignorants en fran 
cat*. Du véritable ense; 
gnement rie la langue mater 
netle, on s en moque presque 
Toujours le* correcteur? ar 
cordaient des notes mirobo

core (.'crie*, un tel pauvr* 
standard d'entretien ne pent que 
servir a deprecier la plupart 
des propriété* qui sont — en 
general — bien entretenue* 

fl est p'ident que nous avons 
besoin d'un reglement munu! 
pal poui obliger tous le? pro 
priétaires a prendre soin non 
seulement de leurs edifice» mai? 
aussi de leurs terrains en avant 
des maisons i'elte sugges­
tion e*t d'intérêt public Apres 
tout. l'Expo 19fi7 s'appro­
che rapidement et il faut que 
Montréal montre an monde le 
plus beau visage possible 

Sincèrement vôtre,
John Caulfield .Smith

lante? Devant mes surprises 
non equivoques, un excusait 
une ?i generale générosité, en 
disant naïvement "("est la 
seule matière ou le* barèmes 
nous laissent "un peu de jeu" 
et nous en profitons pour don­
ner une chance a nos pauvre» 
élèves ".

Les consequences sont des 
t motrices : sachant que les élè 
ves passent presque tous en 
français, on s'attaque aux ma 
tières plu» inquiétante*

Le résultat * Bien peu le 
savent ou osent le dire la 
langue maternelle est anémi 
que au point d'en mourir dans 
la Belle Province !

1! faut des examen? solides 
de fin d'annee sur les matières 
de base et d'autres pour aug 
nienter les notes des élèves 
studieux. Gar# aux matières 
que les école* anglaises lai* 
sent en cours de route, aprè* 
avoir subi les épreuves régie 
mentaires Tout au long de 
leur» etudes le» professeur* 
devront user (1 une grande ge 
nérosite » leur .sujet. Le sag? 
a sans cesse raison quand il 
proclame “T.a mémoire r?! 
un» faculté qui oublie

t.a juste mesure es' lie* 
difficile a obtenir lorsqu i 
? agit de mesurer la saleur ries 
enseigne.» et des enseignant? 
A ce sujet, les examens sont 
une nécessite, un grand bien 
Ceux qui redoutent les exa 
mens bien prépares, bien don 
nos. bien corrigés se condam­
nent eux-mêmes

trop de professeurs en.sei 
gnent pour les examen», sûre 
ment. Aux pédagogue.? en char 
ge de contourner la difficulté, 
de préparer des examens en 
conséquence , le? erreur? et le.? 
incorrection.» chez eux n'ont 
aucune excuse dehors le, 
compétents ei 1er trop peu 
itntiu .'

.t Hfÿ 7 ic i ô/ny
•xunsp ries ecoi?*

Dnimmondville-
. , •/‘•r. ?*?«?» ' .

flagrante de l'accord de Gêné
ve de tq.û4 Strictement, c'est 
exact, mai? II faut voir com 
nient on en est venu a ce qui 
se passe aujourri hui

L'accord de DJÔA stipulait 
une limitation rigoureuse de» 
force? militaires dan» le? deux 
parties du Vietnam Le pays 
«■lait en ruine*, et tes din 
séant* du Nord étaient cnn 

amen» qu il' armeraient vit* 
» •xereer leur domination pn 

■ Mque *ur le ^ud «V. de IBM 
4 I9jn les Flaf»-t’ni» ont en 
«reprl* dans le Vietnam-Sud 
un effort de reconstruction 
pour y rétablir le» école», le» 
hôpitaux, le» route», et tout ce 
qui avait été preaqu* entière 
ment détroit

Ce»t à mesure que e* tra­
vail l'accomplissait dam leSud 
que 1» Nord * recommencé à
l'armer el à préparer la »uh- 
'ersion dans le Sud. l es agre» 
«tons dire, te» e! Indirecte* 
. x.ent eiintrai-e* 4 raccord da 
(?en«ne La .eaueanr* »t la ri

poste 4 ces assauts a produit 
depuis Ifttto cette guerre de 
plus en plus dangereuse

l e ?aa du Vietnam n e-t pu* 
ne exception Le même phe 

humèiie d agression a suscite 
la guerre «le forée, Les nui 
dent» qui ?e répètent a Berlin 
démontrent que le monde corn 
imimste meme sous Fegide (le 
Mokcou. ne renonce pas » son 
de?ir de conquête et profite de 
toute» le» eirronstanefs pour 
proiriPD'otr i» «ubverston i-* 
en»» euhatne §n » d"nn* un 
autre exemple qui fut à son 
heure «ngmsiant

Le désarmement unilatéral 
n e»t pa» possible, car le» pays 
communiste» reprendraient 
aussitôt teiin pression» et leur» 
conquête» ]u»qu'k encercler et 
assiéger 1* monda occidental 
lut même, r» n'eet pas de gaie­
té de coeur que le» Etats-Unis 
assistent et participent malgré 
eux 4 I» destruction ri* re 
qu'il* ont -ebâti au Vietnam 
ê id d* :bm * :0.M>

•?*.-*.*»*«

En attendant, et en espérant 
quand même, le jour où la ré­
duction de» budgets militaire* 
permeUt'» d'augmellltu masSi 
vement te* aecour?, le? pay* 
riches doivent faire plus et 
mieux que leurs eftort» «r 
tuel* trop Insuffisant»

L'action la plus efficace dam 
le? circonstances, c'est cell» 
que recommandent les e'ê 
que? fournir plus ri informa 
tmn» »ur e* problème m».i*ur 
de notre temps faire ponnaitr» 
d»'image dan» tout VOrndem 
at en particulier ch»- pou» las 
heiotns de re» peuples affamé* 
a» muéreux. former ainsi un* 
opinion publique plu» éclairée, 
eapible de stimuler, de soute­
nir «t de seconder efficace­
ment des décision* plu» gêné- 
reuse» de noe gouvernant» et 
d'accepter au besoin qu’un» 
partie de notre confort «oit 
différée en faveur de ces mul 
tituries qui n on! pas I# né< ?«
•air#

en
toute
liberté
en toute lioertô en toute liberté en tou 
erté en toute liberté en toute liberté en t 
liberté en toute liberté en toute liberté ei^»
tue liberté en toute liberté en toute libert.

e Mb
*ï?h toute 

GwJfferté en to 
’NPUo'ite liberté

par Gérard Pelletier

Un revirement spectaculaire
l*ei etudiants, dans une lettre d'inviiMtmn à un 

journaliste dont ils attendent une causerie sur "la situation 
politique iu Quebec”, se donnent la peine de préciser : "A 

noter qui* nous prenons le terme politique dans un icn« 
très large; il ne s’agit p.»s seulement des decisions du cabi­
net ou île la Chambre mais egalement du jf u de* corps 
intermédiaires, de l’évolution du syndicalisme, etc.”

Ce souci précoce de ne pas donner au mol politique 
une si^niücation trop etriquee m’avait réjoui, au reçu de 
la lettic. /’admirais que des jeunes, au lieu de se braquer 
sur une définition étroite, insistent au contraire sur l’en­
semble de la realit»* sociale qui informe et nous-tend tout# 
veritable vie publique. Trop longtemps, la jeunesse n’* vu 

dans la politique qu’un métier, rejoignant en celt le* plu* 
tristes conceptions de nos politiciens traditionnel*. Pour 
ccs derniers, il n’y avait de politique qu# le mécaimm# 
électoral, les titres d’honorables, les session* d# I# Cham­
bre et les tractations de coulisse.

Aussi la îetre tie mes jeunes correipondants m’est-ell# 
revenue a l’esprit, hier, en lisant le journal. Et c# n’e*t p#* 
la dépêche d’un chroniqueur parlementaire qui m# !’• rap­
pelée non plus qu'une rumeur électorale mais un article 
relatif au cinéma. Vous l’ave/ peut-être lu, vous aussi ?

Il s’agit d’une chronique signée par Roger Lantert, 
envoyé spécial de l’agence France-Pres»t au festival ciné­
matographique de Venise. L’auteur y raconte la présenta­
tion d’un film russe du réalisateur soviétique Marlen Kut- 
vev. L’oeuvre, nous dit-il, présente une "radiographie” de 
la jeunesse russe contemporaine. Et il raconte ensuite i

"Le tilm a etc applaudi par un quart des critiques 

et aucune manifestation hostile ne s'est lait entendre. £n 
revanche, une polémiqué a éclaté tout de suite apres, pen­
dant 1* conférence de presse du réalisateur. Le cinéaste, 
i deux reprises, i refuse de répondre i une question d’un 

journaliite qui lu* demandait te que signifiait "Tanne# 
1937” dans la répliqué suivante du héros : "Il y * de» 
choses sérieuses daais la vie : la revolution d'octobre, 1 937, 
la guerre contre les Nazi»”. Finalement, devant le* protes­
tations des journalistes. Marlen Kutsev a dit : "Tout 1# 
monde sait, depuis le XXième congrès, ce qui s’est pas»# 

en URSS en 1 937”. Le réalisateur n’a toutefois pa* pro­
noncé les mot* : "procès de Moscou”.

"La suite de la conférence de presse, poursuit le repor­

ter, « été un peu heurtée. Après avoir nié le propos d’un 
journaliste hollandais qui avait avancé que le film était 

terminé depuis trois ans mais qu’il était reste depuis lors 
bloqué par la censure, le cinéaste s'est plaint de* question!. 
"Parlez-moi d'art et de poésie”, a-t-il réclame.

N on* vous rendez compte ?

Je «outiendrais volontiers, pour ma part, que c’était 
là la plu» importante nouvelle politique publiée dans I# 

joui nal d'hier. Un cinéaste soviétique qui veut parler d'art 
et de poésie, alors que les journalistes occidentaux tentent 
de l’aiguiller vers la politique, quel revirement !

Car nous n’avons pas oublie, n’est-ce pa». l'époque 
toute récente (c’était hier) ou les filou eux-memes, quand 

*I* étaient tournes en URSS, souffraient de monomanie 
politisante a l’état aigu. On plaisantait volontiers t.ett# 

obsession. "Vous ave/ vu l’histoire d’amour tournée en 
l RSS ? !• s'agit de la passion d’un jeune travailleur agri­
cole épris vie son tracteur.” Ou encore, on inventait pour 
rire le dialogue amoureux suivant, entre deux vedettes 

russes i

Te jeune premier : Tu sais we que je vois dan* te* 

veux ?

L’ingénue : Non. Dis. -

I e jeune premier i |'v lis le désir de me voir gagner I# 
prix Stalin# destine «u jeune travailleur qui enregistrer* 

la plu* forte production de rivet* moxvdable* . ,

I t la peinture, alors ! Une toile qui ne représentai* 
pas le triomphe du proletariat sur une quelconque inten­
tion perverse de la bourgeoisie n’etait pas digne d'ètr# 
exposer. La science elle-même devait illustrer la lutte de* 

classes et certain M. Lysenko, nous dit-on, a paralyse vingt 
ans durant la biologie russe parce que ses théories, confor­
mes aux points de vue du parti communiste, ne correspon­

daient pas du tout aux comportements des autres organis­
mes vivants . . .

Et soudain, pan ! dans l’oeil. Voici un vuiéaste sovié­
tique qui fait la leçon a des journalistes "capitalistes” en 

s’exclamant ; "Pariez-moi d’art et de poésie î ”

( c cr« du coeur en dit plus long sur l’évolution pro» 

groove de I.» soc .et e russe que tous les discours de MM, 
Brejne* et Kossygtnnc desant les nombreux auditoire* 
"politiques” auxquels ils doivent faire tac# chaque jour. 
Ni la distinction tie* genres triomphe de nouveau, aprè* 
un demi aiecle de "politique d’abord et partout”, ni I#* 
artistei soviétiques *e préoivupent d’art et de poésie ait 
lieu de polycopier des theses grossières a l'appui du régi­
me, pcut-ctre D vraie politique, recherche de la liberté, 
de l’harmonie, de la justice et de l’ordre, renaîtra-t-elle 

en URSS.

A nu ms, bien entendu, que M. Kuiucv n'ait seule­
ment utiltae ce» mut» pour échapper a de* questions p>r 
trop embarrassante» Car, il faut bien le reconnaître, 1rs 

journaliste* occidentaux jouaient le* communistes, avec 

leurs iiiriositi’s agressive* et bebetes.
i
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LIBRE OPINION

Juridiction de la 
(Jour suprême

S'I; «ppâfalt de.Mrahle »r 
•'11 qu il existe an Quebec rte« 
murnïux capablei de critiquei 
ouvertement l'activité legtsla 
five et executive de l'autorité 
publique il ne taudrait pas que 
i eci se manifestai sous la fur 
me de prises de position diffi­
cilement défendables. Lorsque 
de telles prises de position 
émanent de publications oppu 
sees a priori au réitime Lésa 
jje. le dommage peut ne pas 
etre grand, mais lorsqu'un 
vieux quotidien indépendant 
comme Le Devoir qui pendant 
de très nombreuses années a 
servi dans une bonne mesure 
de conscience politique au 
Québec laisse passer en page 
éditoriale un article d'une va 
leur douteuse qui. sous la si­
gnature de M Sauriol. critique 
le régime Lesage, une telle 
permission ne pourrait que nui 
re à l'opposition au pouvoir 
qui ne peut se vanter d étra 
bien forte à 1 avance

L’article de M Sauriol que 
]e vite apparaissait dans la h 
vraison de mardi dernier, soit 
le 24 soûl, et considérait corn 
nie illogique la décision du 
gouvernement Lesage daller 
plaider en Cour suprême l’in 
constitutionnalité de la loi te 
ciérale concernant la capitale 
nationale. Il répétait des pro­
pos que son auteur avait de 
veloppes quinze jours plus toi 
Essentiellement ce que te gou­
vernement Lesage a décidé 
c'est d aller devant la Cour su 
préme du Canada s élever cm) 
tre les prétendues compétcn 
ers fédérales en matière d'ex­
propriation de territoires pm 
vinciaux pouf une fin tederale 
particulière, soit I aménage 
ment de la Commission de la 
c .ipilale Nationale. Plus preci 
semen!, le ministre de la -lus 
tu-e du Quebee interviendra 
dans une cause nee en Onta 
rm et qui s est terminée par 
un arrel favorable aux preten 
fions fédérales. M Sauriol sou­
tient que cette décision d'in 
tervenir dans celte affaire d'ex 
propriation est illogique parce 
que incompatible avec la vu 
lonté de M. Lesage de ne point 
vouloir confier à la Cour su­
preme l'étude de la juridiction 
en matière de gisements sou-- 
marins. et que la Cour suprê­
me manque de juridiction en 
raison même de la nature de 
ce tribunal et de la lui qui l a 
créé. En vérité, ne faudrait-il 
pas plutôt dire que la decision 
ne manque aucunement de !" 
gique. et que le tribunal qui 
va bientôt entendre la cause 
jouit de toutes les competen­
ces voulues "

Decision logique

La lot qui a créé la Commis­
sion de 1a Capitale nationale 
s'intitule loi concernant la 
Capitale nationale, i statut du 
Canada. 1958. e.37>. Elle don 
ne a cet organisme des pou 
voirs d'expropriation stuets a 
l’approbation gouvernementale 
dans toute la région de la ea 
pitale nationale, laquelle re­
gion telle que definie par la 
loi englobe des territoires tm 
menses situés du côté ontarien 
et québécois et comprenant 
entre autres ia cite de Hull 
Supposant comme vraie l alfir 
nralion de M Sauriol selon la 
quelle la cour ontarienne la 
Cour d'appel? > a déclaré coin 
nie ressortissant aux pouvoirs 
généraux du Parlement fana 
dien de légiférer pour la paix 
l’ordre et le bon gouverne 
ment du ( anada les disposi­
tions de la loi ci-haut mention 
nee -les rapports judiciaires 
de relie coût n étant pas a nia 
disposition ici le gouverne 
ment québécois nie semble >e 
trouver dan» une situation ou 
il n a guerr d’autre choix que 
d'intervenir dans la cause et 
de participer a l appcl porte a 
la Cour suprême Alors que 
dans l'affaire des competed 
ce« en matière des gisements 
sous-marins aucun tribunal n a 
encore "te saisi, ici. non seul" 
nient l'appareil judiciaire est 
dcia en branle, mais jugement 
s été rendu, lequel jugement 
se doit d'être infirmé. .1»; 
dis “se doit d'être infirme 
car l'importance de I enjeu 
fait que le Quebec ne peut ri s 
ter les brn* croisés el attendre 
le rejet de l'appel du gouver­
nement ontarien t ai ' il ' 
sv ait reiet de I appel, ci donc 
confirmation du jugeinenl de 
la cour ontarienne, rettf deci 
tmn pourrait avoir pour cllet 
de renverser toute une sorte 
de jugements du Comité judi 
eiaire du conseil privé M.JI P' 
favorables au maintien de Lan 
ionoime provinciale el a un 
certain équilibre de forces en 
Ire pouvoirs central ci provin 
riaux. Ce comité a affirme à 
maintes reprises que dans I ex 
ercice de ses pouvoirs goiu
vaux de légiférer pom I» P»i* 
l’ordre et lt* l>ou nouvel ne 
ment le Parlement fédéra! ne 
peut pas empiéter sur des ma­
tières entrant dans des rale un 
ries de sujets provinciaux sauf 
en temps d’urgence ou se pro 
duil une eclipse du fcileralis 
me \ ma connaissance le t a
n.ida ne connaît pas une perm 
île d urgence nationale, et 1rs 
pouvoirs d expropriation devo 
bu k la Commi»»ion de l« t a 
pitale nationale vnnt «ingubr 
renient empiéter sut dfts matie 
res ressortissant a 1 autorité 
exclusive dés législatures pro 
vinciales en vertu de 1 article 
82 1131.

Je n'oublie pas l'opinion du 
Conseil privé dans l'affaire da 
la Prohibition locale

“idiiirs Seigneurie" ne dou 
tenl pas que certaine" matière» 
originairement locales el pro- 
v inciales ne puissent acquérir 
des proportions nssr/ considé 
r.ildes pour intéresser le corps 
politique du lloiummn el pei 
meiire an parlement canadien 
«i'adop’ar de» loi» en via da

leui réglementation ou anoii- 
Hon dans 1 intérêt du Dominion 
Toutefois, il faut exercer une 
grande prudence en distinguanl 
ce qui est local et provincial, 
el par conséquent du ressort 
des legislatures provinciales, 
d avec ce qui a cesse d'etre pu­
rement local ou provincial et a 
revêtu un aspect national, de 
telle façon qu'il soit de la corn 
pétenee du parlement cana 
dieu ' I

telle regie a été plus lacile 
â turmuler qu a appliquer D'a 
près mes recherches, elle ne 
jouit que de bien peu d'autorite 
depuis son rejet implicite pal 
le Conseil privé en 1951 i2>
En conséquence, il est douteux 
qu elle puisse servir a étayer 
le» compétences que le parle 
ment central a voulu assumer 
dan» sa loi concernant la rapt 
laie canadienne

En bref, l'on peu! affirmer 
que le Dominion ne peut pas 
accorder à un organisme de ta 
création des pouvoirs d'expro­
priation de territoires provin­
ciaux pour des fins fédérales 
sans empiéter sur des matières 
de juridiction exclusivement 
provinciale Si la Cour suprè 
me sanctionnait un te! pouvoir, 
il y aurait lieu de se demande! 
iusqu'ott le Dominion Irait dans 
>e» empiétements, jusqu'ou d 
pourrait reculer la frontière de 
la région dite nationale, pom 
quoi les institutions municipales 
el les personnes habitant les ’ 
territoires expropriés ne se 
raient pas sujettes dans toutes 
leurs activités a la réglementa­
tion fédérale au même titre que 
le son! les résidants des terri 
tmres du N'ord-Ouest canadien 
Le tribunal ontarien ayant de 
vide de donner le leu vert aux 
entreprises fédérales le gou­
vernement québécois sc doit de 
lutter pour laire renverset cette 
décision, el maintenir le parle 
ment central dans les cadres 
fixes de sa juridiction Dans 
l'hypothèse d'une decision fa­
vorable aux thèses centralisa 
trices, l'inaction ou la passivité 
du gouvernement québécois 
vous autoriserait a lui lancer la 
première pierre Dans les ch 
constances actuelles vous de 
vriez. me -.emble-t-il, encoure 
ger \1 Wagnei a plaider en 
(.’oui suprême

La juridiction do I* Cour

1. absence d’une t our su 
préme authentiquement féde 
raie au Canada lie statut de la 
t oui suprême u'e»l pas regie 
dans la constitution) pour ré­
gler les conflits constitution 
nels ne signifie pas que notre 
Cour suprême n'ait pas la cora-j 
pétenee voulue pou: régler des 
problèmes de juridiction com­
me par exemple celui concer­
nant tes pouvoirs d expropria 
lion de la Commission de la 
capitale nationale ou celui 
concernant les gisements sous 
marins Ici, ce qu'il convient 
de signaler, c'est le fait que 
la Cour supreme étant un or 
ganisme soumis au pouvoir 
central puisse favoriser les in 
teréts fédéraux au détriment 
de l'autonomie provinciale il 
en résulté souvent une |«’ur 
de manque d'impartialité de 
sc- membres et en consequen­
ce des sentiment» d'inquiétu 
de chez les représentants pro 
vinciaux qui plaident des eau 
scs constitutionnelles S, l'on 
en juge par le souci manifeste 
Uisqu'a present par cette cour 
dan* le respect de l'équilibre 
des forces entre le pouvoir cen 
irai cl le pouvoir provincial 
I on doit avouer que ces cram 
les de partialité sont mjusti 
lice» Mai» cela ne signifie 
pas qu'il taillé pavouter e: ne 
pas inslstéi sur une réforme 
radicale de ce tribunal, et cm 
ger entre autres choses la 
création d'une division “fédé­
rale'' chargée des aflaires 
constitutionnelles Le (anada 
étant l'un des rares pays au 
monde ou se pratique le fédé­
ralisme ne s'accorderait rien 
de bien luxueux. Cette institu­
tion non* rapprocheraii de la 
période antérieure a 1949 ou 
l'équilibre des foires en pro 
sence risquait moins d'etre 
renverse uai ou tribunal clran 
ger (C J C I’. ' qui avau plu* 
de chances d'etre impartial.

l’ouï l'instant, .a Cour su 
préme exwrte avec v» pou 
voirs que sa loi organique lui 
accorde, v compris l'audition 
»an» appel ri en dernier res 
sort des causes constitutionnel 
!r« a la suite d'un amende 
ment datanf de 1949 M San 
riol, s'appuvanl sur je ne sais 
quoi tie .Star ou se» con 
naissances personnelles') pré 
tend que ceci ne serait pas lé 
gai el écrit que le tail que 
les provinces tu meme le Que 
bec ne sc Miieitl opposes a 
la loi de !949 a l'époque ne 
signilje pa* que ce change 
ment était légitime, et que le 
Parlement canadien avait le 
droit de inodifier.de façon uni­
latérale le statut de la Cour 
supreme car meme si aucun 
mot li a etc change a l'uili 
clr 101. sa portée a tic mdis 
entablement changée Ir inu 
nu ''nr; mnlf lerq.t Iq rons'1
•uttonnnfife de cetf» lot iii 
1949 n question *f',n’f ou

• a'-la'
M Saurio njblie-f U nu mn- 

naît tl la signification veritable 
du Statut de Westminster de 
1831 (parmi d autre» effet», 
pouvoir pour le Canads d'adop 
ter de* loi» incompatible* avec 
de» lola ou réglementa britan­
nique» antérieur» et auW- 
quent» à 1881, donc pouvoir 
uour le Canada de modifier la 
loi de la Cour suprême de fa 
çon à enlever l'appel accordé 
au < J.C IV pai M I" - la Pat 
lement anglais de 1833 el de 
1844 M Sauriol oublie t il 
que la compelence du Parle 
men! tedfa d m'ardue i appel

au Cornell privé a déjà fall 
l'objet d'une cause retentlaian- 
te et pourtant recent# ? Cette 
rauae décidée par la Cemité 
judiciaire onpoiait le Ptovu- 
reur général de l'Ontario au 
Procureur général du Cana 
da 18) et il y avait comme 
intervenant le Procureur ge 
nera! du Quebec représente 
par Me Emery Beaulieu e' 
Lawrence Jones el Co C» que 
le ( onseil prive étudia aloi» 
était le Bill 9 de la Quatrième 
Session du 18e Parlement du 
( anada t!939 lequel bill con­
férait a la Cour supreme ion 
diction d appel exclusive el de 
dernier maori, interdisait 
l'appel de tout jugement cana 
dien aux autorités judiciaires 
britanniques antérieurement 
compétentes, et abrogeait, en 
tant quelles taisaient partie 
des lois canadiennes les lois 
britanniques de 1833 et de 
1844 qui permettaient l'appel 
au C.J.C P Le Comité judi­
ciaire déclara le dit bill const: 
tutionnel en invoquant 1 article 
101 de l'A.A.N B qui av ail 
pour effet de donner au Par 
lement canadien une autorité 
complète et prépondérante 
par rapport à tout pouvoir pro 
vincial Par la «uite. le bill 
avec quelque» modification» 
bien aeconoaire* devint Parti 
cle 3 du c. 37 de» Statut* de 
1949. 2e Session, et aussi l'ar­
ticle M de la Loi »ur la Cour 
auprém» (4)

En conclusion, la juridiction 
que poseède la Cour suprême 
du Canada en vertu de l’article 
34 ci-haut mentionné repose 
sur des bases bien legales, et 
il m'est vraiment impossible 
d’affirmer comme le fait M 
Sauriol que la position de M 
l.esage a propos des gisement.» 
sous-marins signifie que le 

• chef de l'EzécuUI québécoi* 
conteste la juridiction du plu» 
important organe judiciaire ca 
nadien d'un point de vue jun 
dique. Si M Lesage contestait 
la juridiction de cette coin 
scs arguments ne sauraienl 
être que politique*, e! il nau 
lait peut-être pas tori

Me André irembia.'
Pari* 9e
France.

Les conflits sociaux constituent 
une nouvelle épreuve pour Wilson

(1) Le Procureur Oênéta. te i Ou 
t*rlo v. Le Procureur Genér»! 
«lu Canada I8WJ1 A C .44® p 
m

2 Caiudtftn Ftdentlon Agricul­
ture T 4 -H Québec lOMi 
A C 17»

(B) :»47 AC 127
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LONDRES Le. «ngla:» 
étaient parti» en vacance, 
dan» I euphorie ïamai» «-n 
eftel I argent n avait etc au.
*i abondant el le chômage 
un niveau auvu ha- La cri c 
de la livre sterling et le» avci 
tisaement* de» financiers dont 
la pré»»*- » ctail pourtant Ici 
gcmenl laite 1 écho claicnt 
resté* du domaine de la spe 
eolation abstraite pour l'un 
niense majorité de la popula 
tmn

1.annonce soudaine par un 
constructeui d automobile- le 
deuxième en Qrande Bretagne 
par l'importance de »a pro 
duction. que la semaine de 
travail allaii être réduite .1 
quatre jours par semaine poui 
dix mille ouvrier* a brutale 
meni rappelé a la réalité les 
Anglais qui parliculieremcnl 
nombreux cette année, com­
mencent a revenir de la Cote 
d Azur, des plage* d Italie et 
d'Espagne
l* ca» Ford n e»t pa» l»olê 

D'autre» constructeur» d'auto 
mobile», notamment Vauxhall, 
annoncent de.» mesure» analo 
gue.» L'usine de» machine* a 
laver Hoover a déjà réduit la 
aemaine de travail de quatre 
mille ouvriers Un estime a 
20 p.c. en moyenne la perte 
de salaire* résultant de ce» 
réductions d'horaires

Le plu» étonnant peul cire 
est que ces mesures, qui ne 
sont certes pa» le signe d'une 
économie saine, ont apparem 
ment surpris auianl le gouver 
nement et les syndicaliste» 
que le grand public Le rap 
port public la semaine demie 
re par le très sérieux Instiiut 
de recherche» économiques et 
sociale.» »ur ta situation actuel 
le et les pers|icctivcs econo 
nuque» dan» le» prochaines 
»nncc* n est pas lait non plu» 
pour ras.»urci San» doute pre 
voit il que 1» Grande-Bretagne 
»ei* en mesure d'equilibrcr »a 
balance de* paiements d'ici 
deux ans. mais des efforts con 
sidérahles. indique ce rapport, 
resteront a faire pour rem 
bourser le* dcltes contractées 
en vue de défendre la livre 
Or. et c'est là le plus grave, 
ces effort» ne seront couron 
nés de aticcès qu'au prix d'une 
stagnation de la production, ce

qui a son tour »r traduira par 
au moins un demi million de 
chômeurs de» ! année prochat
Hf*

Consequence» logique»

l’ouï le» professionnels de 
la ( itv, ce* evenement» pour 
cire spectaculaire» ne eon»ti 
tuent en réalité que les pre 
imer» résultats logiques cl 
parfaitement prévisibles, des 
mesures déflationniste» du 
budget prepare par le chance 
lier de I Echiquier M Ja 
mes Callaghan, et \ ote en juil 
let dernier par la Chambre 
des Communes Du cote patio 
nal on renchérit »: nous sum 
me» obliges de réduire ia pro 
duction. c est en raison de» 
restrictions de crédit» deci 
dec.- p;u le gouvernement 
D’ailleurs le marasme, qui 
pour le moment n'intere»»c 
que les bien» il équipement 
pourrait bien, si rien n'est 
changé, atteindre a son tour 
l'industrie lourd» sour forme 
d'une réduction de» investi» 
«ement*

Côte gouvernement, la iéac 
tton est differente la politique 
economique du gouvernement, 
souligne-t-on. a certes pour ob- 
lectil la réduction de la deman­
de intérieure el ia diminution 
de» importation», mais unique 
ment en vue de dégager de* 
ressource» nouvelles destinée* 
a accroître le* exportation* Le 
plan quinquennal préparé par 
M George Brown, ministre re» 
ponsable de* affaires economi 
que», et dont on attend la pu 
blicâtion. probablement son* 
forme de Livre blanc ver* la 
mi-septembre, prévoit d'ailleur* 
un rythme d'expansion dé la 
production nationale légère 
ment supérieur a par an 
ce qui. il faut 1 admettre ne 
constitue pa* une *1380811011 
Reste a savon comment e* 
plans établis . par le* intellei 
tuel*. le* "egg-heads (tete* 
d oeuf de M Brown dans e 
calme de* cabinets ministeriel* 
-e traduiront dan* la réalité
Reactions hostiles des syndicats

Côté syndical, enfin, la réac 
lion aux réduction» d'horaire» 
comme on pouvait s'y attendre, 
est franchement hostile Chez

Ford ou la direction avait con 
»acrc îles étions et de* somme* 
considerable- pour »e debnrra- 

des "agitateur» et établit 
otie atmosphère de collabora 
iion capital-travail, ia colere 
de» ouvrier* a pris une loriue 
pohnqur a laquelle le patronat 
n avait certainement pa» pen-' 
Les délégués d'entreprise de 
l'une des deux usines Ford tou 
chee* par le* réduction* ont 
adressé au gouvernement une 
lettre ouverte accusant leur di 
rection de 'salwler délihéiv 
ment la politique du gouverne 
meni travailliste Deux depu 
les Labour de Liverpool -au 
tant dans te train en marche, 
ont insinue que I attitude de la 
Ford anglaise avait peut-être 
bien ete inspireq par la puis 
sanie maison mere amenvuine 
M Brown a ordonne une en 
quéle officielle

1*1 grève»

Re*t» la question egalement 
préoccupante pour le gouverne 
ment, de* "grève» sauvages" 
qui ont tendance » -e multiplie! 
en ce moment délicat pour Lé 
conomie britannique Provo 
qué» généralement par de* eau 
ne* futile* cl strictement loca 
Usée* a un petit groupe d'où 
vriers, ces mouvements enta 
vent rapidement le mév miisme 
compliqué des chaines de pro 
duction et finissent par aboutir 
a une paralysie d'usines entie 
re» l n eu* frappant celui de 
la B M C le géant de l'indu.» 
trie automobile britannique Le 
débrayage de quatre cent» ou 
crier*, dont un carrossier *ou» 
traitant, sous prétexte qu'un 
contremaître ne remplit pas les 
qualifications professionnelles 
requises, -c traduit par la mise 
u pied de dlx-buii nulle nuiri 
er*. Chez Ford, a Halevvood. le 
renvoi d'un chauffeur, accuse 
de conduite dangereuse provo 
que l'arrêt de trois cent» de »e* 
camarade» et aboutit ce v en 
dredi matin meme a la ternie 
true complete de 1 usine hub 
mille ouvrier* sont mi» a pied

Ces grève* que bien souvent 
1 intransigeance patronale ne 
contribue pa* a régler, sont 
condamnée* en terme» severe* 
a la fois pai le gouvernement
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èt pâ! è* I ft§pOÜ8tt0lè4 8\ tu! 
éHiix pu.\-'.m»me> pn l'atsou dé 
lot u - repereusMOiis mu la 'ima 
non ecQiioiDiMUc jjeiH’falc c>v 
dii il n est pu?* interdit de pets 
xer cjo vile traduit I inquietudp 
iatente du monde du Iras ai! 
faee a a per spec U Vf peu re 
ioui.4*»antê d une du tu
veau do \ie. sa désillusion de 
ant l’ccroulement du mythe 

du boom continu soigiH,U''P 
ment entretenu par la propa 
gande ti a'ailliste

l.a reuiuon. début >eptembrt‘ 
a BriRliton. du eoiiKifs anime 
d*s trade-unions, on/e moi* 
âpre* l*an*i'ée au pouvoir du 
Labour, sera l'occasion poui les 
syndicats d'exprimer leurs >en 
timents !... poliliq u* des pt i\ 
t*T des re'vnus du ÿ,<n\\erne 
ment fera l'objet d’une off en 
she en rènle On prête d'ail 
UHI14 a M Wi'voi; intention de

f*tu- .d-rnèn e défendi # 4 bb 
i t que gouvernement aie à 

BnglHor guoi (ju'il en soit an# 
dure batauie sur deux iront? 
««Uend le prcm*er ministre qui 
ti»rmine se< *.acances et reja 
,n!» undredi '»»it Uo'Miinf 
Streel contre le^ conter» a 
tents, qui l’accusent de sabor­
der ! économie par >a po!itiqi>e 
étatique restreignant l’initiative, 
pris ce contre Laile militanie 
des syndicat* et de "a gauche 
travailliste, qui réclament au 
contraire 'une vraie politique 
socialise
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77-'î2fi - Uahelle Anbret
77-.'lt PAItlb TOI JOl'R* F ARI> PAl I PAIA 

A LA (HTTARI
Pigallr - Su» le» quai» du vieux Pari» 
Fai de»»* am«Mir« La (ompUinie d* 
la bulle

T 7 - i I PKOMFN ADI DANS IA N ATI KF
F.DOF ARD IM LFI. I l SON KNSLMHLR 
L.* marcha de», vadanges • Au gre rtu 
seul - Souvenir de i lia-«e - le dorher 
de mon xlllagr

|8o- !** t MénextreK l e mm L'éte dernier
l'arl* |»uète s» le» tambour» lotie 
M irl-( lalrr

T 7 - 4 Aé M Al HH f t HF A Al II R
Ah' «i vous (’onnai»»ie7 ma poule 
Prosper Ma p(»mn»e - V.«lentme I e« 
chapMiiA.

77 -MA I I s 4 HAKRl «
lloniiriir aux Barbu» Adèle Outer 
(lire du Barbtei de Senile Poil au 
menton

77 811 ANDRl fLAVFAl
(ehxler rouge et pommier blanc - 
Fotia de cou» la petite diligente 
Moulin muge

V »'• PATAtHOl Le gamin de Part» le 
Le piano du pauvre At,»n homme
l.a bague à Jute»

T7 »A» MIRÊlt.Lf — t ou* hé* dan» le foin
Papa n a pa» voulu Quand un 
vicomte - f e petit chemin 

M-iA* I M Ql I 1.1 NT rn\NtO|*x 4«u* la 
ciel de Part* Le* feuille* motte»
La gonflante rtu pauvre tear» Parta n* 
Pariam

7 T 43 .A IIS F HERTS I A ( Qt Fs la sain»
Afcdard L.* uueiir d*' * hat t a
truite La marie Joseph

77-438 /IZI il A N A| AIR! — Mon tru* e* 
plume» ( a « est Paris - Pari» bohr 
me . \h' dis-don< dis-don*

77 -437 (AIHEHINI s\l\M.| Pans a
n»allie Barbarie - • >»l a llainhourg 
Le* amoureux du havre Le piano du 
paux re

77 -434 II LIFT Tl ORK1 O P.«rler-8Uol da 
nionr Dome France le *u«» seule
« e soir - t lopin clopaii

8*0-2.83 PHILIPPI I I AV — Bleu. blaiK rouge 
Julie Ta rousse C igareiie» ixhiskx, et 
p'flte» nêféèes.

B A Al 7 001 - Le Pere Duxal Récilal Olxiitpia 
lan vter I44M

B A Ai 7oof - LTnfance de mes « hanson*
Le Père Duval.

H A M 7o(*7 MAS 17007 DlmaiKlié au ('ahaiioii 
Itiiheri Irahiuco

BAM7ooR B\s |7tiOR les loxeux Luron»
Robert Trabiirt u

B A '17 00» MA* 17 004 (..*i ( •.( i 'larioti s - u «*u * 
Rob<‘rl l'rabiii » «>

RA Ai; en RAM ADI I I (H ANMlNs Dl *.»'lé 
Slruliatie l.olmann et xa guitare 

R. '♦.•M RdR I s Al AN
MIT 100 3 MBNANDII la «he»re de itiun 

xleiir seguin le Miré de Curu- 
gn.in I es etoilex le aecreg de 
iiiuitre ( ormile ei,

'IIP 10434 I I M N A N I * | I le* \ i. .. v Ir*
trois mes*r« basses - I Artésienne 
La mue du pape, etc

P77-fMM»l. AI.sxtT - Airs de France' ensen* 
hr <1. « LOA Al A K AP Al I de
FOI AI Alt

P7 7 -9201 Us H) LI I s A N \ | I 4 14'3 Air»
dr- de Frame"

P7 7 -21 Al 810 - 3 U - PA ( IHH I RS PuPII AI-
Ri s III ssf s par le A ADF RFshUN 
< IIOIM s

P T * ! ( I US DMtNILMI s \«»|\ |/I(.AN|S
Ailla Dintltrirvlteli Aolodla Pollakof 

P7 ' *8ol KLATRlFs \*. | P.ir taiq|ics
(.hesiein au xtoloii ei Hanoi (.ol.* au 
ni.» no

P. . 'AIL IM A I KM S N.. Par l.*< «gue*
(•hestetn au xtolnn et llaoul f»»*la au 
piatin

H77-7o»»i ‘Hisluire de Hir*’ axe<
» 1 II N AND ft A VN Al D 

R7T-70|| lllstnire de Hue axe*
RI BV ARD H Al I Mt 

B7 7 -7031 ”lllxloire de Birr" a»er 
Il A A Mn \ D DF. A Os

BÎ7 -81 II IA 1.1 I KN d'Fuiéne fnne*e 
R-77-8I7I flllTM PI Al •lin remp* de * mAn » 

Piaf
H71 *D»I I A( 441 » 4 RRFt
RI 7 M2L 84 0 383 B A O AIVAROR (M O »

PI U( I s s (,. v *
B»7 8FM ( hanioii* de» Atnniiri Dé«hlrani»é 

« A fill MIM s a t A A'.T 
R77 -H3I J Al Ql M INF FR AM 018

771 44 - 8 4 2 1 04 A «ivage* en Roumanie 
7 7143 — Andie B lut — Accordéon mused#
7 7 .’48-84MOT - Pour danser Artiste* «ane«
77 218 — (lande R«>lliii(
77148 — A'ovagf* en Tahiti 
7 7130 — Pour danser
771M-841108 — Pour (lallseï Arftste» •arlé* 
7 7 .'♦» t - 84 M 14» P.mit défile* tarnaxal» et#
77170 —• Vuvages en Pologne 
812110 — Paul MaurUt et (*rch«»tr»
TT.'IMI — Reverie* No î Dhexten» au vioiwa
77303 — Frères laïque»
7 7 3U€ — Lu» Ilicas
77170 ■84.3o6 — All, he) Legrand Ri a x lavime
77374 — Malut le* ronaiiis - fztiiniit HalHda
77376 —- iaiherine •sauxagr ( hanson» dr

de coeur
77(44. 840.713 — Michel Legrand H*nde/-»(

Pan»
7 ‘« .197 — Johnny a l’Olympia
77704 Kobrrt Laïuouretu
77703 — Jacques Dufilh»
777 18 — frère* Jacques No T
77717 Paul Louk*
777 18 —- Jean Artitilf
777 !« —- 'li( liel \oirei
777 M — Afichel Bretiraid
77 7 'f* — Aglaè
:::ii — Père Didier, vol 1
77774 — Pere Didtei. vol 1
77777 loh ntiv HaUffU] s
777 18 — Trance Mal) l'oupéo d# rire
777 *4 — Claude Franoi» 43
7733-840369 — A|ir)ie| Legrand «hante, vol
'. H(»J —- J«*hiiiix revient Johtinv llatlvdav
77404 — Frank Teruandel

—- France (.ali
;78t«- 840371 — » élit l.erlere 14 tu* ré#

— Cliaries Dunioni
7 7894 — Keorge* Hrasseni tnt» dernier
7 7896 —» Mheila
77897 — Ftllg Lecier<. vol l La drave 1

et le laboureur • La Quéhérot* la rat 
viendra demain, en

778°8 4e|»x l e* Ion . xoi 1. A|oi. mae •«xuliar»
I e roi heurrut - IW*r*> etc 

77|(»» Félix Leclar* vol I Aur la boiiteae
Au meme cou L'Agité 

7741* — Menito Mrriinn 
77411 Brignie Harriot
• 7418 Johnny Hallxdat N.. «
77'» «i Anton Valirx chanir Paul r»r;n *i 
77!);»» - f rères farque» chantent Prrxert 
7793'» - Piaf citante Ka»m«mri A*so 
•*4}fi - (atherin# Nam age (hante Kurt AAeltJ 
'•464 — l.x s (.aulx - |es grande* chanson*
7.904 Hnude originale Dragee* au poivre
77473 — ( lande I rannus
TTltPo - ( aniMtrhe ( haine Ionesco
.'00149-600144 — Nuingle Singer* Morart
113176 - Aux âge» à Ho«<ou
I1.A-30? - Fva
llj-70.' —. Michele Tort
613 013 - Tiroir aux «ouvemr*
61.-034 — I4*»uhI» SIa nf Pans »ing Ra* ( harie» 
880-000 -- A'oyagea autour du nt«*nde —- 

Amérique du sud
A «n ages ell Israel 
Liaisons dangereuse»* lOee 
Philippe ( lax a FtJixrnpia 

63.7-AJ? - Flek B.wsik 
N.,na 'l(Miskuuri Anglais 
Lui/ Moula - Rossa Vox a 
N.iua Alounkouri 

883-AI4 N;«lia Aloiixliouri 
( haugoiis |re< ques"

88* - M 6 — (•uitar Cnm-epMon»
Fiel* Ba. xik
Ailles Daii* Asranaeiir pour t éeliafané 
I ranci* I einarque 
Anne-Marie (arriéra 
N41M Moidkouti Quatre aalaiU 
Deux pour une rhanson 1 #, 
parapluies d# Cherbourg

• Otr* l.env Farudern 
701 ’ — R«iger Pierrai
7014 — step.»nr (iulinatin Aol •
8184 -- Lus Paraguavo*
8176 — Vox âges an Japon 

8 141 A otages en \*Migosiav|#
«-7?7 — f.tand bal dr 1400 g |f*»

J1.8J5 — Ch.tnsotis d'étudiant*
11-818 — Roln-rt ( • tigoi

Vos âge* en Fxp.it ne
1440.-842300 — Plus belle» v»Ue« v ennoisr»
• 4* • : T - 'lissa I nh*
AII T ioomi fe floue disque de TF\ 12 1 ban»

«80-061 
680- .'03 
680-? 14 
«80-111 
«8«- .''.i 
680-128 
«80-1l| 
«80-11 I

66(1 • 740
«Ko 242 
«80.?A« 
6X0- MA 
«M. .’«7

MM Odtl »|e * disque*, uioiio
R A 0**33 t «Ilium de { disques 1 «term

LES PARAPIUIFS DE CHERBOURG
Haudr originale du Hlm Aer«t«»n Intégrait 

Musique de Ati,hei II («H AND 
Dialogue» de Jarquex DIM A

77021
77027

27011
::tM4
77122 
77141 
771 AS 
77167 
77140 
77 I4Î 
77114

772*1-
77134
772427774e

— Air» de Frénre - f hanton» Ifm
— ( hanton» ave* Patachon
— Mou» Ig* Pont» de Part» 

axe, Afichel I egrand
— A* cordéon a Part» P red Ralta
— Mnrcè» de ftOorglu»
— lotiy Poucet — Air» connu»
— Aluvlqiie militaire
— t Ullde Bollltit — Bt| Plane 

Kultare* du diable
— Pèlerinage de I oxirrte»
— Polka» Marurka»
— MurprUf Paille Pouf le» pim 4# té an»
040SI4 < h»n»nn» »an» (larolfs de Rra«»en»
R47IOI - Amérique du sud l o» tnra»

Plu» beaux lango^ du niond»
84214'’ Anyage* en H-»ngrf#
847101 A nvage# ea Mofavl*

r«l A REAR r
nu.8l6 — II” I ntx| Ton 

fill* 0 aujourhul < inétvxa Dnuea Bam 
•♦» joorna u % 1,8 morxaieur al la JbuOi
Alphabet Rnrore un été «xiee l u enfant 
homme T.e* temp* étrauge» Magarltibg
èerit Quand un homme

f fi i\ ira frc
R77.0OI — H” — Lonf jeu 

Premier amour Valse a Joseph - I e roi ehaa 
•fur i hanton eu rxuse A a de» amour» - 
ta I «té . iKniléiir le» algue» - Mur lu corde 
à linge f e iraverslet - l e» noxiTeam-né» - 
lu Vie, I amour, U mort le» eotiplrt b»
four qui « appelle aujourd'hui

f I Al DF NOFO ARO 
R77-A1? — I7" — Long Jen 

l.a ja/e e» U taxa lu chanson te «inému
- I ne petite fille le» don Juan Tout fén
fout femme A|» fleur I 'égliae f OrlIe ma 
mie 1 ev n»i*«e« de rha*Hn«x m«x*t 1 « pt-adi»
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Montréal, ville active en automne
Il peut ifm-blrr étrnngr etrim, dr dire a de* Motif- 

reniais ce que leur offre leur ville au seuil de la saison 
d’automne Pas tellement pourtant, si l'on en juge par le. 
manque d'imagination de» habitants de la Métropole quand, 
d'aventure, il leur faut recevoir des amu etrangers de 
passage.

Deux grande* «phéres de l’activité montréalaise en parti­
culier, les arts et le sport, connaissent une extraordinaire repose 
avec le retour de septembre.

La musique, la danse, le theatre situent en effet !a me 
tropole canadienne aux premiers rangs des capitales artistiques 
du monde, tandis que le football et le hockey en font un des 
grandi centres sportifs d'Amérique. I.e calendrier des événr 
ments de l’automne «5. publie ces jours-ci par l’Office municipal 
du tourisme, en fait foi

Deux grandes salles de Montréal accueilleront principale­
ment les artistes internationaux au cours de la prochaine sai­
son celles de Is 1‘lace des Arts et de la Comédie Canadienne. 
Ia théâtre, pour sa part, .sera présenté dans des enceintes plus 
modestes par des troupes locales réputées

A la Place de» Arts, la saison qui s’ouvre amènera a Mont­
réal en récitals, les pianistes Malcuzinsky. Vladimir Ashkenazy. 
Nicolai Petrov. Wilhelm Kempff, Daniel Barenboim, Liberate et 
Jacques Loussier, pianiste de jazz La Grande Salle recevra 
egalement les fantaisistes Sacha Distel et Wayne et Shuster, le 
Music-Hall de Moscou, le Ballet Royal du Danemark et les 
orchestres symphoniques de Moscou et de Prague L’Orchestre 
aymphonique de Montréal offrira également de nombreux con­
certs au cours de la saison, sous la direction de Zubin Mehta, et 
en octobre, il participera a la présentation de l'opéra Aida

La Comédie Canadienne sera le rendez-vous des amateurs 
de la chanson De fait, s y produiront les Compagnons de la 
chanson, Jacques Brel, les chansonniers canadiens Gilles Vi- 
gneault et Pierre Letourneau. L’n festival du disque sera en 
outre présenté en octobre au palais des sports Maurice-Richard.

La saison du théâtre professionnel reprend aussi son activi­
té avec le retour de l automne. Une demi douzaine de troupes 
locales présenteront des pièces en langue française pour la plu­
part Et les quelque 25 galeries d’art de Montréal offriront au 
public d’mtéressanles expositions

Dans le secteur sportif, la saison de football battra son plein 
en septembre et octobre, et la première rencontre de la saison 
régulière de hockey de la Ligue nationale aura lieu au Forum 
le 2.1 octobre

Les courses de six jours se tiendront en septembre au cen­
tre Paul-Same et le même mois, il y aura courses d’autos k 
St Jovite Au cours des trots prochains mois, reprendra enfin la 
saison de courses sous harnais au pare Richelieu

Au chapitre de* variétés le Cirque de San Francisco visitera 
le centre Paul-Sauvé au debut de septembre, et l’exposition 
d’automne du Jardin botanique portera sur la jungle de la 
Colombie

La fin de l’automne annoncera enfin l’approche de la Noel. 
Vn des premiers signes avant-coureurs : le défilé du Pere Noël. 
Celui des magasins Eaton aura lieu en effet le 20 novembre. 
C’est alors aussi que les montres des grands magasins commen­
cent à se parer des décorations du temps des Fêtes, pour 1a 
plus grande joie des jeunes et des moins jeunes. Fin novembre, 
c’est aussi la période des premieres neiges qui ne demeurent 
pas au sol, mais qui ont la magie do prédire des joie* nouvelles 
de l’hiver : randonnées en plein air et excursions de ski

On peut obtenir des exemplaires gratuits du Calendrier 
d automne des événements en s'adressant a l’Office municipal 
du tourisme de Montreal, Immeuble Place Dominion, bureau 
521, aux compagnies de transport, aux clubs automobiles et aux 
bureaux du Québec et du Canada dans les grandes villes.

SERVICE EUROPEEN DE TOURISME AUTOMOBILE
1176, rue Drummond ^ Tél. : UN. 1-0200 et UN. 1-3906 
RESERVATION d Hôtel - Avion* - Bateaux - MONTREAL

Profitai de* facilités las plus avantageuss*
d’ACHAT ou LOCATION

RENAULT • SIMCA - CITROËN-FIAT - VOLVO 
PEUGEOT — VOLKSWAGEN PANHARD — TAUNUS

Choix dans foute* let marques européennes
Kilométrage UJImllé — âssuranet et permis Infernatlonani 
Ueralaon dans tout» l'Europe, Garant!» de rachat an dollar»

Partez à la conquête de tous les coins de
L'EUROPE... EN AUTOMOBILE !

PORTUGAL-ESPAGNE-PARIS

Automne ?965
DEUX TOURS 

DE QUALITÉ

PORTUGAL Llshonna et *e» environ*
■ SPAGNB Madrid et Tolède - Andalousie - Ile* Baléares 

PARIS troi* jour* pour terminer 
Départ ria Montréal la 15 «eptembre par C.P.A. 

Direction : Pedro Villalba 
Trois aamalnes ■ $819.

MEXICO, ville* d’art et 5 jour* h Acapulco. 
Depart d* Montréal la 1S octobre par C. P. A.

Deux sememes : $489.
Dépitants sur demand*

Voyages 
ANDRE MALAVOY Inc.

1225 ouest, rue Dorchester 
MONTREAL 
UN. 1-2485

La maison aux milliers de référence*

Même si les Malavoy foot surtout voyager les autres, il leur 
arrive (et c'est heureux pour eux) de se déplacer. Mme André 
Malavoy, a fait la traversée Le Havre-Montréal, a bord de 
l'Arkadia, cette semeine, en compagnie de set trois enfants. 
Elle apparaît ici avec Sophie, sa benjamine.

(Photo Greek Line)

On n'attrape pas les mouches 
avec du vinaigre, en Hollande

Du 17 octobre au 1er mar» 
prochain, les voyageurs de 
l’Amérique du Nord qui com­
mencent leur voyage européen 
par Amsterdam reçoivent un 
Int de radeaux appréciables of­
fert par l’Assoriatinn touristi- 

d’Amsterdam. Ces cadeauxque
sont attribués à tous ceux qui 
atterrissent a l’aéroport d’Ams­
terdam et qui échangent le cer­
tificat reçu de leur agent de 
voyages dans les 24 heures sui­
vant leur départ de l’Amérique 
du Nord. En échange du certi­
ficat, ces voyageurs reçoivent 
un carnet de billets-boni. 

Comme partie du program­
me de la ’’Journée gratuite de 
festivités”, ces billets permet­
tent au porteur de bénéficier 
de 10 divertissements gratuits 
et de 7 visites spéciales dans 
quelques-uns des établisse­
ments les plus séduisants 
d’Amsterdam Au nombre des 
divertissements, on a inscrit 
un délicieux lunch à un 
‘broodkeswinkel”. genre de 
restaurant qui se spécialise 
dans les sandwiches copieux 
faits de viandes, poisson et 
fromage Le visiteur est in­
vité à en déguster autant qu’il 
lui plait avec boisson compri­
se La "Journée gratuite de 
festivités’’ offre’également, un 
souper fin gratuit dans un 
grand restaurant.

Du côté culturel, on remet 
au voyageur un billet lui per­
mettant d’assister gratuitement 
â un concert du célèbre orches- 
tre du Concertgebouw ainsi 
qu’un billet lui permettant de 
visiter le musée Rijksmuseum 
qui expose, entre autres chefs- 
d’oeuvre, la célèbre "Ronde de 
nuit” de Rembrandt. Le voya­
geur a également droit de vi­
siter la maison de Rembrandt 
où le grand maître a exécuté 
quelques-uns de ses plus beaux 
chefs-d’oeuvre Les amateurs 
d’art contemporain sont invites 
à visiter gratuitement le mu­
sée municipal qui exhibe de

QUOTIDIEN VERS GENEVE
(via Paris, évidemment)

nombreuses oeuvres d’art, dont 
la plus importante collection 
de van Gogh.

N.D.L.R. — Amsterdam est 
un peu i Paris, par eaemple. 
ce que Montreal ait a New 
York. L'initiative de l'Associa­
tion touristique d'Amsterdam 
pourrait avantageusement être 
appliquée a lé métropole cana­
dienne, nous semble-t-il. Beau­
coup de visiteurs arrivent n 
Amérique du Nord par New 
York et ne concèdent è Mont­
réal qu'un jour ou deux, au 
passage... quand ils y vien­
nent.

Pourquoi ne pas tenter l'ex­
périence qui consisterait à in­
viter les voyageurs transatlan­
tiques è aborder l'Amérique 
du Nord par Montréal. Le for­
mule pourrait du reste s'appli­
quer aux Canadiens qui vont 
souvent, eux-aussi, prendre l'a­
vion pour l’Europe è New 
York. En leur offrant quel­
ques ’’cadeaux'', on pourrait 
assurément les convaincre de 
consacrer quelques jours è la 
Métropole.

L'Office municipal du tou­
risme, et son entreprenant di­
recteur, M. Bergeron, pour­
raient certainement creuser 
l'idée, en collaboration avec 
les transporteurs aériens et 
l'hôtellerie locale.

YM.

On survola beaucoup 
l'Atlantique - Nord

L'Association du transport 
aérien international signal» 
l'augmentation constante dq. 
trafic sur l'Atlantique - Nord, 
aussi bien pour le fret que 
pour les passagers Dans les 
six premiers mois de cette an­
née, le nombre de passagers 
transportés par les services ré­
guliers des compagnies aérien­
nes de 1TATA a atteint 1 477,- 
R52, ce qui représente une aug­
mentation de 18.2 p c. par rap­
port au chiffre de 1.249.775 
passagers transportés pendant 
le premier semestre de l’an­
née 1964 Le trafic messagerie 
a augmenté de 83.4 p.c.

Les escales 
d'Ulysse

Agent* du tourisme
canadien à l'étranger

Le ministère fédéral du com­
merce annonce que M Pierre 
Turcotte dirigera l’agence de 
Pans de l'Office de tourisme 
du gouvernement canadien 11 
remplacera Mlle Annette For­
tier qui. depuis janvier 1961, 
représente l'Office dans la ca­
pitale française. Mlle Fortier 
vient d'être nommée a Mexico.

OTTAWA, le lO août 1965 — 
Le ministère annonce d’autre 
part la nomination du directeur 
du nouveau bureau de Cincinna­
ti Ohio . Il s’agit de M. Do­
nald F Alexander qui a vécu 
a Winnipeg et à Vancouver.

Montréal, la nuit
Le ministère du tourisme, de 

la chasse et de la pêche vient 
d'ajouter une nouvelle affiche 
de grand format aux huit qu'il 
distribuait déjà Iæ nouveau 
document donne la \edette a 
la Métropole du Canada et por­
te la légende : "La nuit tombe 
sur la Métropole du Canada”. 
Cette affiche, qui mesure 21 
pouces et demi sur 38 et demi, 
a été réalisée à partir d’une 
diapositive mise à la disposi­
tion de la direction generale du 
tourisme par l’Office du touris­
me de la ville de Montréal.

Traverser le St-Laurent
\fin de démontrer que le 

Saint-Laurent ne constitue pas 
une barrière infranchissable, 
mais qu’il offre, au contraire, 
l’occasion d’aiouter au>. at­
traits de la route ceux de la 
navigation. le ministère du tou­
risme, de la chasse et de la 
pêche a fait imprimer un petit 
dépliant comportant une carte 
qui indique tous les services 
de bacs le long du fleuve St- 
Laurent et de la rivière Outa- 
ouais, et celui qui relie les îles 
de la Madeleine à l’ile-du- 
Prince-Edouard et à la Nou­
velle-Ecosse.

Quand le sable s'ajoute 
au sable d'Antibes

Antibes, sur la Côte d’Azur, 
accueille les voyageurs du 
momie depuis l'antiquité gréco- 
rontaine ; aujourd’hui, les visi­
teurs quelle reçoit lui vien­
nent pour la plupart en avions 
à réaction et ils arrivent à 
l’aéroport achalandé de Nice. 
Antibes vient d'ajouter un ac­
cent international à sa plage. 
Huit tonnes rie sable prove 
nant de treize plages réputées 
de l’univers, ont été mélees au 
sable étincelant de la plage La 
Siesta a Antibes. Air France 
y a transporté du sable d'en­
droits aussi enchanteurs que 
I.a Martinique, La Guadeloupe, 
Madagascar, Acapulco et Da­
kar.

Les architectes de Mtl 
iront N Toronto en avion

La Société des architectes 
de Toronto sera l'hôtel des 
architectes de Montréal pour 
une journée organisée par la 
Société montréalaise le deux 
octobre prochain. Quarante 
places ont été réservée* â 
bord d'un DC 8, à 8 heures du 
matin. On se renseigne â la 
Société des architectes de 
Montréal, 1825 ouest, boule­
vard Dorchester, Montréal.

Projet d'Aérotrain
Le gouvernement français a 

octroyé récemment la somme 
de $600,000 pour la construc­
tion du prototype d'un aéro­
train, un appareil planeur qui 
transportera des voyageurs sur 
un coussin d’air à ries vitesses 
atteignant jusqu'à 180 milles 
à l’heure. Selon Air-France, 
qui nous communique la nou­
velle, l’aérotrain a été dessiné 
par Jean Berlin, ingénieur 
irançais qui a mi» au point 
les inverseur* de poussée des 
jets, et qui était jadis é la 
SNECMA, la société française 
qui fabrique actuellement les 
moteurs du jet supersonique 
Concorde Ix- prototype de 
l’aérotrain doit subir ses pre­
miers tests de fonctionnement 
en 1966 sur une section de 8 
milles de voie inutilisée des 
chemins de fer nationaux fran­
çais. La production subséquen­
te des aérotrains permettra le 
transport de 150 voyageurs à 
des vitesse» de 140 à 180 mil­
les à l’heure sur des route* 
interurbaines de «5 à 300 mil­
les. comma eella de Pari*- 
Rouen.
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DU CANADA 
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.H O N E ..-
SI jour» tn Europe !
20 jour» nu Proche-Orient !
29 jour» combinant le» deux voyage» !

L'EUROPE 4M^MÆ<r’
Depart le fi octobre Retour le 27 octobre

Tou* fr*it principaux eomprl» Ç^.OO

Hétal» d* premier» .taAs», tr«n»f»rt», rlaltM autocar» fl» 
lu», «t pr»ml»r» riaa». »n train Tou» 1*« r»pa» aauf a Part» 
ou 1* p»tlt-<1»J«un»r »*Mt.m»nt »»* eomprl»

PROCHE-ORIENT
Déport le 18 octobre — Retour le 4 novembre

T#u* érsl* principaux comprit *1,080 00
Bp.’Ttl# à Rnrr# •* court tAjour. puls VEjjptc $v8r 
1c Aphlm «t 1m Pyramid** et !• tombeau (Je ToufAnkharaon 
.T^ruaalcm *Térlcho, U mer Morte. BethlPcm. Cana. Na?*- 
rerh. lac da Tlbérlada. TaNAvlv puis Chvpra et Beyrouth au 
I.lban pour finir par Paria. supérieurs, tous repas
• sauf à Parlai Le voyage ee fait tout en arion aauf la 
Terri Sainte en autocar de luxe.

Le» deux t'oynge» combiné» : _ .
du 6 octobre au 4 novembre $1*595.00

Diractlon : P. G. Tremblay, S.J., Voyage» du Messager 
8100, boulevard St Laurent, Montréal 11 — 887 2341

VOYAGES HONE
1460, avenu* Union. Montréal 1 — E45 S221
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Tourisme et archéologie au pied de Notre-Dame
Un important terrain de stationnement devant être construit au pied de 

Notre-Dame, M André Malraux, ministre d’Etat chargé des affaires culturel­
les. a demandé que I on procède auparavant à des fouilles sur le parvis de la 
cathédrale pour rechercher des vestiges mérovingiens ou gallo-romains Cette 
idée a fait son chemin parmi les |eunes archéologues du monde entier venus, 
nombreux dans la capitale, participer aux fouilles C est. pour ces jeunes gens, 
l'occasion de passer un séjour à bon compte à Paris où ils sont logés et nourris 
en échange de leur travail. «photo K»y*ton»)

Un billet Alitalia 
pour Rome 
donne droit 
gratuitement à 
15 escales en Italie...
ALGHERO/CAGLIARI/CATANIA/FLORENCE/GÊNES/MILAN/ 
NAPLES/PALERME/PISE/REGGIO DI CALABRIA/TURIN/TRAPANI/ 
TRIESTE/VENISE/VÉRONE

...en Sicile et 
même en Sardaigne, 
le nouveau lieu de 
rendez-vous 
international!
Alitalia seulement peut vous offrir l’équivalent de trois merveilleux 
voyages pour le prix d’un seul! Au tarif ordinaire, votre billet 
aller-retour pour Rome vous donne droit au transport gratuit dans 
toutes les villes mentionnées plus haut. Vous pourrez ainsi 
visiter non seulement l’Italie continentale, mais aussi la Sicile et 
la Sardaigne dont les plages magnifiques sont devenues le rendez-vous 
de l’élite internationale.
Une telle offre est une preuve de plus de cettê légendairé 
hospitalité italienne ... cette hospitalité qui rend tellement agréable 
chaque envolée Alitalia, Voilà pourquoi tant de gens choisissent 
les jets Alitalia pour se rendre en Italie. Ces 15 escales gratuites.., 
ce n’est qu’une raison de plus de voyager par Alitalia! Dites 
à votre agent de voyages: “Rome par Alitalia’’. 11 s'occupera du reste!

^AIRLINES
Bureaux i Montréal. Toronto, Winnipeg, Calgary, Vancouver.
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A Tissue du Congrès de Criminologie À cheval sur
énézuélienne ef une Canadienne réclament: A

l'abolition du mot délinquant au-dessous de 18 ans

l'institution d'une police des mineures comprenant 
des femmes policiers

a géométrie

par Solange (HAIVIN

ars un pay', qui a déjà aboli la peine de mort de­
puis plus d un siècle, il n'est pas étonnant de trouverpuis plus a un siecie. n n est pas étonnant de trouver 
une femme magistrat à la Cour supérieure de Caracas, 
réclamant pour tou' les pays, l'abolition du mot ' délin­
quant” pour tout adolescent en bas de 18 ans.

An Venezuela, on ne rienenl délinquant qu'a l'àqe 
adulte, sot 1S ans. Je verrais meme d'un hnn ned l’abolition 
du terme |ioi/r les jeunes entre IS et 21 ans. période de tran­
sition entre l'âge de i'adolcscenre et /'âge nropyement adulte. 
De toute façon, déjà durant rette période, nu Venezuela, toute 
peine OU sanction penale est coupée de moitié, afin de per­
mettre au jeune de se réadapter an plus tnt à une société qui 
ne l a pas compris.

Mme Helena Hierro, également professeur fi l'université 
de Caracas et épousé de Me Carraquero du ministère de la 
Justice, tente de mettre au point, avec ses confrères universe 
tones nue loi spéciale de protection des nrnevres au sein 
de leur propre famille, obligeant les parei ls à maintenir une 
surveillance étroite de tout enfant ou adolescent en bas de JS 
ans. Dis sanctions sévères pourraient même être prises contre 
les patents qui ne prennent pas suffisamment au serieux leurs 
responsabilités.

Rejoignant tout è. lad la pensée de la juriste vénézué­
lienne Mlle Andrée-Marie Bertrand du departement de crimi- 
volorie de /’université de Montréal, qui donna une communii'O- 
iton au Cnnqrrs international nui se tenait nette semaine a 
Montreal, déclarait qu’il est temps qu'on travaille en étroite 
collaboration aver les parents des ado’cscents ur la vo-e dp In 
delinepiaiire t la suite d'une enquête effectuer 0 Montréal, 
en vue d’établir une thérapie de groupe auprès des parents de 
irriter délinquants. Mlle Bertrand conclu* nii’l est possible et 
v'de lie travailler aver les parents à condition nue des métho­
des dr selection situent le niveau des interventions et que 
des techniques spécifiques soient employees. Des changements 
d'attitudes éducatives de la part des parents ont été notés au 
coins -le rette experience thérapeutique, dans la très grande 
majorité des cas.

Certaines causes 
de délinquance

Multiples, les causes de la 
délinquance n'en sont pas 
moins les mêmes dans près 
que tous les pays. Parmi 
«elles qu'on cite lé plus fré­
quemment, notons l'abandon 
moral des parents, sinon l'a­
bandon total, leur manque 
d'amour pour leurs enfants, 
un» société qui donne libre 
cours à l'exploitation des mi­
neures, et enfin pour certains 
milieux ou classes défavori­
sées, des conditions rie vie 
trop basses. A res causes, 
Mme Fifrro. mère de cinq 
enfants, ajoute :

1. insouciance des gens 
naïveté Au ! i-e u de ver 
en général et souvent leur 
rouiller leurs maisons et de 
meltre à l'abri bijoux et va­
leurs. ils provoquent les mal 
faiteurs et les escrocs par leur 
insouciance et racontent a 
qui veut bien les entendre 
qu'ils ne ferment jamais leur 
maison à clé, qu'ils transpor­

tent dans leurs poches leur 
fortune, etc. La motié des 
vols d'automobiles n auraient 
jamais lieu si les propriétai­
res se donnaient la peine de 
fermer à clé leurs voitures et 
il y aurait peut-être moins 
d'adolescents tentés de se ba­
lader à l'oeil dans une voiture 
volée, si celle-ci était è peu 
près Introuvable.

Le délinquant ne doit pat
récidiver

Il faut faire en sorte que 
le délinquant ne récidive pas, 
disait M. .! Pinatel, secretai­
re général de la Société in 
iernationale de Criminologie. 
C est l'une des raisons pour 
lesquelles existe le criminoln 
gue. Quels sont les moyens 
dont dispose artuellcmenl 
la société pour éviter eet 
echec ?

A part l'emprisonnement et 
les maisons de rééducation, 
nous dit Mlle Marie-Andree 
Bertrand, nous ne sommes

«b
w' ? -

Madame Helena Pierre de Carrasquere. magistrat à la Cour supérieure de Caracas et 
Mlle Marie-Andrée Bertrand, professeur au Département de criminologie de l'Uni­
versité de Montréal, et responsable du programme scientifique du 5e Congrès inter­
national de Criminologie qui vient de se terminer à Montréal.

PM très riches, en effet. Si 
les méthodes préventives com­
mencent h donner des effets 
et nous laissent espérer un» 
génération moins encline h la 
délinquance, nos méthodes de 
redressement sont dans la 
plupart des cas, tout à fait 
archaïques.

Parmi le.s principales réfor­
mes envisagées pour les pro 
chaînes années, Mlle Bertrand 
souhaite l'institution d'une 
police des mineures, r est a 
dire dune police spéciale 
ment formée à l'interrogation, 
à la cotiipréronsion des jeu 
nés. une police humaine corn 
prenant des femmes policiers 
pouvant tout aussi bien inter­
roger garçons que filles et

leur apporter 1» sentiment d» 
sécurité qui est tellement ab­
sent du coeur du jeune délin­
quant. En plus, une unité de 
contacts, composée de travail­
leurs sociaux et sociologues 
en plus doffirier.s de proba­
tion. pouvant établir des liens 
étroits entre les parents et les 
adolescents ainsi que les au 
torités pnliciéres Chaque an 
nre à Montréal, 2.00(1 jeunes 
environ sont interroges et rc 
tournés a leur famille, sans 
être inculpes Ce chiffre rie 
vrail être beaucoup plus 
grand. Si des liens plus 
étroits rie collaboration s'éta 
blissaicnl entre les institu­
tions. le.s parents et les jeu­
nes, la plupart des délinquants

ne devraient jamais être Ira- 
dulls devant lé* tribunaux.

Mlle Bertrand souligne éga 
lement la pénurie de juge» 1 
formés dans les sciences bu j 
maines. particulièrement en 
sociologie nu psychologie et 
préconise en plus des institu 
lions dynamiques de rehabili­
tation comme Boscoville pour 
les garçons et Ste-Héléne pour 
les filles, des eures libres pour 
les jeunes ainsi qu'une liberté 
surveillée mais de façon in­
telligente et curalivc Ce sont 
les instilufions en plus de la 
société qui engendrent sou­
vent les récidivistes, ne l'nu I 
blions pas. nous disent en 1er- | 
minant res deux criminolo­
gues.

Congrès des infirmières 
catholiques à Sherbrooke

couture

SHERBROOKE. I. e 7 e
congrès provincial de l’Asso­
ciation des infirmières catho­
liques du Canada, section du 
Québec, a débuté hier soir sur 
le campus de l'université de 
Sherbrooke, en présence d'en­
viron 800 infirmières et étudi­
antes infirmières, venues des 
quatre coins de la province, 
de l'Ontario et du Nouveau 
Brunswick.

Souhaitant la bienvenue aux 
del éguées, la présidente pro-

RmiiI* .. churm* <1*ux mou»* <!• 
In ff»rrime ff* trésor*, doit !•* 
ihérlr rt. les protéger Islousement 

Leu création* Tu­
lipe Noire Aideront 
k le* lui con.server

IA COMPAGNIE 
CANADA DRUG

LIMONADE

vinciale de la AICC, soeur St- 
Eugène. FCSC.I, a déclaré que 
ee congrès était une expérien­
ce rie fraternité humaine De 
puis deux ans, dit-elle, nous 
avons essayé de clarifier el de 
mieux comprendre en quel 
sens précis nos relalions pro­
fessionnelles devaient évoluer 
pour devenir vraies et authen­
tiques.

Aujourd’hui, des causeries 
sur les fondements évangéli­
ques rie la fraternité et sur 
la fraternité chrétienne vécue 
par l'infirmière apporteront 
des arguments pour le forum 
qui aura lieu en fin ri après 
midi.

Claude Rvan participera sa 
medi h une discussion avec 
Réal Charhnnnrau, spécialiste 
en éducation des adultes à 
l'Action Catholique Canadien­
ne.

x

iSr*-

En primeur, nous vous 
annonçons la venue à 
Montreal de Pierre Balmain 
qui sera I hôte dans une 
dizaine de jours de la mai 
son Eaton. Il y présentera 
sa collection ‘'Florilège” 
pour l'automne prochain.

Sur notre photo, h gsuche, 
le no 100 de CARVEN, t lo­
sanges or et brun, garni de 
vison Cet élégant manteau du 
soir s'accompagne d’une toqua 
de même fournir» A droit», 
Pascal, le manteau d'astrakan 
marron ombré noir de .lacques 
HEfM. Il recouvre un ensemble 
à forme géométrique dans 1a 
noie 66.

De la mode lancée celle an­
née par Balmain qui nous vi 
sucra prochainement, nous sa­
vons peu de choses. l e coutu 
nrr a la réputation ri cire a* 
se/ conservateur mais d'habil 
1er parfaitement la femme rie 
40 ans On le dit discret et 
peu enclin aux confidences 
D'ailleurs cette année, tous les 
couturiers parisiens ont adop­
té la politique du silence En 
effet, l'industrie de la haute 
couture a redoublé de vigilance 
contre une autre vague d'es­
pionnage encore en prévision 
eette année dés le lancement 
ries grandes collections qui 
sont copires à travers le mon­
de entier.

Selon une source d'infor 
mation de l'industrie parisien ' 
ne, rrr'Hins incidents se sont | 
produits au cours des présen j 
talions de la semaine dernière. ! 
mais le pire survient générale 
ment un mois après quand 1rs 
pir-miers modèles sont livres 
aux fabricants Cette époque 
coïncide généralement avec le 
début de septembre

Les originaux sont les mode 
les qui furent présentés par les 
jolis mannequins à la Un de 
juillet et au commencement 
d août Les manufacturiers ver 
sent des sommes de $500 a 
$8.500 pour les droits de re­
production d une robe qui se­
ra vendue à peu près $300.

Foreur légitime

Le» couturiers de Psrl» peu 
vent recevoir $1,500,000 psr 
saison, pour les droit» de» seu­
le» firmes smérlcelne» D» sor­
te que ce» créateur» d» mode 
et les acheteurs en règle en­
trent dans une légitime fu­
reur. lorsqu'un msgssin non 
acheteur offre le premier à '» 
clienièle des copies A $3 98

La Chambre syndicale de la 
couture parisienne joue le ré 
le rie chien de garde pour I in­
dustrie. Les représentants rie 
la Chambre vérifient soieneti 
sement les demandes pour a- 
sister aux avant-premières de 
mode Les journalistes doivent 
produire des lettres de créan­
ce et les acheteurs verseront 
un riépftt en prévision des fu­
tures rominandes

Durant les défilés, aucune 
photographie n'est permise 
pour publication immédiate 
la's journaux et revues peu­
vent envoyer des artistes pour 
esquisser "les tendances" son 
lement Les sketches trop nré- 
cis sont confisqués en sortant.

Mais 11 peut se glisser un 
espion. Pour certains mamifae-

luriers, le profit éventuel fait 
parfois oublier les risques Ils 
utilisent les méthodes les plus 
astucieuses pour retracer les 
modèles choisis par les authen­
tiques acheteurs ", a dit un por­
te parole de l'industrie.

Les religieuses 
assistent aux 
défilés de mode

ROME _ Un défilé d» haut*
eoutur» . pour religieuse» 
s'est déroulé dans l'atelier ro­
main des "Snrelle Fnnlano" — 
grand nom de la mode italienne 
— en presence d'une trentaine 
de religieuses de plusiesirs or­
dres el nationalités. Deux mo­
delés ont été présentes — l'un 
des "soeurs Enntano ", robe de 
tergal gris sombre, ornre d'un® 
capeline et rie parements dis­
cret' de piqué blane. Les deux 
modèles ont "raccourci" la 
longueur traditionnelle de la 
jupe qui arrive a six poueei 
du sol.

Les religieuses ont assisté 
avec beaucoup d intérêt au dé­
filé, el ont suggère sans am- 
bage des modifications prati­
ques aux spécialistes de la 
mode "La jupe courte oui, 
mais pas trop pour préserver 
la dignité fondamentale d» no­
tre habit", a conclu l'una des 
spectatrices

//Les i"*ts du "DEVOIR
1 2 3 45 6789 10 11 12
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A l'occasion du Sème congrès de criminologie, le comi­
té féminin avait organisé une visite au Mont St-Hdaire 
avec deieuncr à la maison Galt Sur la photo, de gauche 
a droite. Mme Bruno Cormier présidente du comité 
féminin, Mme jean Chazal. épouse d un délègue de 
Pans et Mme Marcel Trahan, responsable de la visite 
aux institutions.

UN FURCâTIF <mC«((

,u LYCEE DE FRANCE
établissement mixte, d'enseignement laïque 

Jardins d'enfants et maternelle 

primaire, secondaire, collégial

9107, rue Lajeunesse

Tel. 381-0528

Pour le retour à l'école de 
la jeune étudiante, ce mil 
deux-pieres d'allure classique 
rhoisisvcr le manne cl le 
blanc IJ sied bien a toute h 
fillettes et vous évitera des la 
vages inutiles

Le patron imprimé no 9040 
est offert pour les tailles fi. R, 
10. 12 et 14 ans.

La grandeur 10 exige 2:’* 
verges de tissu de 35 pouces 
de largeur et la capeline envi­
ron l*ïi verge.

Ce patron est en vente au

firix de $1.00 au Service des 
’atrons, Le Devoir, 434 est, 

rue Notre-Dame. Les romman 
des doivent être fades par 
érrit, très lisiblement avec 
mesures et numéro exacts, en 
ayant soin d induit un bon 
de poste.

Le planning familial 
diminuerai! le taux 
de criminalité

WASHINGTON. La plani­
fication ries naissances rédui­
rait la eriminalite aux Etats ! 
t’ms "aussi sûrement que la 
nuit suit le jour", a declare 
mardi devant une sous-rommts 
«ion .sénatoriale, M .laines 
Benuelt, ancien chef du bu 
rcau des prisons fédérales

M Bennett — qui a pris sa 
retraite Lan dernier — a de­
clare : Des centaines de mil­
liers de parents sont mcapa 
blés de subvenir a leurs be 
soins et de suivre l'éducation 
de leurs enfants parce qu'ils 
n’ont pas pu limiter leur pro­
géniture' Il a cité le ras de 
jeunes gens devenu' criminels 
parce qu’ils appartenaient è 
des familles nombreuses pau­
vres - dont les parents étaient 
incapables d'assurer a chaque 
enfant l'éducation voulue

M. Kenelt n'a pas demandé 
au gouvernement federal d'en- 1

treprendre lui même une ram- 
pagne de distribution de ren­
seignements sur le "planning 
familial” et de produits con­
traceptifs il lui a seulement 
recommandé d'apporter son 
appui et ses conseils aux agon 
ecs privées de planning fami 
liai.

POUR BIEN DICERER

UNE FAU DE SANTE 
AUCAliNE a PÊTlUANIE 
QUI FACILITE LE 
TRAJET DIGESTIF 
ET L EU M.NATION

□nnonroroŒM
□SrfBam^r0

□□□□□•□a■rion5 mm , ri»nm - □□□□□■□□

.0 ntimpn—
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En boit* tconomiqut d« 15 lachrt» 
pour f«irt 15 pinte» d i-au médicinal*

EN VENTE DANS TOUTES 
LES PHARMACIES

Une collection magnifique de Canadiôna — armoi­
res — cabinets en coins — commodes -— buffets — 

tables de bout.

2371, ruelle Blanchard

BOUTIQUE D'ANTIQUITES

935-1720

HORIZONTALEMENT
1— Nombreuses pour les 

leurs
2— -Mise au même niv eau
3— Conjoint — f’ossessif
4 Ville tchèque — Place
5— Etre avare — Chanson
6— Fleuve russe Peau traitée
7 Paquet — Exclamation —A

travel s
R Après une date S écarté 

de la lot
R—\ l eglis» - identique

in—Brille — Mouvement rapid»
11— Infinitif ~ Pour »vacu»r 

1 eau — Parcourut
12— Remue

VERTICALEMENT
1— Qui peuvent être substitués 

pour d'autres
2— Perd — Affecte le ner.
3— Protège des rayons — Né­

gation
4— Capacité d'etre nommé au 

vote
5— Symbole chimique — Qui 

s'entendent bien —Convient
t» Fin de participe Voyelle 

doublée — En ee lieu
7— Pile — Prénom
*--P»iTie d'un compte —Affec­

tionnera
R—Repli» en vol »<m train d at­

terrissage

10— Cardinaux — Maison d» )« 
— Mesure

11— S'opposent »ur la carte - 
Determine le gros lot—Not

12— Prénom — Mentionne

Solution d’hitr
Horiiontelement

1— AVANTAGF.t SK»
2— PERIODIQUES
3— P R F _ TETU - UT
4— RITUEL
5— ETE - MESSIE 
fi-HA - ET - MAL 
7—EBAHIE - RUER 
R-VL - ADAGE - VA
9— SECHEUR - ATRE

10— ISSUE - AS
11— AT - AVOCAT
12— NEREIDES
Verticalement

1— APPREHENSION
2— VERITABLES
3 ARETE CSAR
4— NI CAHUTE
5— TOTEM - IDEE
6 ADELE EAU AD
7— GIT - SE - GREVE
8— EQUESTRE — OS
9— UU ARC

10— SEULEMENT - AU 
11 -EST - ARARAT 
12—AIL - ES
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MAISONS D’ENSEIGNEMENT
Joseph Berljawsky, D.M.

da Vienna ■ l'nlearalt* «a Vlrnaa . I nlaar d* Mnntrdnl

Professeur de Violon et d’Alto
FondAfeiir et chef d orch*str« d« “MqbIoa Tira - Montreal"

Tél.î 481-3152

L'EVEIL écold da teienedt naturnllna 
pour enfants de 3 à i ans

Directrice-fondatricp Marcelle Gauvreau, maître és .«ciencra 
Nouvelle adresse: Kedératton nationale St-JeanBaptisle, 
85,'t est, rue Sherbrooke, près St André, Montreal 
Succursales : à Rosemont, St-Léonard, Ville d'Anjou, 

Duvernay

Renseignements : 254 1137 (le soir seulement:

INSTITUT
COTE-DES-NEIGES

ADULTES - - SOIR
8cme. 9eme, lOcme et llcme ANNEE 

Diplôme du Ministère de l'Education

Dir.i Cille» M. CIRARD. Ingénieur 

INSCRIPTIONS: Jeudi soir 9 sept, de 7 h. 15 i 9 h. 15

A L’ECOLE NOTRE DAME-DES-NEICES
5309 COTE-DES-NE ICES

Inf.: Composer 381-6528 

Ecrire A: 9464 Bretonvillitra — Montréal 11, P.O.

NOMBRE LIMITE DE CLASSES

* ft kntlp irrnnnijr pour r\r»Mrn»t résultats aijt rxaniroR 
offtcipli du !>• d^ l insfrurMon publique rt du ministère
dr l éduration

INSTITUT
FRANÇAIS

^Eglise Unie du Canada)
Internat et externat 

Co-éducation

Enseignement bilingue 

Etude» «urveillée»
R inseignements auprès da

Mlle R. BOUCHER
niREf TR K R

12,625 est, rue Notre-Dame 

Pointe-aux-Tremble* 
Montréal 5

Telephone: 645-8309 

Rentrée 13 sept.

COLLEGE-PILOTE DESCARTES
Garçons — Filles

COURS DU JOUR : primaire, préclassique, se­

condaire, classique, préparation complète au bacca­

lauréat, enseignement supérieur.

Méthode nouvelle brevetée, accélérée, efficace ;

MATÉRIEL AUDIO MOTO VISUEL

Lahoratou" pédagogique 

Diplôme k tous les niveaux

EXTENSION EN COURS D’ADULTES

8393, rue St-Hubcrt Téléphona: 388-1074

POUR ELEVES 
PROBLÈMES

Institut Privé St-Louis
4284 Dalarocha
(Parr Lafontaine)

en rnllabortilon erer le 
CENTRE IV ORIENT AT ION ET 

DE PSVCHOLOOIE

O. DESAL TELS, rons. en Orient. 
Offre aux garçons et filles (seç- 
tlon Indépendante) en difficul­
tés scolaires, la possibilité de re­
joindre un cours régulier.

Sa at 6e primaires 
Classique - Scientifique

— chaque élève est suivi et 
guidé individueltempnt

— cycle de deux «ns

— nombre d’élèves très li­
mité pour plus deffica 
cité, pensionnat et exter­
nat

Examens U. de M

— Pour Informations :
En tout temps:

Tél.: 331-0012

Aux DIRECTEURS de MAISONS d'ENSEIGNEMENT
Tous les samedis "LE DEVOIR 1 publiera à l'occasion de 
la rentre» des classe» quelques pages de maisons d en­
seignement
Profitez de rett» occasion pour vous faire connaître A 
l’élite canadienne française, lectrice du "DEVOIR".

Téléphonai tant tardar è i

GERARD LAURENDEAU
•'Ll DEVOIR” — 844 3361

DESSIN COMMERCIAL
(ART PUBLICITAIRE)

Cours du jour, du soir et par correspondance
pour hommes, femme», gar sn» et fille»

Une école professionnelle ayant plus de 25 années d’experience 
dans I enseignement du dessin et spécialisée 

uniquement dans le dessin commercial <art publicitaire)

Nntra cours complet comprend l'éluda 
des matières suivants :

• Lettrage, perspective, anatomie, 
destin, typographie, photographie, 
retouche, mite en page, etude 
complète de la couleur, destin i 
vue, photomontage, cartonnage, 
affiche, mobile, carte d'étalage et 
destin de mode.

• Lavis, Craftint, Clarco, Aquarelle, 
Carte à gratter, Gouache, Aéro­
graphe, Dry-bruth. Trame.

• Principe» de la lithographie, impri­
merie, tilk-screen, miméographie, 
photogravure, photostat, procédé 
en quatre couleur».

EXPOSITION
Prenez rendez-vous, venez visiter notre ex­
position. plus de 2.500 dessins des élèves 
finissants - Ire el 2e annee 1965
Ouvert le» mardi» et jeudi» soir de 8 
hret p.m. à 10 h. 30 p.m. pour viiite 
et inscription.

DEBUT DES COURS: 9 SEPT.

STUDIO

DEM.WDEZ 
SOTEE PROSPECTUS

SALEfTc
«NRC.

8883, bout. St-Laurent fau nord de Crémaxie) 
Tél. 381-6895

RroU «Iftenjinf un nrrmlR Tfftu »1* la loi det 
Frnli*« prnn»«*lnnnHIPfl privée».

Brillant avanir - Haut# rémunération - Via captivant#

INSTITUT DE PSYtHANAlYSE IHDUSTRIEILE
Prépare le» prépoiét aux relation* extérieures, chef*
d'industrie, "import-export" . . , Enseignement: rela­
tions humaines, droit commercial, affaires mondiale», 

psychologie profonde . . .

525 est, rue Sherbrooke, Montreal — 844-6666

ECOLE MATERNELLE DALPE
Directrice : jeannette Dalpe 

Directrice adjointe: Yolaine Dalpé-Jodoin 
CLASSES MATERNELLES ET PRESCOLAIRES: 

enfants de S'/j è 5Vi 
1ère ANNEE : cours régulier 

TRANSPORT ORGANISE
7454, rue Saint-Denis — Tél. 276-8853

ECOLE FRANÇAISE N DG
An Manoir NDO, eoin Décaria-NHO

Personnel françaig compétent
Transport facile Vaste* salle* bien éclairée*
Classe* peu chargée* Grand* cour

Prix modéré*
Arrtpfoitf on 1èr® «r.nèe lani condition d'ftjc® les ®nfant« norma- 
Irment doués, 1ère ei 2ème années, 3ièm«> année des 66; les en­
fant* problèmes, 3ième année dès septembre, etc. Primaire en 5 ans.

Bureau : 3866 Prud’homme 
489-1438 ou 482-2460

LES COURS DE VENTE 
EN FRANÇAIS DE L'A.P.CV.

offerts en collaboration avec

L’EXTENSION DE L'ENSEIGNEMENT de la FACULTÉ 
DE COMMERCE de L’UNIVERSITE LAVAL

pour I* personnel des ventes : voyageur» de commerce, 
représentants, agents, propagandistes et préposés è la clien­
tèle, seront donnés eu

PAVILLON LALEMANT du Collège JEAN-DE BRÉBEUF
5625, avenue Decellet, à le Câte-det-Neiget, Montréal,

le samedi après-midi, de 2 h. à 5 h. 
du 16 octobre au 23 avril

La cours dura deux ans (114 heures) i $100. par année

• Discipline» et technique» de la vente par »ol- 
licitation — Psychologie appliquée à la vent» 
— Test» des aptitudes pour la vente •— 
F-fhique professionnelle.

• Mise en marché et en vente — Publicité — 
Relations publiques.

• Crédit et recouvrement ~ Notions de droit 
commercial et d'économie politique — Sta­
tistiques et états financiers.

• Au-delà de 3,300 diplômés dans le Québec

• La 21ième année consécutive é Montréal

Prospectus et revseupiemevts sur dentnrtâe au 
comité régional de IAssociation Professionnelle 
Catholique des Voyageurs de Commerce du Canada

3350 e*t, rue Ontario, <*ulte 110' Montréal 4

TELEPHONES: U jour, 522-8371) ta sein 255-5298; 721- 
3834; 735-0737; 272-7424; Jollatta : 756-1988; St-Jaan i Fl. 
7-4308; Longuauil 388-6152; «t-Jérôma : 438-8787

calendrier académique 
automne 1965

studio 5316 inc
"fccole détenant un permis en vertu de la lo» des écoles professionnelles privées”

53 16, av. du Parc, Montréal 8, tel.: 273-95 1 1
Pierre L( Blanc, directeur général

cours du jour
Date d’entrée : lundi 27 septembre 1965 à 9 h. 30 du matin 
Tout candidat désireux de suivre le« cours réguliers du jour, 

doit remplir préalablement une demande d’admission et passer
avec succès l’examen d’entrée du 11 sept, à 10 heure* du matin.

cours du soir
Date d’entrée : semaine du 27 septembre 1965

liste des cours du jour et du soir
offerts à Montréal et d Québec

DESSIN INDUSTRIEL
sous la direction de M. Raymond Ouimet

DESSIN PUBLICITAIRE
sous la direction de M. Gilles Robert

DECOR D’INTERIEURS
sous la direction de M. Roger Côté

LES ARTS DE LA COMMUNICATION
sous la direction de M. Jean-Louis Gagnon

Les cours de ta communication conduisent aux carrières 
suivantes : journalisme écrit, journalisme parlé — 
annonceurs, radio-tv. relations publiques, publicité, etc,

COURS DE CHARME ET PERSONNALITE
sous la direction de Madame, Nicole Germain 

Pour tous renseignement.»
communiquez avec l'un* ou l'autre ries deux écoles.

Ouvert du lundi »u vendredi d* 9 h. du matin è 9 h. du soir, le tamedi jusqu'à 3 h.

studio 5316 inc
5319, av du Pare, Montréal 8 Tél.: 273-9511 ® 437, rue Caron, Québec Tél.: 529-4991

studio 437 enr

Enseignement pour adultes
Programmes conduisant aux examens officiels du Ministère de l'Education

SECTEUR GENERAL II SECTEUR SCIENTIFIQUE
COURS DE 8e et 9e COURS DE 8e et 9e

COURS DE 10e — COURS DE 10 et Ile II COURS DE 10e — COURS DE lie

En tout temps le» élève» peuvent recourir à la competence et au dévouement des professeur*.

DUREE 1 AN (4 *oir* par semaine) 2 ANS <2 soir* par semaine!

SERVICES
1. Entrevu* et étude de* dossier* scolaires
2. Orientation scolaire
3. Classification des élève» d'après leurs aptitude»

4. Organisation de groupes, de classes, en fonction de* 
besoins des élèves; Recyclage

5. Afin de permettre l'entrée è certaines facultés universitai­
re», REVALORISATION des anciens diplômes et de* diplô­
me» (nouveaux programmes).

KCOI.E RECONNUE. l’AK LA QVAl ITK DE SON ENSEIGNEMENT ET
PAR LES SUCCES Ai A DEM IQ U ES DE SES ELEVES

FORMATION
1. L’adulte se redécouvre
2. Il se libère
3. Il trempe son caractère en s'imposant une DISCIPLINE 

PERSONNELLE
4. Il développé sa sociabilité au contact des professeurs et 

des élèves

PERSONNALITE
L’esprit et le climat de l'institution favorisent

l’épanouissement de la personnalité.

AfTIl/ITEC DADACrm AIDCC natation, cine-club hockey, ballon-volant, danse etMl II VII EJ rMI\MJlULAlIxEJ FESTIVAL ANNUELS — AUCUN ELEVE N'EST LIE PAR CONTRAT

1947 -1965

ÉCOLE SCIENTIFIQUE LAFOND
(POUR ADULTES)

820, RUE CHERRIER — TEL.i S2S 1436
rROXrtCTl S *1 R l>KMANI>R — KNTHF.R : S «RPTKMRRR
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MAISONS D’ENSEIGNEMENT
ECOLE DU DOUX PARLER

J7J Carré S*-Loui», prêt St-Danii — Tél. 849-8207 
Madam* Cora Eli* I.apage, graduée universitaire, directrire 

JARDIN D'ENFANTS... fillet et garçons, 5 à 12 ant.
Deuxième i la cinquième année: Cours bilingue Toutes lei 
matières du cours primaire. Tous les jours de 9 à 4 heures 
PREMIERE ANNEE. Tous les après-midi de 1 h. à 4 heures 

COURS SPECIAUX: piano, chant, diction.
Professeurs qualifiés.

TRANSPORT... Inscription maintenant.

SIVANANDA, INSTITUT de YOGA
3**7 ST-DKMS. MONTREAL It 

AV. — AV *-4U?l

I F. YOGA est U SCIENCE d# h VIE tour PnvitfnAnt 
Sa respiration . 1rs exercice# aux pointa dr vue 
physique, mental et spirituel.
ClRKsrj du Jotir et du soir NOUS 
N AVONS PAS DE PRIX IMPOSES 
Cour* pour débutante les lundi, 
mardi et mercredi INVITATION 
D ASSISTER A UN COURS Pour 
renseignement* GRATUITS, veuil­
le* téléphoner.

Le samedi
pour

enfants et 
adolescente.

L’Atelier de Ballet Classique

Direction: Diane D. de Sl-Plerre et fcrlc H>rst

COURS
Pour: DEBUTANTS - INTERMEDIAIRES 

AVANCES ET PROFESSIONNELS

10,777 Millan, Ahuntsic - Tél. 381 893é

ECOLE OFFICIEL.LE DES BALLETS 
METROPOLITAINS DU CANADA

Brochure explicative aur demande 
COURS PAR COR RESPOND ANCt

LE YOGA VOUS EMBELLIT

GARÇONS ET FILLESa

le service de l'Enseignement spécialisé 
du ministère de l'Education 

vous offre un nouveau cours de

MONITEURS EN 
LOISIRS ET SPORTS

Le réseau de l'Enseignement 
spécialisé du ministère de 

l'Éducation met à votre service 
une nouvelle école

.«•'a*.».

g

ISiÉ
SJaKiPM',

VS

L'ÉCOLE
D'ARCHITECTURE
NAVALE
DE
QUÉBEC

126, rue Saint-Pierre
Québec 2

Tél.:
693-3826 ou 692-1864

ift

La demande en moniteurs d* 
loisirs et sports est forte à 
travers tout le Québec, 
dans les centres récréatifs et 
culturels, dans les écoles, 
les camps d'été et les 
auberges de jeunesse.

INSCRIPTION:
jusqu'au 7 septembre 
à rinatltUt de terhnr.lnqj>> 
rie Montréal

200. rue Shetbiooive ouest

Montréal

COURS
Construction navale, architecture navale, 
électrotechnique et électronique de la 
construction navale, construction des mo­
teurs et des machines de navire.

INSCRIPTION
jusqu'au 7 septembre.

Études requises
lie année sciences-mathématiques ou 
l'équivalent.

Conditions spéciales d'admission pour les 
diplômés de l'Institut de marine et ceux 
des instituts de technologie du Québec.

Conditions particulières d'admission pour 
les étudiants universitaires de première et 
deuxième années de génie mécanique, 
électrique ou civil.

DURÉE DU COURS: deux ans.
Il pourra être complété par une troisième année d études de 
niveau universitaire.

ÉTUDES REQUISES
La lie année scientifique.
Les candidats devront présenter, lors de l'inscription, le bulletin 
de notes de leur dernière année d’études et le certificat de 
baptême.

COURS GRATUITS
MINISTÈRE DE L'ÉDUCATION
GOUVERNEMENT DU QUÉBEC

COURS GRATUITS
MINISTÈRE DE L’ÉDUCATION 
•OUVERNEMENT DU QUÉBEC 0

A ux

DIRECTEURS
de Maisons 
d'enseignement
Tous les samedis "LE DEVOIR" publiera à l'occasion 
de la rentrée des classes quelques pages de maisons 
d'enseignement. Profitez de cette occasion pour 
vous faire connaître à l'élite canadienne-française, 
lectrice du "DEVOIR".

Téléphonez tans tarder à :
GERARD LAURENDEAU
“LE DEVOIR" — 844 3361

TESTS OBJECTIFS
POUR LE COURS SECONDAIRE

FRANÇAIS * MATHÉMATIQUES * BIOLOGIE «• PHYSIQUE 
chaque école recevra des renseignements supplémentaires

CHIMIE

EDITIONS VAUDREUIL Case poslale 125 — Dorion-Vaudreuil, P. Q.

COLLÈGE VALERY
UNIVERSITÉ POPULAIRE CANADIENNE 

Pré»id»nt : JOSÉ LEROUX, B.A., L.S.P., LL.B.

JOUR
SOIR

Cours de droit
COMPLET (SOIR)

Cours commercial

Anglais
élémentaire, intermédiaire 

et supérieur

Administration 
du personnel

VENTE ET PUBLICITÉ 
ÉCONOMIE

COURS
SCIENTIFIQUE
8' 9’ 10’ IV

Cours de commerce- 
administration
(aprèi une Ile année)

Cours général

Espagnol

Journalisme

Préparation 
aux études de

Garde-malade

Orientation
scolaire

L*t parent» jouissent des avantage» 
de» loi» de le gratuité icolaire et 
de» allocation» tociile» et familiale». 
Bounes accordée» par le Miniitèro 
de l'Education,

LA. 2-4411

Prospectus sur demande

INSCRIPTION: 2 à 4 p.m: et 7.30 à 9.30 p.m: 
3565, PAPINEAU, MONTREAL - LA. 2-4411

(pré» Sherbrooke)
COLLEGE RECONNU PAR LE MINISTERE DE L'EDUCATION

les.Cours
duCesti

COLLÈGE SAINTE-MARIE

SERVICES CULTURELS POUR ADULTES

SESSION D'AUTOMNE 1 965 • COURS DU SOIR ET DU SAMEDI

SCIENCES RELIGIEUSES
modprnex faep aux rpliflnn» 

Ourvi ton* d'art naltt* rHIfietit*

( nnimmtairt dr la Rlbl? 1 r» Ai ta» dr»
4 pAtrej»

PHILOSOPHIE
Tati hard da Chardin

Jean-Paul Sartre ‘*ii 
I a llhrrta ahanlti*

Hi'tnlre da la philoanphta modarnr M 
eon tpmpnraina

PSYCHOLOGIE

MATHEMATIQUES
Mathématique mndarna «alon la» trrhnl- 

qiia» h r I g »■ «

Algebra at ma I hr ma t iqiia» pratiqua»

SCIENCES
I'homnia at le monda végétal 

Filin» hlnlocique»

Phvalque rnntempnraine appltquéa 

la rial ai le» pim a t ton «patiala

ECONOMIE

Initiation à l’éronumle politique

SOCIOLOGIE
Prnre»xii» da fln< lall'atlnn

la «Iruefura da la am te t ft 

L r. i h r n poing ip ruHiiralle

SECRETARIAT MEDICAL 

BEAUX ARTS
l a» patntra» qua nnu» afmnn» 

r<»n nal»»anra da ta mu»1qua 

Art dramailqna 

la rréatinn arti»tlqua

Psyrliologlr de l’enfant 

PsvrhoIoKle de la personnalité 

Payeho-pathologie de la personnalité 

Dynamique de groupe

ADMINISTRATION
LITTERATURE

LANGUE FRANÇAISE
Conversation française (pour personne» da 

langue anglaisai

Françati pratiqua 

La francai* da» affaire»

Art» d’érHre a* da parler, stslr, vll'-tique»

Français universal : rôtir* da prnnnnria- 
tion française

I erture rapide

LANGUE ESPAGNOLE

Administration de l'entreprise

Système» et prmedure»

le traitement électronique de» donnée*

rilnripe d admtntatration des petite» 
eut reprise*

la riirerllon du personnel 

Itelatlons humaine*

■ Marketing"

Théorie ai pratiqua da la vanta 

Aeha» principe* et prnredtire» 

f omptahilité 

f omptahilité da gestion 

Fsaliiation d'immeuble*

DROIT
Le droit rlrll \ la portée d# fou* 

Relation* de travail

Littérature «anadltnne fran<aKe 

La littérature et le sacré 

Le roman contemporain

La coiisiimre humaine dan» la liHerature 
européenne

Civilisation» grecque et latin*

HISTOIRE
Profil* de grand» hornrmi 

Histoire da* «rlrnre»

GEOGRAPHIE
r.aographlft humaine

POLITIQUE
Ss sléma* politique* < ontamporain»

Relation* internationale» da I9IN g noa 
jour*

DEBUT DES COURS: 4, 5, 6, 7, 9 OCTOBRE
Pour ji/tn d* renseignements demander un prospectus à l'adresse suivantt :

LES COURS DU GESU
1180, ru» BLEURY, Montréal 7 — 166 3611

COURS POUR VOUS — DES COURS POi — DES COURS POUR VOUS — DES COURS POUR VOUS
I

Un éXAntpîoTrA cJu voTumê "Arrêter cTovorr paur «t 
croyez ou succès !", sera remis gratuitement à tout* 
personne sérieuse (de 18 à 88 ans), qui nous per­
mettra de lui expliquer sans aucune obligation, 
(chez elle ou à nos bureaux) les richesses d idees 
que contient notre Programme d Epanouissement 
Personnel à travers les cours suivants s

3

1-COURt DF euirutf HUMAINFi

Appeana, o
1 . Si/rmnntgr Ta 0*or Ig» Mutit. 1g itcnj*0 ta dmliti.g tg trof.
3 • Cullivgr la ''«tg «a^Via^tg •« »»■ I g«lKou»<o«»t'# I g»p«il Jic’» 

».oa Ig» rgio'<»m huma.ng» g. I «rt (4g pgr»t>oa«i pc la po ol#.
3 - Vivrg ptgmgmgal «rang vig,

J - COURS Df MAiritSI DI SOI.
Cg Cflurt ail •»ilg»1vtmgn! rgtgrvg au* fradi-S» ég cour» «4g (ultwr* 
huatoiag.
Apprenar is
1 - Canna trg #4 é|»annv«f vn**g tgmpéramgat, vairg rmae*i<e

pg>tarina>'<g. vattg ma9n(t>img >ai fiahittxig». vo*(* vplcmlé.
J M gu» ir igrn-gi*' «g « • »o<j» avgt a *4'»g
3 • Cantrèlor Ig tuhrof'»''»nt per I eula «<*ndl9L0aaga*gn* »i amti ainS- 

vn.rg tant», vn*'« banKgur m veirg pratpg.i.é.
• • COUBS Df FAROU rUBUOUI t

Aporgngi «
1 - Vax» dacv<want«t, A prépargr vgKg (f>«rawrt. A prg»gat»r va* «**•»• 

atgaH
3 - (■•'<#* la a«gN»a<rg, ittvgloppg, Ig «gn» <ig t Huf-awr, A s>«g'.nrgr 

vgtrg p>»<»nini>an |.«r la -o l. 1g O**'* *• '*90'd !« prnn*«n(<a*>an. 
3 é'gpd'gr nu <4i*rniiM d» (irtenttaneg. enmmgn* n*g»gnlg' n>

t'»i un «rateur. afin* ua «en»*, itirg un# rautg*'* un* (nn<grgn<g, 
on <4-»<oum gu ung allocution pour »Qay»i, in«*'uir« Ou (9nvo>n*r«.

4 -COUIS DE VENU DYNAMIQUE i
Apnrgngt à
1 Migu* utili»#* ■•» S lai» naK-cglIg» *4g ln »gn*g 
3 êrqugr * g* <on»grvgr ri#» Noh<*udg« «f gtli*o«> »#
3 Commtr.t hô*'* vo«»g rligntglg. «tgbulg* g» *g*i»*ii*g' un •mltgtign Ha 

vgnlg. '«pondrg a d** a-'gttion» g* ob|gihon», gnitglgnif •( inllu- 
*n«»r plut gwrt (lignf» gn •**♦»**• tg«npt

5 - COURS D INITIATION AUX AFFAIRES 
Apprgngi à
1 • Commgnig* un# g*>t>ge<i»g g* è b>*n gn ch»«!r lp Inm.ian Ig f<np*t«

<gn.*nt la »tru<«w*g
3 f«u«4>gr tg mo'ibg. I* pii* d# vgn*g I évolution Ogt «Hong* la 

liravg*»talion du piodwit, la mgtliedg dg «gn*# Ig tgtv«<g o la <lign*gla 
g* la publicilg

3 Admirtittig* po' ung banng (emp«nb>lii* 
prgviDnn bw<ia*'0"g I •«gamtation tnlgr*
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Journées d'étude sur les inégalités Quand Dief parle de Bien Bien Phu

sociales et la pauvreté au Québec OTTAWA (par J.-P. 
Tournier ) — Lei mourt
J'huile Je ricin, le frétille­
ment Jet bajouet et l'en­

gouement pour Sir John A. 
MacJonalJ ne seront pat les 
seuls éléments Je la légende 
de John Diefenbaker. Il y

l e Conseil rte bien Aire rfu 
Quebec tiendra sous peu un 
symposium sur les inégalités 
soc.aies et la pauvreté au 
Québec, auquel participeront 
une centaine de chercheurs et 
d'hommes d'action

Cette session de travail, qui 
a pour but. rie 'canaliser un 
mouvement d inquiétude amor­
ce ' cher nous depuis quel­
ques mois groupera des syn­
dicalistes. des universitaires, 
des cadres supérieurs du gou­
vernement et des représentants 
d'autres corps intermédiaires, 
aux fins de préciser ce que 
doit signifier au Québec ce 
qu’on a convenu d'appeler "la 
guerre a la pauvreté '.

Cette déclaration de guerre, 
souligne un communique du 
CBEQ. maigre tous les es 
poirs quelle a pu faire nai- 
tre. semble pourtant n'avoir 
encore plus de signification 
qu un simple slogan electoral ".

' Parler de lutte à la pau­
vreté. c'e-t envisager néces­
sairement une entreprise com­
plexe et d'envergure collective, 
afin de promouvoir la justice et 
l’égalisation des conditions rie 
vie", affirme le Conseil qui

ajoute qu'une "telle entrepri 
se si elle veut être efficace, 
devra trouver son leadership 
dans le cadre de la collectivité 
québécoise elle-même ”

Parmi les participants au 
symposium, le communiqué du 
CBEQ mentionne une tren­
taine de syndicalistes de l’t'CC, 
de la CSN et de la FTQ; une 
vingtaine de cadres supérieurs 
de divers ministères québé­
cois; une trentaine d'univer­
sitaires. ainsi que quelques re­
présentants des groupes sui­
vants; Bureau d aménagement 
de l’Est du Québec. Fédération 
des services sociaux a la fa­
mille, JOC et .IRC. Mouvement 
Desjardins Union des muni 
cipalités riu Quétiee et Fédé­
ration des commissions sco­
laires Institut canadien d'édu­
cation des adultes. Conseil ca 
nadien des recherches urbai­
nes et régionales, Association 
de la Basse Péribonka, et quel­
ques autres.

I.e symposium du Conseil de 
bien être du Quebec sur la pau 
vreté se tiendra a l'Institut 
Coopératif Desjardins, a Lévis, 
les 7. R et 9 septembre pro­
chain.

On y étudiera le phénomè 
ne de la pauvreté dans le con­
texte d une société industrielle, 
les inégalités socio-économi­
ques dans le continuum pau­
vreté-prospérité, l'envergure et 

la localisation des inégali­
tés et de la pauvreté au Qué 
bec, les approches principales 
de la lutte aux inégalités et a 
la pauvreté, la sécurité sociale, 
ainsi que les implications de 
la lutte a la pauvreté.

Parmi les conférenciers in 
vités en séance plénière, on no 
te MM. Jacques Dofny. Marc 
l.aplante et Jacques Henripin. 
de l'université de Montréal; 
l-ouis Savard, du Bureau d'a 
ménagement de l'est du Qué­
bec Fernand Dumont et Jac­
ques St Laurent, de l'universi­
té Laval.

M. (lérard Barhin. directeur 
de l’Institut Cooperatif Des­
jardins. animera les séances 
plénières.

%» SUA

aura aussi tes gaffes.
Recevant mercredi les 

parlementaires de l'Assem­
blée nationale française à 
son bureau de la Chambre 
des communes, le chef con- 
seriatcur a choisi de leur 
faire la conversation sur... 
Dicn Bien Phu. "Vous vous 
rappelez? leur dit-il. J’étais 
en France le jour de la ca­
pitulation.’’

Et comment qu’ils s'en 
rappelaient ces parlementai­
res — tous gaullistes, sauf 
un — et ils étaient furieux 
une Af. Diefenbaker prit la 
liberté de ressasser un aussi 
mauvais souvenir. L’un 
d’eux a failli se leier pour 
apostropher l'ancien premier 
ministre du Canada, mais il 
s’est contenu espérant aue 
M. Peretti, le chef de la dé­
légation, rendrait à leur hô­
te la monnaie de sa piece. M.

Peretti, qu'on dit parfois 
trop courtois, s'en est abs­
tenu. Il s même affecté la 
plus grande gentillesse 
quand il a remercié M. Die­
fenbaker au nom de la délé­
gation.

Un peu plus tard cepen­
dant, au cours d'une récep­
tion offerte par le président 
de la Chambre, M. Neu­
wirth, questeur de l’assem­
blée nationale, n'a pu s’em­
pêcher de faire remarquer : 
"Comme M. Diefenbaker 
correspond bien à ce que 
m'en disait le général . . .”

"Ah! oui, fit son interlo­
cuteur, curieux, et qu’est- 
ce qu’il vous en disait le gé­
néral ?

"Il me disait : Dieu, qu’il 
a de grandes mains, cet 
homme !”

L'aide américaine 
aux réfugiés sera 
contrôlée par Saigon

SAIGON — I-es Etats-Unis 
vont augmenter leur participa­
tion au programme d'aide aux 
réfugiés du Vietnam, mais c’est 
le gouvernement vietnamien 
qui conserve la responsabilité 
de sa réalisation, a déclare hier 
à Saigon un porte-parole du 
gouvernement américain.

Cette mise au point fait sui­
te à l’annonce faite a Washing­
ton de la nomination de M. 
Frederick O'Neill au poste de 
coordonnateur pour les ques­
tions d'aide aux réfugiés au 
Vietnam, oui sont environ 600,- 
OOO actuellement.

On apprend d'autre part que 
le président Johnson a deman­
dé aux oeuvres charitables pri­
vées de prendre une plus 
grande part à ce programme 
et que c'est pour obtenir une 
coordination plus efficace en­
tre ces organismes et les ser­
vices officiels qu'il a envoyé 1* 
Dr Howard Rusk au Vietnam 
cette semaine.

La politique d'immigration des 
E.-U. ne vise pas les Canadiens

WASHINGTON. — Les parrains du projet de loi 
tendant a limiter à 120.000 par année le nombre des 
immigrants des pays de ('hemisphere occidental aux 
Etats-Unis affirment que cette mesure ne vise aucune­
ment à porter préjudice aux Canadiens.

nistre dc« Affaires extérieures 
a declare a Ottawa que l'a­
mendement Erwin "constituait 
un pas en arriéré dans nos re 
lations traditionnellement libe 
raies avec les USA en ce qui 
a trait àu mouvement de nos 
ressortissants d'un pays a l au- 
tre"

Des représentations ont éu 
faites sans tarder au seen*» 
rial d'Etat II semble bien 
qu'aucun fait nouveau ne se 
produira autour rie l'amende 
ment Frwin avant mercredi 
prochain, alors que le comité 
judiciaire du Sénat pourrait en 
être saisi.

Dans le passé, les seules res­
trictions auxquelles étaient 
soumis les immigrants du Ca­
nada ou du reste de Thémis 
phere occidental avaient trait, 
comme la chose est normale 
d’ailleurs à la nécessité pour 
eux de faire la preuve de leur 
bonne moralité et de leur capa­
cité a subvenir à leurs besoins 

I.amendement K.rwin. qui a 
pris le gouvernement améri­
cain par surprise a été apporte 
à un projet de loi déjà adopte 
par la Chambre des représen­
tants. (é projet de loi faisait 
disparaître "les contingente­
ments raciaux” imposés en 
1921.

L'amendement Erwin entre 
rail en vigueur le 1er millet 
IQfiR, La limite de 120.000 ne 
comprendrait pas les familles 
des immigrants En même 
temps, une commission nresi- 
dentielle serait formée en vue 
d'examiner l'immigration de 
l'hémisphère occidental. 

Possibilités
Il reste possible que la com­

mission recommande des chan­
gements même après Tappro- 
bation de l'amendement Krwin 
Le gouvernement d'autre part 
pourrait tout aussi bien accep­
ter la limite proposée de 120.000 
mais à titre provisoire seule­
ment .

Selon des informateurs la 
position spéciale du Canada 
aurait entraîné des modifica­
tions a la formule originelle 
mise en avant par le sénateur 
Erwin et qui aurait limite à 
20,000 annuellement le nombre 
des immigrants canadiens La 
raison invoquée pour justifier 
Tamendement Erwin est de 
faire reposer la politique amé­
ricaine d'immigration sur un 
fondement équitable sans au­
cune consideration spéciale pour 
l'hémisphère occidental.

Un porte-parole du sénateur 
démocrate Sain Erwin, de Ca 
roline du Nord qui a réussi 
à faire adopter un amende­
ment en re sens la semaine 
dernière par un sous-comite 
senatorial est d'avis que le 
■'Canada n a pas a se faire de 
souci'’

Cependant, il a noté que les 
Canadiens désireux de se taire 
admettre aux Etats-Unis pour 
raient se voir dans Tobliga 
tion d'affronter la concurren­
ce advenant une explosion de 
la population en Amérique la­
tine qui pourrait entraîner une 
forte hausse du nombre d'im­
migrants venant de ce terri­
toire ou des Antilles

A venir jusqu'à présent, à 
la faveur du principe premier 
arrive, premier servi' la mi­
gration canadienne aux Etats- 
Unis pouvait augmenter de 
fayon appreciable sans risque 
de heurter l'obstacle que cons 
time un plafonnement

Le Mexique constitue la prin­
cipale source d immigration 
pour ce qui est de l'Amérique 
du Sud.

Inquiétuda
Mais le Canada est inquiet en 

principe VI Paul Marlin, mi

La superficie du 
camp Valcartser 
sera quadruplée

QUEBEC La superficie du 
camp militaire de Valcartier, 
pies de Québec, sera presque 
quadruplée afin de permettre 
un entraînement mieux appro­
prie à la mobilité accrue des 
forces terrestres.

Cette nouvelle a été annoneée 
dans la vieille capitale après 
que la décision du ministre de 
la Défense nationale. M. Paul 
Hellyor. eut été ratifiée par le 
gouvernement fédéral

La superficie actuelle du 
camp, qui est de H.ooo acres, 
sera portée a :i2,<>00 acres, et 
permettra de faire des exerci­
ces combinés a l'échelle d'un 
régiment, en utilisant l'appui de 
l'artillerie, de blindés el de non 
voiles armes anti char dont les 
spécialistes appartiennent ati 
Royal 22e Régiment.

L’agrandissement du camp 
nécessitera l'expropriation d'u­
ne cinquantaine de propriétés 
dont 3,ï fermes Les autres ha 
hitations qui devront être dé­
ménagées ou démolies sont des 
chalets d'ote situés sur les ri­
ves du lac Hayes

M. Frank Millar, directeur 
general des propriétés et des 
équipements au ministère de la 
Defense nationale, estime que 
Tachai du terrain coûter» envi­
ron $1,500,000

Les avis d'expropriation ont 
été enregistrés hier et les négo­
ciations devraient commencer 
•nos peu

14i partie d» terrain annexé 
comprend de» rivières, de» lac» 
et des collines boisées qui of­
frent des conditions Idéale» à 
l'entrainement des troupes ca­
nadiennes selon les exigences 
modernes, a dit le général de 
brigade Marcelin Lahaie, au 
cours d'une conférence de près 
se portant sur l'agrandisse­
ment

Bas» militaire majeur»
Le camp Valcartier est actu­

ellement occupé par le 1er et 
le 5e bataillons du Royal 22e 
Régiment et par de petites uni­
tés auxiliaires

Selon le général Lahaie. com­
mandant intérimaire de la re­
gion mililaire de Quebec. "Tex- 
pan.sion du camp Valcartier. le 
foyer du Royal 22e Regiment, 
en fait maintenant une hase mi­
litaire majeure dans le pays”.

Il a dit que l'agrandissement 
fait partie d'un programme de 
développement destine à faire 
du camp Valcartier T un des 
centres majeurs d'entrainement 
pour les unités mobiles nouvel­
lement créées. Il a ajouté que 
ce programme d'expansion 
comprend aussi le remplace­
ment éventuel d'édifices désu­
ets qui se trouvent dans le 
camp actuel.

!* nouveau terrain permettra 
notamment l'enlrainement d’u- 
niles équipées de nouvelles ar­
mes et possédant une plus gran­
de porter.

Thompson considère 
Tassurance-santé 

comme une tragédie
(' A 1. G A R V L'adoption 

d’un programme fédéral d'as 
suranee médicale "serait une 
tragédie pour le Canada", a 
déclaré M. Robert Thompson, 
chef du Crédit social.

"Nous na faisons qua nom 
engager dan» une dépense as­
tronomique. Les chiffres qui 
ont été exposé» ne sont qu’un 
commencement, a déclaré M. 
Thompson au cour» d une en­
trevue.

Je suis convaincu que plu­
sieurs premiers ministres pro­
vinciaux sont opposés à l'insti­
tution d'un tel programme 
mais n'osent pas lever le petit 
doigt Du strict point de vue 
politique, comment peuvent-ils 
refuser de l'argent d’Ottawa?"

Soulignant que 80 pour cent 
des Canadiens ont pris sur eux 
rie se pourvoir en la matière. 
M Thompson a déclaré qu'il 
ferait opposition à Cadoption 
du projet fédéral et il a récta 
mé la mise au point d'un pro­
gramme qui comblerait les la 
runes des régimes déjà exis­
tants

11 a ajouté que le gouver­
nement fédéral devrait se 
préoccuper du sort des Cana­
diens, représentant une pro 
portion de 20 pour cent qui 
ne bénéficient d'aucune garan­
tie en la matière

Il préconise l'adoption d’un 
programme qui profiterait aux 
citoyens recevant la pension 
de vieillesse, appuierait les 
programmes de médecine pré­
ventive cher les enfants et ti 
rersit profit des programmes 
d'assurance contre les désas 
très qui ont Tappui du gouver 
nement federal. |
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ACADEMIE DES 

GRANDS 

BALLETS

CANADIENS
1216 STANLEY 861-1808

Directrice Ludmilla Chiriaeff Dir honoraire: Anton Dolin 
Ballet classique — Danse de caractère — Jazz 

Initiation à la musique
Enfants et adultes — Débutants à professionnels 

Corps enseignant : Ludmilla Chiriaeff, Anton Dolin, Fer­
nand Nault. Brydon Paige, Claire Brin- 
d’Amour, Madeleine Demers, Pierre 
Beaudet et autres.

Auditions du 7 au 10 septembre de 3 é é heures p.m.
Inscription : 849-8024 ou a 4848, boulevard SMaurent
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COURS
DU

J O li K

GENERAL
SCIENTIFIQUE

COMMERCIAL

8e et 9e : 769 EST, FAILLON
(rentrée le 9 septembre1

10e et lie: 371 EST, JEAN-TALON
(rentrée le 9 septembre)

"CERTIFICATS OFFICIELS"

OCTROI DE $200.00 des 
Commissions Scolaires

COURS DU SOIR
7e à lie (rentrée ic 8 septembre'

COURS DE CONVERSATION ANGLAISE'

Bureau :

371 est, rue Jean-Talon 
Tél.: 274-4823

ECOLE PROPEDEUTIQUE «.
ECOLE DE PREPARATION UNIVERSITAIRE

Institution secondaire indépendante reconnue 
per k ministère de l’Education

• Classes secondaires

• Cours préparatoire aux 
études supérieures

10e et lie scientifiques

Options: Lettres et Maths 
Niveaux 12e et 13e.

— Enseignement organisé dans le cadre des recommandations du rapport Parent.

— Consultations individuelles avec les professeurs.

— Cours adaptés aux ambitions et possibilités de chacun

EN OUTRE

L’ECOLE PROPEDEUTIQUE OFFRE
— aux personnes soucieuses d’acquérir le baccalauréat, mais prises par leur situation
— aux parents en difficulté pour l'instruction de leurs enfants, à tous niveaux

DES ETUDES FRANÇAISES A DOMICILE
Contrôlées par un établissement scolaire PARISIEN

Ces cours par correspondance, conformes en tous points aux programmes officiels 
du ministère d» l’Education nationale de France, mènent les élèves aux examens

du baccalauréat français.
dlplûme d'Etat reconnu par toutes les facultés universitaires canadiennes

Documentation sur demand* - R. Guédon, dir. — Tél. 277-3644 

835 ouest, rua JEAN-TALON

école
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JOUR 
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12èm» |k rré-unlrrrnUalre B d autre part
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2) ENSEIGNEMENT PREPARATOIRE
POLYTECHNIQUE 
Faculté des SCIENCES 
Architecture 
Arpentage

Etudes Militaires et de Marine 
Hautes Etudas Commsrcltlss 
Sociologl», anthropologie, et 
autres facultés

3) ENSEIGNEMENT DE REFONTE
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Les 7e biennales de poésie de Knokke-Le-ZouteUne

nouvelle

saison

commence...
Li saison d'ete se termine. 
Peu à peu les théâtres pé­
riphériques se ferment tan­
dis que ceux de la ville 
s'ouvrent. Les concerts ex­
ceptionnels de la Montagne 
ou ceux de ('Arena Mauri­
ce Richard vont faire place 
aux soirées de l'orchestre 
symphonique ou de forma­
tions invitées.

La saison qui s'annonce 
sera chargée et complète. 
On y verra du théâtre, du 
music-hall, de la danse, des 
expositions; on entendra de 
la musique. Les éditeurs de 
leur côté se préparent à 
lancer de nouveaux ouvra­
ges, dont HMH, qui donnera 
le coup d'envoi littéraire 
avec le deuxième tome du 
"Répertoire" de Jean Si­
mard, mercredi prochain.

Il y en aura pour tous les 
goûts sinon pour toutes les 
bourses: les places sont chè­
res.

De notre côté, nous repre­
nons notre tâche hebdoma­
daire qui est de présenter à 
nos lecteurs toutes les in­
formations artistiques que 
nous pouvons recueillir, il­
lustrées d'entrevues, de ren­
contres brèves ou longuet, 
etc ,..

Parallèlement, nos colla­
borateurs sont rentrés de 
vacances. Au jour le jour, 
et dans notre supplément 
de fin de semaine, ils ren­
dront compte du spectacle, 
du concert, de l'exposition 
ou du livre qu'ils ont pour 
tâche délicate d'analyser.

Nous pouvons déjà annon­
cer que nous publierons, le 
premier samedi de novem­
bre, un supplément littérai­
re dont la tradition veut 
qu'il paraisse désormais 
deux fois l'an: en novembre 
pour le Salon du livre de 
Québec — en avril pour 1e 
Salon du livre de Montréal.

Bon an mal an nous con­
cevons notre travail comme 
au service de l'art. Mais un 
art vivant, vigoureusement 
et délibérément implanté 
dans un contexte dont il tire 
sa substance. Sans oublier 
pourtant qu'il existe une 
tradition.

Jean Basile

Vigneault refait a Comédie
par Alain PONTAUT

Mercredi minuit Gilles Vi- 
gijeault, entoure de quelques 
amis, raconte et mime des his­
toires de coulisses et de scène, 
la tête sur la table, le bras 
dressé, intarissablement, com­
me lui seul sait le faire. Pour 
expliquer par exemple le jour 
ou il s'est pris les pieds dans 
les rideaux et dans les fils 
en entrant en scène, où il a 
atterri quasiment sur le ven­
tre et collé au plancher, et ou, 
de cette position, il a dit gen­
timent au public: "Larguez, 
mais attendez qu'on embar­
que ...”

Il est drôle. Et il est dérou­
lant, Gilles Vigneault. Peut- 
être parce qu'il est complet. 
D’un humour percutant, irré­
sistible et qu’il faut laisser al­
ler parce que chaque invention 
cocasse y nourrit le mot sui­
vant, qu’elle fait rebondir dans 
un crescendo de fantaisie. Ou 
soudain grave, profond, dressé 
dans sa fierté. Passant d'un 
monologue paysan à la dense 
poésie d' ' Etraves''...

Ce soir, en tous cas, en plei­
ne forme. Après une journée 
ou il a été accueillir Monique

Leyrac â Dorval, a été propul­
sé à la télévision, a reçu l'hom­
mage du Maire et de l'Hôtel- 
de-Ville, a répété à la Comédie 
Canadienne le récital qu'il y 
donnera pendant deux semai­
nes et qui commence mardi, 
a appris qu’il se produirait en 
outre vendredi soir à l’Aréna 
Maurice-Kichard. mais n’en a 
pas moins décidé de passer la 
soirée à discuter et â plaisan­
ter avec des copains 

Vigneault raconte des histoi­
res mais pense tout de mêm* 
à mardi. Intraitables, les gars. 
Sérieux, répétitions, travail. 
L'eau de Perrier, mon vieuxl 
Et la gymnastique. Moi, je la 
voulais le soir, la gymnastique. 
Non, ils ont dit: le matinl Mais 
tiens, le prix de Sopot, là, j'en 
ait fait une bonne. L'an der­
nier, un gars me téléphone. 
Puis je crois bien qu'on avait 
un peu bu. Il me dit: "Vi­
gneault, vous avez eu le deuxiè­
me prix a Sopot." Je lui de­
mande: "Qui c'est qui a eu le 
premier prix? — Un Grec." Je 
lui dis: "Téléphonez en Grè­
ce. A l'école, j'ai jamais tu de 
prix. Après, j'ai eu les pre­

miers. Jt veux pas la second. 
Téléphonez en Grèce." C’était 
assez bâte, tu sais. Mais la mê­
me gars me rappelle ces jours 
derniers, toujours à propos de 
Sopot. Aux premiers mots, il 
me dit: "Attendez, at*endez. 
Cette fois, c'est le premier!"

"Non, mais tu sais que je 
vais être deux heures en scè­
ne è la Comédie, deux heures 
et vingt avec l'entracte.. Avec 
huit ou neuf musiciens. Avec 
douze pièces nouvelles, 50°» 
neuf, un agencement très nou­
veau de chansons anciennes." 
Avec force: "C'est-du-trevaill II 
faut se rappeler tout ça, tu 
comprends. L'autre jour, je 
rencontre une fille dont, à sa 
grande surprise, je retrouva 
tout de suite le nom. Elle dit: 
"Vous avez de la mémoire." 
Je lui réponds: "S'il vous plait, 
dites-le autour de vous..."

Au Kino-LTub, un soir ré­
cent du Festival du film, Vi­
gneault "rôdait" un chanson 
nouvelle, qui sera probable­
ment considérée comme une 
de ses plus belles, et qui s’ap­
pelle "Les Gens de mon pays". 
Il en parle: "Je voulais d'abord

un poèma recité, sans rima. 
Et puis par blague je me suis 
mis au piano. Et j'ai fait ça 
pendant trois jours, c'est-â-dire 
juste une attribution de rimes 
masculines et féminines è fai­
re ... Je ne sais pas comment 
ça vient les chansons nouvel­
les. "Mon pays", c'était une 
commande pour le film d'Ar­
thur. Les titres nouveaux? "La 
Manicouté", élision du nom de 
deux rivières et qui devient un 
nom de femme. Une grosse 
chanson qua j'aime beaucoup. 
"Le Livre", "Tombé la nuit, 
fermé le jour", "Hier la ville", 
"La chanson démodée", "La 
musique". Il y a aussi "Les 
Menteries", qui est une chan­
son-divertissement. Et "Né- 
nelle", un personnage pendant 
dix minutes en monologue. Le 
programme du spectacle est un 
livre, "Les Placotages". Ils di­
sent qu'y en a qui disent... 
Tu vois?"

Deux blagues, une pirouet­
te. trois mots d'auteur Gilles 
Vigneault, québécois de rare, 
homme integral, poète corn 
plcl, n’a pas fini de nous en­
traîner dans sa ronde.

Les poètes du monde 
au travail

de notre correspondant particulier

JEAN-GUY PILON
Knokke-le-Zoute: une des plages les 

plus fréquentées de la mer du Nord, a une 
heure cl demie de Bruxelles, t'ne petite 
ville flamande qui débordé chaque etc 
d'estivants, de touristes et de villégialeurs 
les cafés et les bars sont remplis, tous les 
hôtels sont complets et sur cette immense 
plage de sable blanc qui s'étend jusqu'en 
Hollande, les corps brunis glissent parmi 
les parasols aux couleurs vives et les haules 
vagues qui retombent en lumière, El par 
dessus tout ça, la mer du Nord miroite 
et flamboie jusqu’à la fin d'août alors que 
la saison tourislique se termine brusque­
ment et officiellement.

Knokke-le-Zoute connaît alors un ou 
deux jours de répit avant d'accueillir un 
contingent d’individus venus de toutes les 
parties du monde et qui s'appellent des poè­
tes. Ils étaient au-delà de 400 en 1963. 
Combien seront-ils cette fois?

C'est ainsi depuis une quinzaine ri an 
nees. et peu a peu le nom de cette petite 
ville belge s'est associe a U poesie et aux 
poètes.

Fondées en 1951 par ces animateurs 
extraordinaires et généreux que sont Paul- 
Louis Flouquet et Arthur Haulot, les Bien­
nales internationales de poésie ont attiré 
à Knokke-le-Zoute, de deux ans en deux ans 
(il n'y eut cependant pas de Biennales en 
1958. à cause de l’Expo universelle de Bru­
xelles) d’abord des poètes européens aux­
quels se sont joints par la suite, comme 
fascinés par ce centre lumineux et vivant 
de le poésie, des poètes jeunes et moins 
jeunes, venus d'Europe de l'Est, d’Afrique, 
d'Asie et d’Amérique.

Les VHèmes Biennales internationales 
de poésie, qui ont heu celte année du 2 su 
« septembre, se déroulent selon un horaire 
qui ne change pas fondamentalement d une 
rencontre à l'autre. Les délégués arrivent 
le jeudi, et ont l'occasion, dès le jeudi soir, 
au cours d un diner de gais de se connaître 
immédiatement Dès le lendemain matin, 
vendredi, dans la grande salle du Casino de 
Knokke. les conférences et les communica­
tions débutent: elles dureront jusqu'au di­
manche. Poètes célèbres et critiques re­
connus se succèdent à la tribune dans un 
programme minutieusement orchestré. Des 
opinions variées, mais toutes fortement

articulées, se font entendre et «e con­
frontent.

"Le Porte et on ri'imlr" lei rr-t 1* 
Ihenie general des Biennales de 1963.

Aux séances générales de travail, s'ajou­
tent d'autres initiatives de premier plan: 
commissions spécialisées, expositions d» 
manuscrits, de livres et de revues, récital» 
poétiques, compilation d'iine anthologie 
sonore rie la poésie universelle, etc.

En 1956. on a également créé le Grand 
Prix international de poésie (dune valeur 
d'environ $2.000) qui a été attribué suc­
cessivement à LngareUi (en 1956), à Saint- 
John Perse (en 1959). a Jorge Guillen (en 
1961) et à Octavio Paz (en 1963)

La poésie canadienne a été représen­
tée a toutes les Biennales, depuis le début: 
Simone Boulier, François Hertel, Bina I.as- 
nier, Alain Grandbois. Anne Hébert, .lie- 
ques Godbout et quelques autre', ont parti- 
ripe une ou plusieurs fois a res rencontre»,

Personnellement, j’ai le plaisir, celt* 
année, non seulement de m'y retrouver 
pour la troisième fois, mais aussi de faire 
partie du jury qui, le 6 septembre, à l’issu» 
des Biennales, doit décerner le Grand Prix 
international de pocsie.

Plaque tournante de la poésie uni­
verselle, lieu de rencontre privilégié, occa­
sion unique de nouer des amitiés avec des 
poètes de tous les pays: c’est tout cela à la 
fois les Biennales de Knokke-le-Zoute C'est 
là, à l'une nu l'autre des terrasses de café, 
la long de cetla plage, que beaucoup da 
projets sont nés: l’anthologie de la poésia 
canadienne que Seghert devait publier plua 
lard et dont Alain Bosquet prépara déjà 
une deuxième édition augmentée et revisée, 
ries numéros spéciaux de revues belges, suis­
ses ou françaises, grâce auxquels la poésie 
canadienne a fait ia trouee que l'on sait sur 
le plan international, des projets d'édition, 
ètc.

A l'heure où j’écris ces lignes, les 
Biennales ne sont pas encore officiellement 
commencées. .! en suivrai de très près toules 
les séances, et la semaine prochaine, dans 
ces pages, j'essaierai d'en résumer les 
grandes phases, d'en souligner les plua 
importantes conclusions.

Dans le cadre du deuxième Symposium de sculpture

Lardera de Tintransigeance
en 13 ans à répanouissement

Par IAURENI LAMY
Actuellement a liau au Mu­

sée d'Art contemporain le 2e 
Symposium de sculpture de 
Montréal.

A l'encontre du Symposium 
1964, tous les sculpteurs cette 
année treveillent dans la même 
discipline : la sculpture en mé­
tal. Tous les sculpteurs étran­
gers invités ont le même 
point d'attache : Paris.

Neuf artistes y participent. 
Du Québec, Trudeau, Fortier, 
Gord Smith. De Paris, Hiquily, 
Mannoni, Jeanne Spiteris, San­
ta, Delfino, et leur ainé è 
tout, le sculpteur de réputa­
tion Internationale, Berto Lar­
dera, dont on peut voir en c* 
moment une exposition au Mu­
sée.

Qui est Lardera ?
Lardera est né è La Spezia 

en Italie en 1911. Il a fréquen­
té l'Ecole libre de dessin de 
Florence (un jour seulementl). 
Il est donc considéré, en tant 
que sculpteur, comme un par­
fait autodidacte. Il a beaucoup 
dessiné avant da venir assez 
tard a la sculpture, à 27 ans. 
Il se fixe è Paris en 1948. De­
puis il participe è toules les 
grandes expositions interna­
tionales de sculpture moderne. 
Sa réputation est aujourd'hui 
solidement établie è l'échell* 
mondiale. Renommée qui n'e 
pas été hâtivement bétie sur 
une publicité bien orchestré* 
ni sur des trouvailles sens len­
demain ,mais sur le reeonnai»; 
since d'un travail valable qui 
a suivi une progression sûr* *t 
qui, è partir d’un langage per­
sonnel, n'e cessé d'acquérir d» 
nouvelles dimensions. Aujour­
d'hui Larder* peut s’enorgueil­
lir (et il est sans doute le seul 
sculpteur moderne è pouvoir 
le faire), d'avoir 19 de set 
sculptures, sur des places pu 
bliquet.

J'ai rencontré Lardera è 
l'occasion de l'ouvertur* d»

son exposition qui compte 22 
sculptures et 25 oeuvres gra­
phiques. A 54 ans, Lardera don­
ne l'impression d'un homme 
en pleine possession de ses 
moyens, calme et pondéré, ou­
vert è toute conversation. Ai­
mable et très sociable, on sent 
en lui l'homme parvenu è la 
maturité, capable de parler de 
tes oeuvres sans émotivité, mô­
me avec un certain détache­
ment. Sa pensée, il le commu­
niqua par dat termes cleira, 
tins qu'alla n» s'embarrassa 
jamais, è l'ancontr* d* nom­
breux artistes, d'un vocabulai­
re ésotérique. Avec beaucoup 
d'intérêt, on écoute tes com­
mentaires qui ne te perdent 
pat en grandes spéculations 
sur l'art moderne, mais qui 
permettent réellement d'accé­
der è une meilleure compré­
hension de ton oeuvre.

A propos d'une sculptur* 
très architecturée, qui s'impo­
se tout de suite è l'oeil du vi­
siteur comme un ivant-pro- 
jet d'une réalisation architec­
turale, il répond : "C'est exact. 
J’ai conçu cette oeuvra com­
me un projet de pavillon pour 
une exposition, mais pour qua 
cette sculpture devienne archi­
tecture, il aurait fallu que j* 
lui consacra 4 è 5 ans de tra­
vail. Ce n'était pat possible."

Les “événements”
Si Larder* déplore le chaos 

actuel qui règne dans le do­
main* de l'urbanisme et de 
l'architecture en généril, il no 
croit pis quo lo sculpteur puis­
se apporter è l'architecte au­
tre chot* qu'un complément, 
un élément d'équilibre. Il n* 
croit pas que la sculpteur puis­
se mêm* s* substituer complè­
tement è l'architecte dent l'éla­
boration des formes. Malt H 
rêve de villes enrichies d* pla­
ce en place d* c* qu'il nomma 
des "événements", c'est-é-diro

des réalisations d'artistes, con­
çues en toute liberté et dans 
d'imposantes proportions. Ain­
si se trouveraient en parti* 
comblées les carences dont 
souffrent nos villes.

D'ailleurs plusieurs d* tes 
sculptures occupent des pla­
ces privilégiées à côté de réa­
lisations architecturales dues 
aux meilleurs architectes du 
monde : Mies Van der Rohe, 
Aelto, F. L. Wright, Niemeyer. 
Tout d* suit* je demande, par- 
c« qu'il est le plus grand et 
que nous n'avons pas encore 
accepté ta mort touto récen­
te : "Avez-vous eu l'occasion 
d* travailler avec L* Corbu­
sier ? "

—11 était un ami personnel 
et sa mort m’affecte beaucoup. 
Le Corbusier n’a jamais de­
mande une seule collaboration 
à un artiste quel qu’il soit, fùt- 
il Fernand Léger. A moi, pas 
plus qu'à un autre. Peut-être 
rtait-il lui-même trop sculp­
teur pour cela. . . ’’

Lardera peut parler ainsi 
très longtemps, d* ses concep­
tions d* ses oeuvres. Et c'est 
aux oeuvres qu'il faut revenir. 
A ces oeuvres qui dans cetla 
exposition me semblent parti­
culièrement bien illustrer un 
cheminemant qu* j'appellerai:

Da l'intransigeance
i l'épanouissement

Bien présenté*, l'exposition 
constitua un ansambl» excel­
lent et donna un» Ida* just* 
d» la production do Lardera 
durant las traite dernières an­
nées. On sait qu* Lardara a été 
la premier è utiliser exclusi­
vement le métal an plaqua. 
Après dat sculptures à deux 
dimansiont, Il pats» vers 1941 
aux sculptures è trois diman- 
aloni faites d* télas découpées.

Il créa alors, toujours è angle 
droit, des jeux d* plans et ter­
mine ses sculptures en pointes 
aigurs et déchiquetées. Dans 
le métal an aplat, il pratique 
des trouées qui allègent la for­
me, laissent passer la lumière 
et ouvrent sur le paysage. La 
volonté d'abstraction est for­
tement affirmée ainsi que le 
refus de toute concession à 
l'aimebl*. L* métal tendu à 
l'horizontal* ou è I* vertical*, 
découp* l'espace, le sectionna 
avec rudesse. Dent les struc­
turas duras, précisas, on décou- 
vra, recréés »t ré-invantés, des 
instrumants aratoires, dat 
faux, des socs, des scias dente­
lées, toutes choses qui ont dé­
jà fait parti* de I* vie et qui, 
surgissent sous d* nouvelles 
formes et dans dat construc­
tions inconnues.

Les sculptures étonnent par 
les formes belles en elles-mê­
mes, per leur équilibre créé 
per les oppositions géométri­
ques, par les pleins et les vi­
des répartis avec sûreté. La 
fermeté, le pureté, la rigueur 
d* ces ossatures strictes s'im­
posent. On est Irappt par iaur 
caractère austère et leur ac­
cent dramatique.

Avec les années, la rigoris­
me s'atténue. On dirait qu* 
l'agressivité d* le jeunesse cè­
de devant una compréhension 
plut large. Sens qu* le sculptu­
re perd» quoi qu* ce soit da 
sa franchit* at d» sa vigueur 
premières, elle s'enrichit d'ar­
rondis, d» la multiplication des 
rapports, dat combinaisons »t 
dat plant imbriqués. Ella t'ad­
joint d'autres métaux qua la 
far, tais qu» la bronza, la cui­
vra, l'aciar inoxydable. Quel­
quefois, elle emprisonne d'au­
tres matières : le boit, le mo­
saïque. La voici donc doté* 
d'un répartoir* agrandi da for­
mat et da matières variées, pâ­

lies, raffinées, plut douces que 
le fer. Surtout elle est embel­
lie par la couleur, par les re­
flets sourds, les teintes chau­
des. Et alors que dans les 
sculptures première manière, 
le volume n'était que suggéré, 
aujourd'hui il est intégré è la 
sculpture par des formes en­
veloppantes qui ont tendance 
è s* refermer sur elles-mêmes.

Les “Spirales''
L'un* des sculptures qui m'a 

particulièremant retenu pour 
le formule nouvelle è laquelle 
elle a donné naissance : "Jouet 
pour adultes". C'est un bronze 
transformable, constitué de 9 
éléments, et tiré â 25 exem­
plaires. Dans une petite salle 
du Musée, il a été monté par 
trois personnes différentes et 
les trois compositions qui en 
ont résulté sont aussi fascinan­
tes les unes que les autres. 
Surtout on se plaît à rêver de­
vant elles aux compositions in­
finies qui restent encore pos­
sibles. Merveilleuse idée qu'a 
eue là Berto Lardera da faire 
de l'amateur d'art un artiste 
amateur I

Sans jamais sa perdra en 
montages compliqués, sans ja­
mais tomber dans l'excès de 
raffinement, le sculptur» des 
années 60 e perdu son aspect 
taciturne et brute! et s'épa­
nouit en ensembles complexes 
et équilibres, qu» Lardera nom­
me, non sans raison, "Spirales 
humaines" ou "Spirales rom­
pues."

Pour l'évidence plastique d* 
cet sculptures qui atteignent 
un» plénitude et un* richesse 
étonnantes, l'exposition Larde­
ra qui te poursuit jusqu'au 26 
septembre eu Muté* d'art con­
temporain, ta révéla comma 
un événement artistique. N'est- 
*11* pat l'un* des très rares 
expositions d» sculptur* mo­
derne présenté* è Montréal ?

Cette sculpture de 12 pieds, “Entre deux mondes IV”. de Berto 
Lardera est la première sculpture moderne à prendre place en France, 
dans un endroit public. Elle s’élève devant le Centre national techni­
que, place Washington, au Mans, (France).
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Le feuilleton littéraire de ... Jean EÎH 1ER • BUIS

«.bLes Juifs*’ de Roger Peyrefitte

M Raqfr PtyrtflH» l»ll p»n- 
tf»r a un viffitUrd qut rttrouv* 
trop t»rd I Arnopnqr; Phrynn « 
dni* Ipist* »omb»r «*« voiltt. 
EU* détourna pudiquement le 
tête, en toulevent le brei Le 
toile est célébré. Notre vieillard 
e rate l'essentiel Mais il trem 
ble devant Phryne toute nue. 
A peine sorti de la salle, il ra­
conte dans le menu la scène du 
denudement, exactement com­
me s'il avait tout vu. Ainsi M. 
Roger Peyrefitte recueille ce 
qui a trainé dans le ruisseau, 
le revêt d'une leçon de style 
pseudo-voltairien et nous le pré­
sente comme du neuf. Les fri­
piers sont tous les mêmes. Mais 
comme ils vieillissent, ils font 
de moins en moins attention à 
la qualité de leurs inventions; 
d'un costume a l'autre, les bi­
garrures se répètent il est 
temps que M. Roger Peyrefitte 
se renouvelle; ou alors nous 
n'entrerons plus dans son 
échoppe. D’autant qut ses pro­
pos y ennuient l'acheteur. Il y

a quelque tempt déjà qu'il s'ap­
prête a glisser sur la pente sa­
vonneuse des redites et de la 
guimauve sexuelle. On peut 
croire qu'avec LES JUIPS 'Il 
il s‘y est décidément engagé. 
Pour tout dire, je soupçonne M. 
Roger Peyrefitte d'être simple­
ment bête. On pesit l'être avec 
clarté, et c'est son cas. Il est 
un excellent styliste; ceci re­
vient a dire qu'il est une pâle 
Imitation d'Abel Hermant. C'est 
quand même beaucoup. H y a 
dans les romans da M. Roger 
Peyrefitte un ton naturel de la 
conversation qui est souvent ce­
lui du beau monde français. Je 
ne dis pas "parisien", car Pa­
ris n'est une ville de gens bien 
elevts et spirituels que dans la 
mesure ou les vagues de pro 
v'nciaux y apportent la perfec­
tion de leurs manieras De phis, 
M Roger Peyrefitte a passé 
par le Quai d'Orsay ou il a ap­
pris le nec plus ultra de l’imi­
tation du grand monde: une 
sorte de lalssar-allor dans la

roideur, ta facilité dans la dé­
dain, la choix obscur de ces 
mots qui n'appartiennent qu'a 
l'élite. Il n'est pas surprenant 
que les deux poetes les plus *y- 
billins de la langue française au 
vingtième siecle aient été l'un 
ambassadeur de France et l'au­
tre eecrétaire général des af­
faires étrangères. Claudel traite 
Dieu comme s'il faisait partie 
du clan Verdurin et Saint-John- 
Persa la nature comme si elle 
reposait au fond d'una tassa de 
thé précieux. Roger Peyrefitte, 
évidemment, n'est que l'écume 
do cet immenses talents. Il ne 
rate pourtant jamais l'occasion 
de rire de Saint-John-Perse (et 
lueque dans LES JUIFS, on sa 
demanda pourquoi), qu'il ap 
pelle le poate de "Vents". Voilé 
ce que |e veux dire; Roger 
Peyrefitte est bête. Il lui man 
qua cette petite flamme de l'in­
telligence qui fait que l'on évite 
les sottises les plus basses. Il 
lui manque cela surtout qui 
vous empêche de répéter cons­
tamment la même sottise. L'art 
de Peyrefitte consiste, grâce au 
style d'Abel Hermant, é nous 
faire croire que nous nous pen­
chons é la serrure et que nous 
écoutons parler des gens intel­
ligents de choses que nous sa­
vons secrètes. Il n'a du resta 
pas tort de panser qu'il se ca­

cha dans tout lecteur une sou­
brette assoiffée de ragots. Et 
la vieille conciarga déguisés en 
femme du monde y va de tout 
ce qu'elle sait. Elle a lu pen­
dant cinquante ans la corres­
pondance de tas locataires. Hé- 
lasl elle était muette. La scien­
ce moderne vient de lui faire 
recouvrer l’usage de la parole. 
Vêtue d'une roba de marquise, 
elle s’en donne é coeur joie. 
Cala vous amusa cinq minutas, 
mais vous avei vite mal au dot.

Mais venons-en aux "Juifs". 
On sait ce qu'a souffert eetta 
race malheureuta. Pendant des 
siècles, et singulièrement au 
court du Moyen-Age chrétien, 
alla fut poursuivie de la haine 
publique. Les Juifs étaient, di­
sait-on, responsables de tout les 
malheurs; on les assassinait s'il 
avait plu, on las accusait d'ê­
tre fauteurs da sécheresse. 
Vous voyei la logique. Dans 
mon collège, on ne nous parlait 
des Juifs qu'avec un certain 
mépris. Et pourtant, mas pro­
fesseurs étaient des hommes In­
tègres, intelligents, charitables 
et qui aimaient Dieu. Je ne con­
naissais è l'époque qu'une seule 
Juive, c'était une vieille amie 
de ma mère; elle s'appelait 
Mme Rosenbaum et était char 
mante. Elle aimait les fleur» et 
las oiseaux et n’avait jamais,

j'en suis sûr, appelé de ses 
voeux la sécheresse sur mon 
village. Ni, du reste, la pluie. 
C'était un être humain, comme 
sont tout les Canadiens fran­
çais, et tous les Juifs. Comme 
beaucoup da Canadiens fran­
çais, ja me sens prêt des Juifs 
et n'aime pat qu'on les atta­
que. Au fond, je les aime et 
quand j'apprends que quelqu'un 
que je rencontre souvent est 
juif, je me sent encore plut è 
l'aise et fais du charme pour 
que nous devenions amis. Leur 
intelligence complète admira­
blement la nétre; ceux que je 
connais sont d'une grande sen­
sibilité et lorsque ja dis; "Je 
suit Canadien français" je sent 
qu'ils comprennent ce que je 
veux dire. Pourquoi ne ferions- 
nous pat venir au Québec le 
plut grand nombre pessibla de 
Juifs francophanat qui, peu é 
peu, en ne reniant rien de ce 
qu'ils sont, deviendraient des 
nêtresT Ce serait merveilleux. 
Nous aurions ainsi une nation 
nouvelle, qui répéterait è l'é­
chelle d'un peuple les épopées 
personnelles da Montaigne et da 
Proust. Et quelle puissance In­
tellectuelle! Quel hommage è la 
rlvilltetlon francaisel Peyre­
fitte en crèverait de rage. Mais 
non; il est si niais, sou» se» airs 
de premier valet de chambre, 
qu'il no comprendrait même 
pat.

ton livre est un tissu de 
noms d'origine hébraïque, alle­
mande, d'Europe centrale. Tous 
les hommes dont le nom rap­
pelle un tant soit peu celui d'un 
Juif connu, devient immédiate­
ment ce que M. Roger Peyre­
fitte appelle un "Juif inconnu". 
Lee Juif» Inconnu» sent donc 
légion) II» circulent partout) 
e'oet de le telle furieuse. Le 
dénéral de S oui le, le» maré- 
eheux. lee ecadémialene (dent 
j'etpêre que M. Reqer Peyre­
fitte ne aéra jomalt), lee grands 
comédiens, les chimiste», le» 
physiciens, tout le monde est 
juif. M. Jourdain était juif et 
ne le savait pas. Evidemment, 
si nous somme» tous Juifs, l'an- 
ti-sémitisme n'a plu» aucuns 
raison d'être psychologique. 
Mais il y a dans LES JUIFS 
un ton qui laissa croira qua M. 
Roger Peyrefitte n'a pas écrit 
ce livre pour enrayer le fléau 
de l'anti-sèmitisma. Il en met 
trop. "N'en jetei plus, la cour 
est pleine". Il y a trop do pe­
tits secrets éventé». Et les pro­
pos anti-juifs sont tous tenus 
par des Juifs. La procédé est 
vieux comme le monde. Enfin, 
tout le monde est un peu fatigué 
da retrouver les pantins de M. 
Roger Peyrefitte, surtout George 
da Sarre, dans chacun de sas 
livret. Ce Georges est partout 
ot toujours aussi ennuyeux. U 
n'est pas surprenant qu'M ait 
été Invité è quitter le service 
diplomatique frengels. Il ren­

dait la France ennuyeuse aux 
étrangers, faute impardonna­
ble, et leur faisait croire qu'il 
avait l'esprit de Voltaire. Il n'a 
jamais existé da plut néfaste 
diplomate. Comme tout les pe­
tits snobs, M. Roger Peyrefitte 
a la mémoire des noms. C'est 
pourquoi son livre n'est qu'un 
tissu de patronymes qui ne sont 
mémo pas présentés sous for­
me de généalogies. Le grand 
charme du "Gotha" (sublime 
lecture de chevet, source iné­
puisable da réveil c’est la suite

dans les familles. Que l'on 
veuille te repaître de ducs, un 
livre leur est consacré; de ba­
rons, un autre. Et tous les 
grands Juifs da M. Roger 
Peyrefitte y figurent, parmi le» 
autres princes de ce monde. 
Mais de lire des noms étran­
gers è la suit» les uns des au­
tres, sans rien qui les unisse 
sinon qu'ils sont portés, entre 
autres, par des Juifs, c'est du 
masochisme. Il faut aimer souf­
frir, ou perdre ton temps, pour 
lire LES JUIFS. Il est triste 
que ce livre ait été écrit par un 
Français.

Je crains que l'ennui qui sa 
dégage du livre de M. Roger 
Peyrefitte, tou» les antisémites 
on soient atteints. J'ai un ami 
qui a connu i Paris, avant la 
guerre, Darquier de Pellepoix,

qui fut, sous Otto Abats, com­
missaire général aux Affaire» 
juives. Darquier (qui n'était, 
dit-on, ni Darquier ni Pelleooix) 
avait épousé une Australienne 
qui disait à qui voulait l'enten­
dre, è la terrassa des cafési 
"Vous savez, Darquier m'en» 
nuie". Il paraît que, dit en , t- 
çais, avec l'accent australien, 
c'était d'une cruauté.... Répé­
tons donc à la suite de cette 
dame orientale, transplantée 
boulevard Saint-Germain pour 
l'expiation de set péchés i 
"Vous savez, Peyrefitte m'en­
nuie." C'est un homme qui, 
sous tes apparences du beau 
style français, manque da me­
sure, d'intelligence et da goût. 
Et cela, c'est rédhibitoire.

(1) Rnepr P«>'refill* !>• .iMtfSo 
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DECERNE PAR LA SOCIETE SAINT-)EAN-BAPT1STE

Louis Quillico vient d’obtenir 
le Grand prix Calixa-Lavallée

réal vient d'attribuer son Grand Prix de mu- 
La Société Saint-Jean Baptiste de Mont- 

sique Calixa-Lavallée pour l'année 1965 au 
célébré baryton montréalais de réputation 
internationale Louis Quillico. Ce dernier ha 
bite maintenant Home.

La Société Saint-Jean-Baptiste de Montréal 
reconnut une première fois les talents ex­
ceptionnels de Ixruis Quillico. en lui décer­
nant dès 194fl !e grand prix de Gala artisti­
que.

I-e baryton Louis Quillico est né à Mont­
réal. Il a étudie au Conservatoire de la pro­
vince de Québec et au Conservatoire Santa 
Cécilia a Rome. Ses principaux professeurs 
ont été son epou.se Lina Pizznlongo et le 
baryton Martial Singher. Mme Pizzolongo, 
une pianiste de concert, apparaît souvent 
comme l’accompagnatrice de son mari dans 
ses tournées de concert

En 1955, Louis Quillico gagnait le Me­
tropolitan Opera Auditions of tha Air, et s«

Joignait la même année au New-York City 
Opera Company 1) a tenu des premier! 
rôles d'opéra à San-Franrisco, Pittsburg, Phi 
ladelphie, La Nouvelle-Orléans, Montréal et 
Vancouver.

Triomphe
En 1959. il fit ses débuts en Europe au 

Festival de Spolète. L’année suivante, il en­
trait au Covent Garden de Londres et im­
médiatement les plus grands opéras sollicitè­
rent ses services 11 est depuis apparu au 
Staatsoper de Vienne, au Bolshoi Opera de 
Moscou, au Théâtro Colon de Buenos Aires, 
i l'Opéra de San-Francisco, à l'Opéra de 
Rome et à l’Opéra de Paris.

Comme tous les grands prix annuels de 
la SSJB de Montréal, le Prix Calixa-Lavallee 
consiste en une somme de $500 avec remise 
d’une médaille de bronze sur laquelle sont 
gravés le nom du lauréat et l'inscription 
"bene merenti de patria ",

LE FESTIVAL DU FILM DE VENISE

Chef-d’oeuvre ou film raté 
“le” Visconti part à l’attaque

Le Ballet Royal de 
Winnipeg à Londres

VENISE. S septembre — La 
Mostra cinématographique de 
Venise a connu aujourd’hui, à 
quatre jours do sa conclusion, 
ses premiers instants da Festi­
val: un grand maitra du spac- 
tacla, Luchino Visconti, una 
raina da l’écran, Claudia Car- 
dinala, suivia d'un essaim da 
cinquanta photographes, 5 à 
600 critiquas dans la salla at 
pretqua autant pour animar 
la conféranca da Visconti...

Lo film: "Vaguas Etoilas de 
la Grande ourse'' était donné 
dés la départ da la manifts- 
tation comma la tavori, at la 
lutta pour lo "Lion d'or" était 
aneora ouverta ca matin avant 
la Visconti, fauta da concurrant 
d'una incontastabla supériori­
té. Après la protection, le

RADIOS
CBF a» CBF-FM 

Samedi 4 septembra
• A 10 heures du matin, rt.nl- 

▼ersité Radiophonique Internatio­
nale.

• A 11 h. 30, Kn blanc ei noir, 
flyorgv Sebok Jouera la Sonate 
en ai mineur, de Llazi.

• A 2 heurca. Invitation à la 
musique signée pierre Rolland

• A 4 h 30. Concert interna­
tional. Au programme, le Concer. 
tn en do majeur pour hautbois, 
de Vivaldi, avec l'Orcheatre de 
chambre de Moscou, Symphonie 
no 40 en sol mineur, de Mozart, 
s ver l'OroheAtre de la Hongrie. 
Concerto pour violon violoncelle 
et piano, de Constantin esc u. et 
Vnx Maris, d’BneAco. avec l'Or­
chestre de la Radio roumaine.

• A A h 15. La parole est d’or, 
une discussion sur la langue fran­
çaise.

• A CBF-FM, â fl h. 15. Musi­
que du XXe siècle. Peliéas et Mè- 
Jisande. de Schoenberg, avec l'Or­
chestre de Radio-Canada.

• A 7 heures, J’habite une til­
le. texte de Pierre Perrault.

• A C'BF-FM, A 8 heures. Con­
cert Au programme, la Cantate 
no Ri. de Bach, dlr Karl Rlsten- 
part; le Concerto de piano no I 
en rè mineur, de Brahms, avec 
Claudio Arrau et l'Orchestre Phll- 
harmonla, dou/e Variations mit 
Eln Madchen, de Beethoven, In- 
terprétées par Pierre Fournier et 
Friedrich Guida, Concerto en do 
majeur pour harpe, Boïelaieti avec 
Nicanor Zabaleu et l'Orchestre 
Radio.Berlln, Quatuor I a Mort et 
la jeune fille, de Schubert, avec 
le Quatuor Amadeus. Intermezzo 
en mi majeur, de Brahms, inter­
pret* par Glenn Oould. Sympho­
nie Haffner, de Mozart, dlr. Otto 
Klemperer.

• A 10 h. 30 Visite aux chan­
sonniers: Claude Gauthier au
Parc I.a fontaine.

• A CBF-FM. à 11 heures. 
Chanson* d’amour avec Louise 
Darios.

Galerie
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du 23 août au 10 septembre
FEMMES PEINTRES

Fermé le samedi

PREMIERE EXPOSITION

Louise Scott
Peintre figuratif

du 8 au 21 septembre

2100 Crasctnt — 288-6080

itLBCTO®»]
Dimanche 5 teptembra

• A l'Heure du concerto, A 
8 h. 30, Rhapsodie pour piano et 
orchestre et 1er Concerto de pia­
no. de Bartok, avec Oeza Anda et 
l'Orcheatre de Berlin

• A 10 heures, Nouveaux dis­
ques, présent** par loulae Da­
rios.

a En récital, à 11 heuree. Rena 
Krriakou. planiste.

• A CBF-FM. A 1 heure. Du

Çavs de France. Au programme.
rois mélodies et Concerto pour 

trompette, de Marc Vaubourgoln. 
Mouvement, symphonique, de Tonv 
Aubin. Histoires de Paris et Con­
certo pour 2 pianos, de Claude Ar- 
rleu. Variations pour piano, Les 
Trois Ridicules et Coiffures. d'Ei­
sa Barralne; Thème et variations 
pour piano. Le Merle noir et l'As­
cension, de Meeelaen

• A CBF-FM. à 4 heuree Mu. 
sique de chambre. Trio en la bé­
mol, de Ravel, interprété par le 
Trio de Trleate.

• A 5 h 30. Les Virtuoses. Zi­
nc Francescattl Jouera Krelaler, 
Débit»y, Schumann et Paganini.

• A CBF-FM A fl h, 15. Mu­
sique sacrée. Cantate* nos 4. 54 
et 59. de Bach, dlr Kurt Thomas.

• A fl b. 30. Comédies en mu­
sique. A l'affiche Le* Contes 
d Hoffmann, d'Offenbach.

• A 7 h .10 l'émission Cent 
milliards d’unlver* portera aur la
météorologie

A CBF-FM A 8 heures Concert. 
Au programme, i« Concerto pour 
flute et harpe de Mozart. Rona- 
ir« nos 3 et fi. de Beethoven Sym­
phonie no 1. de Schumann: ex­
trait* d'opéra* Interprétés par Re­

nata Tebaldi. Till F.ulensptpgel, de 
Strauss. La Mer, de Debussy, et 
Petrousrhka. da Stravinsky.

Lundi 6 tsptembrt
a A CBF-FM. A 1 h 10. Ma­

tinée symphonique. Au program­
me. Siegfried-Idyll, de Wagner, dlr. 
Igor Markevltch; 2e acte rie Tris­
tan et Isolde, également de Wag­
ner. avec Kirsten Flagstad, Lud­
wig Suthaua, Dietrich Fischer- 
Dieskau, Blanche Thebom et l’Or­
chestre Phllharmonl». dlr. Wilhelm 
Furtwangler.

a A î h. 30 Une demi-heure
avec. . . la chanson revendicatri­
ce. texte de Bernard Robltallte.

a A3 heures Les Chefs-d’oeu­
vre de la musique, émission con- 
aacree A Schumann Humoresque, 
Interprété par Sviatoslav Richter; 
Sonate en la mineur avec Hyman 
Br css et Charle* Reiner, Relsat. 
zar. op 57. avec. Flscher-Dleskau 
symphonie no 3. dlr. George Szell.

a A K heure*. Théâtre d’Euro­
pe. A l affiche. Le Double, de Du-
renmatt.

• A CBF-FM A R heure* Co­
médie* en musique présente Ci- 
houlette. rie Reynaldo Hahn, avec 
Andrée Grandjean. Françoise 
Ogéas, Pauline Carton. Willy Cle­
ment Michel Hamel et l’Orchea- , 
tre du Théâtre des Champa-Ely- 
aées. dir Paul Bonneau.

• A 9 h 30. Lne littérature en 
question. Invités: Wilfrid Lemoine. 
Jean-Paul Fugêre et Alain Por­
tant; animateur aille* Marcotte, 
sujet: théâtre at Uttératur*.

a A 11 heure*. Nocturne. Séré­
nade en ml majeur, de Dvorak, 
avec l'Orchestre d'Iaraél, dlr Ra­
fael Kubelik: Concerto en mi mi­
neur, da Mendelaaohn. avec Yehu­
di Manuhln et l’Oroheatra Phll- 
harmonla dlr Efrem Kurt*.

Le cinéma selon Robert Bresson
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EXPOSITION

TONI ONLEY
Pointur*! — Aqutr*ll*i 

Gravure»

jusqu'au 17 septembre

WE. 2-8620

t’ne récente émission de 
télévision, réalisée par Fran­
çois Weyergans, a été consa­
crée à Robert Bresson. .Notre 
confrère Raymond Hellour, des 
"Lettres Françaises”, l'a vu 
cl écouté, le stylo à la main. 
Voici quelques unes des ré­
flexions de l'auteur du Pick- 
poket et du Procès da Jeanna 
d'Are qu’il a notées :

"T-es films souffrent de trop 
montrer II n'y a jamais assez 
au théâtre; mais qn film il y 
a toujours quelque chose en 
trop.”

"L'expérience m’a montré 
que plus j'étais automatique, 
plus j’étais émouvant.”

"Un sujet, c'est un prétex-
te.” ___________

“Il faut s'exprimer dans une 
langue qui soit sa langue pro­
pre.”

‘‘Au théâtre comme au ci­
néma il faut creuser sur pla­
ce; mais au lieu de creuser, 
on glisse et on va creuser ail­
leurs.”

"Les images comme les 
mots du dic'fmnaire n'ont de 
pouvoir que par leur rela­
tion."

par Roger UN1ERI
envoyé spécial de FAFP

champ du tournoi demeure tou­
jours aussi libre.

"Vaghe Stella dell'orsa", qui 
reprend un vers célèbre du 
poete Giacomo Leopardi, met 
en scène une Electre juive et 
moderne, Claudia Cardinale. 
Cette jeune femme revient, 
après quelques mois de maria­
ge, dans la maison de son en­
fance é Volterra, d'où ton pè­
re, un savant, est parti un 
soir de la guerre, emmene par 
let nazis vers un camp de con­
centration eu il trouve la mort. 
A Volterra, vieille cité étrus­
que, le leune femme, qui se 
prénomme Sandre, retrouve 
ton frère. Tout U film déve 
loppe le célèbre mythe trans­
planté aussi dans le monde 
moderne.

Sur les 600 critiques pré­
sents, seule une demi douzaine, 
pour la plupart représentant 
des bulletins et revues fran­

çais. soutient avoir vu un chef 
d'oeuvre. La plupart se divi­
sent en deux camps, ceux qui 
estiment que c'est un mauvais 
film de Visconti, ceux qui ju­
gent que c'est un film moyen 
du maitre. Certains amis du 
cinéaste avouent, mais seule 
ment en particulier, qu'ils ont 
vu “le pire oeuvre de se car­
rière".

!,e Ballet Boval de Winm 
peg assurera avec l'Orchestre 
.Symphonique de Toronto, le 
Théâtre du Nouveau Monde et 
les Feux Follets, la participa 
tion du Canada au Festival des 
Arts du Commonwealth, qui se 
déroulera en Grande Bretagne 
du Ifi septembre au 2 octobre 
prochains Le Ballet de Win 
mpeg représentera done à la 
fins l'Ouest canadien et I arl 
chorégraphique de noire pays 
à ce premier Festival des Arts

Quatre importants arts d'inter- 
pretation le ballet, la mu­
sique, le theatre et le folklo­
re seront done ainsi repré­
sentés par quatre des ensem­
bles canadiens les plus réputéj 
en ee domaine. Des 21 pays du 
Commonwealth prenant part â 
ee Festival d’envergure mon­
diale. c'est mitre pays qui en­
verra la délégation la plus 
considerable, soit en tout 248 
personnes.

hoHMWWhl
* 2e SEMAINE *

Le succès de l'annee I

"L’HOMME DE
RIO' *n rnulaur

avec Jean Paul Belmondo 
Françoise Dorléac

Un film de Philippe de Brora
le soir A «h.3» ri Hh.55 

Dimanche et lundi dé* I heur*

451. ave Oyrtvy ave. •ni 274 4521

IL N'Y A PAS UNE FEMME AU MONDE
QUI N'AIT REVE D'ETRE ANGELIQUE

IL N'Y A PAS UN HOMME AU MONDE
QUI N'AIT RÊVE D ANGELIQUE

>tï
l»’ivi8|

•EN COULEURS*:,

■il qvir d’un appareil qui permet 
d'attraner des choses que 
l'oeil le plus fin ne prend 
pas, pour ne i^itrer que des 
choses déjà dénaturée».”

l’Ange extcrminaleur
du grand Luis BUNUEL

Un iu|at
da convartatiaa 
inàpuiiobl* 
cai joura-d 
b Montréal.

CE SOIR 9 H.
Pascal Desgranges

S«r 7.30, 4 JO
Diaianchai 1.30, 3.30, 1.30, 7.10, 9.30

CE SOIR 
A 8H.15

^Parc
Richelieu
le dimanche ?h. 15-Pas de courses le ieudi

Venez donc vous amuser I la MECQUE 
DES PARIEURS! Mdgnifïgue "Club 
Houst” (permis complet). Réservations: 
642-7444 Service d'autobus da la 
C.T.V. Renseifnements: 877 £260.

T

lis D'ORLÉANS

!»

mrâ
Images d une époque révolue

i
iZWBfc ' J**

( \SSK-l KOl Tfc UNIQUE 
Ouvert da il h. a.m. à 7 b. p.m. 

Tous le* mardis. Jeudi*, 
samedis soir

RECITALS INTIMES
Miisiqtia baroque et romantique 

Ste-Favnllie
Res. : S29 2742

de Deny* Saint-Deni*
Pièce canadienne pour 
personnage seul

LE THEATRE DE LA 
PLACE VILLE-MARIE

RESERVATIONS: 861-6665

17, 18, 19 SEPT.
matinée»; ifl, ]» aept.

PLACE 
DES ARTS

NE MANQUEZ PAS
Le plut fascinant spectacle qui 
puisse se voir sur une scène

BAU-ETS AFRICAINS
L KtiAamble National de Guinée 

l ne orgie da rythme*, da sons et da eotilauro 
Prix (taxa Incl.) *fl $5 S4 13. $2 90,
Mn•# sam $4. *3 V) $3. *3 $150. dim 15..
$4.. $3 50. $7 SO. $2

Rlllelé en vente à la Place de» Arta; Ca- 
naiitan Concerts. lk?2 o, Sherbrooke 
(sous-sol.; Rd. Arrhamhaiilt 
Rte-Catherlne; Jim ( harlebol*. 2115 o.,
Jean Talon et fttfin fit Déniv librairie# 
Ducharme. 4!h .. Snir* Dame et Ra- 
naud-Rrav, 5?tfi Cflte-flea-Nelge*.

Commande* pœtalee . billete 
D 39 ri’é'Mrtlanta $100’ et réeer 
T vallon* k Canadian Conoerta

QÛQj * Art 1*1* SEULEMENT da

12 00 2.20 6 JS 10.00

ANGÉLIQUE m—***

COMPLEMENT DE PROGRAMME VNi FfMM[ À ABATTRl

CANADIEN • PLAZA • JEAN-TALON
ia«4 •«*. ► 4( M> «•

ILE STE-HELENE

n ivtvTtsv

* 'MARY-MARY' ;

Théâtre 
du Rideau Vert

•k*
**
a
♦
lî 
♦ 

1 ¥
T¥
¥
¥
T ¥ 
•a 
♦ 
* 
* 
♦ 
¥ 
¥ 
¥ 
¥ 
¥ 
¥ 

» 4r 
! ¥ 
! ¥
• 4r 
: 4r

i
¥

Comédia d* Jean Kerr

♦

*
Adaptation français* da ^ 
Marc-Ollbert Baurajon

]L
tout Us soirs À 8 30 »

Relârh* dtmanrhaa al lundis

avao

Patricia Mol la 
François* Lsmlaux 
François Cartier 
Oeorga* Oarrér#
Jean Faucher

Mise an arène :
JEAN FAUCHER

Production • 
JEANINE BEAFBIF.N

Pour réservations : 
526-0821

•l.Sfl - t? - 12.SA 
aur semaine 

S2 50 - |3. • s.vsn 
le samedi

qalerit

ADDINGTON MS*
ouiSt, ru« Shii-bnwiki

****»**»<M>»»****»**y**

Oàpkount

a Positivement 
dernière

semaine
GRAND PRIX DU

FESTIVAL DE 
BERLIN

JEAN LUC i a

CODARD

p. n
»32 2172

Il SATIBétM
RDHIE CONSTANTIN*

"arra iarihaW*
AAH TABiBOt#

TMm . I o* 
1.15 - J 3$ - S W 

HHMl NU ItmttU 7 3* - • 3ftDKR 
S» M Ri ■MM

0 *4» *4* «h* #4» «Je *4» *4» «4^ «4, #4» #*#

« CETTE 
•IN DE SEMAINE DE LA

HORAiRF PAUL MIURIS5E BARBARA STEELE
18 15 12 <v 2.55 SOS 7.15 0 25
Dernier proqr complet é *.00 p m

La comédie-surpris

t 
Y

tffiilHl

COMMENÇANT DÈS MARDI

Premier Prix au Festival de la chanson à Sopot

C«>MEDlE-G\NADiENNE ' du 7 au 19
84ouest,Ste-Cjthv'nix'♦ tkH-3338 SEPTEMBRE

RESERVEZ DÉS MAINTENANT

FETE DU TRAVAIL
ISAM. 4 SEPT. 2 8 h. 30 DIM. 5 SEPT. 1 h. 
4 h. 45 8 h. 301 * LUN. 6 SEPT 2 8 h .30)

en 9DQ0Q0QD’ pt tkhhicoior
une comcdic-westem débordante de rire «veo

BURT LANCASTER LEE REMICK 
JIM HUTTON PAMELA TIFFIN

JOHN STURSBS' TME
HALLELUJAH

% TRAIL* BILLETS REiERvhb EN 
VENTE par courrier *u 
théâtre Faucher Electn 
que — Jules Jacob, Mu 
ti*ue Morqan (moq<r 
»in» Boulevard. Rockland.

Dorvali — C K.J.L ^
radio. St Jérôme f ' ^

* Horaire S 10 tou» -
le* Mur* — J h V*f
mer at tarn —
Dim t h. • 4.4S 

130

NULLE PART AILLEURS 
n« actuellement ni plu* 

tard - EN CINERAMA

ditfnhué par UNITED ARTISTS

Enfant*. IA en*, ad- 
mu mer »t 
7 h — Dim . 1 h

Air cllmatlai

MPER1AL j |
n

^7 _ _ '<lh_ Bleury Montre Ay_ 8-7102 ou S603^ l. ,

du 15 au 30 sept.

Ic jsonge 
b’une mut 
b’ete’
du 1er au 14 oct.

UNE
MAISON
UN JOUR
• a* A Françoise 

W Loranger

Stella 4664 rue St-Denis

Abonnements 
Réservations :844l793

ORCHESTRE SYMPHONIQUE DE MONTRÉAL
SÉRIE DE GALA

ZUBIN MEHTA, directeur artistique • PIERRE HETU, assistant chef d’orchestre
^ 'il

28 • strriMPX 
ntRIV éTCHTA 
XMO* BROWNING, ptaMM

NOVTVBSE

■ALlir XATIONAI. 
DU CANADA

T^èaneO»'

• Ftym»

"TOSCA" 6e Puedld
Marie Collier, Tneca
Richard Verrtae, Mari*

TUVT* ME3TTA 
VlntRÉe ZrmL Aiém 
Jem VVSaart, Mmdtmrn

M

TORONTO SYMPHONY 
SEU! OZAWA

ZUBIN MEHTA 
RJCHAKD VERREAU.

22 • MARS

CHARLES ML’NCH

MARILYN HORNE, u-vrom

I • ATML
THOMAS SCHTPFFRS

LILT CHOORASIAN. antnF*

Fartcre
PRIX
DD-D S a» nn

Parterre E-T S 4S00
Parterre U-Z s 41 00
Corbeille A-D s 4*00
Corheüle E-K. 8 <7 A0
Mezzanine A-D * 3 son
Mezzanine E-H S 34.00
Balcon A-D s 23.00
Balcon E-P t 20 00

PUCE DIS ARTS
17$ ra« Ste-CothqriM
Montréal 18. f.Ç.
Série do Gala 1905-64

Nrm _

Indiquez votre choix

□ Pxrtrrr» DD-D n F-H

, m Réi.t.

Adresne._

Veuillez retrouver, ci-inehix, nion chèque au montant de $ ..............en râlement total de ..............abonnement!»!.

PLACE DES ARTS cfo,Qumc>

D Farterra R-T 

Cl Parwm U-Z
□ Czwbdne DO-D 
o Corbeille E K 

CJ Mezzanine A I)

O Beiooo A-D 

D Bakou FF 

O loge mer/xnine 

O Lorc Baicoo

I
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horaires des spectacles
THÉÂTRE

Pl.%Cf !>t * 1KTS H 4»va* fl
HhutikT ' S» H Uf Otm rHat br

4 OMI llir ( 4S4IH» SM - I 
leu» fkiilrt»: R.30. tlimaiic h* ma 
nnre s ! JO Kela< he lundi

tlll ArK» lir LA IM 4< I 11**1 
■> 00 Relât hr lundi.

LA POlTIlRfl.Rr — Mar». M Art **,
adaptation fraïualnR 8 ••
Him r^lachr

ri<\IHIIs J OI 11 T I f fia Hou *
fllngur* X ftrlàrhr lundi
rt vendredi

IHIMUI HI M4IUOI4IM 
'*11 r*»t un# «aluon 0 «0 Rr||« hr

• 4
Tin sim ru R!ne ri \ i « r 4

partir du U «ppirrnbre l.e »ons* 
d unr null d élr

CINEMA
âLOt FTTf ~ Mj lait Lad»' - » <>• 

mere mtn. dim 3.00 
â\fcNL£ — “IVhafi New Pu»%nat

l.(M» î.ji - :>.«» MO - 9.30.
m iot “lr Reorplon” 1* 00 - ?

0 JO - 10 04. “(leopatrr' l.Jt 
5.01 gu

8l«>pri.s . 1.55 - 3.24 b iX 10.1.’
i AS A il IF N - "tngrliqtlt' I Î.OO 

3.20 *.:ii - 10 00.
EHAMPI.AI.N - •Puuiiie toi «tirrir 

I? oo j.:;w fi.4o 10 ho 
I. appartrmrni dr»f »||r* 1.4.'»

» 0-, 8.25.
C \ IM lui llrlp iiMiO i : ou

* 00 4 Oh - 8.00 ; J . *oo
LIM.M S I IHTIX 41 I An«e r»(«rmin# tmi »»m ; i» - 9 10

dinv 1.J0 - j. jo y jo ;.io *1
TH 5 TF \{ M»a !•• \ #«•«10.5 «i« 9.45. "Ki»#in C ou •

«ins 4.50 8.00
C IN LH AM | T 111.4 1 Kl I.54PK.K 1 \ 1Thr IfallH UjAh TfAll Tott*1rs %o«r» 8..10 mrrt , smmi

v |0 Dffit i "i* 1.48 k i"
2 <H» .

P%l 1*11 IN — “ Mphatilli- Naindim ; 1.10 . U0 - 5-10 - 1.30 ♦ 0. il»7.10 - 9,10.
H 3 SU — Kronala M.e Hnulirui 

— Lun au vm 7.30 ü. lo 
ham. 1.30 .1.30 5.30 - * 30
10.00 — mm. 1.30 - 3.30 5 JO
*.3d 9.30. — KKriutiMn '•Let
C upaint ’ • même horairt- 

X MPI UK — ‘M.Nomme dr Kio 
»rm 8.30 - 8 43 — dim à compter 
de 1 heure.

FftWtAlS “Or dame» 4>n m» 
lent' 11.33 ! 54 11 o o j.»

( «pitalne de frr 10.00 l 05 . 
4 10 - : .4 .4

C>K%N.4I>A — “O* dame» -ken m# 
lent I 10 1.35 : t api-
taine da fer ; 2 50 8.10 9 35

.14 4 N - f %l OS ' 4 naellqur' «15
- 10 06 “1 nr fmirnr a abatur '
•
I 05 - « 1» 9 OU

KL\ I — lr ( ollektorM 1 13 . 4 04 
6 10 0 #«

1 4 4 4 1 I 1,*
5 03 - 10.00 — Thr Patvy* I 10 - 
« lu — "I* bourreau da I nadre»'*
3.25 - HO

LOI WH — The K,.ni of Malle fl- 
drr“ ~ 10 15 - I'.* ?5 • 2 40 4 50 -
7 05 - 9.25.

I 4 ht AL % lai no vit r ronfei«*
- 1? J0 3.15 10 “t> — “Leon Mo­
rin. pretre 5 10 8.10 - I en
tarn n la brute" • 00 - «.5«

Ml tu II It \ eau h* d Kve Mo
î 90 - 9 21, ham rl dim.. 12 31 
.*.59 5 20 - 7.41 > 10.02

VIUNKI.ASI» - Mannv llill K.
h i»0 0.30 — luarv of a Bache­

lor* - 1.05 - 4.20 - ’ 7.55. 
ORPHKLM “Lr monocle rtt jau 

ne” - 10 33 12.45 2 55 5.0.»
7-15 - 9.;5

Ol TKLMONT — Mann j Hill ’ ' J5
« HO - 9.20 — •‘Dlarv of a Bftrhe- 

lor - | 00 t :;o 7.15.
PAI.HK — * Thr Saboteur" - 1M.00 • 

12.10 2.15 - 4.441 - b.35 - 9.15.
PAPfSKAl — M dames s en me 

lent" 1.13 4.40 X.im» — ■ t api-
UiiiM 4e fez t M ». 170 9 ..

PlKISlKN “The t •mil' Jewel»*'
10.25 - 12.35 - 2 50 5 Ü« - 7 15
9.15

PI. 4/4 4n.ce|iuue I 0b -
J !0 •» 15 10 UH

PI 4( | \ 11 |.| - 4! \f{ 11 <>taiide «al
le “If Success" I2.3« {,00
• 10 7 25 9 35 Pente «aile
/'irhrr | hr l.rn-K 12,00 , 1H
8.10 - 8.30

ItIVOl I — t r* dam»*- » en melent
- .55 **. !0 ■ 9 43 - “( apitainr dr
frr MS tin X.nn

RIALIO “C'iirae of i rankemitein 
1.0n - {.30 - », .0 11 ,. Mor

ro» of Dracula ; *0 s »n
8 25

8 44 04 ' fhe frai ri I .‘S 5.15
9 0» Nus It Hr v s Ka< k II. 

1 •»« n m. ; 10 
•SAIN l'-UI Sis i léopat • • ||.5n

1.28 S.lb 10.04 - le s<ur
pion 1.27 5.01 R.79

REVU.LL I he hound of Music’';
8.15 '1er. sam dim Mà

SNOW DON - Lord Urn" 12 43 -
3.20 - 3 55 8.33.

8TI4 4N1) — • ( tirse of Prankenatein" 
i : 90 ; 1 , .... . h

for of ilratulu - 10 25 1 45 - .05
X .'5.

VI KDI — “Monika** 8 33 — l e ter­
roriste 6 lx 10 11 sam <m 
dim. MonlkH ' l.im - 5 17 x 
Me lerrorii»le ,1 25 b 4X loll 

WIST VIM NT - Those MaKiuh 
clent Men in their Fifing Ma 
••hlne»’’

YOKK ' Monkey'» L’lule" ; 105 - 
.’.54 - 4.43 * 7 Ml 9.30

HORAIRES OE LA 
TELEVISION

SAMEDI 
4 SEPTEMBRE

C B FT o
*.«. Mir*

13 00 Musique 
i 00 Baseball
4 10 Echos du Sport
5 no L'enfance rte

Thomas Edison 
e >0 r418}OUfnal 
é 4S Langue vivante 
7 00 Jeunesse oblige
I 00 Les beau* ytun

d Agatha
t 10 Billet de faveur

Mon grand dra 
me amêricai/'

10 OC Le bel indifférent
10 10 Téléiournai
lé 45 Nouvelles du saert
II #0 Cinéma

La chamD? t a» de-' 
*e policier *§•'
“ast-auR trance's

C F T M ©
11 B Mire
11 jO Bien 1 Boniou» 
tl.JO En Mefinée

Passeport pouf *:e 
drame argentin

I OC Sur le matelas 
I.M CINBMALE

Rapt tu ?ème Bu 
•■tau" espionnage

français

4 *0 Monsieur bricole 
4 00 ta Rampe sportive 
1.30 C'a»! arrivé cetta 

semaine
é 00 Les aventures 

dans l'Tte 
t 00 Jeunesse 

d'aufourdhui
• OC Comment, pourquoi
• J0 Les grands

spectacles
Fl Paso, ville sans 

loi tenter"
10 14 La nouvelle vaqua 
10.45 Dernière heure
10.SS La couleur du tempe 
n 00 la ronde des sports 
11.15 Cinéma

' En amour on pécha 
â deux" dram# 

italien
11 46 Fermeture

C B M T o
12 06 Test Pattern and

Music
U.lé Today en C»MT 
tl 7e Follow the Leader 
il 57 News and Weather 

1 96 Cuisine 
1 JO Sports Maga/me 
1 00 World of Sport 

Malor League 
BastbêM

4 15 Window on the World
4 J0 Broadway Qoes

Latin
5 60 Forest Ranger 
S 30 Bugs Bunny
» 01 Countrylime

t >0 World of Music
* 45 CBC TV News
/ 90 The Oreaf War 
7.30 Le Sam»
B 10 Beverly Hfllbiliiee
* 00 Great Movies

“Oceans fl"
11.00 CBC TV News 
11.0e Final Edition 
Il 17 Weekend m Sport*
Il 2? The Sport Shop 
H 37 Expo Today 
Il s) Film Favourites

Twenty Plu» Two

C F C F ©
1 30 Sound ot Twelve 
MS Meditation
2 30 Montreal Miner

Hockey
1 00 The Doctor 
I IS The Law 
3,JO Wrestling 
4 30 Wide Wend of loort» 
e 00 Like Young 
V00 Cheyenne 

t DO Academic 
performance 

Twelve O'clock
High drarre

am*ricai.’
?• 00 The Edgar Wallace 

Vystory Moui 
00 National News 

11.15 Pulse
11.15 Pajama Playhouse

Love Latter cc- 
madie améncéin

1.06 Newsroom 12 
Moditation

DIMANCHE 
I SEPTEMBRE

C B F T O
. M Musique 
f 00 Connaissance 

du monde 
I 00 Au-delà ces 

apparences
1 JO Sports du monde

Championnat d athié 
fisme en France

I 00 l e Canada *n guerre 
4 30 C leunesse
4 00 Le. travaux et «es

jours
7 80 Robin ues Bon 
t 30 Evariste Gatois 
I 00 Le Corsaire de la

•-eine
• 30 Wilfrid PelUîîéf

eue ont"*
* 00 Cméma du dimancho

étude psvCholoQiquB 
américain

10 J0 Ttléiournal
tO 45 Sport» Dimanche 
tt ot» rvhier a dénia'" 

Septembre 193?
1115 L Inspecteur LBCUNé

C F T M CD
11.o« Mira
11 10 En ce temps cl
12 00 Bien » boniour 

1 00 Mon médecin
1 is Sots belle 

1.30 Journal dei itunos 
l.oo Football 
4 M Coin du disque

i W Film
* 00 Le» P'tlts

Bon hommes du 
dimanche 

7 00 Ciné spectacle
Les Rubis du Prie 

c# Surman dra­
me amérlcaii

* 30 Casse-tete 
R.OO Perry Mason

10.00 La belle Province
10 30 Amour des ly»

et orgues
10.45 En premiere page
11.00 La ronde de» spotr»
11 10 Face è face

C B M T O
12.Ou Test Pattern end 

Music
17.51 Today on CBMT 
12,57 News and Weather 

» «O US Canada 
Bowling

1.30 Country Calendar 
? 00 World of Sport

National Aq«. Ç le s 
Track 8 Field

• (té World nf Sport

noe Lhamp'onsfiiDs
4 00 Time for Adventu't 
4 57 CBC rv New»
1 rt<t On The Scan*

Rovai Navy Goodwill 
Cruise 

4 M 70 20
• 00 stingray
* 30 Chorus Gentlemen 
7 00 Ciné Club
7.30 PaMy Duke 
7 31 Flashback
• 00 Ed Sullivan

• 90 Boitante
10 00 Comonsi
’0 30 Camara We»f 
11.00 CBC TV New» 
il.rte Final Edition
11 14 Wesfdnd m Sport» 
112* Spread of the Eagle

“cor lolamus"
The Outcast"

12.1* Holiday Feature 
The Marx

c F c f ©
>0 00 The Sound of Twelve 
10.15 Newsroom 12 • 

Meditation
10 30 The Liberal Arts 
H W Italian Shows

Tentative
12 30 Continental Miniature 

1 00 Forum
A Trip To New 1 

York comedie

1 30 Canadians AM
2 00 Canadian Pre

Football
1 nr on to at Orta ' e

4 <0 Family Theatre
"The Ma-s m 7orro ' ♦

* 00 Flipper
* 10 Walt Disney Present»
7 JO Vr Novak
• 30 Crisis
♦ 30 Peyton Place

10 00 Musical Showcase
10 30 lero One
11 00 National News 
n 15 Pulse
IMS Nightcap
12 0$ Newsroom it

Meditation

LUNDI
4 SEPTEMBRE 

C B FT O
jé 30 Musigu*
11 30 Long métrage

L HOfPmt I ’ inipr 
meabie Riroo e

franco itaLe^'
1 «I TêlélOUtnal 
1 rté Long métrage

•Sot demie' e-
« *

Italie"
» n* Femme d eutourd Bui 
4 00 iobinn
* lé Ulysse et Dsc*r 
IWLt* lnquétts

•obtdon
) m atome e* gel*»'*» 
é <V» Jeunesse nbhqe 
a V» Téléiournai 
4 SI Nouvelle» du spor*
1 #0 Aujourd'hui 
6 00 Les Belle» histoires 

des pays d'en-haut 
6 30 Les Grands da la 

chanson 
Pîa Colombo 

é 00 Bras dessus 
bras dessous

* 10 Chasse et eéihe 
10 00 P s

Manger du beurre

^YjOUNTRÿ

fabneue na»

10.JC Caméra éS 
Il 00 Télé journal 
11 70 Supplément régional 
Il 2S Nouvelles du sport 
11.34 Cinema

l E popéd dan»
1 ombre drame 
social •mérlcoin

c F t m ©
11.00 Mire MuiiQue 
IMS se 7«— Je 
11.30 Histoire du 

Far wes» 
il <36 Film 
t hh F netball

Mont?fià I M« *• 
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La quatrième session de Vatican II :

Un mouvement irréversible s'est 
produit et affirmé dans l'Eglise

La teiciome collée»* 
des charirés papales

UTTAW \ La tolled*
des charités papales et pour 
les oeuvres de l'episeopat ca­
nadien se tiendra le 12 septem­
bre prochain dans toutes les 
culiscs et chapelles du pay- 
Les sommes recueillies ont 
pour but de répondre aux quel- 
que 1,000 demandes quotidien­
ne* d’a.-sistance que reçoit 1* 
pape La collecte pour les ch*- 
niés papales se tient sous le* 
auspices de la conférence ca­
tholique canadienne.

Pat Jean FRAHC01UP

Taé ]4 3Lpleinbre prctihdin, 
fiuçlcjin' 2.500 èque.» cstholi- 
qutf?> du mgnde entier b’arra 
rheront a leurs taches pastora 
les pour aller reprendre leur 
Mege sur les gradin- et gale­
ries de Saint Lierre-de-Ruine 

Ce sera le début de la qua­
trième et derniere session de 
Vatican II

' J asais promis a mon prélat 
consecrateur de me rendre au 
concile si j y étais convoqué, 
soulignait récemment un évo­
que I! \ a seize ans de cela 
et je dm.- a'.oucr a ma honte 
que je n'avais pas pris cet en­
gagement très au -eneux 

Il ajoutait avec humour 
' l ne telle éventualité m'appa­
raissait alias aussi anachroni­
que que certaines autres pro 
messes egalement eMgccs par 
le pontifical comme celle de 
ne pas attenter a ia ne de 
nulle Saint Here le pape 

Mais l'appel est venu II 
s agit maintenant de mettre 
une derniere main a ce que 
l'on peut considérer comme la 
premiere phase de ce grand 
effort de ‘‘renouvellement dans 
le Christ, selon rUcangile”, 
inauguré il v a quatre ans par 
.lean XXIII

Dans le langage "libre et li­
bérateur" qui était - le sien, le 
huit pape Jean a. ait invité les 
énergies des meilleures de l'E­
glise" a s'unir pour dresser le 
plan d'un immense effort de 
remise a jour.

Dans le message qu'il vient 
d adresser aux evéques du 
monde entier. Paul VI souligne 
la sue attente que ,e monde 
manifeste a l'endroit de- deci­
sions du concile et des remî­
mes qui s ensuivront normale 
ment

Il poursuit en disant que "le 
concile exercera une influence, 
d'une efficacité incalculable 
surtout sur la ne de l'Eglise, 
par le stimulant qu'il doit ol 
frir aux pasteurs, au clergé, a 
tous les fidèles, pour vivre leur 
vocation de façon plus con­
sciente "

"Un* mauvais* fin"
Il faut bien reconnaître qu* 

la troisième session s est ache­
vée dans un climat de désillu­
sion qui n'a échappé * person 
ne

Les journaux de toute* les 
tendances ont conçu leur man 
cliette autour de mots pevcsi 
touts tels que . malai-es, de 
ceptiou. bilan négatif, voire 
même orages et intrigues 

lue mauvaise fin", éorhalt 
"Témoignage Chretien” tandia 
que "La Croix", plus discrete 
ment, parlait du "malaise sur 
le concile". "Paris Presse" 
carrément posait la question 
"Le concile a-t-il vraiment fait 
quelque chose ?"

l oup sur coup s étaient ac­
cumules ce qu on a pu appeler 
"tes incidents des dernier» 
jours une déclaration près 
fable ajoutée en derniere heure 
a la constitution sur l'Eglise. 
P) amendements apportes au 
dernier moment au décret sur 
T oecuménisme, ajournement du 
vote -tir la liberté religieuse, 
proclamation de Marie "Mere 
de l'Eglise”.

Tout cela survenait à la fui 
dune session, remarquable 
pour son efficacité, mais où "la 
cadence toujours accélérée, la 
multiplicité croissante des pro 
blêmes el la (aligne, devaient 
mettre celle synergie a rude 
opreuve", note René Igiuren 
tin. dans son Bilan de la troi 
stème se-sinh

0 n reconnaît aujourd'hui.
«'c. un peu de tecul. le carac­
tère largement jxisitif de» ao 
qUistUons redevables aux Ira 
vaux de cette se-sion l-e grand 
elan n est pas brise, loin de la 

Bien sûr. écrivait le père 
Cougar, il se produira encore, 
et l’on pourra relever et mon­
ter en epingle. plus d'un fait 
particulier e n contradiction 
avec ce grand courant C'est la 
loi des grandes mutations his­
toriques. et aussi des groupe-. 
Mais une poignée de faits con- 
tî*aires ne peut prescrire contre 
un mouvement d'ensemble ho 
tnnlogué au sommet el qui a la 
force de la vie el les germes 
de l'avenir.”

Un projet "tèméralr*"
Vu* selon un* rertain* 

perspective, Inqte celle entre 
prise du concile apparaît çom 
bien "temeraire

Vatican II devait operei un» 
profonde réforme de VF.gllae 
C était son but essentiel re 
faire ses traits, retrouver sa 
jeunesse “pour qu elle puisse 
montrer ,ui regard de- homme- 
un visage rayonnant d'un éclat 
nouveau", rappelle Paul IV 
dans son message aux éveques 

Mais déjà, avant même l’ou­
verture de la première session, 
les observateurs manifestaient 
quelque étonnement

"Si nous entreprenions chez, 
nous une réforme, disait dès 
IPSO le directeur d une orga 
nisation internationale nous 
mettrions a la tele des hommes 
nr.,1 el non ies ehets de sc>
- irps habitues au\ routines ei 
plu- porte- a e« delend'* 
qu 9 en sorti t

1 pH* n ? pas été -ependani 
e politique de teap \MTÎ

qui a :a phase préliminaire a 
place a la direction des divei 
-es commissions les chel» de 
l'administration ordinaire de 
T Ex lise, ceux ia même "que 
leur situation incline a conser­
ver les institutions plutôt qu'a 
les faire evoluei i Lauren 
tin i

Il en est résulté un phéno 
mène humain, de soi normal, 
mais gênant pour l'avancement 
rapide, sinon la finalité même 
du concile" l'assemblée des 
évêques avec une unanimité 
parfois étonnante, vndait vo « 
des .ululions rapides et sivrx,

Deux artisan» du renouveau conciliaire ; le cardinal Augustin Bea. du secrétariat de l'unité, à qui l’on doit 
entre autres le schema sur l'oecumenism*. et le cardinal Paul-Emile Leger. archevêque de Montreal, dont les 
interventions, plus d'une dizaine au court de la dernier* session, l’ont placé â l'avant-garde de ce gigantesque 
effort de remise à jour qu’est le concile.
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tandia que les organismes d« 
direction conciliaire mon 
traient plus de reticence * en 
fret dans le mouvement.

Ils n’imt pas fait ce que j* 
leur avau dit." regrettait Jean 
XXIII, lorsqu'on portait • son 
attention l'attitud* régressive 
de tel schéma "

Le concile dea évlquoc

I-ea père» conciliaires, des ie 
premier jour de la premier* 
session, manifestèrent pourtant 
leur clair» volonté de prendr* 
I* concile »n main Dans un 
geste qui causa une certaine 
surprise l'assemblée repoussa 
une "liste unique", préparée pat- 
la curie des membres des di­
verses commissions (dont i* 
rôle, rappelons-le. est de veiller 
a ce que les textes des sche­
mas soient amendes conforme 
ment aux désirs exprimés dan- 
les débat." Les pères avaient 
alors décidé d'ajourner la seau 
ce pour préparer ce qui devait 
être des élections en bonne et 
due forme Le choix de ras­
semblée se porta sur les peres 
qui selon son sentiment, se 
raient les plus aptes a saisir et 
interpreter ses aspirations re 
elle-:

tm autre défi qu'a dit relever 
la première cession, c'est Ta 
bondance des textes préparés 
par les commission,- pré-concili 
aires pas moins de 2.700, soit 
d'après certain* calcula, trois 
fois plus que tous les autre» 
conciles reunis:

(eue masse de document» 
était livrée, pour discussion, a 
une foule de prés de .1.000 per 
sonne- venues des quatre coins 
du globe, selon un* proeedur»

improvisée qui n'avait pas subi 
Tepreuva du rodage 

On raconte que deux semai­
nes après le début de la -e- 
sion, alors que les peres termi­
naient la discussion du premier 
chapitre du premier schéma, 
des Américains avaient soumis 
a ia machine électroniqu* I» 
problème de la durée du con 
cile au rythme adopté, les pe 
res en avaient pour 240 an-'

H a fallu modifier la proeé 
dur* des débats, élaguer les 
textes pour les réduire a l'e- 
aentiel, mettre au point un rr 
glement de clôture assez: soup » 
pour ne pas museler l'assem­
blée. doter le concile de mode 
râleurs qui puissent diriger ef­
ficacement les travaux Mais la 
plupart de ces reformes ne de 
vaient venir qu'au début de i» 
deuxieme session

L'tdé* d* dialogue

On se rappelle sans doute 
le mot à l’emporte-pièce du 
card mal Leger, au retour de la 
session de l’automne 1962 
• Tout est à refaire”, s était il 
écrié devant un groupe de mi 
litants d’Action cathojique. Ci 
tes par la presse locale, les 
propos de l’archevêque avaient 
fait le tour du monde

.Mais le cardinal avait égale 
ment dit: "1-a marche de TE 
glise est irréversible l-« con 
cile ne se terminera pa- L E 
gli-e est devenue conciliaire " 

l.e père Cougar écrivait au 
même moment: "Aucun douta 
n est possible, même si le con 
cite n’avait rien décidé el n» 
devait décider rien, même si 
cette session ne pouvait clr. 
suivie d une autre un résultat

dune portée Incalculable est 
maintenant obtenu. Quelque 
chose d’irréversible s’est pro 
doit et affirmé dan- l’Egli
se "

En fait cette Idée de dialo­
gue. que Jean XXIII avait pla 
cée parmi les objectifs du con 
cile. il semble qu’il ait voulu 
que le* tendances diverses qui 
s'affrontent au sein de l'épi* 
copat et de la curie romaine, 
en fassent d'abord l'épreuve

On a vu des hommes aussi 
tendus vers le progrès que le 
cardinal Bea. président du »e 
crelariat de l'unité, devon 
s'asseoir a une meme table 
avec un homme de tempera 
ment on ne peut plus oppose 
tel ie cardinal Otlaviani de la 
congrégation du Saint-Office 
et president de la commission 
rie la foi. pour “négocier” la 
solution d une impasse

Ce dialogue. Il aura fallu 
que le* organismes officiels se 
J imposent à eux mêmes avant 
qu'il puisse s'étendre à toute 
l'Eglise, évêque, cierge, laïcs, 
catholiques et non-catholiques.

n faut souhaiter que le con­
cile ne s'achève pa- sur une 
réconciliation plus "irénique" 
que réelle des tendances qui 
s'y affrontent Mais on aurait 
tort, rie croire que Vatican II 
puisse se terminer sur le facile 
et écrasant triomphe d une 
école sur les conceptions qui 
lui sont opposéea

Oni» schémas, 3S0 pages

11 suffit d» jeter un coup 
d oeil sur Tordre du jour de 
la quatrième session poui sai

sir l'importance, l'ampleur et 
la gravité que les pères de 
vront fournir onze schéma*, 
totalisant quelque 350 pages

Si Ton considère la place 
centrale qu'y occupe le schc 
ma 13 sur L'Eglise dans le 
monde de notre temps", Tinté 
rèt vital que manifeste l'opi­
nion mondiale à l’endroit de- 
débats conciliaires sur la II 
berté religieuse et les rela­
tions avec les religions non- 
chrétiennes (y compris le ju­
daïsme). il faut conclure que 
la quatrième session sera do 
minee par le problème du 
"dialogue avec le monde

Mais le concile n offrira pa- 
pour autant "la solution uni 
que et immédiate de ces 
tristes réalités qui n'ont ja j 
mais été éliminées et qui xap 
pcllent la souffrance, la mala 
die. la faim, la guerre dit 
encore Paul VI dans son mes­
sage. Les chrétiens devront 
rendre "le Christ présent ". et 
accomplir "généreusement cl 
fidèlement son commandement 
de charité ". Ils devront égale 
ment s astreindre a la lécher 
che et au dialogue avec tous 
les hommes de honne volonté 
auquel les invitera le schéma 
13

"("est une oeuvir grandiu 
se, qui demande la clarté des 
idées el l'effort conjoint des 
volontés pour saisir fidèlement 
l'heure de Dieu, qui sonne sur 
l'Eglise et sur le monde", con 
dut Paul VL en demandant 
que partout ou l'Eglise esl pré- 
-ente "s'élève comme un : 
choeur de prière et de péni 
lenco ’ pntir que la prochaine 
session se déroule bien avec 
ordre et profit

Nous avons te regret de 
vous annoncer le rieces surve­
nu le 1er septembre 1965 rt# 
51 Joseph Laurent Cote, âpre* 
une brève maladie Né à Grnn- 
dmes le 7 septembre 1888 tt 
avait reçu son éducation au col­
lège Muni Saint-l/Ouis de Mont­
real Co-londateur et president 
du Conseil d'administration ri» 
Auto Electric Limited et »<* 
filiales, membre à v ie du Club 
Canadien de Montreal, il avait 
été directeur du Club de Colle 
Grove Hill, Lui survivent sa 
femme née Alice Petit, se- en­
fants. Laurie. I orralne (Mada­
me Bernard Miliaire) Bob et 
Raymond, ainsi que treize pe­
tits enfant- Exposé aux *alom 
funéraires D A Collins, 5616 
oue-t. rue Sherbrooke Le* fu­
nérailles auront lieu 1# samedi 
4 septembre a midi à l'église 
de Noire Dame de-Grâce

Décès de
Mme Bernard Benoit

La limitation des naissances aux États-Unis

Lepiscopat catholique va-t-il faire 
obstacle à la politique gouvernementale?

NEW YORK Lepiscopat catholique américain «oppose 
I il en bloc au projet de loi. actuellement a Tétude au senai 
visant a permettre au gouvernement central de participer aeti 
vemenl * la diffusion de connaissances sur les movens rtc limi 
tar les naissances ainsi qu a la distribution de contraceptifs aux 
personnes el aux institution- qm en feront la demande

r - programme gouvernemental entre dans I» cadre d» i* 
lutte contre la pauvreté lancée par I adminislraiton de M John 
son

I a semaine dernière un avocat de Harrisburg. M dliain 
Bail, témoignant devant le sous-comité senatorial charge d élu 
Hier cette loi, -est oppose au projet, motivant son opposition 
sur des arguments juridiques el constitutionnels.

M Bail, qui est conseiller juridique de la Conference catho­
lique groupant le- huit diocèses catholiques de l'Etat de Penn 
-vlvanie a soutenu qu'un tel projet constituait une atteinte a 
la vie privée des gens

En -e présentant devant le comité, le témoin a egalement 
allirme que le mémoire qu'il soumettait avail ete révise par 
I organisme suprême de l episcopat américain, la National Ca 
tholic Welfare Conlerencc, lequel avait donné son approha 
lion expresse '

t ne enquête mem e par le directeur du service religieux du 
\rw Y'irk Time- a cependant établi Par la -uitr qu'un bon pou 
hrc d evéques américain- n avaient pas etc consultes dan- 
idle al Iaire

i es' I» cas du rardm-T Shéban dr Baltimm» He are!'* 
Aquc H al 11 m an d Atlanta qui mu tou* deux affirmé »u jom 

n-* lia té de New fork o"'>s gnnraient «u» |* témoigna?» rt» 
: 'tni-al -t* fUuitburg de'SI* **re touffu* II! «OP» d» *out 1 ep-» 
eopa'

In autre arche'eque qui na pas voulu être identiii* • 
tait remai quel de son cote qu il était peu probable que I epi- 
copat américain pm-sc être complètement unanime sur autie 
chose que le Symbole des Apôtres

II est certain cependant que le mémoire a reçu 1 approba 
turn de l'archeveque rie Washington, Mgr Patrick OBoylc (c 
dernier a declare dans un sermon prononcé dimanche dernier 
qu'il s opposait a tout projet d'interveuliofi gouvernementale 
dans le domaine de la limitation des naissanec-

Le gouvernement, a t il dit, doit adopter dans ce domaine 
une altitude de stricte noulralité, n'intervenant ni pour encoti 
rager ni pour entraver l'action des organismes prives qui ocu 
vrent dans ce secteur

Mgr O'Boyle a insisté sur le fait qu'il exprimait en c» fai 
sam la position officielle de l'Eglise calholique des Etats-Unis

I archevêque de Washington s précise que «a declaration 
avait ele rendu# necessaire eiant donne que l'oppoaitinn rte

l'Eglise a U limitation des naissances venait d'être "brouillée 
par l'intervention revente d ' expert- qui • -on avis oni igno 
re le moratoire de Paul VI. demandant que cette question ne 
smt plu* diaçutee tant que la commission designer par le pape 
n aura pas remis «on rappnri

Mgr O'Boyle faisan allusion au niamfe.-lc d un groupe de 
28 laïcs, six prêtres et une religieuse qui -e déclarent ouverte 
ment favorable à I usage des fonds publics pour promouvoir 
l* recherche sur la regulation des naissances et la unie en 
oeuvre de programmes de planification familiale

Le* signataires de cette declaration rendue publique X 
Washington même, aoulignent qu'ils parlent en leur nom pro­
pre. Ils soutiennent cependant que leur position "est morale 
ment justifiée et conforme à la position traditionnelle de l'Egli­
se catholique sur le contrôle ries naissances"

Elle s'inspire du souci de respecter les droits civils et la 
liberté, ainsi que la conscience rie nos compatriotes dans une 
société pluraliste, affirment les signalaire»

Le synode de l'Eglise anglicane 

étudie la question du pavillon
■ ANCOtAEB - L* pa' ulon 

oecuménique que sept Egh*#- 
canadiennes douent édifier a- 
coût de $1 3'JO.OOti sur le terrain 
d* l'Exposition universelle i» 
1967 a ete 1 objet Hun» vive 
discussion au Synode general 
de l'Eglise anglicane du Ca­
nada

Plusieurs delègues >e sont 
élevés contre le pmiet L’évc 
que du Yukon, Mgr il il Marsh 
a même suggère què les Egli 
»ea se contentent de placer 
une croix de bois au cenlre du 
terrain, voire a la rigueur une 
modeste chapelle de bois rond

A aon avi* 'e* lomnies ainsi 
récupéré#* devraient servir aux 
o» IV l es charitable». I n deleg é

su i aioi? cité e .:2e '.napTi* 
de : Evangile selon saint Jean 
ou l entourage du Christ s éton­
ne du gaspillage que représente 
if geste de Marie .Madeleine 
répandant une pleine mesure de 
partum sur le- pieds du Sei­
gneur

Levèque anglican de Mont­
real, le très révérend R K. 
Maguire, a puni -u part Init 
observer qu'il s'agissait-là d'une 
excellente occasion d’amener 
le christianisme sur la place 
publique On ne peut imaginer 
une meilleure façon de dépen­
ser son argent, a-t-il dit

Les délégués se sont finale­
ment rallies au projet qui coû­
tera quelque $175.000 à , Eglise 
anglicane du Canada.

Madame Bernai d Beun.t n** 
Françoise Collette épousé d» 
Bernard Benoit, directeur des 
Relations Extérieures de "Al­
liance. Mutuelle d assurance- 
vie, est décédée le 3 septem­
bre, à l'âge de .55 ans, après 
une longue maladie.

Madame Benoit était la met» 
de Collette (Madame René Per- 
raull de St-Hyacinthe), Jacques, 
Madeleine : Madame Jacques 
Gougeon de St Hyacinthe i. Pier­
re Michel, Francine Louis, 
Jean. Ismine Hélène.

Madame Benoit lai—e égale­
ment dans le deuil scs petits- 
etilanls, Marie et François Per- 
raull. .Inlic Gousenn cl Natha­
lie Benoit -on Frère, mnn-ieuf 
l abbe Lambert Collette, eut » 
de Notre Dame de Sorel. »• 
soeur Madame Lorenzo Caron 
et ses gendre», le doeteur Rene 
Perraull ei monsieur Jacquea 
Gougeon de Si-Hyacinthe, sa 
belle-fille. Madame Jacques Be­
noit (I.ouise Leblanc): se* bel­
les-soeurs el beaux-Irères. ma­
demoiselle C Benoit, le docteur 
et Madame Léo Benoit M. et 
Mme Benoit Benoit, le dots- 
,eur el Mme Laurent Deslau­
riers. M. Lorenzo Caron, loin 
rie St-Hyacinthe: M et Mine 
Georges Alain, de Montréal, la 
rév Père .lean-lxniis Benoit, 
fi M 1 de Mazcnod. Basutoland, 
Sud Mriquc ci le reverend Pr­
ie KucharUte Benoit O.M l de 
fled Lake Ontario lou* deux 
missionnaires

Madame Benoit repose gré- 
'•ntemeni 4 i* residencè funé­
raire Ligel Bourgie Ltèe 3860 
Décarie Les funérailles auront 
lieu V 6 septembre, a 10 lires
en I église Notre-Dame rie-Grà
ce ei l'inhumation se tera au 
cimetière de St-Hyacinthe. apres 
un lilicra en Teglise Notre-Da­
me du-Rosaire de cette ville à
1211.30 p m.

Il esl demandé aux parents 
el amis île ne pas envoyer de 
fleuis Mais il est suggéré de 
contribuer par de* aumône* 
aux léproserie* de l’Afrique, 
une grande oeuvre de son Emi­
nence le cardinal Paul Emil* 
I éger Adresse du secrétariat: 
1071 rue rte la Cathédral*, 
Montréal.
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HORIZONS INTBRNATIONAUX HORIZONS INTERNATIONAUX HORIZONS INTERNATIONAUX

Alhènes: aucun progrès
ATHENES Au lendemain de la reunion du Conseil de la couronne qui a 

eoulignç I impossibilité de tout compromis entre le roi Constantin et M Georges Pa 
pandreou. le même problème se pose au souverain pour résoudre la crise celui de 
la majorité ministérielle Deux formules estime t-on dans les milieux politiques 
peuvent être envisagées celle d'un gouvernement issu de l'Union du centre et 
appuyé par la droite celle d un gouvernement, toujours de TUnion du centre mais 
evec participation de la droite

1 a première lerait relie <itn 
» tle.ia etr lentee par deux 
fuis sain, succès arec MM \n 
'as et Tsirimokos. Elle a Ta 
\antagc. pour les dissidents 
du centre, de concentrer entre 
leurs mains la totalité des 
portefeuilles, pour la droite 
de lut éviter les responsabill 
tes gouvernementales, à un 
moment délicat de la vie du 
pays.

La seconde gouvernement 
s\ec participation de la droi­
te n'a pas encore etc es 
sa.'ce. TL'mon nationale radi 
cale Vêtant bornée jusqu'à 
present a donner un "vote de 
tolérance' a MM \'o\as et 
Tsirimokos Ce parti, indique 
t on. pourrait maintenant, de 
vant l'aggravation de la situa 
lion accepter à certaines con

ditinns. de collaboici etfecli 
'entent a'ec le* dissidents du 
centre auxquels se joindrait 
peut-être le groupe progress!* 
te de M. Markezints 

Ces deux solutions, cepen 
dant. se heurtent Time et Tau 
tre au même problème : celui 
de la majorité parlementaire. 
M. Papandreou et Textréme 
gauche disposant ensemble de 
plu» de deputes >150 au der 
nier scrutin sur 300i que les 
autres partis réunis Or les 10 
ou 12 depute* manquants ne 
peuvent *c trouver que parmi 
les paitisans de MM Papan 
dreoii. On en revient donc tou 
liiurs a la meme question 
comment accentuer la scission 
dan.* Tunion du centre " Tous 
les efforts déployés jusqu a 

present ne sont parvenus qu a

en detachet 37 deputes et il 
nest pas absolument certain 
que M Stéphane Stcphanopou 
los puisque c’est de lui 
quTl est le plus fortement 
question pour le prochain gou 
vernement parvienne a aug 
menter sensiblement ce ehif 
fre. C’est sans aucun doute ce­
pendant dans ce sens que vont 
.*e déployer les jours prochains 
les efforts du palais et des 
amis de M.M Stéphanopoulos 
et Tsirimokos

Selon certaines indications 
le roi ne confierait pas de 
mandat sinon peut-être ex 
ploratoire" avant dêtie
certain que la question de la 
majorité a etc définitivement 
résolue et que le groupe de* 
37 a ete porte a un chifti» 
supérieur a ,70.

Conférence de 
de Gaulle dans

presse de 
une semaine

PAMS. .1 une semaine 
de la conférence de presse que 
le général de Gaulle a l'in 
tention de tenir, les sujets gin 
y seront abordés commencent 
a se inréciser sans toutefois que 
l'on sache avec exactitude les 
tdees qu'il développera, he 
"election présidentielle de 
l'Alliance atlantique et met 
rien.tuent du .Su// i,.'s't asiatique 
et de l'Europe c’est uraisen, 
hlablement ce dernier theme 
qu> fera /objet de vues non 
celles cslmitnt certains obsei- 
valeurs

Si le general de Gaulle ubm
de nu cours de sa conference 
de presse la question de sa 
candidature aux élections prr 
ndentielles du 5 décembre pro 
eham, il ne semble pas qu’il

V\ I \ T DOMfNGl'F T e
gouvernement provisoire qui 
r*t installe depuis hier a Sl- 
Tfomingue est compose d un 
président et d'un cabinet qui 
exercera "tous les pouvons 
exécutif* et législatifs qui re 
lèvent ri un gouvernement sou­
verain' apprend-on a St Do 
mtngue

On rappelle que le president 
rie ce gouvernement provisoi­
re est M. Hector Garcia Godov , 
un avocat de 44 ans Son nom 
avait été avance par te comité 
ari-hoc de TO.F. A et accepté 
par les deux parties adverse*

On précise qu'une des mis 
sions les plu* importantes du 
gouvernement provisoire sera 
d'organiser ries élections séné 
raies dans les neuf mois qui 
suivront son installation

D'autre part, une de ses 
premières décisions a ete tic 
proclamer une amnistie genera­
le. et rie prendre toutes les 
mesures nécessaires pour h 
hércr les prisonniers politi 
que*

Ta cérémonie rie pri*e rie 
'onction a eu lieu au 
palais présidentiel rie St Do 
mmguc

Catmane

“Te peuple ma donné le 
pouvoir, au peuple le le 
rends . a declare, hier Je co­
lonel Francisco Caamano. on 
présentant sa démission rie 
vant les membres du congrès 
qui étaient en fonction sous le 
régime de Tandon president 
Bosch, réunis Place de la 
Constitution.

Dans un discours quTl a pro 
nonce a cette occasion, le chef 
des constitutionnalistes a af 
firme que la "rébellion d'a­
vril" était une nécessite et 
que Tancien président Bosch 
avait raison lorsque, rie son 
oxtl force, il avau dit que "le* 
Dominicains faisaient une re 
volution sociale II a atoutr 

Malheureusement te 2R 
avril, les Etats-Unis, violant 
notre souveraineté, opt env» 
ht notre pays et Tont occupe 
militairement' Il a critique 
l'Organisation des Etats anie 
ricains qui. au lieu de se por 
ter à la défense de la some 
raineté dominicaine, “a ignore 
tou* le* principes et a justifie 
et validé l'intervention’' tel 
le ci. a 'interrompu la mur 
che victorieuse de la révolu 
tion. et nous avons dû ttego- 
cii-r afin de conserver une 
partie du trésor que nous 
avions commence a consti 
tuer' a dit le colonel l'aama

fera connaître ses intentions 
Si bien que le "suspense'’ cou 
tinue. d'autant plus que dans 
les ■ cercles gouvemementaiu 
les ministres euxinémes .vont 
jiartages sur le point de savoir 
.s le général de Gaulle se pie 
sentera ou non. Certains ob­
servateurs qualifies croient 
cependant savoir que l'on poui- 
ratt être fixe sur 'es inter, 
nous du general de Gaulle 
dans les premiers jours de no­
vembre Bien que les candidats 
ne tiennent pas a bénéficie 
des avantages accordes par la 
loi pour la campagne électora 
le t usage de la television, de 
la radin, ete . . .) ils pourraient 
taire acte de candidature peu 
aranl la date des élections, es­
timent les spécialistes.

no l e*-conquêtes de la révu 
Union, a t il précise, figurent 
dans l'acte constitutioftnel 
elections libres, libertés pu­
bliques. retour de* exilés pu 
litiques. droit de tous les Do 
minicains a vivre dans leur 
pa.vs Dieu veuille et pin* 
-e te peuple y veiller que 
ce soit la dernière fois qu'un 
gouvernement legitime demi' 
sionne sous la pression de 1 ex 
térieur". a t il declare.

Mi)seul* "Du point de 
vue médirai et biologique, un 
pent considérer comme tout a 
tail possible actuellement, I» 
image wrs 1» lune ont rie 
claté selon Taaenee Tas*, te* 
savants soviétiques, faisant le 
bilan de* recherches medico 
biologiques conduites grkee au 
vol de vaisseaux cosmiques du 
Ivpe Voskhod

Dans ces declarations, pu 
bliées dans le dernier numéro 
du bulletin de l'Académie des 
sciences de l'URSS, les savant* 
soviétiques insistent sur les 
problèmes d'orientation et d'é 
quilibre en étal d'apesanteur et 
indiquent cumulent ces problè 
mes uni été résidus

"Dans la cabine la notion 
de haut-bas était donnée par la 
configuration rie l'intérieur de

L'EUROPE Au cours de sa 
dernière conference de presse 
du 4 février dernier le gène 
rai de Gaulle avait lance i'idee 
d'une Europe "mere de la t 
rilisation moderne" devant s e - 
faillir de P Atlantique à l'Oural 1 
"dans la concorde e' dans la 
coopération'. Ce thème sera 
sans doute deceloppe le 9 sep 
lembre prochain. Les dirigeants 
de I Europe de l'Est sont venu' 
en visite officielle a Pan- Le 
dernier eu riale sera a Paris le 
joui meme de la conférence 
de presse du general V ( g 
rankieuitc.. premier ministre 
polonais. ( est dans la perspe 
tire de celle Europe élargie 
à tous les pays européens que 
emble devoir être abordé le 

Marché commun
L'OTAN ST la France est ! 

hee ' par le traite atlantique 
jusqu'en 19C>9 et le respectera • 
donc, d est implicite que la 
réorganisation <le VOTAS est 
posée pour elle d partir de 
cette date, re qui ne devrait 
entamer ni l'Alliance ni Vami 
ué entre la Franc* et les 
Etals Vins, estime t on à Pa 
ns. On reste, et le dernier en 
tretien du general de Gaull* 
avec M. George Bail, tousse 
rrétaire d’Etat américain < 
vient de la confirmer, ajoute 
t on. il y a une amélioration 
dans les relations entre le* 
delà pays en ce sens que fou, 
ie qm tenait de Pan.- était 
considéré d y a quelque- an 
nee- comme malveillant a l e 
pard des Etats Unis, alors que 

e n'e f plut le vus actuel'.* 
•uent . ar un c atiri pas a ete 
•aq dans le ecus de la corn 
préhension.

la cabine Etant donne la rrla 
tivite ries coneepts rie haut et 
rie ha<. et rie la nécessite ri une 
orientation precise dans Tes 
pace en dehors du vaisseau. ; 
était necessaire de choisir un 
»v Sterne rie rnnnlonnee* qui 
tienne compte du grand axe du 
vaisseau et de la position du 
soleil. Le problème de Tonen- 
tation s est trouv e complique 
dans le *as. cependant 1-co- 
nov n'a éprouvé aucune sensa 
tion désagréable, lors de sa 
sortie du vaisseau II a utilisé 
le système de coordonnées 
adopte

La revue soviétique affirme 
ensuite q u une preparation 
convenable rin cosmonaute 
pour lui donner les réflexes 
indispensables lui permet Tex 
perience Ta prouve dalfron 
ter de longs séjours dan» !» 
cosmos

"Tout t» passe cerri ta t* 
ne comme t- 1 information 

lur la nositlor des objet* dans 
1 espace fournissait un *120*1 
vestibultne qui remet en or 
dre l’information de* autres 
organes sensoriels et permet a 
1 homme de determiner cor 
rectement la position de son 
corpa dans l'espace

Et la revue soviétique con 
clnt 'D'après le* renseigna 
ment» tournis par les Voskhod. 
on peut supposer qu’une se 
lection et un entretien ra 
tionnels, que les grandes pos 
sihilités d'adaptation de l'or 

anisma humain et les moyen* 
e protection adapté*, permet 

front d'scenmplir rie» vol* ro» 
nuque» plu» complex»» *t pin» 
long»

c OURS Di TRADUCTION 
ET PMNTERPRET AT10N

Pédagogie et programme» entièrement nouveaux.

Conçu pour repondre aux exigences de l'avenir, cet 
enseignement fera de vous un traducteur ou un 
interprète hautement qualifié. Ces cours «ont donnés 
exclusivement par ' Berliti traductions ", un* exten­
sion

ofstcoiEi BERLITZ languis vivanth
COMPOSEZ 288 3111

St-Domingue: la première tâche 

de GoJoy sera d'organiser une 

élection générale d'ici neuf mois

L'URSS met cinq spoutnik 
en orbite simultanément

MOSCOU — L'URSS » lancé hier cinq satellite» artificiel» 
autour de la terre, let "cosmos-80", 11-82-83-84, a l'aida d'una 
saule fusée, annonce l'Agence Tas».

C# lancement a été effectué conformement au program­
ma de rechercha scientifique dans le cosmos, annoncé le lé 
mars 1962.

Le* appareils place» a bord de» cinq tatellites fonctionnent 
normalement, ajoute l'Agence Tas». Elle précise que la sourct 
d'alimentation en énergie électrique à bord o»t constituée par 
une centrale électrique miniature a base d'isotope radioactif

Toutes les mesures nécessaires ont ete prises, souligne Ta»», 
pour éviter la diffusion de cet isotope radioactif aussi bien dans 
l'atmosphère que sur la surfaca de le terre''.

Les cinq spoutniks, se sont placés sur des orbites quasi-cir- 
culaires, d'un rayon de 1.504 km. La période de révolution au­
tour de la terre est de 116,6 minutes et ('inclinaison d* Tsngle 
de Torbito sur l'équateur est de 56 degrés.

Le voyage à la lune 
médicalement possible

Atmosphère de 

crise à Londres
Bombardement d’une rare 
intensité au Sud-Vietnam

SAIGON — Av « c yn« ampleur et une Intensité encor# 
megalee, même pendent le tecond# guerre mondiale, les avion# 
américain» ont, au court des dernières vingt-quatre heures, 
bombardé les positions occupées par le Vietcong sur la terri 
toir# sud-vietnamien Le total des "sorties" s est chiffre e 530 
Les appareils bases sur trois porte-avions ont pour la première 
fois participe ensemble a de telles operations

Toutefois, aucun appareil de la manne (7e Flotte améri­
caine) n'e été engage au-dela du 17è parallel# et soult des 
avions de l'armée de l'air sont intervenus sur le territoire du 
Nord-Vietnam. Le nombre des missions ainsi accomplies se 
trouve être sensiblement inférieur à la moyenne de ces derniers 
iours. Les objectifs secondaires au demeurant étaient ti 
tues notamment eu nord ouest d Hanoi

LONDRES — C'a»t dans une 
atmosphere do véritable «rise 
politique que se sont poursui 
vies hier au sain des partit les 
consultations rondues nectssai 
ras par la disparition subito 
jeudi du speaker des Commu 
nés, Sir Harry Hylton-Foster

M. Edouard Heath, le nou 
veau chef du parti conserva 
teur, ne serait pas dispose a 
faciliter les choses e M. Ha 
rold Wilson, en acceptant de 
voir un de sts collogues remplir 
un des trois postos du bureau 
de l'Assemblée dont les titulai­
res par tradition ne votent pas 
Si M. Heath maintient cette po 
sition au cours de la conferen 
ce qui doit la semaine prochai 
ne réunir autour du premier mi 
nistre les chefs des partis, la 
situation du gouvernemont ns 
que de devenir tellement pre 
caire que des élections genera 
Its des cet automne ne seraient 
pat exclues

Dans l'entourage du premier 
ministre, on continue cependant 
d'affirmer que rien de sembla 
ble n'est envisagé. En cas de 
refus des conservateurs, l'un 
des postes a pourvoir pourrait 
être offert e un liberal. Mais 
outre que les candidats quali 
fiés manquent, une telle propo 
sition devrait entraîner de la 
part de M. Wilson certaines 
concessions en ce qui concerne 
le programme gouvernemental.

Kn regard île ce?) attaque* 
aeriennes massives. chaque 
appareil .< jeti plus de deux 
tonnes de bombes qui uni allu 
me de gigantesques incendie? 
et détruit totalement certains 
camps du Vietcon# les ope 
rations terrestres n'ont été que 
de faible envergure coups de 
main et embuscades de la pari 
du Vieteona qui a de plu> al 
laqué un village a .*) milles 
seulement de la capitale. A Sai 
gon même, une sentinelle aine 
ricaine a ete blessée devant un 
dépôt lit* matériel militaire par 
une grenade Un hélicoptère 
américain a etc abattu par la 
D U \ ennemie

Mettant a profit cette relati 
vp accalmie, le? troupes aine 
ricainea. sont pneagees dans 
de? travaux de reconstruction, 
notamment de villages detailn> 
par leur aviation. Files proie 
dent egalement a des dtstribu 
fions Je vivres et de \element** 
et d l'installation de services 
medicaux pour le* populalion- 
smiitrée?

Action psychologique

Profitant de 1 accalmie dans 
les secteurs ou elles sont sla 
tJonnce>. les troupes ainéricai

ne* ont entrepris un program 
nu* d action sociale et psycho 
logique auprès des population? 
sud-\ leiiiumienneN auxquelles 
e!le> distribuent do? ielements 
et des vi\ res

Dans la region de Danang 
le*» marines reconstruisent les 
hameaux du village de Cam Ne 
dont la destruction par leur? 
tirs, tl \ a plusieurs semaines 
a\ait souievé des protest at ion > 
Dan? le secteur de la base, les 
villageois déplacés des zones 
le? plus exposées ont pratique 
ment etc pris en charge poui 
leur ravitaillement

\utoui de hontuii: sui es 
Hauts Platcauv a 17lir bnga 
de aéroportée a entrepris a 
construction de deux ocole? et 
ses services medicaux exaim 
lient de cem a cent cinquante 
malade* par joui

De leur côté ie? unite* du ge 
me maritime américain rie la 
province de Ninh Thuan. a pro 
ximité de la haie de Unm Ranh 
ont reconstruit cinq ponts et 
des route* détruite? par les 
inondations de l'an dernier Des 
terres ont ete delrichees

U cite ait ion des troupe* aine 
ruâmes coïncide avec l'oriite

du jour du general Nguyen H m 
Co adresse jeudi aux troupes 
vietnamienne- soulignant Vim 
portance dans la guerre a> 
tuelle d'une étroite collabora 
tion entre l'armee et la popu

MOSCOU M N »k it#
Khrouchtchev reçoit depuis 
deux vemeines des somi dans 
une clinique de Moscou pout 
une affection chronique cal 
culs dans la vésicule biliaire 
apprend on de sourct autorité* 
soviétique

L'ancien premier ministre 
souffre depuis de longues en 
nees de cette affection Une ag 
grevation du mal au cours des 
dernières semaines a contraint 
sas médecins a lui conseillai 
un* hospitalisation rapide

En même temps qu'il est sou 
mis a un examen particulier de 
son cas a propos duquel des 
spécialistes proposeront un re 
mede (resorption ou ablation), 
M. Khrouchtchev fait l'objet 
d'un examen général a carac 
tèr# de routine

ulion théorie* «m- correspon­
dent a celle-, expnmee? pur « 
general F.dward Lansdale *pi*- 
<i ali sic américain de la guère 
antisubverahe. récemment ar­
rive au Vietnam

On croit savon que l’hôpital 
ou il est soigné en permanence 
depuis deux semaine* est la 
clinique du Kremlin", établi* 

semant situa a Moscou en de 
hors du Kremlin, mais eu cen- 
tr* de la ville et reienrô aux 
personnalités dirigeantes

De même source en apprend 
que M. Khrouchtchev quitterait 
prochainement 1# clinique ppur 
regagner sa datcha, À Petreve 
dalneye a 11 milles è l'ouest 
de Moscou

C'est le premier# fol» depuis 
cinq mois que M Khroucht­
chev fait reparler de lui. Il fut 
aperçu en effet pour I# der­
nière fois en public le 6 avril, 
lors d une exposition du sculp­
teur Konienkov II n a pat été 
vu depuis par un Occidental.

Khrouchtchev est hospitalisé

, QUI fera QUOI
au canal 2

et au réseau français 
de Radio-Canada'S3*

Micheline -
(vendredi à 10 h ustdr a 10 h

jeunesse

oblifl*

.

D-udi
leur»,)

7 heuf

f

Bonht 
des " 
autres

i'ered,

Femme

d'aujourd'hui
(du lundi au vendredi 

k. a 3 heure»)

«k
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La Corporation de Gaz Naturel adopte un nouveau symbole
potins financiers

Comm* I* liane* rf'Hiar pré­
fixai» I* long congé dé ] jouré 
én fin d* >*main* * l'occasion 
d* la Fité du Trayail, Il y * au 
bian des prisa» da profits hiar, 
sur nos Boursa» da Montréal, 
Toronto *t Canadianna, d* mi­
ma qua sur calla d* N.-Y., 
mais ail*» furant bian absor- 
béas malgré tout. Sur la Bour­
sa da Londres, las actions d» 
tout repos ont repris da la vi­
gueur, hiar.

-0-
L'Indica des industriels d* 

DJ, qui avait accusé, la veil­
la, une avance da 6 80 points, 
a monté hiar, ancora de 7.57 
point» é 907 97 an fermeture. 
C'est toutefois, moins que la 
sommet de 910.28, touché hier, 
mais vu las réalisations nom- 
brausas da la part das spécu­
lateurs peu déslraux d* de­
meurer dan» la marché pen­
dant la long congé précité, 
rien d'étonnant que cet Indice 
ait baissé quelque peu par rap­
port i son sommet du |our.

-O-

L* dernier bulletin d* la 
Banque Royal* traita, an fran 
cals, d* la constitution d'un* 
bibliothèque familial*.

• O -
Corgamlnaa Lté*, dont las 

propriétés ferruginous*» s* 
trouvant aux environs da Hull, 
produirait un concentré d* mi­
nerai é 68°o da fer. Au dire 
d* son président, M. Roger 
Messier, l'écoulement da son 
minerai ne présentera aucuns 
difficulté *t il y aurait d'inté­
ressante* nouvelles sous peu 
concernant catta min* québé- 
•alsa.

0 •
Dot» an Mina» a avisé la 

Bourse Canadianna qua, la 31 
août 1985, alla a reçu paie­
ment pour 100,000 actions à 
75 et* c+iacuna, représentant 
un* parti* d* l'option par ver­
sement comprenant 300,000 ac­
tions é 75 cts chacun*, du* la 
14 septembre 1965 an vertu 
d'un accord an data du 12 
avril 1965, conclu avec W. D. 
Latimar Co. Ltd., an eon pro­
pre nom et aux noms da 
clients.

• O -
Bous réserva d'anraglstra- 

mant d'un accord an data du 
30 août 1965, avec la Commis­
sion de» valeurs mobilières de 
Québec, W. D. Latimar A Ce. 
Ltd., aux noms de cliants, a 
souscrit forma 400,000 action» 
4 15 cts chacuns, payables sur- 
le-champ et alla s'est vu con- 
santir des options sur un to­
tal d* 600.000 actions é das 
prix variant antre 20 cts *t

35 cts chacun*, susceptibles 
d'étra exercer* dans Iss 9 
mois. La produit servira au 
paiement da comptas paya­
bles, ainsi qu* pour las b* 
soins généraux d* l'entreprise 
*t enfin a poursuivra das tra­
vaux d* développement sur les 
propriété détanues par Mo­
ment Mine* Limited dan* la 
région du camp minier r* 
Cobalt,

-O-
Las E U entendraient dispo­

ser d* 6,150,000 livras da nic­
hai de leurs réservas, c* qui 
signifiera qu'il faudra pousser 
la production d* c* métal, 
provenant an grand* parti* du 
Canada.

-O

Allis-Chalmars Mfg Co. a re­
tardé d* 30 jours son acquisi­
tion da Simplicity Mfg Co.

-O -

Tack Corp. Ltd. d* Toron­
to n’a pas obtenu d* succès 
an creusant 30 trous da fora­
ge sur sa propriété d* Tim­
mins.

-O
Simard - Beaudry Inc., d* 

Montréal, a obtenu un contrat 
da $4,228,482 pour das tra­
vaux sur la routa Trans-Cana- 
da et H. J. O'Connell Ltd. 
en a obtenu un de $2,705,525 
pour un* parti* de l'autoroute 
des Laurentides qui sera re­
lié* 4 la route 65, etc.

O
Canadian Wall Paper Manu­

facturers Ltd bénéficiera de 
l'absorption de sa filiale de 
Manchester par The Raed Pa­
per Group, qui contrôla, com­
ma on salt. l'Anglo-Canadian 
Pulp and Paper Mills Ltd., d* 
Limollou, Québec. La* vantas 
d* Canadian Wallpaper ont 
augmenté d* 10 p.c., durant la 
1er trimestre et allas de­
vraient augmenter ancora d'ici 
le fin d* l'année, rapporta-t- 
on.

-0-
Norcan paiera $947,000 pour 

Saskair, autrefois un* compa­
gnie d* la Couronna è Ragi- 
na.

-O-
La soutien des prix d* la lai- 

ne des moutons et das agnaaux 
demeurera inchangé cette an­
née, selon la commissaire fé­
déral d* l'Agriculture.

-O
On attend avec anxiété la 

rapport sur le 214m» trou da 
sondage sur Unitad Buffadi- 
son.

-O-
Las bas d* juin seraient 

chosa du passé 4 Wall Street, 
dit-on.

commentaires sur

Black Hawk Mining fait connaîtra lei 
changements survenus dans ses affaires

Black Hawk Mining I.td a donné avis à la Bourse Canadien­
ne des changements survenus dans ses affaires, dans un état 
amende au IB août 1965 11 y est mentionne entre autres ce qui 
suit: il) la compagnie a créé, émis et vendu à Denison Mines 
f.td $1,500,000 de billets, garantis, 61 en vertu d'un accord 
avec Denison en date du 7 juillet 1964 et figurant dans le dos­
sier No 102, cédule “B". (2) la compagnie a vendu, assigné, 
transféré tous ses actifs dans IT.tal du Maine à ses filiales en 
propriété exclusive, Black Hawk CorporaDon lautretois Rotra 
Mines Corporation) qui est une entreprise qui a etc incorporer 
selon les lois du Maine. l.a considération pour le dit transfert 
fut la valeur aux livres des dits actifs a la date du transfert et 
la dite considération est payable par la filiale de la compagnie 
sur un compte ouvert.

Le niveau de l'activitc economique 
demeure eleve dans l'Ouesf canadien
Trai'ant des conditions économiques dans les province.» des 
Prairies, dans sa dernière revue des affaires, la Banque de 
Montréal y déclare en partie ce qui suit "l.e niveau de l’acti­
vité economique dans les provinces des Prairies est resté élevé 
en juillet, surtout è cause des excellentes perspectives de la 
récolte et du raffinement du marché du bétail Dans le gros, le 
volume est satisfaisant et la plupart des branches du détail ont 
fait des hausses par rapport au même mois en 1964 l.a vente 
des machines agricoles neuves et d'occasion est nettement meil­
leure que Pan dernier Rentrées passables ou bonnes. Pour la 
plupart, les industries utilisent à plein leurs ressources, et 11 y 
a une pénurie évidente de main-d'oeuvre qualifiée dans plus 
d'une région Au 1er août, début de la campagne 196566, le 
report de blé était estimé 4 515 millions de boisseaux, au lieu 
de 459 millions un an plus tAP'.

Considerations sur l'économie et le travail, 
en marge du message annuel de la 
Banque d Epargne transmis à cette epoque

Après avoir abandonne pendant une roupie d'années sa 
bonne coutume de transmettre des souhaits à cette epoque au 
monde des travailleurs par la voie des quotidiens, la Banque 
d Epargne l'a reprise l'an dernier et celte année, elle en fait 
encore autant, comme chacun sera à même de le constater dans 
la page ci-contre. Ce n'est pas sans raison "qu elle nous invite 
tous à profiter de cette journée de repos (fête du Travail), de 
cette fête de millions d'honnète» gens qui comme vous, retour­
nent au labeur, jour après jour". Comme la Banque d'Epargne 
est surnommée "la banque des travailleurs" probablement a 
cause qu elle ouvre à tous les soirs de la semaine de 7h. à 8h 
p.m . sauf le samedi, ces derniers peuvent donc y faire leurs 
depots, y retirer leurs chèques, etc , en un mot jouir des facilites 
bancaires que chacun est assuré de trouver dans se» 67 suc­
cursales réparties dans Plie de Montreal, l.a fête du Travail 
marque la fin des vacances cl la reprise des activités quoti­
diennes, scolaires et autres Les travailleurs se remettront a la 
tâche avec un regain d'énergie cl recommenceront à épargner 
en vue rie nouveaux projets pour eux et que dire des nombreux 
nouveaux projets ici 4 l'occasion de 1 Exposition universelle de 
1967, ce qui assurerait de.» emplois a bien de nos gens, d ou de» 
économies accrues dont une bonne partie prendra le chemin 
de nos institutions bancaires et principalement de la Banque 
d Epargne d* la Cité et du District de Montréal, vu que son nom 
Indique bien qu'elle y exerce le gros de se» opérations Rien 
d'étonnant que l'on prévoit que ses dépôts d'épargne excéderont 
lei $3.50,000,000 00 en fin d année, contre $321,057,000 00 é la 
fin de 1964. U importe de ne pas perdre de vue que les écono­
mies des Canadiens ont une tendance 4 augmenter et les dépAts 
d'épargne dans nos banques rapportés en fin de juillet dans le 
raport. publié hier par Ottawa .laissait voir un total de $9.508.- 
000.000 00, comparativement 4 $9,410,000,000 4 la fin de juin 
1965 et au regard de $8,908,000.000 00 à la fin de juillet do Van 
dernier, selon les statistiques de la Banque du Canada 11 im­
porte que tous les Canadiens qui ont le bonheur de travailler 
économisent davantage, si possible. L'économie, c’est l'art d'or­
donner ses dépenses et “elle devient un facteur de sécurité 
pour tous les gens prévoyants". Que Ton se souvienne que l'e- 
pargne est le secret du bonheur, des particuliers comme des fa­
milles et qu'il en résulte certaine accumulation de capital, 
«ource de quiétude d'esprit dans la suite. Qüe l'on ne perde ja­
mais de vue, que le capital c'est du travail et de l'épargne ac­
cumulé et il est heureux qu'une institution bancaire comme cel­
le précitée profite de la grande fete du Travail pour transmet­
tre au public des messages appropriés qui, souvent facilitent 
plus tard l'accèt 4 la propriété, une nouvelle source de quiétu­
de d esprit. Marcal CLEMENT

Identifié à la province
I-a Corporation de Gaz Naturel du Québec vient de faire 

parvenir 4 ses actionnaires son rappor» annuel rouvrant ses 
activités pour l'exercice clos le 30 juin 1965 Comme il ne dif­
fère guère rie l'état intérimaire sur ce sujet, publié dans no­
tre journal le 31 juillet 1965. nous nous garderons donc d y re­
venir Nous croyons opportun, toutefois, d'insister sur le fait 
que l'institution vient d'adopter un nouveau symbole. I identi 
fiant davantage avec notre province. En voici ie texte s'y rap­
portant:

"Le nouveau symbole visn,à identifier et caractériser les as­
pect» nouveaux et progressistes de la Corporation de Gaz Natu­
rel du Québec, ainsi qu'à faire valoir par l'image, avec plus de 
force, la qualité de son produit et de ses services.

La création du nouveau symbole résulte de longs travaux 
de recherche et de mise au point. Diverses maisons et bon nom­
bre d’artistes ont fourni des projets. Des discussions sur les 
pratiques d exploitation de la Compagnie ont permis l'élabora­
tion du nouveau symbole distinctif

Par la lettre "Q", le nouvel emblème identifie la Corpora­
tion de Gaz Naturel du Québec. l.a flamme bleue, au centre, met 
en valeur son produit, le gaz naturel. La propreté caractéristi­
que de ce combustible est identifiée par l’espace blanc. La poin­
te de la partie centrale et l'inclinaison de l'ensemble font son­
ger 4 une entreprise dynamique, en mouvement.

le nouveau symbole et les nouvelles couleurs relèveront 
l’apparence de tou» les camions, automobiles, arcessu de 
construction, casques rie sécurité, barricades, uniformes, en­
têtes de lettres de formules rie la Compagnie et serviront éga­
lement aux programme» de publicité et de vente de l'entreprise. 
1^ nouveau symbole rendra le publie plus conscient que jamais 
de la qualité, de la propreté et de l'efficacité du gaz naturel.

Canadian Ingersoll • Band gagna plus
Durant fa 1er aemestre de cette année

Dividendes C-l-L
Le» dividendes «wivant» ont 

été déclarés au cours d'une 
réunion du conseil d adminta- 
tration de Canadian Industries 
Limited, tenue, le 3 septem­
bre

Action* privilégiées: 1’»"» 
en fonda canadiens payable le 
15 octobre 1965 aux actionnai­
re» mscrita le 15 aeptembre 
1965

Actions ordinaire» un divi­
dende de 15 cent* par action 
en fond* canadiens payable le 
29 octobre 1965 aux actionnai­
res inscrit» le 30 aeptembre 
1965.

Denrées alimentaires
Cour* de» denrée» transmi* 

4 Montréal hier par le minis­
tère fédéral de l'agriculture :

Oeufs: prix de gro» aux 
centrale» de campagne, ca­
geot» de bois extra-gros 42; 
A gro» 41; A moyen 39; A pe 
tits 26; B 29; C 24

Beurre arrivages courant», 
non admissible: 92 IW* ; 93: 
55 V

Fromag* : livré 4 Montréal, 
ciré, arrivage* courant», qné 
becols blanc an gro» 40; «nlo- 
r« 40 V»

Pommes d» terre : prix de 
gros. Québec nouvelle* $1 20 4 
$1.35 le* 50 livres

Poudre de lait écrémé : pro 
cédé par vaporisation no 1 en 
aacs 14*« 4 18V procédé par 
rouleau, no 2 en sacs : 14 4 15; 
autre catégorie pour nourris­
sage 13 4 13 V Poudre de lait 
de beurre pour nourrissage 
11 4 12. Poudre de lait 4'i 
a 5 cents.

LONDRES. — Cote de l’on­
ce d'or fin en argent améri­
cain au marché libre de l'or 
européen; $36 18 4 l’achat et 
$75 15 4 la vente

Prix de l’once de Troy d'or 
4 la Bourse londonienne de* 
lingoti: $35.12 125, 251 *hil- 
Hngs, 9 pence.

Opemlska Copper Mine» Li­
mited annonce qu'au cour* du 
premier semestre de l’année, 
se.- profits ont augmenté de 
40'V Ils se chiffrent à $2,-222.- 
200 comparé 4 $1,550,200 en 
1964, ce qui représente respec­
tivement pour chacune de ces 
deux périodes, un profit net 
par action de 40 et da 28 cts. 
Cette augmentation résulte 
d'un accroissement «ensible du 
prix du cuivre et de la produc-

T-a société Canadian Inger- 
«oll-Rand mentionne, dans son 
rapport semestriel, que les 
profits des six premiers mois 
de l'année ont augmenté de 
33 p. 100 comparé à ceux de 
la même période de l'année 
dernière. M. Robert H. John­
son, président du Conseil d'ad­
ministration. a précisé que les 
profits sont les plus élevés de 
toute l'histoire de la compa­
gnie, qui existe depuis 94 ans. 
Les profits se chiffrent 4 $20,- 
982,000 ou $1 57 par action, 
comparé 4 $15,808,000 ou $1.18 
par action au enurs des six 
premiers moi» de 1964.

tton. Un dividende de 35 cts

?ar action a ainsi été payé en 
uin 1965; le dividende était 
de 25 cts par action pour la 

même période de l'année der­
nière.

Au cours de.» six premiers 
mois de 1965, 382,474 tonnes 
de minerai ont été extraites, 
comparé 4 366.068 tonne» l'an 
dernier l.a teneur en cuivre 
est également plus forte.

297.000 comparé 4 $173,751.- 
000 en 1964, soit une augmen­
tation de 20 p. 100.

Les profils du deuxième 
trimestre s'établissent à $10,-
778.000 ou $081 par action; 
pour la même période de 1964, 
ils étaient de $8,227,000 ou 61 
cents par action. I^s ventes se 
chiffrent à $108.435,000 com­
paré a $91,486,000 en 1964.

M. Johnson a souligné que 
l'augmentation des profits ré­
sulte du bon climat des affai­
res dans le domaine de la ma­
chinerie. et du programme 
d'expansion et de diversifica­
tion de la compagnie Inger- 
soll-Rand est un de» plus im­
portant» producteurs mon­
diaux d’outils, de machinerie 
et d'équipement

Le rapport ajoute que ees 
profits ont été réalises mal­
gré la constitution d'une ré­
serve pour garantir les obli­
gations en dollars de la socié­
té Uruguayan Commercial En­
terprises que possède Inger- 
soll-Rand. Cette réserve se 
chiffre à $1,870.000, et repré­
sente 14 cents par action. Se­
lon le président, il est encore 
trop tôt pour prévoir une so­
lution aux difficultés financiè­
re» de cette filiale, et la com­
pagnie juge prudent de garan­
tir entièrement ses obliga­
tion».

Les Laiteries 
Leclerc Inc.

$» r**t*nt*nf d* l'acquisition 
d* Las Produits Laitiors Val 

Mark* Inc.
A la suite de l'assemblée du 

conseil des administrateurs, le 
président de I,es Laiteries Le­
clerc Inc., M. Marc Leclerc, a 
annoncé le paiement d'un divi­
dende en date du 15 septembre 
prochain II a de plus fait sa­
voir que les rapports financiers 
en date du 30 juin 1965 couvrant 
les neuf premiers mois de l'ex­
ercice sont très encourageants.

En fait, par suite de l'acqui­
sition de l^es Produits Laitiers 
Val Maska Inc. et de l'expan­
sion de ses autres marchés, le 
chiffre d'affaires de la compa­
gnie, pour cette période, affiche 
une augmentation de près de 20 
pour cent par rapport à la pé­
riode similaire de l'année pré­
cédente et les profils se sont 
accrus dans la même propor­
tion.

fl semble donc que les résul­
tats de l'année en cours de­
vraient intéresser vivement 
tous les détenteur* de* actions 
de la compagnie.

À noter...
La production d* lingots 

d'acier au pays, au cour* d* 
la semaine terminé* I* 7 août, 
a totalisé 187,173 tonnes, aug­
mentation d* 1.9 p. 100 *ur 
la» 183,622 tonna» d* I* *•- 
main* précédent*. Un an 
plu* tôt, I* production avait 
atteint 174,519 tonne*. L'Indi­
ce d* la production, établi aur 
la moyann* hebdomadaire d* 
1957-1959 (96,108 tonn*»=100), 
• attaint 195 au cour» d* la 
temaine observé*, contre 191 
I* («main* précédent* *t 182 
un *n plut tôt.

- O -

Entre 1962 *t 1965, B.C. 
Hydro and Power Authority a 
vu ion revenu annuel brut 
augmenter d* $20,000,000.

- O -
Le» détenteur* d'action* d* 

I* class* B da Trader* Finam 
c* ont approuva ce* jours-ci 
un* nouvelle catégorie da 800,- 
000 action* privilégié»*, d'un» 
valeur au pair d* $30 chacu­
ne. Au dira d» son présidant, 
l'actif liquida d* l'entrepris» 
atteignait au 30 juin $535,000,- 
000. vs un passif axiglbl* d* 
$475,000,000.

Durant le premier aertiaatre, 
les ventes ont atteint $208,-

Opemiska Copper Mines Ltd a gagné davantage
Durant le 1er aemestre
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Dumont •000 ?9 28 28 38 24 y Native M 1094 9V* 14- 7 9 W Cdn Min 100C 60 60 50
6 Koo! y Pr 10 180 710 180 N Ferma 10000 6,,i S 6 11 4 Western Tin 23000 4? » 38 39 62 23
F Ventures 17150 29 21 ?• 87 24 N Imperial 69275 160 130 142 279 130 \Aestville 17100 22'? 71 77 55 12'2

Sommaire des transactions de ceth semaine n la Bourse de Montréal
— CETTÇ SEMAINE - ANNEE

Ventes Haut Bas Frm. Haut Baa
Ablt’bi 131U ti% 11'* 11*4 14 a 11 1
Atgcma 3490 65 63'2 64'« ' 81 62
Alliance 3180 9** 9' 1 9’,, 13’, 8- *
Aiumin *11911 ?R-V* 27*4 28'4 34V* 271,
Alumin 44 P 640 39’, 44’s 39’ 2
Alcan 2 Pr 70 48 50’ : 47V*
Ane C P 115 11 14 12
Ang C P 4 ; 50 7V 4 — 29 4 25
AngT Pr 2 90 130 55. 52
AngT 4' 2 Pr 100 45 50 44 «
Argus 500 20'4 20’2 19
Atg 'C* Pr 1200 13^4 13', 13 V* 16'* 125,4
Asbestos 2831 25' 1 25 25 30’ . 22H
Ati Sug 7080 24 • 25'2 26'? 18
Bank Mont 3103 62- ; 61 , 62’» 70'? 60
Ban* NS 4155 74'4 73 74'4 82*4 70
Bang CN 355 70 71 76 69
Bang PC 985 51vi 51 51'* 56 49 1
Bath P 305 25V* 28-4 23 V,
Ban. P Wts 100 11 «4 141» 10
Bell Phone '*884 59’, 58 59’* 65’« 56
Rcwater 3177 7 7'* 6
Row Mer Pr 80 52' <
Brarii 76880 7*‘* 7'.4 7A4 7’',
B Am Bank 4ft 64 'a
P A. Oil 1821ft 30*^9 29 3(Wt 37’ j ?9
8C Fnrext 2050 26 '4 27’ 4 Jl* ?A
P C. Phone ?6?> 47'4 64' a 67-4 71V* 64
BC Phone Rt* .12942 128 9» 128 105 91
prince 41705 6’* 6'* 6' a 7V» 48ft
Rrockvl Pr 1700 6' 4 — 8’? 6'*
Bruch A IS r* — — V 25
Bruch B 100 <4 — — nvg
Burns '00 23 2749 22
CAE 1JR9 13 ’7U i?> 138* 11
C#1 Row AM4 24H 241* 24H 24’*
Can Cem IftAft SI S3 * 54* 60 48V4
Can Cem 247 27V* 27 27 .30’h 26H
C Dom Sug 400 2» — 784* 23U
Can Iron 4690 S3* «V* 53’* 55'* 42'*
C Pah B 100 86 — 86 86
CSL *20 35'* 34* 35 36’ » 30’*
CSL Pr 100 6** 6',
Cdr Brew 13815 8'4 8}* 8H 11’? 8’»
Cdn Brew Pr 325 44' i 44 44 SO' a 43’.
Cdn Brew 8 Pr 115 53* 1 511« 51*4 54'4 SU*
C Br Alum A' 200 1 S’ 4 15 IS'* 17V, 13’1
C Chem Wts 100 035 12j4 900
C Fnd?n 125 7 9 V* 6'<4
C Imp Bk C 2230 65 U 63 65 72H 62’1
CIL 2200 21 70’t 20* 27’? 19V,
Cl Pew 1706 23 22’? 23 30 20
Cl Pow Pr 330 49H 49 2 49 a 51 49'*
C Marconi 7370 5 490 495 6 , 460
CPR 14606 67 64)4 66H 71*9 5/4*
CPR 4% Pr 2000 9»* 9\« 9* 10 9X*
Cdn p Fma 3050 13 12’* 13 IS’* 11’*
C P p Sec A 75 23 25 V» 23'4
C Refractories 300 17R* 20 17'4
C Tire A 75 51 51 ”2 43 ?
Cent Drl 1300 IV» 11 11'* 125* 8
Chemcell 1607ft 17 16’* 17 21’* 1SH
Chemc ’ * P 6ft 36 4ft 35 4
Crqhim 2819 13’A 13 13'A 17V* U
Cnl Celt 500 8'.4 8 • 8’, rv. 8
Col C#M Pf 155 In'* ir. •S’* 174 25 *

-CETTE SEMAINE - ANNEE
Ventes Haut Bat Frm. Haut Bas

Con MS 6840 43}4 • . 4.3*. 473-4 39
Cor Paper 7685 4’ 4ft'4 4ft 49'. 39’*
C Glass TOO 9» 9\* 9-2 H' 2 9',
Coronation 150 4 398

18’*son 27 26’4 27 78
30 73 83 65

Cr Zen A 750 30 29 4 30 36*-4 29 4
Crush In» 4CC 14’4 14' x 12 2
Cyqnus B 300 6 2 6?*

24 23Cyqnux Pr /<*’ 23
2150 34’a 3334 34Ji 34^4 22',
6155 39'4 38 39 4 41’* 32J«

Ü Bridge 275 27 24 ;
2310 ?8->* 2794 28 30’4 23’,

CcFasco A’ 230 99 100 ' a
2550 '4J4 14 US* 17’? 13 •

D Glass Pr 425 17 16’ » 17 19' , 16',
270 1334 19 13

4670 26 4 25’ 4 ?6 27 23
5560 31*% JO'2 31 v* 42 30

Domtar 11578 1914 195» 24', 18'*
8-'« 8 4 8’ 4 10'4

Du Port 600 48 » 48 48“ «
Ift’é 10’? 10’ 2 U'a 10’ j

38 48 37
F lecirclux

IftO
47

9 9

Falcon 248 1 ft’ ' 4 '00 1 ft ' ' 4 102'"
ram Pi»y B7S 26 75 26 77 » tri
T lo^fwoort TOO 20'’i

.366?' 31’1 3ft' 1 3ft’?
Or Br C IfV Pr 10ft 49’. 49 : 49’ -, 51’4 49 ' ?
GLPaoer H5 24 4 235* 25’, 21 ' ?
Ouar Tr "ft 67 — 67 ; 67
Weva-V Vd 4?ftft 54* 6S* 5V* 7’4 5

Tftft Th1» 27s4 27X4 35 * 25'*
132ft ’8'h 17\« « * 23*4

?nft to — 74M» iRt*
H Sm'th Pr 4ft 4ft’A — 44V* 4ft'4

875 6* 47'* 47 * 8ft 65
h B r 1686 14’* '4H 14’ : ISVi 13
Husky O'l 13.355 121* 12 12’4 14 * IP’'4
Musky P »r 25 53 54 53
Husky ’D’ Wts 800 6 745

1792 64 4 53’4 54 » 59J4 50'*
Imp Tob 1200 IS 14’, 15 16’4 13V,
Imp Tob Pr 100 6H — 6’* 6 «
Ind Accept 4899 24’, 2.35* 24 , 27 V* 22 ■
1 Ac 4 50 Pr 10 93->i 99 94 a

156 18'4 21V* 16
Int Nickel 2940 94’, 9? 94 ? 101V* 85

1081 33’; 32 V 4 33*4 38’4 31'»
Int Util 8635 31'? 31 31'4 34’* J9'4
Inter PL 926 89 ; - i 89 99 9’
Ire G P’ 5 8- ; 10 8'4

111 14'A 14 2 12?
l abaft IPO 10’, 19 2 19-64 22-4 19 j

3263 14 13*4 13*4 20' ; 131*
Loblaw A' .3600 10 : IP’, 10' a IftV, 8H
Lobiaw S 8700 lft'4 1 ft '. 8 *
Leur Fm R*$ 2’609 4ft 34 34 43 34
Loeb ** 150 15’4 IT
Macleren A 675 4 23 24
A*«C!C*n W 147ft 29 ? ?ft
MB A PR 6640 ?a’4 28 ?*', "8 28
m,» t mp £ !ecfrlc 55 2ft 2’ ? 19 2
Marlt'ma Tel 3479 22 fl 4 2i»« ÎJ V-4 2C«s

- CETTE SEMAINE - ANNEE
ventes Haut Bas Frm. Haut •as

Mass-F 13750 311» 30’ 2 3!** 348* 27'-4
McA'Ilster 86ft 6 584 fl 5*,
Mi»or 6 P 2610 13 12’? 12’? 14’7 113-4
Mitch R A 80 12*4 12’4 12’4 14’ 4 93*
Mclson A 2940 39' 4 3ft’, 39 45 35
Mol son B 1187 39' « 39’, 39’ 4 46 4 35'4
Mont Lnco 1325 1394 13’2 13’2 16 12’,
Mont Trst 230 22j4 — — 27 21
Moore Corp 1175 74' 2 72’, 74’4 74'? 59'7
Morse Rob A 575 14’; ’4’4 14 Vi 1634 138,
Mussent 1485 25 24 25 79 16
NMa light 1490 11 Vi 1 O' 4 11 17'4 9'4
Noranda 5095 49 V, 48 48’2 59 45
Nor Ont N Gas 400 27’ 4 _ 298* 24
NS LP 591 33 32’2 33 35'? 28’:
Occar Fish 2230 10’i 10 10’4 10''4 7'.*
Ogilvie 8090 14’ 2 14’* 15'? 13' 4
Ont Steel 250 33 — — 38 31
Oshawa A 700 43T* 43’i 43V* 44' > 37' 4
Pac Pete 3660 10’* IOH 10’* >2' 2 9J«
Phillips C 200 76 75’ ; 2584 26 20’ ;
Pow Corp 1455 14 1384 13’/, 17'* 1?34
Price Br 3211 38'? 38 38 471, 38
Pow C arp Pr 4425 47»? 47 47'.4 47»? 47
ON Gas 3295 11 10’? 11 13' 4 9'4
O' Gas 5 40 110 98
Qup PHone 3’?0 24', 74 74 24’4 21
Qt 1 PHone 4'4 900 19', 20 19'j
Reiman 105 10V 7 11’? 1ft
Reitman A IftO 9’ «
R'O Aigom IftOft ift'4 1ft 1ft<« it 11'*
Rolland A 16.50 1ft’ 2 10’ 4 10’4 13’i 9J»
Ronalds F 450 1 4'4 14 14«A 16 1 ?14Rothman, 1635 27 268* 268* 2784 20'?
Rova' Bank 2606 7784 7*1/% 773* A4 77
StL Cem A 1956 » _ __ 45* 34
S»L CO’P 8ft 21H
StL Corp A Pr 15 100 _ _
Salade-F 45ft HH 11'A 11* 14’* ÎÔA»
Sroft Lit 630 14’* _ 16'* 1?'*Shell Can 450 1ft in* 17*6 7ft 1534Shell In r 525 238* 25’* 25* 28'* 243,
Sher W 125 37 47 37
Shop Sav# 710 14 138* 13»* 19 13’?Simpsons 16795 278* 27’* 278* 30’* 25**
Simp-Scars 100 ir? _ 23 17 ?Soc Gen da Fin 457 •V* 8*4 8 Vi 81* 7
Sogamines 1584 13’* 13 13 15 12'*Southam 275 36 35V* 36 39'* 33
S’.: Steel 535 25 23'* 25 26'? 17
Steel Can 7520 29 288* 2884 34’ 4 267,
Stembq a 291 46 _ 48V? 36'?
Texaco Can 25 33 — 61 48’,4
TorDom 370 62V* 60'* 62'* 71V? 59'?
T Fin A* 1025 13 V* 12V* 13'* 16’* 179hTr C Corp 1725 11 1014 11 12 V? 10
Tr Can PL 2914 36 ? 36 36"? 42 33 Vi
Tr Mt P Lina 285 20 1984 1934 27'/* 19
Un Carbide 3165 30’4 ?9H 30 31** 76’i
Viau IftO - 12’?
Walk GW 4945 37'* 37V* 37V. 41 34?
Weidwood 95 12 ir. 11’* 14** 11'-4
WCoast Tr 134:5 1ft 16 1ft 17'* 1434
Waste n A 974 20’* 20 70 4 23 17’4
We**or* B 1325 2’»* _ 24 111
Zei’ar , 1470 ?! 19’* 91 2' 14
Zeller Pr .5ft 47 — — ST* 47

Exportations de bois du Canada

400 Millions de dollars

HAUSSE DES EXPORTATIONS DE PRODUITS FORESTIER» 
Las exportations de produits forestiers canadiens sont passée* 
au cours d* 1964 de $452,484,000 à $473,306,000. Le bois mou 
est le principal produit d'exportation et la plus grande parti* 
est acheminé* ver» les E. U. L'augmentation de la valeur de» 
exportations des produits forestiers est demeuré» constant* 
depuis 1957. En 1946, la valeur des exportation» canadiennes d* 
produits d# la forêt dépassait 4 peine $100,000,000 au regard d* 
$473,306,000 en 1964. (Graphique PC)

La Compagnie des Ciments du St-Laurent
Célébrera le 15 courant ton ISième anniversaire
Les Ciments du St-Laurent 

célébreront le 15 septembre 
prochain le lOième anniversai­
re de l’usine de Villeneuve, 
près de Québec.

Bourse de New York
Wall Street a'est maintenu 

vigoureux
NEW-YORK PA — La cota 

a progressé de façon surpre 
nante hier, les opérateurs s'é­
tant départis de 1a prudence 
dont il font habituellement 
montre 4 la veille d'un long 
congé.

Cette attitude 4 la veille de 
la Fête du Travail serait attri­
buable 4 l’espoir suscité par 
l’intervention plus directe du 
président Johnson dans le con­
flit de l’acier.

La moyenne Dow Jones a ga 
gné 7.57 4 907.97

Du Pont a gagné 2 34. Gene 
rai Electric 2 14. et Westing­
house Electric 1 1-2.

Le volume des transactions 
s’est maintenu au-dessus de 
6,000,000 d'actions pour la 
deuxième séance d'affilée, soit 
6,020.000 actions comparative- 
mrnl à 6,480.000 jeudi.

U.S. Steel. Bethlehem, Repu-1 
blic, o.lne et Laughlin et Lu- ; 
kens ont réalisé des avances 
fractionnelles.

Chesapeake et Ohio a cédé 
1-8 et Norfolk et Western est 
demeuré au même niveau. De- 
lawere et Hudson a gagné 3-8.

La cote a été généralement 
en hausse à la Bourse Améri­
caine. Scurry Rainbow Oil a 
gagné 14, Canadian Marconi et 
Jupiter Corp. ont progressé de 
1-8 et Brazilian Traction ainsi 
que Fargo Oil ont cédé 1-8.

(ours du dollar
Te dollar américain a gagné 

hier 1/16 à $1.07 23/32.
La livre sterling s’est main­

tenue à $3 00 11/16.
NEW YORK PC - l.e doi 

lar canadien a cédé hier 3 64 
4 92 27-32. au regard de 92 
57-64 la semaine dernière

La livre sterling a gagné 5- i 
64 à $2.79 502

A cette occasion sera offi- 
cielleinent inauguré un second 
four de 400 pieds par 13 pieds 
de diamètre, qui permettra de 
doubler la production de ci­
ment de l’usine de Villeneuve. 
Ces travaux d'expansion de 
quelque $7.000,000. portent a 
$20,000,000. la valeur matériel­
le de la plus grande cimenterie 
rie la région de Québec et 
l'une des plus importantes au 
Canada.

Les avantage» de cette ex­
pansion permettront a la ré­
gion de Québec de prendre une 
plus grande part du marché 
toujours croissant du ciment 
dans le Québec moderne.

A l'occasion des fêtes du 
lOième anniversaire, plusieurs 
officiels de la compagnie des 
Ciments du St-Laurent seront 
présents pour accueillir l'hon. 
Gérard-D. Lévesque, ministre 
de l'industrie et du commerce, 
et plusieurs autres invités de 
marque. Parmi ces personnali­
tés, mentionnons M. Paul Chap- 
delaine, président de la com­
pagnie et M. Robert Koch, pré­
sident du Conseil d'administra­
tion.

AVIS DE DIVIDENDE

The SHERWIN-WILLIAMS 
COMPANY OF CANADA, Limited

Avis rst par les présumes donné 
que Ip deux cent dix.septièmê 
dividende trimestriel d’un #t 
trois-quarts pour cent (194%), 
étant au taux de «ept pour cent 
0*1) par année, pour lea troll 
mois se terminant I» 31 aoftt 
1965, a été déclaré mr les ac­
tions privilégiées de la fompa- 
j;nie payable le 1er octobre 1965, 
aux actionnaires Inscrits aux re­
gistres le 10 septembre 1965.

Par ordre du ( onseil 
d'administration 
C. I! RECKITT.

Vice-président et 
Serrétalre.treHo. 1er

Montréal. P.Q
le 2 septembre, 1965

< K. REC KITT.

______________INGENIEURS - CONSEILS___________

BEAUCHEMIN - BEATON - LAPOINTE
INGENIEURS CONSEILS

Génie civil, Mécanique, Electricité

Urbanisme, travaux municipaux, travaux publics, 
ponts, voirie, circulation, signalisation, éclairage.

6655 Chemin de la Côte-dcs-Nciges
Montréal 26 REgent 1-8521

COMPTABLES AGRÉÉS
BELZILE, HEBERT 
CARDINAL A (IE

Comptables agréés
ALAIN BELZILE d.A 
JEAN-A HEBERT, C A 
PIERRE CARDINAL. C.A

2345 est. Bélanger 
Montréal — 729-5226

PROVOST & PROVOST
Comptables agréés

ROGER PROVOST, C.A. 
Syndic Licencié

ROLAND PROVOST C.A.

928 ast, bout. St-Josaph 
526-1661

Lucien Dahmé, (.A.
Comptabla agréé

276 ouest, ru» St-Jacqu*s 

Suite 110 — 845-4194

ViAU & ROBIN
Comptables agréés

LUCIEN D VIAU. C.A.
H. LIONEL ROBIN. C.A.
JACQUES R. ( HADILON, C.A. 
ARMAND H. VIAU, C.A.
I. SERGE GERVAIS, C.A.

PO. 9 3871 *
4926, ave Verdun Verdun

Samson, Bélair, Côté, Lacroix 
et Associés

E. H. Knight & Co.
Comptables agréés

Mêurlcs Simien, O § H. C.A 
Léon Côté. C.A.
Hênsley Bourgouln, C.A. 
Percy Auger, C.A 
Marcel Imbleau. C.A. 
Vlanney Forget, C.A. 
Adrien Côte, C A.
Pierre Barry, C.A.
Marthe Gauthier, C.A.
Réal Auoer, C.A.
Roland Frenette. C.A. 
Robert Ladouceur, C.A. 
Deni* Schmouth, C.A.
Emile Fortin, C.A.
Jean Pilon, C.A 
Pierre Vermette, C.A.

Lucien P. Bélair, CA. e w Knight. C A 
Jean Lacroix, C.A Lionel Rotntln, C A.
Dollard Huot, C a. Raymond Fortier. C A
Albert Garneau, C.A. Clément Primeau. C.A 
Benoît Sylvain, C.A. Pierre Lesage. C.A
Dennis Bell, C A Pierre Choufnard, C A
Raymond Couillard, C.A. Gilles Trahan, C A
Marcel Ducharme, C.A. Marcel Mercier. C.A. 
Jean-Paul Boyer, C.A. Pierre David. C.A. 
Emile Mallette, C.A. Robert Gariépy. C.A. 
Gilles Lévesque, C.A. Jean-P. Barbeau, C.A. 
Pierre Pharand, C.A. Roland Truchon, C A. 
Emlllen Gauthier, C.A. Roland Lévesque. C.A. 
Jean-Guy Denis, C A. Jean Favreau, C.A. 
Roger Géllnas, C.A. André Lesage, C.A. 
Gllîe* Beauvais, C.A.

Paul-E. Bonnlar, C.A. Paul Gonthier, C.A
Conseils; M. Chartré, C.A. A E. Beauvais. D.S.C., C.A. G. Marceau, C A.

MONTREAL QUEBEC RIMOUSKI

360 RUE SAINT-JACQUES. MONTREAL 842-4691
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^BOURSE TORONTO

Cour» fourni» p«r I* PRESSE CANADIENNE

ÎOOO 395 
«00 390

B Aim A 
B Al Aw 
B Ai Bw
Chem w 250 915
Dredge 2255 320
Hydro 
Imp 8k

valeur»
Abitibi 
Ack ind 
Acklnd pr 
A ita Gas 
Alia Gas w 
Aig Cen 
Aigoma 
Alumini 
Alum 4 « pi 
Alum ? p 4 
Ang CP 4 j 
Anlh»4 A 
Argu»
Arg B pr
Arg C P pr 
Arg 250 pr 
Atl Sugar 
Bank Mont 
Bank NS 
Bath P 
Bath P A 
BeaHy 
Beav Lum 
Bell Phone 
Bow Valley 
Bowa»ar 
Bra/il
BA Constrn 
BA Oil 
BC Forest 
BC Pack B 
BC Sugar 
BC Phon»
BC Ph 4^4 p 
BCPh 1956 
BCPh 484 p 
Brock A 
Bulolo 
Burns 
BCPh rts 
Cal Pow 
Can Bread 
Can Cem pr 
CD Sug 
Cl Fndry
Can Malt 
C Pack B 
Can Perm 
CSL 
CAE 
C Brew 
C ~
C 
C
c 
c 
c c 
c
CIL
CPP
Cdn Pet 
Cdn Tire 
C T.re A 
C Vickers 
CPR pr 
CWN Gas 
C Westng 
Chemcell 
Chrysler 
Clairtone 
Col Cell 
Col Cel pr 
Computing 
C Savings 
Con Baks 
Con Bldg 
Con Bldg pr 
Con M S 
Con Paper 
Con Gas 
Corby vt 
Coronation 
Coron ? w
Cosmos 
Crain RL 
Crush I’ll 
Cvgous a 
Cvgnus » 
Dai# RotA 
D‘st seeg 
D Bridge 
D Can Gen 
Dorn Elect 
Dofasco 
Dofacco p 
D Lime w 
D Magnes 
Dorn Stores 
Domtar 
Dom Text 
Du Pont 
East Ch Tr 
Erie A 
Exquisite 
Exquite Aw 
Falcon 
Fam Piay 
Fed Farms 
Fleet Mfg 
Ford US 
Ford Cda 
FPE Pion pr 
Fraser 
Freim»n 
Fruehauf 
GMC
ÔS Ware»
0 Wire C 
Globe A 
Goodyear 
G Bahama 
GL Papar 
GL Power 
GN Cap 
GW Coal A 
Gr W Life 
Gr Wpq G 
Greyhnd 
Guar Tr 
Hand Ch A 
Hardee 
Hard Carp 
Hard Crp 
Hawker-S 
Hawker pr 
Hayes Stl 
Home A 
Home B 
Horne Pf 
HBC
H B Oil G 
Hur Erie 
Husky 
Husky Dw 
Husky Bpr 
Imp OH 
Imp Tob 
Ind Accep 
Ind Wire 
Inalis
Inland Gas 
Int-City Gas 
IBM 
IMC
Int Ntckel 
Int Util 
Inter PL 
int Stl P 
Inv Grp A 
Jefferson 
Jeff Rw 
Jockey C 
Jock wpr 
Jock w 
James St! 
Kelly D A 
Kelsey Co 
Lahatt
Lafarge 
LOnt Cem

Vente* Haut Bat Fer.
Cgru

Net Valeur» Vante» Haut la» Fer.
Com

Net
1991 $11% 11% 11% Tancord z13 $6 6 6

100 450 450 450 Texaco 610 $53% 53% 53%
50 $25 25 25 + % Thd CG Inv 125 $11 11 11 + ' 3

3065 $39 38% 38+4 —. % Thom Pap 200 $6 6 6
f 1375 $1? 11% 12 + % Tone Craft 7100 $0 4 8 4 «%

z25 $9 1 4 9’-4 9% Tor Dom 475 $62’, 61% 62 + 1
2330 $65 64 64+4 + % Tor Iron A 700 $22 22 224975 $28% 28% 28% + ’ • Tor Star pr 7? $5* 59 69

r 640 SJ9% 39% 397*11 T Fm A xd 2325 $13% 12% 12% —- %
i 1C5 $48 48 40 - % T Fin 8 xd 100 in n 13 4 %

25 $25% 25% 25% + % Transair 100 325 325 315 5
78.6 $19% 19 19 — % Tr Can FL 2705 $36% 36% 36' : 4- ' •
760 $20% 20% 20''4 T rana-Mt 442 $70% 20’ a 2(1% + %
25 $51% 51% 51% + % Trans PPL .600 $9% ? 4 9% — %

14*6 $13% 13% 13% 4 ' 4 Turnbull Z50 11(1% 10% 10’ 4
100 $50’ . 50% 50% Un Acr ? or 460 $7% 7% 7% — %

2126 $25% 25% 25% F 1 4 Un Carbide 340 $10% 79% 29% «*- %1790 $6?' - 61’ î 67 4 ' a Un Gas 2250 $79% 79 ?9 — %
661 $74% 73% 74% + % U Coro B 715 $12% 12% 12', _ ' *

50 •25% 25’i 25% Versafood 100 39.6 396 39< *
Tlft $59’ g 59’ j 59% Versatile 200 $20'4 20% 20%
200 $13% 13% 13% Vic G Tr 1010 $15% 15% 15%
100 $39% 39% 39V, - 2 Vulcan 450 2*0 230 280 4 30

3512 $59% 59 V» AOt, + % Wainwr 500 27 26 27
100 $10 10 10 walk GW 7560 $3* 37% 37%

1275 $7% 7 7 Weldwood 1200 $12 1? 12
9131 $* 7% 7% — % Well Fin B 125 500 500 500

100 $7 7 7 West Ind 500 295 285 285 \n
5866 $30% 30 3C% + % West Ind A 300 435 430 430 5
1265 $27% 26+4 27% + % Westcoast 11790 $18 17% 18

100 $ 19% 19% 19% + % westeei 375 $16 % 16 16% + %
175 $38% 38 38 —% W Pacific 325 $17% 17% 17%
403 $67’'s 66 67' , +2 Weston a 1725 $70% 20% 20% -F %

»r z!5 $94% 94% 94% Weston B 625 $22 21% 22 + %
z30 $96 96 96 Wstn 6 pr 10 5107 107 107

• /60 $24% 24% 24% Wesf Awls 375 $11% 1)% 11%
40 $28% 28% 28% + % Woodwd A z!8 $25% 257e 25%

300 $8% 8% 8% Y Knit A 100 $5% 5% 5% — %
350 $23% 23% 23% % Zenith 100 310 310 310

120 +18 
2245 12434 24'. 24'» + »

100 $15' j 15'i 15'/j
220 $77 77 27

80 $25 25 25 + ’,
610 $53a4 523*4 53'i + 1*4
640 $24' » 74 W| 24' j

75 $86’7 86'5 86 7 ’1
194 $673.4 67 67 +1
925 $35 34 4 34'
365 $12’» 123« 1234 ’4

4120 $«'4 R^a 8V» .
205 $15' ? 15’ 7 15»j + ' j

375 390
375 385
916 916
300 320

30 $30 30 30
U54 $65 64 : 65
3818 $10% 10 4 10%

735 $20% 20' ; 20%
5484 $67% 66' ? 66%
z 102 $12% 12% 12%

200 $56 56 56
95 $52 51 52

Z20 $22 22 22
5713 $9% 9;„ 9%

z20 $19 19 19
1585 $68' , 68 68
2195 $17 16% 16+4

207 $53 53 53
Z40 $6% 6’ , 6: v
400 $8% 8% 8%
250 $75% 25% 257.
Z50 $21 21 21
Z10 $14 14 14
100 $6% 6' ■ 6%
400 400 390 400

1 20 
-15 

5
-20

100 $6''ï 6' 7 6’ 7
1391 $43 % 43 43%
412 $41 40% 41

5517 $14 13% 14
225 $70% 20% 20%

1400 410 380 HO
400 75 72 7?
Z36 $1? 1? 1?

11.50 $27 26% 27
1C0 $14% %% %%
410 420 420 420

20
-3

-5

100 $6+4 69k 6% + '?
100 $12% 12% 12% + %
700 300 300 3C0 + 10

3352 $100' ) 100% 100%
250 $26 25’4 25» i — %
400 375 375 375 -10
500 64 64 64 42
750 $58 58 58
17i $145% 143 145»» + 2%
ISO $60 59 4 60 + 1
25 $30' » 30"i 30 i-l 

100 $5’* S’* 5**i
MO $11'A 11 ’A 11<A
115 1107 107 107 +1

22S $11*4 11»* 19*
00 «6% *fe ***

100 $9% 9’* 9»*
10 1191 191 191

600 280 260 TOO 4 20
175 $24 $3’*, 23% - ’*
6.60 $30’T 30% 30’ ,
'00 250 250 250 6ft
475 SS’i 5', 5%

75 $87 8? 8? 1
H65 $18’ 7 18'4 18'7 •+ %
370 S1J’4 13’/4 13%
250 $67% 67'j 67'j +1%
100 $11 11 11 + .

2000 80 77 80 +4
25 $33 33 33 + 4

A 680 $3'; 30 30 -
1600 $5% 5’ 7 5-4 • '«

40 $100 99'4 99% > 4
300 $17% 17’7 17% + ’7

1555 $18'• 18 18'• + %
1410 $19 18'. 19 + 4
3660 310 305 305 - 5

800 $14% 14'7 14'7
667 $18
155 $61'

1598 $1?
35 600

720 $53
2690 $54

165 $15'. 15’. ISbl

17% 17 
61’7 61% — % 
12% 12% +-'4

600 600
53 53
54 54% 4- % 

1

330 $64 64 64 41
1480 194'. 94% 94% + V
526 $31% 31 
511 $89 4 88% 

2600 $5% 5%
4600 $12% 12% 
2100 $20% 20% 
1500 H3% 13% 
1500 $5% 5%

550 $9% 9%
4800 54 50

163 $11% 11% 
200 $5% 5%
135 $16% 16% 
76? S19>4 19% 
100 $14% 14% 

1»00 $7 6%
L O Cem w 4275 320 315

-1%

Lakeland 
Lakeland '
Lambtn L 
Laura Sec 
Lau Fin 
Lau F 200 
Lau F 125 
Lau Fin 63w 150 450

Z52 $7% 7% r
300 475 460 476

7% 7%
26% 26 4

980 $13% 13% 13% 
HO $34% 34’'7 34% 
725 $20 20 20

450 450

31$
89’4

S% 4 % 
12%
20% + %
13%
5%
9%

52
11% - % 
5%

16% — % 
19% 4 % 
14%
6% % 

315 -5

100 $7’-
515 $26’.

600 $14% 14 14%
Z15 $11 11 11
225 $8% 8% 834 +
250 305 300 300

35 34 35
2796 $10% 10% 10% 
2930 $10% 10' :

50 $47% 4734 
160 $31% 31%

50 $31% 31% 31% 
100 98 98 98

2125 $15% 15% 15% 
100 $23 23

+ 35

45
Levy
Levy A pr 
Life Inv 
Life Inv w 
Lau Fin rt 27406 
LobCo A 
LobCo R 
LobCo pr 
LotoG Ipr 
LobG B pr 
Locana 
Loeb M
Maclaren A 100 $23 23 23 — %
Maclaren B 400 125% ?5% 25'7+1 
Maclean H 660 $31% 30% 30% + %
MR and PR 2710 $28% 28% 28% 4 %
Maher z.SO $8% 8% 8%
Maher pr 100 $9% 9% 9%
M LfMill 1010 $16% 16% 16%+ V» 
Mass-F 5551 131'j 31% 3’%

10% 
47% 
31 +

McBrine pr zlOO $15 14% 14
9%Met Stores Z70 $9%

MpISOn A 215 $39 
Mon Foods 460 $8% «3;, 8'» 4- %
Montex ?00 $15% 153. 15»- %
Montex w 700 $10% 10% lO5» + %
Mont LOCO 110 $13% 13% 13’ ;
Moore 1075 $74% 74% 74% — %
Morse B 200 $12% 12% 12% %
Nat Contain 125 $6% 6% 6% + %
Nat Hees pr 100 140 140 UO +25
Nat Trust z!5 $21 21 21
Noranda 180! $49' ] 48% 49
NO NGas 1700 $28% 28 28'i
NO NGas ?p 100 $29 
Ocean Cem zlO $22'.

515 $14%
1094 $44+
5756 $10% 10*%

200 550 
672

Ogilvie 
Dshawa A 
Pac Pete 
Pac Pete w 
Peel Elder 
Pembina 
Photo Eng 
Pow Corp 
Price Bros 
Probuild P

?v
22'-:
14'

I + ’4 
+ %

$9
550 $11% 11’ 
400 $15+4 14 
815 $13%
375 $38' 7 38 
z50 1.60 160

29 
72'.
14% + %
443<» + %
10%

54C 550 +10
8% 9 + %

11% + %
14% - '«
13% + %
38 — «/4

160

13%

Pnw Crp 4%p400 $47% 47 47
ON Gas 1.618 $10% 10% 1G% — 1
rjN Gas pr 5.6 $911 9fi 98
ON Gas 63w 420 5’5 516 516
Revelstok» 
Rpllana A 
Romfieid 
Rothman 
Royal Bnk 
Russel H 
StL Cem A 
Saied* 
Sayvette 
Scot M pr 
Sec Cap C 
Seven Arts 
Shall Can 
Shall I or 
Shell Iw 
Shop Save 
Si'verwd A 
Simpsons 
Simp Sears 
SKD Mfq 
Slater Stl 
Slater Aw 
Somville pr 
Southern 
St Pav 
St Radin 
Steel Can 
Sffinbg a 
1 amblyn

100 $93 4 93*
$10% 10% 10.%
2C5 205 205 -*-5
$26% 26% 26%
$7* 77 70 4-1
$22 « 22 22% T %
$38 30 1
$11% 11’4 11%
390 390 390 + 5
$19% 19% 19%
450 450 450 +25
$12% 12% 12%
$18 ’ ’ » 10 + »$
$25% 25% 25%
550 525 525 -25
$13% 1.3% 13% — %
$15% 15% 15%
$27% 27% ?7%
$18% 18% 10% + %

S* 7% 8
$13% 13% 13% ' ■
06C 860 860 + 10
$5? 52 52 + '•»
$36 16 36
$14% 13% ' * I ■| %
$19 19 19
$20% 20% 20% »A
$45’ i 45' ? 45%
$30 30 30 + 1%

Almlnex 
Ang U D 
Asamera 
Banff 
Calverf 
CS Pete 
C Delhi 
C Delhi w 
C Ex Gas

500 395 
15000 63

3625 136 
l^SO 600 
1500 33
1100 222 
2100 310 

133 7.6
7900 168

Cdn Sup Oil 1655 $19% 
Cent Del 1448 SI
Charter Oil 
C West P 
Dome Pete 
Dynamic 
Fargo 
GridOil 
Midcon 
Mill City 
Nat Pete 
N Davies 
NC Oils 
Numac 
Okalta 
Provo Gas 
Ranger

100 245 
617 155 
600 $16 

10900 100 
200 275 

34880 103 
500 60
500 57
100 275 

8000 22 ‘ 7
250 34< 
400 125 

1000 12% 
22W 226 

725 205
Scurry Rain 13/5 $17*
Spooner 
Stanwell 
Triad Oil 
Union Oil 
U Canso 
W Decatta

7500 23
600 42

1325 250 
720 $19' 

1400 305 
8125 355

W Decal wts 1400 170

Accra 
Advocate 
Agnico 
Akaitcho 
All Pitch 
Am Larder 
A Am Mnly 155Ô ?40 
A no Rouvn 300 20.6

MINES 
76400 34

900 495 
2700 135 

1200 71
4000 15%
4600 25%

«60 $6+
3C0 $18% 18% 18%
655 $39% 39% 39 « - ,
103 $26% 26% 26 7 - % 
73 $1C5 105 105

1M $12% 12% 12% + %
1800 $28% ?B 28% -

1065 $99 99 99 - %
200 185 185 185 -15
ICO $’0 10 10
845 $26% 25% 26% + % 
770 $1934 19% 193,4 + % 
110 $3U4 31% 31% + % 
270 $48% 48% 48% — % 
Z25 $49 49 49

Ansfl
Area
Argosv 
Armore 

A read'*

1.31 «5 
'200 
2066 

20500 
11000

21
7?
27%
28
?1

390
60

133
590

33
220
300

75
160

19
11

245 
151

15% 
97 

276 
86 
60 
57 

275 
22 

345 
125 
- 12% 
225 
201 

17%
23 
42

246 
19' 7

299
345
170

31
490
130

71
IS
24 7 

2.35 
200

-1
1ft

+ 1

+ 13 
+ 1 

3

— 1 
+ 5

A Arced Bw 500 
AH C Cop 3900 .37 
Aunor
Bankeno
Bank'ield
Bare*
Barnat
Baska
Belcher
Belleterre
Bethlm
Bevcon
Bidcop
Big Nama
Bounty Ex
Broul Reef
Brunswk
Bunker H
Cadamet
Camflo
Camp Chib
Camp RL
Cam Mines

900 39.6
2600 
5100 
1500 
1000 
9000 
6000 
4500 
4750 610 
5000 

500 
1000 
3076 
3000

I»
77
V , 
2f’ ?
19%

5
130
340

31
12%
44
68
10%
38
30

600
7%
8

52
21
15

?'
5

135
39.6

■4-5
-5

C pyno 
C Fa

2500 16 15% 15%
2000 17 17 17
1000 U •! »
jooe 33 31 32
500 13% 13% 13%

fO00 22 20% 20%
200 •13% 13% 13%

1000 25 25 15

965 $24’ • 24 24% 4 % Courvan
400 230 225 225 —5 Cowich
220 ss? • 5%i 5% + % Craipmnt
ICO $10 10 10 Cresiiand
120 $16- ? 16'*i ’6'4 -F % Drer Horn

74 $540 54$ 540 D’Eldona

970 $14% 14% 
18000 44 4?

10CO 9% 9
16775 375 360

1700 440 435
5200 $23% 23
1000 18 . 18
7800 145 142

Faraday 740 355 350
C Jamieson 7250 110 110

Ç L encourt 
C Malart 
Cantrl 
Candor# 
Captain 
Casslar 
Cayzor 
Cent Pat 
Cheskirk 
Chester 
Chib-Kay 
Chib M 
Chimp 
Coeh Will 
Comb Met 
Coniagas 
Coniaur 
Conigo 
Con Kev 
C Callinan 
C Halil 
C Marben 
C Mogul 
C Morrison 
Con Negus 
Con Nichol 
C Rambler 
C Regcourt 
Conwest 
Cop Corp 
Cop Fields 
Cop Man 
Coulee

•500
7000

600
1000
1800
4600
1000
900
500

1600
500
600
725

7066
6000

4600
1500
4?00
1000
500
500

' 79Q 
1670 
500 

28500 
22000Delhi Pac 

Oanisnn 
Ditkn*n 
Discovery 
Dome 
Donalda 
Ourain*
Duva n 
East Suf 
F Mar 
Fmcoeur 
Frobex 
Fst Oren 
Cenex 
Giant YK 
Glenn Exp 18000 
Goidray 5700 
Gortdrum 
GoKtrlm 
Grandroy 
Granduc 
Gulf L 
Gunnar 
G ran is I#
Hastings 
Headway 
Heath 
High Bell 
Hollinçer 
Hud Bay 
Hu-Pam 
Int Bibis 
Int Helium 
I Kenvilte 
Irish Cop 
Iron Bay 
Iso
Jacobus 
Jaye Exp 
Jeiex 
Joburka 
Joliet 
Jonsmith 
Joutel 
.inwsev
Kerr Add 
K anaenn

Desmond

4000
933.3
1000

66600
740

2500
30000

62967
5425

3500

1000
146500

1500

14700
2000

23000 
.3500 
3000 
6000 

1 7600 
6600 
2300 
5000

Kirk Min 
Kopan 
L Duf xd 
Lakehead 
Lake Lyn 
L Osu 
La Luz
Leltch
Lor ado
Louvirf
Macdon
Mad«en
Malartic
Marchant
Mar con
Martin
Mattgml
Maybrun
McActam
Mclntyr#
McKen
Mc We I
Menlpr
Merrill
Meta Ue#n
Mêlai Mm»
Ml Weight
',4ulti-M
Na* Exol
Neaion
New Ath
New B'd
New Cal
N Goidvu#
N Ha' r i
N Hosco 
N Kelor* 
Newlund 
N Mylama 
Newnor 
New Taku 
Nick Rim 
Nor-Acm* 
Norbeau 
Norlex 
Nor metal 
Nor pax 
North Exp 
N Co'dstrm 
N Park 
Northcal 
Northgte
Ohaska 1
OpemKka 
O* Chan 
Os'skn 
Paramag

2000
5500

21300
166.6

11430
500

1000

39S00
1000

13000 
1500 
1982 
6000 
2611C 

z5 
?00 

5000 
1000 
8800 
4600 
7580 
3200 

13400 
26800 

1000 
2000 

10000
4000
r.soo
50 CO
44 CO
1500
6600

24000
1000
2000
3300

500
500

5000
600

3100

5000
5000

2000
600

146 141
11 9
19 10
21 21
46% 46

153 152
395 3«8

22 22
05 85
23 23
24 24
9 ? 9'
9 2 9

35 35
165 165
445 435
181 178
13% 13
14% 14

194 It9
9% 9'

550 550
55 54

104 100
9% 9

25 25
17% 17’
57 57

$13% 12+
29 H
43 43
19 10
I*- 7 15’

$34Ht 34’
535 535
315 315
$4? 4 43'

9 8
A3 4T

8 0
720 700
450 450

17 16
77 77
33 31
45 j 44

$14% 14+
30 16’
64 <1

330 325
40% 39
27 25’

550 545
8% 0’

225 199
265 165
310 299

15 15
6 6

745 725
$27% 27’
$67+4 67’

7 7
130 119
140 143

41 39
27 25

100 175
230 725

13 12’
13 13
19 10'
0' î 8

56 54
16 16

103 102
59 .59

775 765
330 320

45 4?
13 1?
17% 16
13% 13»t
3? 30
30 30
15 15

$14+4 14'
520 MO
140 135
37% 35
31% 31’

225 225
80 80

251 t4S
8 8

68 67
$17 16’.

12 11’
i 119 111
$83% 83V

7% 7’
3! 30’
46 46
55 55
10% »ft

194 IS'.
AS 43
55 54
1? 16
9% 9' ■

37 2’
«% 0

8? M
7% 7
9 9

270 266
13% 12’i
16 15
34 31
10 ’9
40 30
13% 12
13 13

105 100
14»% 14

440 440
14% 14

145 145
10? 10?
29 ?8't
30 28' .

79ft 760
M 14

900 005
46ft 4S0

42 42
1? 12

146 —|
10% + 1'6
18 1
?i
46% + M 

153
390

2? + '4
85
2.3 2
24 +3

9%
35

165
445
180

13
14

10
+ 10 
+ 1

550 
55 

100
9

25
17% - 
57 -
13%
29
43
19
16
34 , 

535 
315 
42%

8' , - 
A3 

8 
705 
450 

17 
77 
31 
45
14%
17%
63 

325 
40% 
26% 4- 

550 
•%

4 2 
—7

+ 18

130 
147

41
27 4-1

177 -4-2
226 4 1
12%- 
13 —1
18% - 1 
8% + 

54

12

-»■ I
41

189
45

«2
7

266
12% — %
16
31 -1%
10 - % 
38 43
13% - %
13 — %

180 —10 
14%

440
14

146
102

28
30

790

460
«2
12

+ % 
•4 5 
42

Fonds mutuels
Cours fournis par 

Francis I. DUPONT A Co 
*30 ouest, boul. Dorchesttr

390 
62 

135 
59 S 

33 
220 
300 

75 
167 

19%
11 

24.6 
151 

15%
98 

275 
98 
60 
57 

275 
22 

345 
125 

12 Va 4 
225 - 1
205

17+» + 
23’ »
42 -+2

247 3
19% -t

79V 1
355 1
1/0 45

33’ ï 41%
490
135 4 9

2.6
740
205 4 5

»9 1
72 —3
27% 41 
25’ î -3

Adanac Mutual 
Andréa® Equ'ty 
All Cdn Com 
AH Cdn Div 
American Growth 
Associated Investors 
Beaubran Corp 
Canada Growth 
Canada Security 
Cdn Gas Energy 
Cdn Investment 
Cdn Trusteed Inc 
Canafund
Champion Mut of Cda 
Collective Mutual 
Commonwealth inti 
C I Leverage 
Corporate Investor.
Div Inc Shrs Serv A 
D'v Inc Shrt Serv F 
Dom c nmpd 
Dom Compd f N-R.dtl 
Dom Dividend 
Dynamic Fd 
Entarea
European Growth 
Federated F mancial 
Federated Growth 
First Oil Gas 
Fds Collectif a 
Fds Csliectif B 
Fds Collectif C 
Fraser Fd 
Group Inc 
Growth Equity 
Growth Oil Gas 
Guardian Growth 
investors Growth 
Investors inti Mut 
Investors Mut of Cda 
Molson Fd 
Mufauai Bond 
Mutual Accumulating 
Mutual B 1 F 
Mutual Income Fd 
One Wiliam Street 
Prêt et Revenu Mutuel 
Providend Mutual 
Radisscn 
Regent Fd 
Research Inv Corp 
Savings Inv Mut ol Cda 
1962 F.xec Fd of Cda 
Timed investment 
United Accum Fd 
Western Growth

- en argent ami

Affji Fd Inc 
American Bus Shrs 
Boston Fd 
Bullock CrJ 
Dividend Shares 
Dreyfus Fd
Incorporated Investors 
Keystone Cust S i 
Keystone Gust S 4 
Keystone Cust k 2 
Mass Inv Trus’
Mass Inv Gr Sffc 
Putnam Growth 
Television Electronics 
Wellington Fd

Offre
2 96
3 05 
6 60
8 64
4 82 
5.74

40 93
6 03 
4 99 
8 88 
4 12 
4 86

S3 71
7 29 
6 04

10 70
9 81 
687

78 06 
6 61 
4 36 
4 % 
140 

1? 72 
14 48 
6 70
4 59
6.33
5 40
7.33 
5 54
8 10 
9 59 
4.20 
4 64

11.64
4 31 
8 66
5 46
4 99
6 95 
1.31
5 02
5.73
6 35 

15.99
7 18
6 07
4 88
7 69 

14 57
7 18
6 91 
7.04 
9 04
5.73

RICAIN 
« '8 
4 ?4

IP 41
15.25

1 89
77 70

7.72 
23.85
5.72 
6 36 

17 50 
1001 
10 86 
9 C4 

15.22

American Stock 
Exchange

Cours fournit par 
PRESSE CANADIENNE

-4
-2 
+ %
— % 
+ J

68 
11 
38
31

600 
7%
8 + % 

52 —-2
21’ . —1% 
15%

14% '+ %
43
9%

370
440 +10
73% + % 
18 _ % 

143
355 +§

10

valeurs
Asamera
Brazil 
Camob Ch 
CS PrtP 
C Far§dav 
Cdn Javelin 
Cdn Marc 
Con ms 
Creole 
Dome Pet 
Dosco 
Fargo Oils 
Ford Can 
Giant Yel 
Goldfield 
Hollinger 
Hnt Chem 
Jupiter 
L Shore 
Massey F 
Molyb C 
Nat Pet

Ventes Hauf
4000 1 5-1*

40%
40

N Cdn Oils 1700

7*400 
lO’OO 4 9 16 4%

1600 ?116 ? 
400 3 6 16 3 3-’6 
3200 9% •> ,
400 4% 4%
200 

2100 
1900 
200 
2200 

20
2600 
2100 

800 
A 200

4400 
900 

8400
900 
700 2

C <jm 
F«r Net
1% —1-'6 
7-4 - % 

4% -1-16 
?

35-%+ %

39% 
14% 14%
14 14
2% 2 9-16 

134 4 133% 
14% 14%

1+4 1%
8 7%

16% 16 
4% 4%
2 1% 

30% 30

Pac Pete 
Peel Elder 
Peru Oil M 
Pratt L 
Rio Algom 
Scury Rain 
T echnclr 
Tr Cont Wt 
Unit Asb 
Utah Ids

500 
900 8 ,
700 1 7-16
100

100
2700
3300

100
500
*00

!M6 2%
3% 3 3-16 

5 4%
8% 

1% 
34% 
16% 
16% 
17%

34% 
16 + 

16%
11V*
38% 38% 
2% 2%

12% 12%

VIREMENT TOTAL t 1.MM»»

+ 1 
-5 
+ 2%

220
265 —5
300 —10

15
6 — % 

745 +35
1 27+4 
1 67Vt + %

Patino 
Pax int 
Pce E xpl 
Peerless 
Pine Point 
Placer 
Pore Pay 
Pow Rou 
Preston 
Prbe
Purdex
Que Man
Quemonf
Auonto
Radiore
Raglan
RayroCk
Rexspar
Rio Algom
Rcowin
Roman
Ryanor
Salem
San Ant
Sheep Cr
Sherrltt
SHverfie Id
Silvmag
SH tand
Siscoe
Starratt
Steep R 
Sud Cont 
Sunburst 
Terk Corp 
Texmont 
Texore 
TombiH 
Torbrif 
Trmont 
Trihag 
Trln Chib 
Un Buffad 
UCL Mine 
Un Fort 
Utd Pore 
Udd Can 
Urban Q 
Vlolam 
West Mines 
Wlllroy 
Win Eld 
Wisconsm 
White Star 
Yale Lead 
Yk Bea' 
Young HG 
Yukeno 
Zenmac 
Zuiapa

351 825 
5125 32 
3000 23 
4500 11

82$ 825
31 32
21% 23 
10';

560 $58% 58 58%
250 $23% 23% 23%

6666 e3 832’', 33
1000 3 43 43

450 595 995 ffS
16575 4£ 43 44
24500 •4 13% 814

5500 76 24 825'
900 0S11 10% 811

14500 9 0% 9
23400 109 105 106
11500 195 190 193
75550 153 136 145

4000 8 0 *
2020 •18% 18 « 181

29142 74 71 71
469* 775 755 270
1000 11 11 11

172066 3? r 31
inoo 23 23 23

100 140 140 140
3901 635 625 630

600 290 206 290
19062 3? 30% 32
10500 130 133 134

400 273 270 270
1000 4% 4% 4
9310 675 660 660
5000 23% 23% 023’

500 13 13 13
1050 500 500 500
4100 137 135 137
1025 10 30 30
1000 107 107
2000 51 48 48
1000 17 17 17

13750 225 218 125
1000 10»'î 10», 10'

397650 152 132 140
54550 30 20 29'

3540 15 14% 14
1250 15 15 15
600 177 175 175

10500 15 15 15
6600 455 
1450 515 
1025 178 
10O0 24
750

8700
1000
5000
2000

500
7500
1500

20
45
11%

168
5
5

36
21%

446 450
505 515
173 178

24 24
20% 20% 
43 46
11% 11% 

167 168
5
5

35
21%

+ 15 
+ 3

+ 1

— % 
+ %

VIREMENT TOTAL • 2,571,006

+ 1%
%

+ 2 
+ 2
+ 1

16 
103 

59 
775 
325 

46
13 

: 17’
1 13% ■

32
30 
15

I 14’yl
520 +10
138 —2
37 +1

1 31% +1% 
725 

80
246 I

8
68 1
16+4 - %

! 11% ~ % 
17 +7

1 83%
7% - ’,

31

MA
Salad#
Am Molly
Aanico
Coeh wit
Dicknjn
Frobex
Denison
Granduc
Gunnar
High Bell
I Kenvilla
Kirk Min
LL Lac
Lorado
Martin
Madsen
Multi Min
Lk Dufault
Quemont
Sherrltt
Slsroe
Metal M
Teck Corp
Rayrock

RCHE ETRANGER
100 $11% 11% 11% 
100 240 740 740

100O 159 150 659
1100 66 *0 4*6 

200 560 645 *4.6
z52 «h 60 8p
100 $34% 34% 14' 
100 600 600 600
900 225 
400 775

3000 
11500

1000 190 
700 145 

3500 8C 
2000 245 
1000 55

212
775
Q
13

185
140
80

230
55

225
775

43
13

190
140
80

230
55

W§5 
w*15

+ S
4-78 
+ 1

5
+ 5

25

500 $13% 13% 13+* 
TOO fil* II',
200 630 630 630

280 280 • 
200 200 - 
500 500 -
150 150 -

3300 290 
200 200 

1000 520 
100 150

BOURSE DE NEW YORK

3 24 
3.33 
7 23
9 47 
5 27
5 8C

44 44
6 63
5 48
9 73 
4.52 
5.31

56 40
7 9?
6 5 f 

U 73 
10.75
6 41

6 16
4 66
4 49
3 65 

12 «6 
14 62

A 78
5 02
6 92 
5 90
7 97 
5 89 
§ 01 
9 64
4 69
5.07

4 60 
9 41
5.93
5 42
7 17
8 71 
5.49 
6.00
6 94

7.05 
6 60 
5.36
8 40 

15.92
7 85 
7 57 
7 76
9 88 
6 26

9 93
4 59 

11 38 
16 7?

4 27 
24 77

8 44 
24 0?

6 23
6 95 

19 71 
10.94 
11.86
9 85 

16.59

Cour» fournis par la PRESSE ASSOCIEE

Valeurs
ACF Ind 
Address 
Allegany 
Allis Ch 
Alum Ltd 
Amerada 
Am Can 
Am Cyan 
Am Home 
Am Moi 
Am Smelt 
Am Std

Ventes Haut
2100 83
9500 
2400 

19100 
49100 

7800 
17300 

1800 
7400 

17700 
4.600 
6700

Sugar ??00 
TelTel 46700Am 

Am Tob 
Amsted
Anenda 
Armco Stl 
Arms’g Ck 
Avco Corn 
Babcock 
Balt Ohio 
Bell How 
Beth Steel 
Boeing 
Borden 
Borg Yvar 
Bos Edison 
Brunswt 
Bucy Erie 
Burl ind 
Burrghs 
Calumet 
Campbell R

•700
1100
6600
6600
9900

19600
7700

500
8900

73000
76000
11500
7500
900

14200
3100

13100
24000

1800
1100

50-%
9%

74%
?*•%
77%
55
77%
72

9
64 + 
18% 
25
67% 
41 ' , 
43'4 
64* 7
67%
62
23’
38

356
38’
84'
45

Camp Soup 1600
Can Dry 
Cdn Brew 
CPR 
Case Jl 
Cater Tr 
Celanese 
Ches Ohio 
Chrysler 
Cities Sv 
Cievite 
Coca Cola 
CBS
Col S Oh 
Coml Slv 
Com Sat 

6 - • 
Container 
Coni Can 
Cont Oil
Control Dt 
Copw Stl 
Corn Pd

1000
700

.200
4000

13700
4600
8200

378C0
4800
3700
2300

169C0
200
700

10C0O
1240(1
3200
4700
2600

36200
1600

108C0

8+4
47' « 
36% 
37% 
7?
22%
34' » 
32

-
62%
17%
43%
89%
74%

Bat
07'7
49%
9%

24
26%
77
54% 
76+4 
71% 
9% 

54' i 
11% 
74+4 
67 
41
43%
64
66% 
60' J 
22+- 
38% 
34% 
34%

I?
44%
50
47

8
47
36
36% 
21% 
22% 
34' »
31%

62%
17% 
42% 
88% 
73
48% 

79»,4 78% 
45' , 44% 
77% 77 
39' * 38% 
46 % 46 
32% 32% 
50% 49'* 
46', 45%
33% 32% 
59% 59% 
76% 76% 
36 ‘4 35+4 
35% 34% 
52+» 51%

Fer.
Cgm

Net Valeur» Vente» Haut Bat Fer.
•3% + 1% Scott Pap 6200 35% 35% 35%
49% — *’4 Sear» P 11100 67'-4 06% 67%

9 » ---’ ft Shell Oil HOG 67 66% 66+4
24 + ' ft Sheraton 2200 8% 8% 0 .
26% •F ' 4 Slnriair 4200 504* 50» »< 50%
77 ' • Socony 5600 87% -
54% + % South Pac 4100 40 39+4 39*4
76% — '» Sperry P 99.100 13% 13'• 11%
71% + »'4 Std Brand 1200 00*» 00 *0',
9% S»d O Cal 0300 74' 73% 73%

54+4 + % S»d O Ind 5100 46% 4A . 46%
11% + % Std O NJ 32800 74 ■ 74% 74%
24% - '» Skidebakr 1400 10% 18 ; 10%
1 ' ft Sun on 1000 64% 63’’ A4
41% Swift 4M0 47 46'» 46’ft
43% V • » T#xaro 6900 79 78% 70';
64» 4- ' ■ Tex G Sul 11900 64'» 6T% 63*»
67% Textron 1700 65% 65% 65%
62 + 1% Thiokot • 200 15% 15% 15%
22% ' ■ Tide Ad O 3800 41' » 39% 40%
30% ■A ' J T imken 1000 43% 43' ; 4?
34% — ' a Twenl C 3900 27% 26 76%
35 • - % Un Carb 76300 65% 64% 65%
3« » + ' a Un Tan* C 28100 56% 55 56%
04+* -4 2% Utd Aire 6000 12% 81% 82 *
44% 41 Ufd Corp 500 0% 8». 8%
50 » + % Utd Fruit 49000 24 22% ?4
47% US Freight 2600 51» ft 50% 50%

8 • US Gyp» 2100 70% 70 70%
47% 4 % US Rubb 4500 62 » 62 62%
36% — *'• US Steel 37100 52 51% 51%
37% + % Vanada Cp 2100 21% 24 24
2? + % Walker» 2000 35 34% 34%
22% Warn l am 2600 39% 38% 39
34 . + 1 4 W Un Tel 10100 47 ' > 41% 4.'%
31% 4 % Westh» El 69600 55% 54% 55%
8% -F ' 4 Woolwth 1070O 78 77% ?«

62% 4 % Xerox Cp 27500 171% 168 170%
17% Znifh R xd 20000 91 % 89 , 90%

Cam
Net

+ %

79% + 
45 % * 
77% +1 
39 4
46% f 
32'#4 -F 
49 4 • ■ 
45’ •
32% - 
59% 
76+4 F 
36', + 
36% F 
52% +

VIREMENT TOTAL : 6 070,000

Titres au comnfoir
ADM AND 3 
RANQ D ECONOMIE 
CHAR CREDIT 
CORPF *
CORP FONC de MTL 
CREDICO

Offre Dem. 
40 41

7% 8 4
5% 6

Crane Co 1000 67 66’ i 67 -F % EL EC ASS ___ 200 220
Cr Zell 8500 52% 51 51% i 1 CRT OIL SANDS 1 1 *4. '2 ?
Curtiss Wr 3400 10% 18% 10% F % GRF.NACHF ......... 326 350
Deere 2700 42 411? 4’ % IND LIFE ........... 170 190
Del Stl Cp 2900 15% 15 15% + % LDN LIFE ......... 415 430
Dome M 1)00 39 . 38% 38 . LA PREV ............... ......... 14 •5
Douglas 16800 51% 51 51% -F % LES PPEV ............... ......... 70 80
Dow Chem 6800 69+4 69% 69V? -F % MARTEL PF D ......... 15
Du Pont 5200 2.56 234 » 235+4 r?% MTl C X. D IS 18 *4
East Kod 9800 97’ / 96 94 '» ■ » NAT BOWL 20 40
Eaton Mfg 1500 51% 51 • 51+4 F 4 NS LT 8. P 4 81
Et Mor Bl J00 4V 48% <9 • % DO 4% VI
El Paso ng1 9600 20 ' • 20* 2 20% + % DO 5 49
Evershru 2600 2J B 7 V r 23' . » PACIFIC GAS 14 i IS i
F irestn JI0O 4 '« 44' « 44 4 PACO . . 125 15(1
Ford Mot 76100 53+4 S3' ? 53 - # PFRMEATOR .. . 12 13
Frueh 7fa 49'JO 3? Jl % 31+4 SFIC 11 12
Gen Dyn 11800 40% 3V% 39% % stability LIFE ... ......... 180 20C
Gen Elec '.9900 107+4 106% 10J.4 +2 % SUP F ft SOL .. . ......... 5
Gen Fds 4 700 84+4 84 it 84 *4 4 ’ ? SUPERSEAL 9 ii 10%
Gen Inslru 14800
Gen Mills 6300
GMC 75600
Gen P Cem 7600 
G Tel Fl i*8nn
Gen Tir» 10500

21% 22 
60% 60%
99% 99%

47t + % 
4r% + % 
40 -+ %
14%
14 - %
2% -1-16 

134% +3 
14% - % 

1+4 + % 
8

16% + ’4 
4'4 + % 
2 + ' « 

30% + %

2%
3% +1-14 
4% 4
8 ; + V? 

14» —1-16
34% + 4
16%
16' 1 + ’4 
17% — ’4
38’, + % 

2%
12% — v»

7800
1000
4900
6300
2200
7200

700
12700

3000
2500
6500

200
1700
2500

Indice Dow Jones
4$in 1 Jut 7ba I5ca tna

VI Ind* 903.58 910 7 0 900 46 907 97 +757
?n r frr 217.75 219 15 216.54 217 75 0.59
IS UtlUt 1 64 1* 157 1* 165 57 156 66 +0 79
66 StCks 317.13 319 34 3IS 82 31* 14 +1 48

+ 1 
4 2

+ +» 
+ % 
—1

8
'

+ 1 
+ 1 
+ 2

+ 3 
+ 2

+ 4 
—I

— 18
» H %

+ 7 
2

—1
+ 1
+ 6

1 + % 
— 16

1 — ' »

C-a Pac Cp
GHdden 
Goodrich 
Gondvear 
Grand Un 
Gt A P 
Gt Nor Py 
Gulf Oil 
Heinz 
Homstk 
Honeywell 
Hud B M 
Ing Rand 
Interlake 
IBM
Int Harv 
Int Nick 2800 
Int Pap 16700 
Int Tel T 9600 
ITE Ckt Bk 900 
Johns M 10100 
Kays Roth 3J00 
Kellogg 1700 
Kenneot 1100 
Korvette 
Kresge 
Kroehler 
Lib McN L 
Link Belt 
Litton Ind 
Lock Aire 
Loews 
Mad I Ear 
Mailory 
Marath OH 
Marine Mid 
Marq Cam 
Marsh Fid 
Martin M 
McKee 
Merck 
Minn MM 
Mnhascn 
Monsanto 
Mont Ward 16700 
Nat Cash 3700 
Nat Dairy 
Nat Dis»
Nat Gyps 
NY Cent 
Nor Pac 
Outb Mar 
Pac Pete 
Pan Am 
Parke Da 
Penn PR 
Pepsi Cola 
Pfizer 
Phelps D 
Philip Mor 
Pitney Bow 
Pit Plate 
Polaroid 
Pro Gam 
Pullman 
RCA 
Ralston 
Repuh SH 
Rex Drug 
Rev Tob 
Rich Merell 2000 
Royel Du» 15300 
Ruhbermd 400
Schenley 0400

42%
24+4
«1%

4?'. 
74', 
6lTi 
22 v

TRUST GEN PF D 
TRIZAC
UN CDN AS.'-i.'R 
ZOOIAK (NEW)

23 22+
68 57'- —
49% 40’ ; 49%
2+ 26% 27
37 .36+» 37

.55% 55% 
57% .67%

55%
57%
41% 41 41% +
50% 49% 49%
67y » 66' ; 67% +1 
64’'7 64’ î 64' j 
46% 45+4 45% 
36+a 36 36+t +

5800 504H 503V, 504 +2
6900

Cours des huiles
Ceur» fnumt* per 

Hugh, Mackay E Cempanv

ALI
C F T 
KEX 
N GO 
GSP 
JDX

P CROWN
Off r# D«m.
110 130
14% 16
20 26 

. 103 104

. 14% 15
15 16

35H 35% 35% + % LM ................ 13 14 i
88 87% 88 + % MLM ................ 13 14%
31 % 30% 31% + % MMO 4? 49
55+4 55 55 MOS ................ 7 8
4t 47% 47+4 MPT ................ 27 29
S3 • 52 53 + 1% MER ................ 17 20
35% 34% 34+4 NF R ................ 55 59
4V’ ? 49 49% NYO ............. 20 22
IIP* 111 «4 111% 4- % NE WR 1CH 6 6 z

Fruits et légumes
MONTRE M Prix pay/", 

aux producteur» et aux «rot 
sistes en fruits et legumes lu- 
qu'a !th ce matin au Marché 
central métropolitain l'es prix 
«ont fourni» par la division rie» 
productions horticoles, section 
de l'inspection du ministère de 
l'agriculture et de la colonisa 
lion. 201 esl boul. C'réma/.io, 
à Montreal.

RI.UKTS $9 |p« ifi pinte». 
S3.25 le.» 12 chopinc». $ft le p* 
nier de 11 pinte»

l’OMMF.S Jaune» transp* 
rentes $1 . Melba $1 25 à $!.7.V 
Duchesse $1. a $1.25. pommet 
tes $3. le m'inot.

Ml. $3. à $4 la dnu/aine 
M'RKRGINKS $3 le mi 

not
RI K' D'INDE 15 la don rai 

ne d'èpi»
BETTERAVES 40 a 50 la 

douzaine de paquet». $1 les 50 
livre»

BROCOI I $2 la douzaine. 
CAROTTES :t5 à .40 la 

dou/aine de paquel». $1. a 
51 25 le» 50 livre 52 a *2.25 
les 24 cellos de 2 livres, ou 10 
cellos de 5 livres

CELERI $1.75 à $2 le ea 
«eut de 24. $1 a $1.25 la don- 
laine, petits. 75 la dou/aine 

CHICOREE et ESCAROI.E 
.90 à $1. le l'agent de 12 ou de 
1H

CHOI X 75 a $1 le cageot 
ou le sac de 50 livres, rouge» 
$1 50, Samie $2. le eageol 

CHOI X VERTS 75 a 90 
les so livre»

CHOIX DE BRUXELLES 
$3.25 a $3.50 les !fi pintes 

CHOI X CHINOIS . $1.50 il 
$t 75 la douzaine.

CHOIX E LEURS : $150 * 
$175 la douzaine.

CONCOMBRES $2 * $4 le 
mi not

COURGES Marrow $125, 
Hubbard $2.50 a $2 75 la dou­
zaine. Zucchini .$2. la boite 

EPINARDS $2 le ininot ou 
le» l'2 cellos de 1(1 onces 

EEVES Jaunes ou vertes 
$2.50 à $3 les 20 livres.

I \[TLE . En feuilles $1 25, 
Boston $2 Romaine $1 les 
Hru\ douzaines. Iceberg $2. a 
$3 le cageot de 13.

N A VETS No I $| h $1 25 
le sur rie 50 livres, $1.50 le 
tninnt

OIGNONS Pu printemps 
45 a .55. gro» 75 a S0 la don 
/aine de paquet», jaunes $1 75 
a $2. petits $1.50, muge» $2.25 
le» 50 livres.

PANAIS1 $250 le minot. 
$2 00 12 cellos de 24 onces, 

POMMES DF. TERRE, nou­
velles $1 20 a $1.35 les 50 li­
vres. lavées $1.50 à $1.75 le 
minot. de terre noire $1.10 les 
50 livres.

PERSIL : .40 à 50 la doit 
zaine rie paquets.

PIMENT: Vert doux $1 75 
la boite fort $1.25 les six pin­
tes

POIREAUX : .50 à .78 
douzaine

RADIS : 40 * 50 U dotiMl 
ne de naquet*. en eello*. *3. 1» 
W cellos d« huit onc»t.

C'est le 21 octobre que seront inaugurés 
les nouveaux bureaux de nos Bourses
Au dire de son president Ehon. Georges Hces

l es nouveaux bureaux des 
Bourses montréalaise» et ea 
nadienne.» seront inaugurés 
jeudi, le 21 oet obre, a annon­
cé hier le président des deux 
entreprises financière,», mon­
sieur George Hees

Le» Bourses occuperont Je 
nouveaux locaux à la Plaie 
Victoria, nouvel édifice de 47 
étage» »itué au carre Victoria, 
un peu A rnue»t du quartier 
de» finanres rie Montréal

"Je eroi» que nous aurons le 
parquet le plu» moderne au 
monde," a declare \t Hees, au 
cour» dune entrevue l,c« 
Bourses sont présentement si 
tuées dans un vieil immeuble, 
rue Saint-Erançois Xavier, au 
coeur des entreprise» financiè­
res de la ville

Différents genres de disposé 
tils électroniques serviront a 
repérer et a acheminer les 
transactions aux différenl.» 
groupes intéresses

Bour-e de Monlréal
La semaine a b:en fini 

sur la place locale
La eoie a progresse hier au 

milieu d une activité assez for­
te en Place locale

Le volume des transactions 
industrielles a été rie 148,400 
action» et relui de» transar 
lion» minière» et pétrolière» 
rie 2,024.500 art ion.»

Aux industrielle.», Dominion 
Texlile a gagne >* de même 
que Du Pont.

Aux services publie». CPR a 
gagne ’x et Bell Telephone 
l». cependant que Interprovin­
cial Pipe Line a gagné ls» et 
que Brineo a cédé '»

Aux banques. Royal a gagné 
I3». TorontoDominion 1L et 
Montréal l1».

Aux papeterie» MacMillan 
Hloedcl a gagne '« et BC Fo­
rest 'i, Consolidated cédant
1 j

Aux pétroles senior», RA et 
Home ont gagne A», et Huskv
M

Aux métaux rte base. Inter 
national Nickel a gagna S. 
Hud»nn Pav Mining » cédé t? 
et Noranda 'r. alnr.» qu'aux 
primaire*. Aigoma a gagne 
l1* et que Dominion Foun 
rine» et Steel nf Canada ont 
cede 'v

Aux machinerie». Hawdter 
Siddley el Massey Ferguson 
ont gagné

Aux alimentaire», Molson A 
a perdu '« el Canadian Bre­
weries ‘s et Walker-Gooder- 
ram *».

Aux commerciales et finan 
ciéres. ICA a gagne '» et 
Simpsons t», Dominion stores 
cedant '«

Parmi les mines spéculati­
ve», Camflot n gagné 20 cents 
• t Mldep.sa 15 cents Chemil- 
loy a gagné aept cants. Jubi­
lais iron a perdu cinq cents et 
Doleen quatre sente.

Je pense que nous aurons 
le système 'e plu» rapide et 
le plus precis." a ajoute M, 
Hcc»

M .Ir an Drapeau, maire de 
Montreal, inaugurera les nou­
veaux locaux lors d'une récep. 
lion à 4 h de l'après-midi, a 
laquelle 2,200 personne» ont 
été comice» Le» présidents 
de plusieurs Bourse» étrangè­
re» ont été invité» h la céré­
monie

Bourse de Toronto
Le» industriels font bonne 

figure su, le marché minier
TORONTO PC La rote t 

progressé dans le» principaux 
compartiment» de la Bourse 
de Toronto hier, le» opera* 
leurs manifestant cependant 
une certaine repugnance a 
s'engager dans les transactions 
spéculatives Par suite de cet­
te attitude, l'activité a etc la 
plus faible du mois

Le iloiime des Iransactioni 
a été de 2,571.000 allions, 
comparativement à 3.111.000 
jeudi, sou le plu.» bas niveau 
depuis le 3 août.

l es banques ont pris la ve­
dette, Rmal et Toronto Domi­
nion gagnant un point, Nova 
Sentia 5 8, Imperial Commerce 
12 et Montréal I 8 

1 e» pipeline» ont également 
fail bonne rontenanee, Inter- 
provincial gagnant 1 8 4 •» 
Westcoast Tran»ml»ainn 3 4 

Aux service» publics, B fl. 
Telephone a gagné deux 
points alors que Bell Telepho­
ne et CPH ont gagné 3 8

Parmi le.» valeurs minière» 
spéculatives, tinted Ruffadl- 
soti a cédé IB cents, Gridoil 
a gagné 13 cent». McAdam 7 
cents, Accra 2 cents et Abat- 
ka 1 12.

Aux pétrole.» de l’Ouest, Ho­
me A et R ont gagné 14 

Aux métaux de hase senior, 
Ineo a gagne 5 8 et Craigmont 
3 8

Cours des changes
Afrique du S . rand 1 51 
Allemagne, mark 2884 
Angleterre. |jvr« $ 0059 
Argentine, pe*o 0084 
Australie, livre 2 41 
Autriche, «chilling .041$ 
Belgique, franc .0217 
Brésil, cruzeiro .00059 
Chili, escudo .2895
Danemark, couronne .1553 

0181
1 07 11,14 
.2198 
.2992 
.001724 
.0030 
,0Rfi3 
1506

Espagne, pesela 
EtatsUnis, dollar 
France, franc 
Hollande, florin 
Italie, lire 
Japon, yen 
Mexique, peso 
Norvège, couronna 
Nile Zeland», llvr» 1995$ 
Péiou, aol 
Soèri», «ouronM 
Sulu», Iran»

r.

30% 31% P V,Q
PLAINS
QUIN

104% 105% +1 %16100 105+4
•AGI•000

noo
JC 00
I1O0
$<00
1900non
600

*900
400

1Î300
10600
4700

15600

35% 33% + W'WPE

36 % 36% — va

78% 78%
63% 64%

55% +

*0% +

15% +

S6900
30% 31% 
48 40'»
79% 79% 
62% 63% 
70% 70% 
91% 92 
41’7 41% 
72% 73 
8? 83%
71 % 71 
49% 4«
38% 38%

9R0&
51700

3SO0
l’OO

39300
000

4900
4800

2620C
30% 39 ; |

70% 71 
38’ 7 3f
77’« J) 
33% 33%

à MONTREAL
7ba

175 69 
173 33 
123.58 
121.60 
138.56 
170.37 
134.75 
110 9u

•Sco «pa
156.57 123 60•61» 6*

152.33 155.57 123 30 
154.75 123 63 
151 99 124 10 
166.93 147.43 
147.25 121.29
160.57 150.76 
129 60 110 24

150.47
47.37

161.7i
143.06
153.46
121.5»

FwwüüifciJ
huile ind G

Vendrdi e- 9 98 55 156 R4
166 32 165 24 97 89 156 77

168 13 'B M 97 74 155 2
167.52 173 71 94 85 15? 78
159 75 133 00 96 77 149

1966 ht 178 32 1473 167
1965 bs 92.34 147.92
1964 hl 1 70 0? 113 82 F 62 103.02 158 83
1964 bs 137.73 58.82 «1.00 128.73

des Obligations 
New-York

Vendredi
019 100 9 07 7 91 6 9? * 
82 0 100 9 87 * 91 7 9? t 

07 9 9
88 4

02 3 K 
02 5 10.3 2 1 9.3*

1964 0$ 00.0 07 ? «0 1 9? 9
1906 bi 02 0 100 0 87 9
1«45 ht 03 7 102 4 88 9 95 0 94 3
1965 hl

/ \w//// /W/PI/l n

4Sln
Vendrdl 161 11 
Jeudi 160 70 
S pats. 160 01 
M pa$$. 157.28 
1966 ht 175.05 
1966 b$ 151.01 
1964 ht 166.74 
1964 b5 131 87 '

INDICES à NEW-YORK
Min 13rt ISUt 60»>kt

Vendredi 491.3 171 2 171 0 336 6
Jeudi 487 7 171 4 170 4 336 0
Sent. pets 484 6 1/0 | 169 9 333 1
Mots pass 477 7 169 8 328 6
Ann pets. 450 7 177.5 160 1 318 2
1965 ht 506 2 177 8 178 2 344.?
1966 b» 451.4 149.3 16? 6 J08 0
1964 ht 4/5 8 189.6 167.2 33? 6
1964 b» 406 6 150.7 48 9 286 ?

Mines Hors-Listes
G E. LESLIE A CO. Members 

Montre»! Stock Exchange — Canadian Stock Exchang»

Abe»e
Offre Pern.

4 5 Gasp# Cp
Offre pem.

?0% 31 Nemrod
Aconit 7 10 Gibson 3 5 New Bask#
Advance RL 7« 31 Gaspt» a 50 55 Nw Mfler Co
A mai V* np 
Amer. Chib

20 Grf C O -Sds * 12% Nw Insco
S 9 Hucemp 33 38 Nw Assc Dv

Amant —— 25 Hull Iron 35 45 Natl Mai
Arnore % 1% Imp Min 3 5 Nw Lori#
Atlas Chib 1 3 Indépendant 2 4 Nipiron
Bald Mtn S 10 Iroquois __ 45 Norque
Beauchamin — 40 Jack Waite % 19 Ok lend
Beaupori Hidg IS 19 Juma 10 12 Olympus
Borna chib 35 Kenmec 2 Nw Pascaii*
Bracemac « 10 Kewagama 4 5 Quebec E x
Burrex 5 10 Kukatush 4% 4% Que|o
Laprive 5 10 Lake Beaver 20 23 Ran Lux
Cdn Javelin 9 j 10 1 eras Mti 40 45 Sana Vat
Coastal Mng 20 27 Little Tex 10 15 Seawav
( Argentines 65 80 Luo Echo 79 80 Scoti Chib
Cuvier 5 10 Vam Ok# 5 10 Snowdon
Da^nn 26 2* Mariner 70 *0 Starlight
Dubi'son 3 Martin B-rd 1 3 Sullito
Elmar 5 7 MaMaqaml E< 10 T tmrnd
En nia Fx 25 30 MHadn 5 10 Wafftnn 1 ab f
C-enda Silver Z5 35 Naganta fo WM 1. «v»
Gold Star 1? 23 Young Dav»

Offre Dam
5 ’0

u 20 
12% 10 » 
7 10

22% 2’%
31

5
60•

1
70
35
14
3

6 
J

42
8

55
10
3

N
45
17

5
74
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LA FÊTE DU TRAVAIL
Profitez de cette journée de repos bien mérité: la Fête 
du Travail !

La fête de millions d'honnêtes gens qui, comme vous, 
retournent au labeur, jour après jour. ..

La Banque d'Epargne. surnommée "la banque des travail­
leurs'', met A votre disposition toute la gamma des facilités 
bancaires. Et justement, pour accommoder les travailleurs, 
les 67 succursales de La Banque d'Epargne sont ouvertes 
tous les soirs, de 7 h. à 8 h., du lundi au vendredi.

LA BANQUE D'EPARGNE
DE LA CITÉ ET DU DISTRICT DE MONTRÉAL

Irf BfinqiM qui sssurp un servie* finenr.tpr cnmplri à r individu m A is f smith.

y
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Un candidat du Québec se classe premier de tout le pays à l’examen des comptables agréés
Shostak sp

sont rip la 
du Qurbpc

Pour la troisifm* ann^p eonsérutivp, un Ptudiant dp la pro­
vince >'rM classe premier dp tout le Canada parmi Ips can 
didat.s qui ont réussi à I examen final ries Comptables Agrees 
pour l anr.ec 1965 II s'agit de \] Donald A Brown de Montréal. 
Kn plu- MM Frederick Allan Butler Pt Arnold M 
sont classes quatrième et cinquième

Parmi les 882 candidats qui ont réussi 282 
province de Quebec, De plus. 86 autres candidats 
ont obtenu un droit de reprise

M Brown a étudié à l'Université de la Colombie Britanni­
que, ou il a obtenu en 1963 le diplôme de Bachelier en Commer 
ce Par la suite il a eomplété se- études en suivant pendant 
deux ans les cours du soir de l’Université McGill Monsieur 
Brown mérité la médaillé d'or du Gouverneur-Général, le prix 
l/lniond Gunn la médaillé d'or de l'Institut de Québec et le 
prix en argent de l'Association des étudiants comptables agréés 
de Québec.

M Butler a suivi pendant cinq ans les cours du soir de 
l'Université McGill. Classé deuxième de la province, il mérite 
le prix en argent de l'Institut canadien des comptables agréés, 
la médaillé d argent du Lieutenant-gouverneur et le prix corn 
memoratif de la guerre de l'Institut de Québec.

Classe troisième de la province, M. Shostak mérite le prix 
des fondateurs de l'Institut canadien des comptables agrées 
ainsi que le prix en argent de l’Institut de Québec.

Kn plus des lauréats, les noms des candidats suivants sont 
au tableau d'honneur pour s'être classés parmi les vingt pre­
miers du Canada MM Kernand Sylvain et Claude Yves Mi 
chaud de Québec, et MM Kwart M Budgell, Franklin G. Gray 
et Louis P Desrosiers de Montréal

M David H Burstow s'est classé premier dans la province 
k l'examen intermediaire M. Marvin II Tafler s est classe 
deuxieme ,et MM Peter Dnnovan et François Duhé se partagent 
le troisième rang

M Burstow mérite la médaille d'argent d* l'Institut de 
Québec et le prix en argent de l'Association des étudiants romp 
tables agrées de Québec De plus, il est su tableau d'honneur 
pour s’être classé parmi les vingt premiers du Canada

M Tafler remporte la médaille de bronze du Lieutenant- 
gouverneur et le prix en argent de l'Institut de Québec MM. 
Donovan et Dubé méritent un prix en argent de l'Institut de 
Québec.

Ont réussi à 
l'examen final

Etudiants des cours du soir 
k l'Ecole des hautes etudes 
commerciales de Monfréel :

ALLAIRF., Gerald; Aubin.
.lulc-

RKRGKRON, Gilles; BI.AN 
Cil ITT F I Arthur Robert.
BOIIPRF.au. Renc, BOULAIS,
André. BOURDON. Pierre

( ARON. Gérard; CHALKS.
Bruno, f lIAPDKLAINE. Grr 
mam. CHOU1NARD. Maurice;
CORDEAU, Rolland. COTE,
Serge. COU RTE MANCHE, .1 
Laurent. Jacques.

DAVID. Gilles; DEMERS.
Yves; DEMEULE. Georges 
François; DENAULT, Pierre 
F.; DESLAURIERS. Robert;
DORVAL, Pierre; DUMONT.
André

EMMENECKER, Roger;
FORTIER. Pierre; FOU­
CAULT, Jean-Claude

GAGNON, Régent; GER­
MAIN, F Denis. GIARD. Al­
bert. GOUGEON, Franeyne;
GOULET, Yvon, GOUPIL,
Paul; GRISE, Clément; GUE- 
NETTE. Jean.

HUOT. Robert; JANELI.E,
Pierre Clément; loti DENS.
Hubert Sylvain Constant; JOY- 
AL. .1 Jean Pierre; .HDD,
Jean Guv

LAMER. Jacques: LAURIN.
Gilles; I AVIGNE, Louis Paul,
1,EGARE, Jacques. LEGER,
Jacques C; LEMAY, Guy.

MAGNY. Gerald. NOUN,
Michel; PRUD'HOMME. J K 
André; QUINTAL. Claude;
RENAUD. Ravmond Evariste.

ST-DENIS. Jean Paul; THO­
MAS. Pierre TOUIMN. Jean- 
Pierre; TREMBLAY. Hervé- 
Denis et VALIQUETTK, Pier 
re Paul.

Etudiants des cours du soir 
à l'université McGill :

AWAI. Bernard Ekyall; 
BERNSTEIN. Gerald Joseph; 
BIUKELL, Robert Leslie; B1S- 
SEGGER, Charles; BLOOM 
Harold Paul; BROWN, Donald 
Alexander; BROWN, Harold 
Kenneth, BUTLER, Frederick 
Allan

( ARBO N N E A U, Richard. 
('ARSON. Karen Grace, 
CHALMERS. David Robinson; 
CORDES, William F: CRO­
TEAU, Guy; CUMMINGS, Thn 
mas William

DALLISON Frank Keith; 
DANKOFF. Larry; DA U PF. 
RIN, Henry Joseph; DELL, 
Colin Stuart; DILAURO, Paul; 
DUNNE, Thomas Joseph; EL- 
DRIGE, Burton Charles 

FISHER, Issie; FULFORD, 
John Dennison; GAUDETTE, 
Pierre Julien; GEDIR. Earl 
Clarence; GRANOFSKY, Mi­
chael J ; GRAVES, laiwrence 
Leonard; GRAY, Franklin, 
George; G R A Y - DONALD, 
George Peterson; GREEN- 
HALGH. Anthony John

HARRISON, Robert Wm ; 
HART, Robert Charles; HKN- 
SHAW, Stcarne.s Aaron. HIU 
TON, Robert Francis. HOBBS, 
John Morrison; JACKSON. 
John; JANELI.E, Norman. JIM 
Harvey; KKKTZMAN, Arthur, 
KIRBY, Robert Stewart 

LANDE. Erie Paul; LAW 
RIE, James Kirk. LOHNKR, 
Edward Nathan; LUFTGLASS, 
Mayer Michael; LYSS1KATOS, 
Basil

MacDONALD. ,H Wayne: 
MADD.M.ENA. Romano Enzo, 
MAHAFFY. Paul Douglas; 
MARCOVITZ Jason Beniamin; 
MARCOVITZ, Max; MATHE 
SON, John Roderick; MATHE 
SON, Kenneth Ian. MEA- 
CHER, Robert Patrick: MES­

SER David Kalman- MILLER. 
Bonnie Patricia, MILLER, Ri­
chard Perrv; MORRIS, Roger 
Kenneth: MUTTER Eric John; 
VIVRA, Kenneth I^on

NEWMAN, John Edward, 
OBERFELD, l-eonard Joseph; 
PFEIFFER, Manfred, PICOT- 
TE. J (harles, POUNDER, 
Lloyd George; QUINN, Mi­
chael o.Iseph

RADBURN, William F 
RAPPAPORT, Lionel J RAY 
MOND. A Dwane; RICHARD­
SON. Gordon David; ROUBEN, 
Maurice

SAUTTER, Edward, SHA­
PIRO, Ephraim Harold: SHE- 
TISKY, William. SHINDER. 
Israël Myer; SHOSTAK. Ar 
nold Michael; SIMS, P. Ge­
rald SMITH, Russell Cort; 
SMOI.KIN, George Aurum; 
STAPLES, Robert Victor. STE 
VENSON, Kenneth Roger; 
STRAIN. William James. 
SWTRSKY Benjamin 

TAGIEEF, David Frederick; 
TAYLOR, Douglas Arthur; 
TOOLE. Derek McIntyre; 
VANCE, Keith Sydney; VA 
SILKIOTI, Peter Nicholas 

WARD. David Graeme: 
WARREN. Nearl Earl, WEIN 
STEIN. Philip; WELUS, Ro­
bert Bruee; WF.RRtN, Mor­
ris; W1TTMANN, Otmar at 
ZINMAN, Ijiwrence.

Etudiant* dt* cour* du *olr k 
PUnivartlté Laval i

BARIBEAU, Gilles; BE­
DARD, Marcel; DUCHES- 
NEAU, Michel; LAVOIE, Ga 
melin; LAVOIE, J Roméo K; 
LETOURNEAU, Clément; LIN­
TEAU, Leo; ROBICI1AUD, 
Pierre Paul et SHKEDY, Marc.

Etudiant* réguliers é 
l'Univeriité de Sherbrooke :

BEDARD, Joseph; BELAN­
GER. Guy; FAUCHER. Jean- 
Louis; GOBEIL, Henri-Paul; 
LAELAMME, Marcel; ME­
NARD. Pierre el SYLVAIN, 
Jean-Guy.
Autres candidats de l'Institut :

COTE. Clément; COUIL- 
LARD, Gilles; DION, Hughes, 
DORE, Ravmond; ETHIER. 
Guy; GAUDETTE, Yvan; LA­
CROIX, Yves; MERCIER, An­
dré; RODRIGUE, André et 
STAFFORD, Robert Edward.

Candidat* è le licence 
Ecole de* Haute* Etude* 

Commerciele* d* Montréal i
BEAULIEU, Yves; BILO­

DEAU. Jacques; BRULOTTE, 
Gaston; CARRIER, Gérard-Jo­
seph-Paul; CORDEAU. Fer­
nand; DESROSIERS, Louis 
Philippe; DUSSAULT, Pierre; 
GRENACHE, Paul: GUERTIN, 
Michel: HARDY Michelle: LA- 
BRECHE, Jacques: LAI’IER- 
RE. Jean: LEFEBVRE, Louis: 
I.KGAULT. Michel, LEMAY, 
Maurice; LIMOGES. Robert; 
MENARD. André; MENARD, 
Denis, MENARD, RobeO-t'Iau- 
de ROCHELEAU. Robert: 
SALVO. Jean Dominique et 
SEGUIN, Gilles-Léon.

Candidats ê la licenca 
Université McGill :

BUDGELL, Ewart Munden; 
GOLDBERG, Gerald S.; COLE­
MAN, Walter Ronald; KAISER, 
Richard, MARGOLESE, Mel-

vyn David, MECARBANE, Jo­
seph Geo,; MOSS, Frederick 
Alan; PESNER. Michael; ROSS, 
Donald Alexander; TABAC, 
Steven Terry; TEDFORD, Ro­
bert; TRAINOR. John David; 
WILANSKY, Melvin; WISE, 
Richard Martin et ZALTER, 
Joseph.

Candidats a la licenca 
Univarsité Laval :

ARES Marcel Gilles. AUBE 
Jean-Guy, BARIBEAU Lan 
rent, BARIL Gaétan. BEAU 
DOIN' Marcel. BEAUDOIN Wil­
liam, BELLEHUMEUR Ronald, 
BERTRAND Marcel, BHERER 
Dollard. BILODEAU Ghislain 
Réjean. BLOUIN Roger, BOIS 
SONNEAULT Ravmond. BOL- 
TET Maurice, BORDELEAU 
Jacques, BRADETTE Gilles, 
BRAZEAU Jean Marie Lau­
rent. BUZZETTI John. CA 
DIEUX Raymond, CHAINE Jo­
seph Jacques, CLOUTIER 
Yvan. CUMMINGS John-Fred. 
DAOUST 1 Marre!. DESSU- 
REAULT Pierre, DORE Gilles. 
DREW ITT Gérald, DUBOIS 
Jean-Claude DUBOIS Rnch, 
DUFRESNE Fernand. DU 
R AND Gilles, DURAND Mi­
chel, ETHIER J.G. Donald, 
FAUCHER Jean, FERRON 
Claude, GAGNE Aubert, GA­
GNON Julien. GARON André 
Gille.s, GAUTHIER J. Gilles, 
HEBERT Michel, HUOT Gé­
rard R, JACQUES Rosaire. 
LANDRY Maurice, LAU 
RIAULT J L. Roger. LAURIN 
Robert, LAVALLEE Justin, 
I.AVIGNE Gabriel, LEBLANC 
Pierre, LECLERC Normand. 
LEGAKK Michel. LESSARD 
Pierre. MATHIEU Marc. Ml 
CHAUD J. Claude Yves, 
MONTMINY .leannot, MONT 
MIN Y Richard. MOREAU Ro 
bert. NOEL Raynald, PAQUET 
Jacques, PLOURDE Jean-Gu-. 
POULIOT Roland. RACINE 
Pierre. RENAUD Jean-Mare, 
RHEAUME Jean Louis. RO 
BERGE Arthur, ROUSSEAU 
Benoit. RUELLAND Jean. ST 
HILAIRE Gilles N.. SAVARD 
Guv Roland. SYLVAIN Fer 
nand. TESSIER Hermel. THI­
BAULT Claude-René. TREM 
PE Jacques, TRAHAN Pierre 
et TURCOTTE Pierre R.

Candidat* d* l'Institut:
AUGER Maurice, BAHDIO 

Andre E., BELANGER Paul, 
B E L F E R Issie, BRODEUR 
Yvan, BROSSARD Jacques, 
CHIN Clinton P., DAIGNE AUI, T 
Jean, DAVIDSON John D, 
DESAUTELS Claude, DION Jo­
celyne, DION Roland. DREW 
Donald. DUMOUCHEL J Nor­
mand. DUTRISAC, Marie-Jean­
nine. EKERS Marvin. FOUR- 
MER Rene, GARIEPY Robert. 
GRACE'S' David. GULDEN 
Norman. HENNIGAR Lester 
Blois, JULIVER George. KKIL 
Jack Baruch, LACHAPELLE 
Jac. J . LAJOIE Jean-Roméo, 
L A H i N Michel LAROCQUE 
Bernard, I,AROSE Marcel 5'von. 
LEDUC Camille. LEVESQUE 
Jean-Guv, M A N E L Joseph, 
MARTEL Charles f ., MOUTON 
Rolland. PELLETIER Jacques, 
POIRIER Jean-Pierre. PTACK, 
Irving, QUIGLEY .1 o h n F, 
RAPP Bernard. RICE Kenneth 
L Lewelvn. ROUSSEAU Dona­
tien. ROS' Marc, ROYER Ray­
mond. SANFACON Fernand, 
SEGUIN Raymond J SEGUIN

J. Hébert Yvon. SENEGAL 
Gilles, SHORE Richard Gra­
ham, SIWIEC Edward Stanley. 
TADDEO Dominie. TRACER 
Leonard. WEISS Charles, WIN­
TER Robert Allan et WRIGHT 
Charles Arthur
Candidat* à la licenca — Ecela 
des Hautes Etudes Commercia­
les de Montréal :

ALEPIN Albert, 
MAIN Claude.

Mardi malin, le 7 seplemhre, 
plus de 210.000 élèves envahi­
ront les écoles catholiques de 
Montréal ils entreprendront 
une année scolaire au cours de 
laquelle l'orientation pédagogt 
que de notre système d ensei­
gnement fera l'objet de déci­
sions importantes, tant au ni­
veau provincial qu'au niveau 
local

Les services pédagogiques de 
ta CECM ont déjà prévu rertai 
nés mesures spéciales qui pré 
pareront à des changements a 
venir encore plus importants 
Voici d'ailleurs les principales 
initiatives nouvelles envisagées 
par les differents services de la 
Commission pour l'année qui 
débute, de même qu'une brève 
énumération des expériences 
qui se poursuivront.

Au service de renseignement, 
on prévoit des experiences limi 
tées, au niveau des méthodes 
surtout, dans deux ou trois cro­
ies élémentaires La méthode 
du ‘'Team-Teaching", employee 
pour la première fois Tan der­
nier dans certaines écoles, sera 
de nouveau expérimentée. Au 
secondaire, certaines écoles fe 
ront des tentatives d'applica 
lion du système des options 
graduées et. dans une école du 
quartier de Rivière-des-Prai- 
ries, on appliquera la mixité in­
tégrale Cette dernière expéri­
ence sera faite à la suggestion 
d'un sous-comité consultatif de 
planification scolaire de la 
CECM qui a étudié cette ques­
tion à la suite des recomman­
dations du rapport de la Com­
mission Parent L'expérience 
sera suiv ie par des pédagogues 
et des sociologues et aura pour 
but de déterminer si une telle 
mesure est désirable ou non 
dans l'ensemble du territoire de 
la CECM

Plusieurs des experiences me­
nées par le service de rensei­
gnement *e feront en collabora 
(ion étroite avec le bureau du 
perfectionnement de l'enseigne­
ment, qiu releve du service des 
études Ce bureau a ete reor­
ganise a ta fin de Tannee 1964- 
65 et durant les vacances d'ete. 
Dix-sept spécialistes, en diffe­
rentes disciplines, auront prin­
cipalement pour tâche d'elabo- 
rer. en collaboration avec leurs 
confrères du ministère de TE- 
ducation, les nouveaux program­
mes prevus pour les écoles pu­
bliques.

Bibliothèque* d* référence*
La Commission * par ail­

leurs aulorise la eroation de 
bibliothèques de références à 
l'intention des instituteurs et 
institutrices dans chacune des

La CECM ouvre ses 
à plus de 210,000

écoles
élèves

trois zones secondaires et dans 
chacun des douze districts élé 
mentairea. Elle s'est déclarée 
favorable à l'organisation de 
stages d'observation à Tinten- 
tion des principaux et des di­
recteurs de district en vue de 
les mieux préparer aux chan­
gements qui s'annoncent dans 
les différentes méthodes d'en­
seignement. Plusieurs stages 
sont prévus au cours de Tan­
née qui débute.

On donnera plus d'ampleur 
eette année, si la réponse des 
élèves est favorable, à une ini­
tiative prise Tan dernier par 
la directrice d'une eeole secon 
daire II s'agit de cours de re 
eyclage pour les élèves qui ont 
terminé leur lie année géné­
rale et qui sont intéressés à <e 
réorienter en lie seieneeslet 
très en vue d'études ulterieu 
res Les élèves ont dcia été 
invités a s'inscrire à ces cours.

Des expériences nombreuses 
et diverses, dues A l'initiative 
des principaux ou des direc­
teurs de district, seront aussi 
tentées ici et là La Commission 
voudrait d'ailleurs que Tannee 
commence sous le “signe de 
la liberté" et encouragera tou­
tes les directions à participer 
au renouveau que les écoles vi­
vent actuellement.

L’éducation physique et Ten- 
seignement musical prendront 
probablement de l'importance 
au cours de Tannée 1965-66 La 
Commission a réorganisé le 
bureau de l'éducation physique 
et des experiences de mi- 
temps pedagogique seront vrai­
semblablement tentees au cour* 
de l'annee Quant a Tenseigne 
ment musical, un plan d'ensem­
ble est actuellement à Tetude 
qui devrait revaloriser cette 
discipline dans nos ecoles.

Des classes pour les élèves 
se destinant a des etudes su­
périeures seront de nouveau 
ouvertes dans les écoles Iber­
ville et Sauvé. L'an dernier, on 
comptait l'équivalent dune 
douzaine de classes pour gar­
çons et de six classes pour les 
filles. Il est fort probable que, 
cette année, les classes de fil­
les seront aussi nombreuses 
que celles de garçons

Egalement dan» le domaine 
de Tenscignement secondaire, 
le secteur de Tinitialion au 
travail prend rie plus en

plus d'importance L'an der 
nier, première année de Tcx 
périence. on comptait 15 clas 
ses qui offraient six options 
de formation professionnelle à 
350 élèves. On compte débuter 
Tannée scolaire 1965-66 avec 
32 classes d'initiation au tra 
vail pour 850 élèves, garçons 
et filles, auxquels Ton offrira 
14 options de formation pro­
fessionnelle Il est à souligner 
que grâce à la collaboration 
du Service national de place­
ment. tous les élèvei qui. Tan 
dernier, ont termine leur 
cours d'initiation au travail, se 
sont trouvé un emploi a la 
(m de Tannee scolaire On 
entreprend cette année le 
deuxième cycle du cours <9e 
an lier) durant lequel la for 
mation professionnelle est tn 
tcnsifice.

Intégration H'unt écola 
d* métiar*

Une experience tout à fait 
nouvelle et prometteuse sera 
lancee dans le sud-ouest de la 
ville grâce à la collaboration 
étroite qui s'établira entre, 
d'une part, une école de la 
Commission et. d’autre part, 
une école de métiers rele 
vant du ministère.

L'école des métiers de 
l'ouest donnera les cours de 
métiers aux élèves tandis que 
la CECM dispensera dans une 
de ses écoles Tenscignement 
académique On doublera ainsi 
la capacité de Treole des me 
tiers qui passera de 200 à 400 
eléves.

Les eleves qui seront int­
ents a ces cours — situés a 
un niveau supérieur A l’initia­
tion au travail — constitue­
ront en quelque sorte une 
nouvelle section du secondai 
re public.

I-e service des classes an­
glaises a été aulorise. pour 
sa part, à appliquer le systè­
me d’options (subject pro­
motion) dans cinq de ses éco­
les secondaires L an dernier, 
une telle expérience s'était 
poursuivie dans deux écoles. 
Le service des classes anglai­
ses poursuivra également T'ex- 
pénmentation de Tenseigne 
ment oral du français dans les 
premières années du cours 
élémentaire. I-cs premiers 
eléves a avoir bénéficié de 
cel enseignement oral entrent

ST-GER-

Ont unobtenu 
de reprise

droit

Candidats à 
Université

la licenca 
McGill :

ASPI.ER. .lerrold. CHAN- 
K OMSK Y. Sol, CH KONG, Chec 
Yee. KISBER. Stephen D, 
KRAMER, David Allan. Mac 
INNES. Barry Cameron Bruce, 
MILNER, Robert Gordon Har­
vey et SHERMAN, Harry A.

Candidats A la licenca 
Université Laval :

ALLARD. Jacques. AUDET, 
Claude. CHAMPAGNE, Jnr 
ques, DALLAIRE. Reginald, 
DESROSIERS. J. Eudes. DU­
PONT, Gustave Jean-Pierre, 
DUSSAULT. Grégoire, GAGNE 
André. GIROUX, Joseph-An­
dré. JACQUES. Pierre-Denis, 
JOUCOEUR. Yvon. L AFLEUR 
Robert C.. LeBLANC. Claude, 
MARQUIS. Gilbert, MATHIEU, 
Michel, MENARD. Pierre Fran­
çois. MOISAN. Gilles. PAQUET 
i' Onil. ST-PIERRE. Carmel- 
Yvon SAVARD. Jean-Pierre, 
TREMBLAY. Jacques, VILLE- 
NEUVE. Jean-Marc et WIL­
LIAMS, Cari Philip.

Ont réussi à 
l’examen 

intermédiaire
Etudiants des cours du soir 
à TEcole des Hautes Etudes 
Commerciales d* Montréal :
BEAUCHEMIN, Laurent, 

BEAUREGARD. Rene. BOIS­
VERT. Normand. BOUCHER, 
Joseph Patrie Jacques, CHAM­
PAGNE, Benoit, C H EN 1ER. 
René, CLOUTIER, Patrick 
John, DUBE, François, FOR­
TIN, Jean-Pierre, GALARDO, 
ANTONIO. GIRARD. Denis, 
GIRARD, Magella, GOUGEON, 
André, GOULET, Denis. GOU­
LET, Gaétan, LACOUTURE, 
Jean, LAMOTHE, Yves, LANC- 
TOT, Roland Jr.. LANDRY. 
Jean-Pierre, LANGLOIS, Jean 
Guy, LAPALME, Jacques, LA 
PIERRE, Ronald. LAROSE. 
Marcel. LEG AUI.T, Bernard.
1 EGAULT. Pierre. MARTIN. 
Jacques. MERCILLE, Gilles 
Joseph Euclide. PERREAULT. 
Jacques. PERRON. Ronald.; 
p ITT Jean-Louis. RACINE. 
Pierre. ST-PIERRE. Raymond, I 
THEORET. André et TURCOT 
TE. Michel.
Etudiants de* cours du soir à 

l'Université McGill :

ward. FORTIER. David Bishop. 
GOLDSTEIN, Marvin. GRIF 
FINS. Barbara Ann, HAMBLY, 
John Peter. HANNA. William 
Brian. HERKNER, John. HOP 
KINS, Richard I/irmg. HOUS­
TON. Lawrence M . HOWARD. 
Thomas P . HUDSON. Joseph 
Walter. HYDE. Peter B. M. 
KEYSERLINGK. Alexander Ni- 
eo'as. KORENTAYER. Kenneth 
KORMAN. Charles Isaac. KU- 
BER. P.ruce Ernst LARKIN. 
Peter Brian. LINDSAY, Ray­
mond Hunter. MANN. N. Dou­
glas. MANOLESCU. Michael. 
MASTER, Joey, MATTHEWS, 
Theodore Lionel. MUSSEL- 
MAN,, Philip Wayne, PATER 
SON. Richard Denis, PEA­
COCK, John Joseph. PELO- 
QUIN. Gilles Arthur. RAB1N- 
OVITCH, I awrence, RAMIER, 
Charles Elwevn. ROBINSON, 
Martin, ROCHFORD. Walter. 
SAI AM, Mian Abdul. SAUND­
ERS. Joel James. SAVAGE, N. 
Barrv. SEWARD. Martvn Pad- 
don. SKELTON. David Murray, 
SMITH. Brian Kenneth SOA 
RES, Fleurette. STEEVES. 
I.ester T n.. TAFLER. Marvin 
Harold THOMSON. J. Scott et 
VINEBERG, David Allan.
Etudiant* de* cour* du toir 

è l'Université Laval :
BIDEGARE, Pierre. COTE, 

Michel, HUARD, Gilles. LA- 
CHANCE. Roger, LACHANCE, 
Yves et LETOURNEAU, Pier­
re Eudore.
Autres candidats d* l'Institut:

DONOVAN. Denis Peter. FI 
BER, David Samuel. GAU­
THIER. Denis. LAFONTAINE, 
Yvon et PERKS. David Walter 
Mack.

CANADA 
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No 693 043

JACK BERGER, coupeur, des 
Cité et District de Montréal, 
en qualité de tuteur de son 
fils mineur. Seymour Berger, 
étudiant, des Cité et District 
de Montreal.

demandeur.

GIACOMO SALVATI et JO 
çvph FOX. tous deux des 
Cité et Dislrict de Montréal.

défendeurs 
conjoints et 

solidaires. 
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonne au défendeur, 

GIACOMO SALVATI, de compa 
raitre d’ici un mois,
Montréal, 2 septembre 1965.

Wilfrid BRODEUR 
DCS.

& WinstonGrossman 
avocats 

2045. rue 
Suite 5 

Montréal, 
Proc, du

Bishop,

AV. 8-9263
P.Q
demandeur.

CANADA 
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 687 544

DAME CECILE GENDRON, 
ménagère, et ouvrière, épou­
se commune en biens de RO­
GER CYR. domiciliée dans le* 
Cité et District de Montréal, 
à la même adresse,

demanderesse,
vs

ROGER CYR. vendeur, domi­
cilié el résidant au 4688 d« 
la rue Resther. dans les Cité 
et District de Montréal,

défendeur. 
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonne au défendeur 

ROGER CYR de comparaîtra 
(Tici un mois.
Montréal, 1er septembre 1965.

André NOEU 
député-protonotaire. 

Me Claude Pageau, avocat,
60 ouest, rue St-Jacques,
Suite 200,
Montréal, P. Q
Pror. rie la demanderesse.

VENTE par le SHERIF
i ------------------------------------ j AVIS PUBLIC, est pat le pré

sent donné que les TERRES et
AVIS DE TRANSPORT DE CREANCES HERITAGES sous • mentionnés

ont ote saisis et seront vendus
A vil est donné par 1rs présentes que 
le contrat de vente date du 14 
.loftf TOGS, par lequel ARROW l’RO- 
ni’CTS CANADA MO. a transporté 
a CANADIAN FACTORS CORPORA­
TION LIMITED Ions ses comptes 
aux livres présents et futurs a été 
enregistré au Bureau d'enregistre­
ment pour le District de Montréal, 
le 11 août 1965 sous le numéro 
1854931.

AVIS

Avis est par les présentes donné, 
conformément à l’article 1571-D du 
code civil de la province de Québec, 
que Medicana Inc. dont la princi­
pale place d’affaires est située dans 
le district judiciaire de Montréal, 
P. Q . a transporté tontes ses créan­
ces et comptes de livres actuels et 
futurs à La Banque provinciale du 
Canada. A titre de garantie, par 
acte portant la date du 10e Jour 
du mois de Juin 1965 et enregistré 
au Bureau de la division d'enre­
gistrement de Montréal, P Q. le 
2te jour du mois d’août 1965 sous 
le numéro 18533*8.
Daté à Montréal. P. Q .
«e 25e jour du mois d'août 1965.

LA BANQt'F PROVINCIALE 
DU CANADA

c A N A n A
PROVINCE dp QUEBEC 
•pistrict rie Monlréal

Compagnie canadlenni do 
l'Exposition universelle do 1967

ïj.
DOSSIER NO . 200-654
PROJET : Aqueduc et Egout* 

secondaire* — Sec­
teur industriel, Jetée 
Mackay, Montreal, 
P.Q.

Dp* soumission* sous rnvp- 
loppes cachetées, portant a Pcx- 
tineur mention du contenu, et 
.adressées au soussigné, seront 
reçues jusqu'à 3 heures de 
l'après-midi (H.A.E.)
.e MARDI 14 «eptembre 1965

On peut consulter les plans, 
devis et formules de soumission 
aux bureaux de l'Association 

. . ces Entrepreneurs en bâtiment,
Quebec, ayant une superficie de à Montréal, Québec, Sherbroo- 
cinquante mille deux cent qua- ke, Ottawa, Toronto, ainsi qu'à 
tre-vingt-huit (50.288) pieds car- la salle des plans de la C.C.E.U., 
rés, mesure anglaise, connu et à Montréal. Les entrepreneurs 
désigné corrnne étant la subdivi- principaux peuvent s'en procu- 
sion du lot numéro cent trente- rer auprès du Service des Plans 
cinq du lot originaire numéro de la C.C.E.U., au 24ème étage

aux temps et lieux respectifs, I 
tels que mentionnés plus bas.
No 658 560

RENE MENKES et ni.
demandeurs,

ELITE INVESTMENT COR­
PORATION.

défenderesse 
“Un certain emplacement si­

tué au coin du chemin Kingsley 
et de l'avenue Ashdale, en la 
cité de Côte-St-Luc, province de

»i i u/ann C0UR SUPÉRIEURE
ALLEN, Thomas, A LL WARD ^

Brian Ross. BAUMANN, Peter.
BEAULIEU, Gilles. BURSTOW. JACK BERGER, coupeur, de* 
David Hugh, COLE. John r( District de Montréal,
Brian. DART. Walter Stanley. rn qualité de tuteur de son 
DECOURTEMANCHE. Ronald fjis mineur, Seymour Berger, 
Winston. DONNELY. Kevin Jo etudiant, des Cité et District 
seph, ENGLISH, Charles Ed ; ,)(, Montréal,

demandeur, 
vs

GIACOMO SALVATI et JO­
SEPH FOX, tous deux des 
Cité et District de Montréal, 

défendeurs conjoints 
et solidaires. 

PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné au defendeur 

GIACOMO SALVATI de compa- 
au 30 septembre 1964 et que les ™,rp d ici un mois_

nombreux Montreal, 2 septembre

cent un (101-135) et le lot de 
subdivision numéro cent quatre 
vingt-dix-huit du lot originaire 
numéro cent quatre (104-198), 
tous aux plan et livre do renvoi 
officiels de la paroisse (le Mont­
réal. avec la bâtisse dessus éri­
gée portant le numéro civique 
7431. chemin Kingsley."

Pour être vendu a mon bu 
trail, en la cité de Montréal, le 
VINGT TROISIEME jour de 
SEPTEMBRE prochain, à ONZE 
heures de l'avant-midi

Le Shérif,
Bernard Sarrazin. r.r 

Bureau du Shérif,
Montréal.
2 septembre 1965.

de la Place Ville-Marie, ou du 
Service des plans, 225 rue Met­
calfe à Ottawa 4. moyennant 
le versement à la Compagnie 
canadienne de F Exposition uni­
verselle de 1967 d'un dépôt 
remboursable de $10000.

Toute soumission doit être 
accompagnée du dépôt de ga­
rantie mentionné dans les for­
mules de soumission.

La Compagnie ne s'engage à 
arcepter ni la plus basse sou­
mission ni aucune des autres.

Jean-Claude DELORME, 
secrétaire.

24ième etage 
Place Ville-Marie 
Montréal, Qué.

PETITES ANNONCES DU "DEVOIR" 
844 - 3361

rentrée des classes amènera 
quelque 8,500 élèves de plus que 
l'an dernier sur les bancs de 
l'école Si l'on considère que la 
population scolaire a la CECM 
s'établissait à environ 205,000

en septembre, en 3e année. 
Ce genre d'enseignement sera 
donné dans 100 classes de 
lore année, à compter de 
mardi prochain.

Le service de l'éducation des 
adultes a presque complété ses 
cadres au cours de l'éte et 
offrira plusieurs cours à la po­
pulation de Montréal durant la 
prochaine année scolaire. En 
plus de poursuivre les expe­
riences pilotes entreprises l'an 
dernier, le service de l’éducation 
des adultes prendra la relève 
du ministère de l’Education 
quant à l'organisation des cours 
de récupération et des cours de 
langue a l'intention de la po­
pulation adulte de Montréal. Il 
continuera a s'intéresser a 
l'enseignement aux Néo-Cana­
diens Dans le domaine des 
cours aux travailleurs sans em­
ploi, le service se propose 
d'étudier avec le ministère de 
l’Education la possibilité d'ins­
taurer des cours de formation 
professionnelle. parallèlement 
aux cours académiques; d e 
structurer ces programmes de 
façon à permettre aux étudiants 
de passer facilement de ces 
cours du jour aux cours du soir. 
Cette flexibilité est nécessaire 
pour que les travailleurs sans 
emploi au moment de leur ins­
cription ne soient pas accules 
à "perdre" des mois d'étude ou 
à laisser passer dos emplois 
rémunérateurs.

Le renouveau catéchetiqcie se 
poursuivra également Le nou­
veau nianucl de catéchisme sera 
entre les mains des élèves de 
2e annee el le service de pas­
torale poursuivra ses recher­
ches et ses experiences dans les 
écoles élémentaires comme 
dans les ecoles secondaires Le 
serv ice a clé restructuré durant 
les vacances et est maintenant 
constitue de deux équipés, l'une 
pour l'ecole primaire, l'autre 
pour l'école secondaire, formées 
l'une et l'autre par un certain 
nombre de spécialistes qui con­
tinueront leurs efforts en vue 
d'adapter l'enseignement de la 
religion aux besoins actuels II 
est à noter que la pastorale en 
milieu scolaire est confiée à des 
prêtres tandis que la pédagogie 
ratéchetique est confiée à des 
laïcs.

Nouveaux locaux disponible*
I.es différents serv ires de Sa 

Commission s'attendent que la

départ* nnt ete peu 
au cours de l'année, on peut, 
établir entre 211,000 et 212.000 
le nombre des eléves qui seront 
dans les ecoles a rompter de 
mardi.

Pour accommoder ces élèves, 
la Commission prévoit ouvrir 
271 classes de plus qu'en juin 
dernier : 134 à l'élémentaire 
et 137 au secondaire. Du seul 
côté français, on prévoit 111 
classes de plus au secondaire. 
Au total, le nombre de clas­
ses atteindra près de 7,000 
L'ouverture de ces classes né­
cessitera l'emploi de quelque 
350 instituteurs et institutri­
ces de plus que Fan dernier, 
dont 80 environ de langue 
anglaise Le decongestionne- 
mont des classes, grâce aux lo­
caux plus nombreux mis à la 
disposition dos élèves, aug­
mentera d'autant les effectifs 
du corps enseignant.

Des chiffres plu* precis 
quant au nombre d élèves, 
quant au personnel enseignant 
et quant aux classes dispom 
hles seront publiés a la suile 
du releve statistique qui sera 
fait, comme par les années 
passées, au 30 septembre pro­
chain.

La Commission a déjà an 
nonce, par ailleurs, qu elle pou 
vait disposer de 11,254 places 
élèves de plus qu’en juin der­
nier, grâce à l'amenagement 
de 380 locaux, soit dans des 
écoles neuves, soit dans des 
écoles déjà existantes, soit 
dans dos immeubles loués. La 
différence entre l’augmenta­
tion prevue des inscriptions et 
ce nombre de places supplé­
mentaires permettra de deeon 
gestionner de nombreuses clas­
ses.

Cette disponibilité provient : 
n, de la construction d'une 
croie secondaire (42 locaux) ; 
h) de la construction de cinq 
ecoles élémentaires (108 lo­
caux) ; c) de l’amenagement 
de six edifices loués ( 180 lo­
caux) ; d) de l'aménagement 
de résidences désaffectées (28 
locaux) ; e) de l'aménagement 
de classes supplémentaires 
dans des écoles déjà existan 
tes <11 locaux) ; f) de Famé 
nagement de 11 maternelles 
dans des écoles déjà existantes

De ces 380 locaux, 307 sont 
des classes régulières ; il y a 
50 «ailes spéciale* et 23 ma 
ternelles

(Cnwviuniqué de la CECMj |

Wilfrid

Grossman 
avocats,

2045. rue Bishop, 
Suite 5 

Montréal, P. Q 
Proc, du demandeur 
AV. 8-9263

1965. 
BRODEUR, 

DUS.
Winston.

AIDE DOMESTIQUE
Conflrt-nnus vos travaux domestl- 
ques. Nettoyeurs, demi-journées, 
journée complète, nuit, maisons ou 
bureaux. Service complet de netoya- 
*e de vitres. Coopérative de* Vété­
rans. A toute heure. RE. 1-2747.

J N O

APPARTEMENTS A LOUER

INSTITUTRICE
Demandée pour classe françai­
se (rurale) a divisions multi­
ples. Salaire $2700. avec apparte­
ment meublé. Compose/ 613- 
586-2620 entre 4 et 6 p.m Ren­
ie S.S.K. Aberdeen. Rapide-des- 
.fnarhitm. Comté Pontiac.

•-9-65

Château L'Escale
UNE NOUVELLE CONCEPTION DE 

L'HABITATION CANADIENNE 
17 ETAGES DE SPACIEUX

APPARTEMENTS
SPLIT-LEVELS

C A N A D A
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR
No 691 794

éçlis
pie

MURS DE »" 
TEMENT A

D'EPAISSEUR COMPLE 
L'EPREUVE DU SON

SUPERIEURE

COMMERCIAL CREDIT PLAN 
LIMITED, eorps politique et 
incorporé dûment incorporé 
selon la loi et ayant son 
bureau chef pour la Pro­
vince dr Quebec dans les 
cité et distrirt de Montréal.

demanderesse,
vs

BERCHMAN PARADIS, des 
cite et district de Montréal, 

défendeur. 
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné au défendeur 

BECHMAN PARADIS de com 
paraitre d'ici un mois. 
Montréal, le 30 août 1965.

Normand DESROCHES, 
députe protonotaire.. 

Mes Gameroff. Fenstcr, 
Kandestin & Gelfand. 
avocats,

suite 2204 Place Victoria,
800 Carré Victoria,
Montréal 1, P.Q.
Proc, de la demanderesse.

Conçus pour la grande vie
Eu plein rentre de Montréal

• Fenêtres Thermos
• Salons en contrebas
• Parquets en chêne teint nover
• Piscine chauffée et bains rte va­

peur Intérieurs sous dôme en 
verre

• Balcon* Individuel#
• Armoires de cuisine en noyer et 

tuile en vlnyle pur
• Evier en acier Inoxydable
• Portier privé
• Stationnement, Intérieur et raj^e-
• Boutique* dans magasin* de l'é- 

rtlflce
• Balcon en béton complètement 

fermé
• Cottage* à 2 chambres

TW - ?W - 3 - 3W - «’i 
7121. RUE TUPPER 

RENSEIGNEMENTS A 933-3133 
MODELES MEUBLES OUVERTS TOUS 

LES JOURS JUSQU'A 9 H. P.M.

CHASSE AUX OIES
Bernaehc canadien!**, oit 
bleu* at oia blanch*; canard*

BAIE JAMES - Québec
Quatre camps — Exploites 
par les Indiens de la tribu 
des Cris. Pêche à la truite 
mouchetée jusqu'au 30 sep 
tembre.

Pour se renseigner 
écrire ou téléphoner à

Austin Airways — Toronto Island 
Airport, Toronto 2B, Ontario. 

416-363-3522
Georgian Bay Airways, 
Parry Sound, Ontario
Ferteau Air Rervlcos 

8enneterre (P. Q.)
Arma Tea auapWa da la Direction 
des affaire,': Indienne* ministère 
rte la rltoyennet* et de l'Immi­
gration.

VERDUN, BAS, NEUF. PUES HOPI- 
TAE. V: CHAUFFE, EI.KCTR1CITE 
ET TAXES PAYEES, PISCINE. $75. 
Tél.: 769-0494. J.N.O.

A LOUER
FOCAL COMMERCIAL a louer, 2e 
étage au-dessus de Lily Simon Inc. 
$150. par mots. 1320 Beaubien. 273- 
1771. 8-9-65

CHAMBRE A LOUER
Chambre pour étudiante, étudiant, 
personne universitaire, eau chaude, 
cuisine, bonnes ronditionv 40 yuer- 
hes angle Laurier app. 9. CR 
1-0741 7-9-65

COURS PRIVES
Professeur français, a Outremont, 
donnerait cours partiels nu rom- 
nlets de mathématiques, anglais, 
français, latin, rattrapage. Tél.: 
271-2271. 7-9-65

DEMANDE D'EMPLOI
Maître és arts (français) et bache­
lier ès arts possédant 2 ans d’expé­
rience. désire enseigner la littéra­
ture française à temps partiel au 
niveau eollégial. 3721 Coronet. Mil. 
Tél.: 731-1712 8-9-65

HOMMES DEMANDES I
ELECTROLIER CORPORATION” be­
soin deux commis masculins d’expé­
rience aux écritures et impressions 
pour travail de nuit. Se présenter 
8501 est Jarry, Ville d’Anjou.

________ •-i:M
ELECTROLIER CORPORATION re­
cherche hommes expérimentés pour 
travail dans département de peintu. 
re, besoin peintres an fust! et horn- | 
mes préposés à la manutention du 
matériel et convoyeurs. Bon salaire 
et ronditionv de travail. 9» préaen- 
ter $501 est Jarry, Ville d’Anjou

•9-6» i

LOGEMENTS ET 
APPARTEMENTS A LOUER

SA INTE-ANNE-DES-PLAINES (dan* 
village). 4 appartements à louer. 
S’adresser a Montréal 321-7988 

7-9-65
Ot TRFMONT. duplex haul, pres 
glise St-Germain. Idéal pour rou­

age moyen. 3 ehambres à cou­
rber. garage chauffé. $25o par mois. 
Tél.: 738-3829. 1-H-6S

AHUNTSIC
MODERNES. LUXUEUX

“LE ROYAL*'
1790 HENRI-BOURARSA 

ANGLE PAPINEAU 
Ascenseur postes américains dt 
T V. gratuits, prix raisonnables.

2’a - 3'2 - 4'a
Meublés ou non meubles. Prome­
nade sur le toit. Arrêt, d'autobua à 
la porte Stationnement hors ru*.

DUPONT 1-6662
PROPRIETE A VENDRE

ST.GABRIEL l>F. BRANDON, bran 
cottage été-htver sur un lot de 45 i 
132’ avec garage séparé, chauffage 
central air chaud, 1U salle de bain. 
Prix $1.900. Renseignements 271- 
4608 9-9-6»
ROSEMONT TRIPLEX BOUL L’Ati- 
SOMPTION 6983-85-87. bas 5't. salle 
de Jeux, garage 2 places, 1W salis 
de bain, chauffage, eau chaude, brû­
leur à l'huile. Haut 2. 3 plères, bal 
vacant, occupation Immédiate. $31,- 
500. Conditions faciles. 331-2779.

7-9-6J
EARNgCLIFFE duplex. 2-5 pirrrs, 
vendra argent comptant. 498-7894.

7-9-65
ST-BRUNO, bungalow. 3 chambres 
à coucher, sous-sol fini, foyer, abri 
pour auto, Ol.vmpia 3-4087.

10-9-6»
PROPRIETE 

OU A
A VENDRE 

LOUER
BUNGALOW 5 pièces, sous-sol ter. 
mine avec garage, situé à Pointe­
aux-Trembles. Informations : 722- 
6923 - 259-9991. *1

PRETS HYPOTHECAIRES
Arttons — 6^
RA 9-4332

— *ur propriété — 
JNO

TAILLEUR
Faite» transformer votre hiblt k de­
vant croisé en un Joli complet è 
devant sirapie dans le dernier style. 

- SPECIALITE - 
Habits et costumes réajustés

DROLET TAILLEUR
: 351 est. rue GUIZOT DU. 8-2S32
I _ __________ ___JNOI TRANSPORT camionnage"

ROUSSILLE Transport Déménage­
ment ville, campagne et longue dis­
tance SpéciaJltêr pianos, poêles, ré­
frigérateurs RA 8-2421 JW O

VIEUX BIJOUX
ACHETONS vieux bijoux pour la 
valeur de l’or et de l'argent et aus­
si bijoux antiques et diamants. 
POMPONNETTF. INC.. 256 est, me 
8te.Catherin*. Tél.; 981-9293

V-9-M
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Pietrangeli 
va perdre 
son statut 
d'amateur

FOREST HILLS - Toul tvr- 
bip! de penser q<j» le joueur 
de tennis italien Nicola Pietran- 
geli passera professionnel im­
médiatement après les interna­
tionaux des Etats-Unis qui ont 
débuté vendredi à Forest Hills, 
e est à-dire, début octobre 

Interrogé hier à ce sulet, 
après sa victoire dans le pre­
mier tour face au jeune britan­
nique Mark Cox 4-fi, 2-fi. 6-3, 
6-2 et 6-3. l'Italien n'a nulle­
ment infirmé la nouvelle qu'il 
quitterait les rangs amateurs 
pour débuter les séries avec 
les professionnels en Italie, le 
mois prochain,

Pietrangeli a évidemment 
laissé entendre qu'il attendait 
la fin de Forest Hills pour an 
noncer publiquement ses inten­
tions. quant a la suite rie sa 
carrière, refusant absolument 
de prononcer une parole de 
eonfirmation pour le moment 

L’australien Fred Stolle n a 
quant a lui pris aucun engage 
ment avec les représentants des 
professionnels qui l'ont cnn- 
lacté

Enfin, l'espagnol Manuel San­
tana, tout comme l'australien 
Emerson d'ailleurs, ont absolu­
ment démenti toutes les ru­
meurs qui circulent sur leur 
passage chez les professionnels, 

Les deux Australiens ont 
avancé qu'ils avaient un chal­
lenge round de coupe Davis à 
jouer avant de prendre une 
quelconque décision tandis que 
Santana a été catégorique : "Je 
n'ai aucune intention, dans l'im­
médiat et dans l'avenir, de de­
venir pro".

SAMEDI

Duftfi&uiL 5-2 
Bouvretts 4 
A Hanna 4 

« 
6 
8 
8 

10

Lachanc* 
R Bruyère
L. Bourgon

PRF.M 1ERE COURSE 
TROT — Conditions — *1,1 (Ml

0 Hoota Hanover 
4 Faber Mar Mio
7 Abbe A Intruder
1 Prince Way
* Syndva HH
2 Clever Who
8 Arm bio Earl
* Yankee Rum 

Aussi eligible*- 
Kimble
Chapman Han Grandmalson

DEUXIEME COURSE 
AMBLE — Conditions — *1,000

4 P'red Scott Jr VUandre
1 Meadow Andy R Bardler
5 Candv Mountain F. Rale#
7 Dee bee Adloa
8 Honeyville Mlaa
2 Shadydale Peach
0 Sucre*» Knight 
t Caatle Leon

AumI éligible* i 
Dale Direct C 
Fabule Hanover

TROISIEME COURSE 
AMBLE — Conditions — SI.006

1 Angua J. Wiener S-J
5 Scotch Andy Laframbolee 3 
8 Adloe Pete 4
1 Calling Kev 
4 KlngRtom Gal
3 Champlannette 
8 Flemington Worthy 
7 Cyanide

Ansel éligible:
Noble Jet W. Bourgon

QUATRIEME COURSE 
TROT — Conditions — S!,?00

4 Syndy’e Gail L Pelletier 3
7 My Son * Dionne MuTavlah 4
7 Newport Rocket Glngrae 0-2
1 Dusty Dean Grandmalson fl
5 Iona Springwood P Grenier 8
3 Duché** Song P Caldwell 8
8 Wildwood Chrle A Hanna 8
* Hoot Charm W Bourgon 12

Aussi éligibles:
Jonalro D Gilll*
Titan Galophon* R White 

CINQUIEME COURSE 
AMBLE — Conditions — il.R(M)

4 Lees Royal Rov H Flllon 5-2
2 F.W. Adlos R Bardler 3
3 Admiral Herbert
6 Pertect Wave 
! Lester Hanover
5 Ideal Direct
7 Buckv North
8 First Tighter

SIXIEME COURSE 
AMBLE — Réclamer — *1,300

M. Glngnta

Martineau
Curran
Waplee

R Coutu 
T. Plouffe

Lefebvre 
T Horton

R Coutu

A. Degulee 
Hanna 

O Hess

I/ac ban ce 
R White 

St-Jacques 
J. Jodoln 
Dussault 
Lefebvre

3 Senator Pete 
8 Hickory
3 Gallant Ad ma 
1 Noble Jamie
7 Gary Johnston
4 Mighty Rich 
7 Hobo Lem

H Flllon

J. Jodoln 
Lachance 

R Ponton 
Morel 

T. Plouffe 
fist F Balsa
EPTIEME COURSE 

AMBLE — Réclamer — *1,600

3
7-2

4 
8

F. Baise
O Flllon 
A Hanna 

Y Pelchat

J -P Morel

1 Holiday Jinx
2 Moomle Dolly
4 Douglas Brook 
8 Teddv Pointer
7 The Mirage
3 Teddv Direct C
5 Homestretch Très. L Bour’n
8 Dale Freehall C Bélanger 

Ausal éligibles 
Dicky Dean 
Majora Falrv

HUITIEME COURSE 
AMBLE — Conditions — 01,000 

T H Harry R Paradis 5-2
1 Colonel Stone T Horton 3
2 Karwartha I^o 7-2
3 C.D Texas VUandre 5
0 OornoJla Adloe Roblllard é
5 Oh Shaw R Bollv 8
8 King's Buddy Lachance 8
4 WUUe Wvn Vanderpoel 10

Ausal éligibles-
Marv Hanover Grandmalson 

NEUVIEME COURSE 
AMBLE — *2.500 

Commémoratif * Michel Normandie 
? Gee Dee Frisco J -P Morel 5-2 
3 Bullet* G Lachance 4
1 Adloa Mlle n J Jodoln 0-2
3 Avon Darkv H Flllon ft
8 Sir Winston Pick R White ft
4 J.J Mann R. Bollv 8
7 Bolo Hal G Flllon 10

DIXIEME COURSE 
AMBLE — Réclamer — *1.106

7 Colon* Hanover lAchance 5-2
3 Fay's Best 3
1 Faat Traffic N Bardler
0 Warden Scott lAchance
8 Fiddler's Green
4 Joey Johnston
5 Gene D 
7 Allan Creed 

Aussi éligible*: 
Oro G Kelt 
Wldow'er Von

Bouthllller
M Olngrae

C. Poulin

R Bully 
Bailie rgeon

4ftft
8
8

12

DIMANCHE
PREMIERE COURSE 

TROT — Conditions — $1,006
8 Dark Mission
2 Quick Kid 
7 Kentrrop
1 Evergreen Pat. 
4 Scotch Irish
3 Grand Devjd

Y Pelchat. 3-2 
R White 1 

K Wap les 9-2 
Roblllard ft 

Y Oamache 
Volo

3 Scotch Vanity Lachance
8 North wood Barnev, O'malaon 

Aussi éligible?:
Toeola Hanover V Bai^e 
CVar Vonlan R Curran

8
8

10

®
BASEBALL

hier
LIGUE NATION AI E 

Ran Francisco 4 Chicago ft 
Philadelphl* a Cincinnati (aolri 
Pittsburgh à Milwaukee 
New York A St-Louis 
IjO* Angeles a Houston 

LIGUE AMERICAINE 
Kansas City à Los Angeles (eolr) 

1 * (eolr i
(eolr) 
(aom 
(aolr) 

1

A brève échéance
Le Canada joindra le circuit international de soccer

I «nlT » 
(noir i 
(«nlr|

ChloRKo * Minnpxoïft 
Washington a Wlrolt 
Clavaland à Hal'.lmors 
Boaton à Naw York

A J n l R O ’ H U
MOI r. NATIONALE 

Philadelphia s Cinolnnatl 
Nrw York a Si-Louis 
Los Angaias à Houston 
8sn Frsncisro a Chicago 
Pittsburgh à Mllasukas

MOl'E amkhicainf.
Boaton à Naw York 
Wa-ihington à Datrolt 
Chicago a Minnasola 
Clavalsnd à Haltlmnrs laotri 
Kansas Clrv à l/va Angalsa isolr)

(soir)
(aolr)

(2 aolr)

L'évolution qui sp traduit 
dans toutes Ips sphèrov da l'ar- 
fivilp par un rpnnuvpaii n'a pas 
ppargné le sport, et partionliè- 
rpmpnt lp ‘occpr. Dans pptlp 
renovation, l'on a reconnu par­
tout aussi la valeur de la pla­
nification. C'est ainsi que l'As­
sociation dp soccer football du 
Canada (CSF A.) a reconnu 
le bienfait d'un système de gé­
néralisation pn annonçant un., 
grand projrt dp promolion na­
tionale du soccer

La nouvelle a été confirmée 
par M Jean-Guy Bedard, vice- 
président de l'Association cana­
dienne et représentant le Qué­
bec a la récente assemblée de 
l'Association de soccer du Ca­
nada.

Une enquête détaillée et ap­
profondie rie la situation dans 
ce sport dans chacune des pro­
vinces du pays, dirigée par le 
réputé instructeur Terry Wea- 
therall, a démontré la populari­

té croissante de ce sport su 
pays Mai» cette croissance, 
a-t-il logiquement conclu, doit 
s effectuer dans une direction. 
File doit être dirigpp. et de fa­
çon identique a travers le pays 
si elle veut atteindre d'heureux 
résultats.

Cette même étude très détail­
lée a également permis de no­
ter la baille valeur physique, 
intellectuelle et sociale de ce 
sport, la participation intense 
qu'il permet, son prix peu coû­
teux, ses risques minimes de 
blessures et l'engouement d'une 
forte partie du public cana­
dien.

L'enquête a d'ailleurs démon­
tré aussi le dpsir réel des di­
recteurs ri éducation et direc­
teurs ri'ecole d'amelinrer leur 
programme de soccer.

M. Weatheiall et ses collabo­
rateurs ont constaté partout un 
dévouement fort louables de 
nombreux fervents de ce sport

Suite à Tenquête conduite par 
Weatherall à travers le pays
qui travaillent à son avance­
ment Mais il doit admettre que 
parfois les moyens ne sont pas 
efficaces Aussi conclut-il a la 
nécessité d'un projet de plani­
fication. a une façon de travail­
ler. qu'il croit d'ailleurs la 
meilleure, identique dans tou­
tes les provinces, dans tous les 
districts.

Adhesion

Les détails de ce grand pro­
jet n'ont pas été annoncés. Ils

le seront plus tard, mai» le.» 
grandes lignes sont déjà tra­
cées. et l'on espère ainsi fane 
du soccer un sport ma leur au 
pays Lp bu* est aussi de [aire 
entrer definitivement le Canada 
dans le circuit international de 
soccer, de développer ici non 
seulement des joueurs de fort 
calibre les taicnls sont la' 
mais aussi tout le personnel 
capable de diriger ce sport, de 
le mener a bien.

"Il n'y a pa« de raison pour 
qu'un pays comme le Canada 
avec sa population de 2(1.(100,000 
d'habitants', nous confiait M. 
Weatherall, ne possédé pas 
des milliers de participants, et 
surtout des équipés de calibre 
international Nous y arme­
rons", nous disait-i!

Ce programme de planifica­
tion mènera a un travail plus 
ordonné et sûrement a de- ré­
sultats jamais obtenus jusqu'ici.

CLASSEMENT
LIGUE NATIONALE

G P Moe Dlff.
Lea Angel*» 7ft 59 503
San Frenciaco 73 5ft 557 1
Cmrinniti 74 59 3.5ft l
Mllwauk** 71 ftO 349 2
Pittsburgh 71 ft.l 337 • 3 >4
Philadelphie ftP ft4 510 ft
St-Loula «7 ftft ,49ft 9
Chicago ft4 73 .467 13
Houaton 59 76 .437 17
New York 44 92 .324 32V4

LIGUE AMERICAINE
G P Mot Dlff.

Mlnneaot* 85 51 .825
Chicago 78 57 .578 0U
Clerelttnd 74 S9 .556 9>]
Detroit 74 60 .552 10
Baltimore 72 59 .550 10'-g
New York 67 68 .496 17 SIjub Angelea 62 73 .459 22%
Washington 60 75 .444 241,
Boston 51 85 .375 34
Kan am* city 48 84 .384 35

Le match entre les 
Saints et les Titans 

télédiffusé

DEMAIN: le Marathon d eSt-Hyacinthe

FOOTBALL
n i m a K r n n

CONEERtM K DE I f «T 
Toronto k Gîte»*

i i n n i
COM I Kl S( I ni 1 EH T

Montt*el * Hamilton 
CONFIRENCf nr I ’OUE

Winnipeg e Calgary 
Edmonton à Règtn*

CLASSEMENT
CONFERENCE DE L OUEST 

G r N Tp Er The
(•ftltery 4 2 0 1 1 ■ 77 8
WlmilpcK 4 2 O 88 88 8
V'Hnrouvet t Î Î 1 r Aft Î
SuAkairhewen I 7 1 10.1 l’ft t
Edmonton 1 3 0 84 1ft* I

sera
Par Claude LEBEAU

C# *oir, au Forum do Mont­
réal, tt poursuivra la somi-fi- 
naît 3 de 5 ontro Its Titans do 
Sorel ot les Saints de Ville St- 
Pierre. Après un foudroyant 
triomphe de 14-5 remporté lors 
de la ioute initiale les Saints

Les inscrits au Richelieu
DEUXIEME COURSE 

AMBLE — rendition* - *onn
1 Stop Bevond MÏttTavish 3
3 Armbro Freddie Gamache 7-2
4 Mainline Comet K Waples 4
5 Brave Tag P Duaaault ft
8 Lina M Vonlan Martineau 8
7 Plxellen H Flllon 8
2 Klttv Kln 8
• Mias Pandora Bxp. Bédard lü

Aussi eligible»*:
Mrc J.B d. üllll*
Fleetinf PU-k Morel

TROISIEME COURSE 
AMBLE — Conditions — $906

1 Tonv Clap 2
2 Mes First R Curran 4
5 Great Duke Duaaault 9-2
3 Fanny Clap N Bardler 5
4 Adlos Scott VÜandre €
6 Galant One Gauthier 8
8 Widower Abe C. Watters 8
7 Ronnie Dean H. Flllon 10
Auaei éligible* :

Billie Blue O Waplee
Wantawan Wick J. Jodoln 

QUATRIEME COURSE 
AMBLE — Réclamer — |96« 

t Golden Bpa’-k S
3 Count Newport Lachance 4 
1 Norma B A. Qrîeé 0-2

6 
6 
8 
8 

10

Gil. Lachance 
P Caldwell 

R Coutu 
D. Cameron 

C Paradln 
A. Hanna

M UIuk'&n 
W Bourgon

TROISIEME < Ol RRE 
AMBLE — Réclamer ~ *906

1 Mia* Esther Temple R Curran
2 Farm view M!r Y Plouffe
3 Sweet Mozelle
4 Our Chance
5 Irish Mite
6 Hal Bats
7 Michael Mite
8 The Tipple;

Aussi eligible»:
Grand Creed 
Pilnves.se Star

QUATRIEME COl RSI
AMBLE — Réclamer — $000

1 Town Byrd A Hanna
2 Melissa Volo P Roblllard
3 Singing Pence Gil. Lachance
4 Victor pick p. .Laframboise
5 Katie Dares J. Shtyka
6 Spice King L. Turcotte
7 Sarga* Pick O. Flllon
8 lookout Hnw I-ee 

Auaei éligibles:
Duke of Wellington F Baise 
Irenes Royale Y Deejardlne 

CINQUIEME COURSE 
AMBLE —- Réclamer — 01.160

1 Marv Lyn
2 Sir Hal OH. Lachance

4 Incltatus
5 Surge R Curran
6 Miss Prlnc Alice, R Boll y 
8 Duke of Frisco V. Bourgon
7 Robert L.

Aussi éligible»:
K$«v Harmony 
Henley Hal

CINQUIEME COURSE 
AMBLE — Condition» — $1.306

2 Mighty Kawartha F. Baisp 5-2
3 Direct M Adloe H. Pau/A 3 
1 Good Scott 
5 Ssndv Elkington
7 Little Dandy
4 Coppersmith 
ft Doctor Kirk
8 Widower Patch 

Aussi éligibles:
Esquire Queen 
Lord Dares

Y Plouffe 
VUandre

R White 
Lachance 

P. Grenier 
Y Plouffe 
R. Curran 
Y. Pelchat

3 Deli Cash
4 Raffle*
5 Direct Johnny 
fl Sammy Dares
7 Galt Wav Exprès»
8 Jackie Wayne 

Anasl éligibles:
O M See 
Auction Time

Y Pelohat
M Aubin 
N. Ma*»e

R Curran 
Hen. Flllon 

C. Poulin

é Roblllard 
D Gilll*

SIXIEME COURSE 
AMBLE — Condition* — $900

M Héroux 
P. Caldwell

SIXIEME COURSE 
AMBLE: — Réclamer — $1.006

3 Envy 
2 Tempest I.ady
5 Tarport Avery
7 Dicky Dean
4 Penny Chief
1 Dainty Brooke
6 Count Pick
8 Bliley HalSldav 

Aussi éligible»: 
Forgetful 
Stea-dv Flash

Martineau 3 
Ladouceur 7-2

Kaples 
Morel 

R Bollv 
A Grise 

N Bardler 
R Curran

Baillargeon 
Y. Plouffe

SEPTIEME COURSE 
TROT — Condition» — $1,306

2 Flashy Freight B CAté 3
4 Meander R Caldwell 7-2
1 CTtlef Corsica K Waple.» 4
ft Chalidele Bryan M Héroux 3 
7 Rodney Frost Grandmalson ft
3 Sue Express H Flllon 8
5 Incorporator P Grenier 8
* Pinky Jamie F. Raise 10

Aussi éligible:
Argo Bay C Poulin

HUITIEME COURSE 
AMBLE — Condition» — $1,406

3 Tag Bn H. Flllon 5-2
7 Coeur de Lion R White 4
5 Empire's Haven F Raise 9-2
ft High Te*t St-Jacques 5
2 Senator Pick Y Plouffe 7
1 Dill Will Vanderpoel 8
4 Royal Salute g

NEUVIEME COURSE 
TROT — Préféré» •»" — $2,506
7 Parle Demon MacTavlsh 3
ft Cambeltown B Côté 7-2
5 Absand Jr H Flllon 4
1 Lord Sampson F Raise ft
2 Lucknow's Prince Glngra» ft
3 Night Shift Lachance 8
8 HI Jet St-Jacques 8
4 Joppa a Surprise R Caldwell 10

DIXIEME COURSE 
4MBLF. — Conditions — $!X>0

2 Valleyfleld Star Lachance 3
3 Milt* Esquire M Héroux 4
4 Poplar Citation O. Flllon 4
ft Silver's Gold F Baise S
5 Dale Lind p Grenier ft
1 White Flame g Raymond 8
8 Meadow Frisco La framboise 8
7 Brown Hope D. Cameron 10

Aussi éligible
Jneeds 1» On Top Glngrse

1 Fabius Hanover
2 Knightle Knight
3 Josedale On Top
4 Baron Dale
5 Milton Hanover
6 Wantawin Wick
7 Success Claude
8 Newark 

Aussi éligible:
Billie Blue G

SEPTIEME COURSE 
2 an» TROT “DUFFERIN” — *7,180
1 Sirncoe P Caldwell
2 Dlller Harbor R Caldwell
3 Rushing Brook J Brosseau
4 Armbro Gazelle R Sllllphant
5 Bethel Mar Mlo ~ 
ft Beau Mar Mlc
7 Flamingo Mir
8 Mild H mover

III ITIEME 
2a ns TROT " DUFFER IN” — $7.186 
1 (5) Proud Vie M Dostie
1 a< 7 iPerfee*» Mir
2 il» Jenny’.» Joe R Lawson
3 i21 R»»ta Mar Mlc M Oournoyer
4 <3i Mias Santale R Grenier
5 (41 Fearless Bombs
ft <fti Mr Parish S Brisson
7 (8) Luckv Mir MacTarish

NEUVIEME COURSE 
4M RLE — Condition» — $1.366

T. Horton 
Y. Pelchat 
M Gingr»i.»

A Hanna 
R. Bardler 
j. Jodoln

R. Bouthllller

R Savignac
R Gagné 
M. Doetle 

S Brisson 
COURSE

1 Drednaught
2 Timber Tone
3 Ima Johnston
4 Stormy M
5 Gav Parader 
ft Demon Rainbow 
7 Ducky's Breeze 
ft Lincoln Clipper

Aussi éligible 
Doug Johnston C R Caldwell 

DIXIEME COURSE 
AMBLE — Réclamer — $1.066 

! Steady Flash
2 L. B Blackstone
3 Gunny’s Bud
4 Rich Liner J
5 Miss Scott Brooke 
9 Ganderette
7 Major's Falrv
8 Oro G Ken 

Auas1 éligibles:
Sir Mite 
Gypsy Baron

R Curran 
K. McElroy 

Oil. Lachance 
A Hanna 

P Dussault 
Martineau 
M Picard 

JG Brosseau

Y. Plouffe 
A Déguisé 
B Webster 
Vanderpoel 
M. Picard 

R. Curran 
F Baise 

R. Boily

durent plier l'échine par M à 
Sorel.

Tobby Wilson, Charles Bélair, 
Harry Wooley et Keith Bowen 
enregistrèrent chacun 2 buts 
pour les vainqueurs pendant 
que Jacques Durette en enfilait 
un. Ray Beach, qui sera absent 
pour la partie de ce soir, comp­
ta à deux reprises pour le St- 
Pierre. Rick Linton et John 
Hansen comptèrent les deux au­
tres. Il est certain que les jou­
eurs de l'instructeur Ferguson 
seront désormais considérés 
comme de sérieux rivaux sur­
tout lorsque ces derniers se li­
mitent au jeu de crosse pour 
releguer au second plan les 
frasques inutiles. 17 punitions 
furent imposées au cours de 
cette rencontre dont 10 aux Ti­
tans; même là il y a place pour 
l'amélioration. Enfin un inté­
ressant duel de gardiens de 
buts est à prévoir entre Pierre 
Leroux du Saint-Pierre et Gil­
bert Sawyer du Sorel.

Dans l'autre joute à l'affiche, 
le National d* Valleyfield fera 
fac« à l'élimination à l'aréna 
de DrummondvilU. Les Athléti­
ques, qui mènent cette série J 
de f avec 4 victoires contre l 
défaites, doivent beaucoup au 
lancer précis de leur vétéran 
Roger Desrosiers qui, en plus 
d'avoir enregistré le truc du 
chapeau a eu l'honneur de 
compter les buts égalisateur et 
victorieux lors de la dernière 
partie, Pierre-Paul Blouin se si­
gnala également pour les Athlé­
tiques avec une marque simi­
laire. Cette défaite fut sûrement 
amère pour les joueurs de l'ins­
tructeur Cousineau qui me­
naient par 8-4 à la fin de la se­
conde période.

La T.V. nous offrira donc une 
enlevante partie dimanche à 4h. 
(canal 2) puisque non seule­
ment assisterons-nous à une 
merveilleuse exhibition de la 
part des joueurs colombiens 
mais egalement deux jeunes 
gardiens dont les progrès fu­
rent notoires au cours de la 
saison, reprendront le duel 
qu'ils se sont livré à Sorel, 
jeudi. Enfin, si Sawyer a eu le 
meilleur cette fois, il convien­
drait de souligner que le gar­
dien Leroux effectua la majo­
rité d* ses arrêts devant des 
joueurs parvenu* seuls devant 
lui. Cette partie débutera à 8h. 
et demie.

SA INT-HYACINTH K Une 
quarantaine d’athlètes du Qué­
bec. de l'Ontario et rie* Ktats- 
Uni* prendront part au mara­
thon de course longue distance 
annuelle de l'Association cana 
dienne d’athlétisme amateur, 
qui aura lieu dimanche a Saint- 
Hyacinthe

Hon Wallingford, de Hamil­
ton, qui a établi un record pour 
la course de 26 milles, l’an der­
nier, accomplissant l’épreuve 
en un temps de 2:22.18 domine 
la liste des inscriptions. Le Club 
Olympique de Hamilton qui. 
l'an dernier, avait amassé les 
plus grands honneurs dans cet­
te compétition, a délègue un 
fort contingent d’athlètes. On 
remarque en particulier les ins­
criptions de Ôeoff Hodgson, de 
Dundas, Ontario, Herb Monck,

dr London et .Jim Beisty. de 
Burlington.

L Association athlétique de 
Boston a délègue pour sa part 
sur les lieux un groupe de 
neuf coureurs, tandis que le 
Massachusetts a envoyé des 
compétiteurs aussi dangereux 
que Ken ( ameiato, .John Boo- 
ras. Al Alter, Don Fay, Erick 
Erickson et Mike Bigelow. 
Stuart Adams, Ronald Garr et 
Scott Gonzales sont aussi de la 
délégation.

Mike O’Hara, de New York, 
ohn Jarret t. de Patchoque, 
N Y. et Sid Smith, de Wood 
bridge, de N... représenteront 
le Club d’athlétisme Si An­
thony. dans la competition

De Toronto, les Club* Glads 
tone. Sliders et North York 
seront représentés a Sf-Hya 
cmthe par Ernest Sharpe, Ka-

lervo Paakkola. Hugh Came­
ron. Herb Riechert De l'uni­
versité d'Ottawa, on verra a 
l'oeuvre Bill Arnold.

Montreal aura egalement des 
représentants dans la eomjie- 
Htion. Il s'agira en particulier 
d athlètes du Club Royal Franc- 
Amis. Roland Michaud, Régi* 
Forel et Gordon Gilmour font 
du groupe.

CONFERENCE DE LEST

Hamilton 
ot t•« » 
Montr^el 
Toronto

r, r N I»n iv
4 1 O 103 41
3 1 6 72 56
1 3 6 44 73
0 % 6 47 l'ï

ne
8

Fuell et W'dtiams
opposés aux Ti-Cats 
à Hamilton, lundi
Les Aloueftf» de Montréal 

aligneront deux nouveaux ve­
nu» contre le» Tiger Cat» à 
Hamilton lort de la Hto du 
Travail.

L'ex-Argo de Toronto Don 
Fuell et Joe William», obtenu 
des Colt» de Baltimore, feront 
leur» débuts dan» l'uniforme 
des Alouettes, qui tiendront 
deux autres séances d'entraî­
nement avant de partir en di­
rection de Hamilton, dimanche 
soir.

On sait que les Alouettes 
ont remercié Jim Reynolds de 
ses services afin de faire place 
à Williams, qui remplacera 
John Kennerson, congédié 
avant le dernier match contre 
Ottawa.

Fuell remplacera Reynolds 
comme secondeur de ligne. 
Les Argos l'avaient soumis au 
repêchage en dernière fin de 
semaine.

Par ailleurs, la perte de Gi- 
no Beretta pour la balance de 
la saison en raison d'une bles­
sure au genou, obligera le pi­
lote Jim Trimble à utiliser le 
quart Bernia Faloney comma 
botteur.

Trimble a soutenu, malgré 
les rumeurs, que le congédie­
ment de Reynolds n'était pas 
la résultat d'una dispute en­
tre le joueur et le personnel 
des instructeurs.

Selon lui, ('acquisition do 
Puall at Willlama, on plus do 
l'habiloté do Lorry Tomlinson 
d'évoluor comme secondeur 
défensif, lui permettait do li­
bérer Reynolds, au! n'o pat af­
fiché la tenu# dont il était ca­
pable.

CAMPBELL

Même s'il n'a pas ancore si­
gné son contrat avec Roughri- 
ders de la Saskatchawan, le 
flanqueur Hugh Campbell sou­
tient toujours qu'il veut de­
meurer à Regina.

En raison d'une mésenten­
te entre lui et le direction, 
Campbell joue automatique­
ment son "option", ce qui lui 
permettra d'obtenir ta liberté 
à la fin de la saison.

La gérant de l'équipe a ré­
vélé que Campbell avait refu­
sé une augmentation substan­
tielle de salaire, car il voulait 
davantage.

On prétend mima qua 
Campbell serait assuré d'évo­
luer dans la ligne Nationale 
de football l'an prochain, ce 
que nia le joueur.

Depuis son arrivée dans la 
football canadien, Campbell 
s'est avéré un des meilleurs 
receveurs de passes en dépit 
da son poids et de sa stature, 
ear il s'ast révélé un vérita- 
bla poisson pour l'annemi an 
raison da sa rapidité.

Autre gain 
de Bissegger

le dccnipr tournoi prn-mptn 
bie d'unp .prie dp qujtrp org» 
nispp par l'Assopiatinn rana 
riipnnp dp golf, a pii Mpu hier 
au Club Brltpvue faisant équi 
pp avec Kd Lang, un membre 
dp et club, Jack Bissegger a 
enlevé le.» honneur par équipé 
en compilant une fiche totale 
de 144

Chez les professionnels au 
classement individuel, Jean- 
(tuv Periled, de Boucherville 
a réussi la meilleure fiche avec 
70. Phil (Jiroux vient ensuite 
avec 71, Franco Sirianni. de 
Bella Vista 73 et Adrien Bi- 
gras, de Ste Dorothée 73.

I-a meilleure fiche a été 
réussie par D. Cardinal qui a 
obtenu B2, ehei tea memorea

Les Lions 
au 3e rang

VVINNIPHXJ 1-e demi WU- 
lie Pleming a accepté une lon­
gue passe et a effectué un# 
course de Ou verges au début 
du dernier quart jeudi pour 
procurer un gain de 14 7 aux 
l.ions rie la t'otombie-Britanm- 
qup sur Ips Blue Bombers de 
Winnipeg devant 21.012 specta­
teurs dans la Conference de 
football de l'Ouest

lut victoire a permis aux 
taons de rejoindre Saskatche­
wan au troisième rang du cir­
cuit tandis que les Bombers de­
meuraient sur un pied d'égalité 
avec Calgary en tête de la li­
gue.

l* centre arrière Bill Mun- 
sev a réussi l'autre majeur des 
vainqueurs sur un plongeon de 
deux verges Peter Kempf a 
botté les deux transformations.

l e flanqueur Billy Cooper a 
compté l'unique touche des 
Bombers quand il a échappé à 
la surveillance de Sonny Ho­
mer pour capter une passe de 
Kennv Ploen dana la xone det 
buta des Liom.

Doran Douce! a été 
éliminé en semi-finale 

du championnat de golf

36 trous aujiair-

BRANTF’ORD — Gordon Stol- 
ler.v, de Toronto, a calé un 
birdie de 23 pieds au premier 
trou supplémentaire hier en 
triomphant de Doran Doucet. 
de Windsor Mills, Que . dans 
une semi-finale du championnat 
canadien de golf junior.

Slollery affrontera tan Tho­
mas. membre de l'équijie cham­
pionne interpropinciale, lors de 
la finale de 
d hui.

Thomas a paincu Peter Tur­
ner, qui apait réussi le deux­
ième meilleur score lors des 
essais de qualification, par 5 el 
4 dans l'autre semi-finale 

Stollery en était à son deux­
ième triomphe en supplémen­
taire dans ta journée, car il 
avait battu Terry More de Win­
nipeg, au ]<te trou en matinée 

Pour sa part. Doucet n'a pas 
connu une journée de tout re­
pos lui nnn plu». Il avait dû

lutter jusqu'au 21e trou en ma­
tinée aiant d'éliminer Wayne 
W iseman

Par contre, Thomas na 
éprouvé aucune difficulté con­
tre Turner, qui avait affiché 
une meilleure tenue jusque la. 
Il avait vaincu Jim Short, de 
Toronto, par 5 et 4 en quart- 
de-finale, en améliorant la nor­
male de trois coups.

Thomas avait éliminé le 
champion de la Colombie Bri­
tannique. Al Greenstreet, par 
6 et â en quart de finale

Stollery possédait une avance 
de deux trou» sur Doucet su 
17e vert, mais a dû concéder 
les deux dernier» jeux, re qui 
a nécessité le jeu supplémen­
taire.

U finaliste était d'autant 
plus nerveux qu'il avait nihl 

élimination en supplémentaire 
au enuri des deux demiéree 
innée*

A FOREST IIILLS
Hier: sombre journée pour les Canadiennes

J. Label*

Forest Hills, N.Y. Le déléga­
tion canadienne dans la tour­
noi da Forest Hills, e été loin

LUNDI

Gee Dee Frisco est le 
favori pour remporter 
l'Amble Commémoratif

PREMIERE COI R SE 
TROT — Rérlamrr — *1.060

1 M&rknb Pick
2 R*d Top
3 Lotte Luck
4 Gus The Greet
5 Mr T V 
ft Cl tv Slicker
7 Mr D*v Kev
8 Nobleman 

Ansel éligible.»:
Jem le*» Rose K Pritchard
Cheland Kvy o Paquette

DEUXIEME COURSE. 
AMBLE — Condition» — $966 

1 Mrndow C Del* R Curran
7 Lxrly Stuart Gil Ltchance
3 Adloa Dan 
\ Ltncoln'ft Champ 
5 Fleattne Pick 
ft High Demean
7 Noble Jet
8 Reeae Rodney 

Auaul ftllglhle*:
Prophesy 
Honey Rainbow

O Flllon 
L. Turcotte 
P Caldwell 

G. lArhanre 
R Coutu 

Hen. Flllon 
R. Caldwell 
R Sttvignac

MacTavlsh 
J.-P Morel 

J. Wiener 
W Rourgon 

■> Lerochell*

R Sauv*

ECOLE CANADIENNE DE JUDO ET KARATE
“The National Karate Association"

Y JUDO ★ KARATE ★ AIKIDO * JIU JITSU
HOMMES — FEMMES — ENFANTS

(Ours notir débutant» commentant en septembre 
Enfants, Karaté, \iki. Judo, se faire inscrire avant le II septembre. 
Pour Inscription de préférence les mardi et Jeudi de 4h. k 9h. p m 

le samedi de 1 h. à ft b.
Coure de frnupe, «eml-prlrès et pftrttruliera

7064 ST-HUBERT TEL.: 271-7067

T.'Amble Commémoratif A 
feu Michel Normandin sera 
le fait saillant de la dernière 
fin de semaine de courses du 
metting d’été du Parc Riche­
lieu. Un peloton de sept am- 
bleurs se disputera ce soir les 
meilleures parts d'une bourse 
de $2.500.

On sait que le meeting de 
courses sous harnais du Parc 
Richelieu prend fin mercredi 
soir, au Bout de Plie. Deux 
jours plus tard, le meeting 
d’automne rie Blue Bonnets 
rnmmeneer» au même endroit, 
au Richelieu, en raison des 
travaux de rénovation en 
murs à I bippodrome du boule­
vard Docane

Gee Dre Kriseo sera le fa­
vori dans rette course, sous la 
conduite de Jean Paul Morel. 
Ce jeune homme s'est très 
bien tiré d'affaires jusqu'ici et 
on lui prédit un bel avenir. 
Mais Gee Dec Kriseo aura fort 
à faire contre un peloton bien 
équilibré, comprenant Bullet.*, 
Adios Mile C, Avon Darky, 
Sir Winston Pick. J.J. W'ann 
et Boln Mal.

Cette course a été organis e 
pour commémorer l'aport du 
regretté Michel Normandin

aux courses sous harnais. Cet 
ancien commentateur sportif 
avait été annonceur et publici­
taire aux courses sous harnais 
et aussi propriétaire.
Dimanche

Demain après-midi, l'épreu­
ve principale a l'affiche s'a­
dressera aux trotteurs Paris 
Demon, de l'écurie de Duncan 
MacTavish. semble être le 
meilleur du peloton de huit 
trotteurs de catégorie 'préfè­
res 2". Il a obtenu, du moins, 
la meilleure cote de la part 
du handicapeur Bill Slack Pa 
ris Demon partira de la septiè 
me position, et si l'allure est 
le moindrement rapide, les 
amateurs auront l'occasion de 
constater que ce trotteur peut 
revenir très rapidement au fil.

Campbeltown, battu de jus­
tesse par Miss Speedster à son 
dernier depart. Absand Jr, im­
pliqué dans un accident la se­
maine dernière. Lord Samp­
son. qui a enfin obtenu une 
bonne position derrière la bar­
rière des départs. Lucknow's 
Prince, un trotteur imprévisi­
ble a Marc Gingras, Nighl 
Shift, dangereux s'il ne casse 
pas. Hi Jet, et Joppa's Surpri- 
i», feront la lutte à Paris De-

de connaître des heures de 
gloire, hier, en premières ron­
des.

Maria Bueno, la grande fa­
vorite chei les demes pour 
capturer une quatrième fois le 
couronne des simples, dans 
le tournoi, a éliminé facile­
ment Anne Béderd, de Sher­
brooke, (épouse de Bob Bé­
dard), par des comptes de 6-2 
et 6-0, pour ainsi poursuivre la 
lutte en compagnie de Ann 
Jones, Billie Jean Moffitt et 
Carole Graebner. Vicky Ber­
ner, de Vancouver, une autre 
favorite canadienne, a connu 
la défaite, aux mains de M A. 
Eisel, des Etats-Unis, par des 
comptes de 6-2 et 6-3. Egale­
ment, F. Urban, une autre ca­
nadienne. e été défeite 6-2 et 
6-4 per P. Cody, en premières 
rondes.

Anne Bédard a si peu im­
pressionné lors de sa rencon­
tre avec la brillante Maria 
Bueno qu'elle fut même inca­
pable de remporter un seul 
service. Les deux parties qu'el­
le deveit remporter contre la 
Brésilienne étaient dues è un 
|eu erratique rie cette der­
nière, sans plus.

mon, dans ccttp course de 
$2.500.

Lundi soir, à l’occasion de 
la fèle du Travail, lo secrétai­
re des courses Georges Giguè- 
re présentera son dernier sta 
kc de la saison le Trot Pro­
vident Le Parc Richelieu se 
propose donc de quitter la 
scène ries courses sur une bon­
ne note, mais les amateurs 
sont assurés de retrouver le» 
même» pilotes et entraîneurs 
sou» la bannière de Blue Bon­
nets, au Bout de-PHe.

Chei les homme», hier, Deo- 
nis Ralston est passé en secon­
de ronde en triomphent de 
Jim Hobson 6-0. 6-3 et 6-2, tan­
dis que Stolle, deuxième favo­
ri, encaissait également une 
victoire en ayant le meilleur 
9-7, 6-2 et 7-5 sur Edward 
Newman, de Sen Antonio, 
Texas.

Krlncipeux résultats

SIMPI.S.S MEHSIKTRS
P Ralston (Biata-Unisi h»* I 

Hodaon lEta'a-Lînla S-0. 6-3, 6-2 
R Holmbrr itS -t) ) hat W Hlfl- 

Xln» i F -O.i S-J 6-2, 6-2 
Oliff Dnrsdalf i Af Sud i bat R 

Moodv < K -U i 6-2. 6-1 6-2 
Fr ad Stolle iAuslr.1 ual Bd New­

man (E -U i 9-7. 6-2. 7-5 
R Howe iE-U.) bat Svanlty Pa-

Campbell, applaudi
VENISE Donald Camp­

bell, le recordman du momie 
de vitesse sur terre et sur 
l'eau a été applaudi au festival 
de Venise où il a présenté son 
court métrage "How long is a 
mile Le film est un docu­
mentaire sur les tentatives du 
champion rie battre le record 
du monde et sur ses succès. 
Tourne en Australie, il retrace 
les peripeties rie Campbell 
dans le desert, en butte à la 
pluie el a la neige ainsi que 
sur les lacs australiens

earrell
8-3.

Porto-Rlco) ft-2. ft-ft, ft-2. 

SIMPI F* DAMF..S

bet V R»rnifr 

Ver-

M A FJfe! H U 
■ Canadm ft-2 ft 

C Gr8fbnt*r tE-U.i but 
rln iR-L' ft-0 ft-.T 

P Cody < E -U i h«t S’ Urban <C« 
nftdn ft-2, ft-4

A Havdon Jonex G B • bel ,Tovr« 
r>R\xnport F-U i 6-2. ft-l 

P Rtppv F-U i but r M Puie*
rioe < Colombie t ft-l. ft-4 

B T Moff-.U F-U ! hut M RureJ 
Frencxi * 0. ft-2

K Hertrr iE.-C ; bet Julie Held- 
men t E-U 5-7 ft-4 11 9 

M Arnold F - IJ » bat Y. Klmtir» 
(Japon > ft-2, ft-0.

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES
BREVETS D'INVENTION DACTYLOGRAPHES
BREVETS D'INVENTION 

MARQUES de COMMERCE

ROBIC Cr BASTIEN
cl-ftevent

Htrltn, Marion, Robic & Bastion
1100 tue DRUMMOND 

MONTREAL M 
î»l ?»37

Encouragez nos 
an none eu rs

ASSURANCES

ATTENTION
Net burcâuk magatint. atelier» e 
tellei de montre tent demine»»» 
•14 ST ALEXANDRE PRIS CR A10 
Vou» y treuverei dectyie«re»ftf» 
memmet * calculer, i photoceoier 
» additionner » dicter, duplicateur! 
norioqt* de temp* selle» de monte» 
spacieuses de meubles de bureau 
•♦c.. etc , en somme

TOUT POUR LE BUREAU

CANADA DACTYlOGPAPHf INC.
ITariONNiMCNT 

Nutei notre nouveau •éléph.'ne t
861 5771

Cubs
Giants

5
4

Sun PrenrlAco 000 020 101 4 10 l 
Chicago 000 140 00x- 5 7 0

Bolin, Murakami (5) Baltlle (7t 
Prtddy (ft) at Ha-llar, Paul. Aber­
nathy ‘71 *t Ro’rr'vpicv 
O-Faul (3-3t P-Bolln (ft-S)
PI rent**

Pranrlvn Rnl’n (l)
Chlra#* — Willlama (M)

ASSURANCES GENERALES • PLAN DE PENSION 
ASSURANCES COLLECTIVES

Horace Labrecque & Fils Ltée
1411, rue CRESCENT

Phi* de SO antires d’crpérience
MONTREAL — VI. *-2371
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Les affaires culturelles 
annoncent: de nouvelles 
structures, l'octroi de 
bourses, des nominations

QUEBEC. — L« minister# québécois d#i iHairet cultur#ll#t 
compte désormais «rois directions générales. M. Pierre Laporte, 
titulaire de ce ministère, a annoncé hier au cours d'une con- 
terence de presse que celles-ci sont les directions générales des 
arts et des lettres, de l'enseignement artistique et de la diffu­
sion de la culture Elles seront dirigées respectivement par 
MM. Pierre de Crandpré, Guy Beaulne et Robert Elie.

M Robert Elie, nouveau rii 
recteur général de la diffusion 
de la culture, est depuis lt)fU 
conseiller culturel de la délé­
gation générale du Québec a 
Paris. Il est à;e de 50 ans

l.e nouveau directeur gene 
ral de renseignement artisti 
que M fîuy lieaiilne. âge de 
41 an.-, était directeur du sor 
vire de theatre du ministère 
des affaires nillurelles.

M Pierre fie Grandpre, 45 
ans. était déjà directeur gene 
ral des arts et des lettres au 
ministère des affaires rullii 
relies, felte direction générale 
s'inscrit maintenant dans le 
nouvel organisme du minis­
tère, qui a reçu l'approbation 
du conseil des ministres, a dit 
M Pierre Laporte.

En annonçant les nomina­
tions. M Laporte a déclaré 
quelles correspondent à des 
"réformes en profondeur ries 
structures du ministère des 
affaires culturelles".

M Laporte a d'autre part 
annonce la nomination fie M. 
Guy Viau. président du Conseil 
des arts de la province, au 
poste de drecteur du Musée 
de Quebec. Quant a M Gérard 
Morrisset, ci-devant conserva­
teur. il devient conseiller tech­
nique responsable de l'inven 
taire des oeuvres dart du 
Québec.

La cité internationale des arts
Le ministre Laporte, au 

cours de sa conférence de

•4 •

Robert ELIE

presse, a aussi réitéré l'invi­
tation laite récemment aux 
artistes québécois qui vou­
draient profiter d'un séjour 
de travail à Paris. Ils peuvent 
profiter du “studio du Que 
nec" à la cite internationale 
ries arts établie dans la capi 
taie française.

Le candidat qui veut se pré­
valoir de cette invitation devra 
présenter un curriculum vitae 
comportant le plus de rensei­
gnements possible sur son oesi- 
vre et sa carrière. Le bénéfi­
ciaire. pour chaque période, se­
ra propose par un jury de spé­
cialistes Le studio ou atelier 
mis à la disposition d'un ar­
tiste du Québec sera tantôt un 
studio pour musicien 'insonori­
se’, tantôt un atelier doté d'un 
éclairage spécial pour les pein­
tres et pour les graveurs: ou 
encore un atelier de sculpture 
situe au re/.-de-chaussée de ré­
tablissement.

La participation de chaque 
artiste aux frais de fonctionne­
ment de la Cité internationale 
est fixée à 270 francs par mois 
pour un roupie, soit $78.75.

Pierre de CRANPRE

Ces frais de service seront 
payés par le ministère des af­
faires culturelles grâce a sna

AfcCO'

_ f «T 6 W*'-

J.-A.DESY U*
MONTRÉAL

programme d aide a la créa 
lion Cette somme rouvrira les 
dépenses de chauffage en hi­
ver. de ventilation en été. d'é­
clairage. de blanchisserie, d'é­
lectricité. d'eau chaude, de lite 
rir de vaisselle, etc. ainsi que 
lous les autres services d'en­
tretien et d'administration

Dans un autre edifice, l'ar­
tiste bénéficiaire peut profiter 
d'une salle d'audition de ron- 
rerts, de conférences, de spec­
tacles De- salles d'exposition 
et de réception sont egalement 
a la disposition des pensionnai­
res De plus, on y trouve sur 
place une bibliothèque, une dis­
cothèque. dos studios d'enre-

Guy VIAU

gistrement. ainsi qu'un har et 
un restaurant.

Ce second édifice est un cen­
tre de vie commune Chacun 
peut s'y retrouver après le tra­
vail

Lei bénéficiaire* de* 
bourse* de recherche

Le Service d'aide à la re 
cherche et à la création a ac­
corde des subventions de $87.- 
500 au total à trente-cinq can­
didats en musique, théâtre, 
lettres, arts plastiques, scien­
ces de l'homme et de la nalu 
re.

Mu*ique : M Conrad Lotendre, 
$4,000; M Gabriel Charpen­
tier. $4.000: M Stéphane Yon­
ne, $9.000

Théâtre : M. Benoit rie Mar 
gerie. $3,000, \l Julien For­
tier, $4.000, M Jacques Lan- 
guirand, $4,000: Mme Fran 
çmse Loranger Michaud. $1, 
500; M. Jean Robert Remillard. 
$1.500.

Lettre* : M. Maurice Blain. 
$2,000; M. John Stinson 
Glassco, $2,000; Mme Anne lie

Guy BEAULNE

bert. $3.000; Mlle Gabrielle 
Messier, $4.000; M Jean Jules 
Richard, $3.000.

Art» plastique* : M Jean- 
Pierre Beaudin. $2.000: M. Gil­
les Boisvert, $2.000; Mme Kit 
lie Bruneau • Alibert. $2.000; 
Mme Monique Charbonneau, 
$2.000, M. Ulysse Comtois. $3, 
000; M. Jacques de Roussan, 
$1.000; M. Pierre Heyvaert. $1.- 
000; M. Jacques Hurtubise, $2. 
000; M. Serge Lemoyne, $2,000; 
Mme Maya Lightboby, $2.000; 
Mme Anne Paré. $2,000; M 
Yves Rajotte, $2.000: M. Michel 
Régnier. $2.000; M Adrien Vil- 
landré, $1.000.

Science* de l’homme et de la
nature : Mme Elizabeth Bragi- 
net?. $1.000; M. Jacques Dofny, 
$4.500; M Fernand Grenier, 
$4.000. M. Bernard Jasmin. $2.- 
000; M. Jacques I.avigne, $2.- 
000; M l'abbé Michel Le Moi- 
gnan, $1.000. M Pierre May 
rand. $8.000; M. Jean Sarrazin, 
$4.000.

Grande popularité de 
l'apprentissage

QUEBEC Un total de 8.- 
238 élèves ont suivi les cours 
du soir du service de l'aide à 
l'apprentissage en 1964 et on a 
compté 1.846 inscriptions aux 
cours du jour.

C’est ce que souligne le rap­
port annuel du service de l'aiae 
à l'apprentissage, service qui 
relève du ministère du Travail.

I,e rapport précise qu’il s'est 
donné 185.029 jours - élèves 
de cours tandis que le soir les 
heures-élèves de cours se sont 
chiffres par 198.176. la* per­
sonnel enseignant du service 
de l'aide a l'apprentissage com­
prenait 429 titulaires.

c0mP«^ieiepe*lfJ

Blason ne nicn t
D'argent à trois écussons emboîté* 
on pour un dans trois annelets en­
trelace*; I un dans l'autre en trian­
gle mal ordonne et scelles à une 
enclume de meme: sur l'enclos du
1 l'écusson de la Province de Qué­
bec oui est coupé: au 1 d’azur char­
gé de trois lis d’or, au 2 de gueu­
les chargé d'une léopard d'or; au 
J de même charge de trois feuilles 
d'érable de sinople mouvantes 
d'une même tige, sur I enclos du 2 
un écusson de sinople plain, sur 
l'endos du 3 un écusson de gueu­
les plain, au chef de l'écu de sa­
ble; au franc canton contrécartelé : 
au 1 d'azur chargé ri un château 
ri or ajouré de sable terrasse d'or 
et surmonté d’une étoile de même 
el d une étoile d'argent posées en 
bande au chef, qui est en rappel 
de l’Universite de Montréal; au
2 de gueules d'un alénon d'argent 
a cinq coquilles Saint Martin d'azur 
posées en croix sur la poitrine, qui 
est en rappel de l'Université Laval; 
au 3 de gueules a trois marlettes 
d argent, qui est de l’Université 
McGill; au 4 d’azur à un écusson 
de gueules plain cousu en abime 
accompagné de trois abeilles d'or, 
qui es| en rappel de l'Université 
d Ottawa. En devise “C'ompe- 
tence et probité", de sable sur lis­
tel d'argent.

Interprétation de la 
symbolique

Par souci esthétique aussi bien 
que pour symboliser l'attachement 
aux valeurs héroïques ancestrales 
de s pionniers de cette Province, la 
forme choisie de l'écu est celle de 
l’écu français ancien rappelant le 
bouclier triangulaire du XlIIe siè­
cle.
Attendu que la devise se lit "Com­
pétence et probité", le métal du 
champ de l'écu est 1 argent symbo­
lisant la probité, et l'émail du chef 
de l’écu est le sable, ou le noir, 
symbolisant la compétence sous 
toutes ses formes, et plus particu­
liérement la qualification académi­
que et l'apprentissage méthodique.

Attendu que le chef de Péril sym­
bolise par definition ou convention 
le casque du chevalier en armes, 
et que. d'autre part, eette Société 
professionnelle recrute ses mem­
bres parmi les gradués en Rela­
tions Industrielles des universités 
de Montréal, Laval. McGill et d'Ot­
tawa. nous ne pouvions choisir 
mieux que le canton dextre du chef 
de la qualification académique 
pour loger quatre écussons, sim­
plifiés par souci de lisibilité. la» 
noir du chef, pour la loque uni­
versitaire

Attendu que les membres de cet­
te Société professionnelle nnt ob­
tenu leur charle du Gouvernement 
de celle Province et qu'ils sont pré­
sumés. en outre, résider tous dans 
cette même province, c'est aussi 
près que possible du "point d'hon­
neur" de l'écu que figure l'écusson 
du Québec. 11 symbolise ici à la fois 
l’autorité constituée politique et le 
territoire où entendent s'exercer 
dans l'ordre et l'harmonie les ac­
tivités de la Société.

Deux autres écussons raccompa­
gnent un écusson "de sinople 
plain", ou écusson vert non armo­
rié, symbolisant, à dextre ou à 
droite de l'écu faisant face à notre 
propre gauche, tout ce que renfer­
me le ronglorat de la propriété des 
moyens de production, pouvoir in­
dustriel et financier; â senestre. ou 
à gauche de l’écusson faisant face 
â notre propre droite, un écusson 

de gueules plain", ou écusson rou­
ge uni. symbolisant le capital hu­
main du travail consciencieux. Vert 
pour abondance, rouge pour tra 
v ail

Ces trois écussons ont été dispo­
ses sur le champ de l'écu dans le 
rapport de un cl deux d'une lire 
à l'autre, c'est-à-dire de haut en 
bas. C’est pourquoi nous les di­
sons disposés en triangle "mal or­
donne", ies regies de l’hëraldisme 
prévoyant l'inverse. Celte disposi­
tion répond à une intention prio­
ritaire celle de concilier, tout en 
hiérarchisant, les trois pouvoirs 
complémentaires ainsi symbolisés.

A preuve que chacun de ces trois 
pouvoirs entend travailler étroite­
ment de concert avec les deux au­
tres. r'est sur un champ d'argent 
symbolisant la probité qu'ils ont, 
tous trois, choisi de s’unir indisssm 
lubtement et rationnellement par 
l'entrelacs de trois annelet» noir* 
eu de sable. Ces annelets symboli­
sent plusieurs choses en même 
temps Ils symbolisent, indépen­
damment de leur couleur, la gran­
deur et la noblesse, ce qui. sur 
champ de probité, équivaut en 
somme à un serment de fidélité 
associative. Ils symbolisent en se­
cond lieu la constance et l'indis­
solubilité des rapports nsveho-so- 
riologiques institutionnels.’ ("est 
pour bien montrer l'aspect insli 
tutionnel de ces rapports, autre­
ment dit nue les normes de con­
vergence et de coordination cnn- 
perative des energies tripartite* 
sont rationnellement intériorisées 
par chacun des membres de ces 
trois entités sociétaires, que le* 
annelets sont eux mêmes noirs ou 
rie sable.

Attendu, enfin, nue la qualifica­
tion académique et la probité à 
elles seules ne suffisent pas à con­
server la professionnalité de l'ex­
ercice. mais qu’il faut v ajouter 
la compétence expérimentale.; at­
tendu aussi que cette Société pro­
fessionnelle accepte à part entiè­
re parmi ses membres toute per­
sonne qui. sans être passée par 
Lune ou l'autre des ouatre univer­
sités déjà mentionnées, s'est dû­
ment qualifiée au niveau d'une ex­
périence équivalente en mérite, 
nous avons scellé ces annelets à 
une enclume, noire elle aussi. Noir 
pour expérience méthodiquement 
acquise, garantie de valeur Incon­
testable et incontestée

LE CONSEILLER EN
RELATIONS
INDUSTRIELLES

“UNE CRÉATION DU MONDE MODERNE”

'ièKpïM*!'

1er congrès annuel — M. lean Lesage, M. Jean-Paul Deslierres, M. Daniel Johnson.
‘ Dans le monde entier, Québec est le seul gouvernement reconnaître pleinement l'importance des relations ouvrières 

patronales et à accorder alors plein statut civil aux spécialistes qui vouent, aux relations de travail, leur meilleur zèle, 
énergie, compétence et probité.1’

La Société des Conseiller;

du Québec

.Jen Relations Industrielles

Promet ,1 KldcT. r-'i-,—- m rAWTt',,,ll«^,r , 1 »,-fK-'-rr,- i.v-r,.. p.i-lf,..»,—! irtm'ilt-jut, ■v.,1 m Ir^vMnlfltw ■(«
ctimalleT* en rctanons tnduffneJlo du Québec,

r\'>miam fsithluUy - ~ >*m* «,

S pet*oi»n*ü«nent è U nuftpetm:* « la

probité dam 1 ruera» e ti pnxiantinn.

Fait serment «JImimkut. de reH^vtet uMtva’imnmi ''** rHvme*
rt rètlr* de (ocuiuirf décrétée» ^tar '* Soctétf,

Et en ■ >wi»éQ»K!K«, tr mérite le titre dci 

Whftftort, doth mettt th* tu le oli

.<ommi»» lumseit
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•t KlenttM 'le l* Société if- con*e*ft«»« en r*U.r*n« m-WieHee du Quêta C« *Vtnie> nue. * M S CRI *. lui « omové avec 

tou» In droit», honneur» « pnvLrg» qu ii venter» i qm *ati«tan «six nttftiKaa dadtmwnn à i« Société.

PRÉAMBULE DU CODE DE CONDUITE PROFESSIONNELLE
“La paix sociale dans le progrès et l’évolution est le but ultime des activités 
professionnelles de la société des conseillers en relations industrielles du 
Québec.
A cette fin, il incombe aux membres de cette société, sans égard à leurs 
intérêts personnels, de s'affirmer dans leur milieu des gardiens de It paix 
sociale et des pacificateurs dans les relations entre les nommes.
Dans ce vaste domaine des relations de travail, il importe que les membres 
de la société soient conscients des problèmes nouveaux qui y prennent 
corps el puissent par leurs connaissance, leurs études, leurs recherches et 
leurs techniques les maîtriser avec compétence et loyauté.
La société sc préoccupe au plus haut point de la conscience, de la probité 
et de la competence professionnelle de tous ses membres.
A ces fins, le conseiller en relations industrielles s'engage dans son activité 
prolçssionnellc;
A faire prévaloir la primauté de la dignité humaine dans les relations du 
travail;
A respecter le libre exercice du droit d'association;
A promouvoir le respect de l'autorité;
A contribuer à l'avancement de toutes les disciplines connexes aux problè­
mes des relations de travail;
A respecter le secret professionnel;
A faire honneur à la profession en contribuant au prestige de la société et 
en conformant scs actes à l'esprit du présent préambule et aux règlements 
ci après édictés".

RÈGLEMENT CONCERNANT LA COTISATION ET LA 
DETERMINATION DES CLASSES DE MEMBRES
En conséquence des pouvoirs que lui confère se Loi <S.Q. ELIZ. Il, 19i3, chap. 99) 
U Société des Conseillers en Relations Industrielles du Québec décide è l’unani­
mité daa membre» prêtent* lors de ta première réunion générale, tenue è Mont­
rai an avril 1963, da même que lors de ton attambléa général» tulvante tenu» 
è Montréal, la 5 juin 1963 :
1*_ que la Société, lorsque opportun 
établira des classes de membres, et 
par la présente, établit, conformé­
ment à ses pouvoirs, les classes de 
membres ci-dessous mentionriees et 
définies;
2*_ que les classes de membres en­
treront en vigueur le jour où les exa­
mens et autres conditions d'accession 
à ce* classes particulières seront dû­
ment établis;
3»_ que ces classes ont pour but 
principal d'inviter de façon vraiment 
efficace 1rs membres de la Société à 
sans cesse parfaire leur compéten­
ce. ce qui ne peut qu'être bénéfi 
que à la communauté toute entière; 
4'- que les classes suivantes sont 
établies, à savoir: candidats, mem­
bres. membres émérites, membres 
honoraires;
5*— que la Société fixe un droit 
d entree général au montant de $10.00 
afin de défrayer, en particulier, le 
coût de l'émission d une carte d’ad­
hésion, d'un certificat mural, de Le- 
tude du dossier, des examens à faire 
aubir et des formulaires afférents à 
ces propos;
6’— que la Société fixe à $25.00 par 
année la cotisation du candidat;
7’— que la Société fixe à $35.00 par 
année la cotisation du membre:
B*— que la Société fixe à $50.00 par 
année la cotisation du membre émé­
rite (fellow);
9’— que soit appelé "membre", la 
personne qui :

a) détient une maîtrise ou licence en 
relations industrielles d’une univer­
sité de la province ou de l'Université 
d'Ottawa ou tout autre degré univer­
sitaire reconnu par la Société, ou, 
ayant une expérience jugée équiva­
lente par les Directeurs, subit avec 
succès les examens de la Société;
b) acquitte les cotisations imposées 
par les règlements;
e) réside ou travaille habituellement 
dans la province de Québec; 
d) remplit toute autre condition re­
quise par les règlements pour son 
admission.
10"— que soit appelé "candidat", la 
personne qui ne peut satisfaire à tou­
tes les exigences pour être reconnu 
membre mais qui, par ailleurs, est 
jugé digne d'être candidat au poste 
de membre;
11°— que soit appelé "membre émé­
rite”, le membre de la Société qui 
est membre depuis 5 ans. qui prati­
que depuis 15 ans. qui subit les exa­
mens de la Société avec succès pour 
l’obtention du titre de ’’membre émé­
rite” (fellow) et qui remplit tout* 
autre condition imposée par la So­
ciété;
12*— que soit appelé "membre hono­
raire", la personne qui a rendu ser­
vice extraordinaire soit à la Profes­
sion. soit à la Société des Conseillera 
en Relations Industrielles et qui. de 
ee fait, est désigné membre honorai­
re par le Conseil d’Administration.

LOI
DES CONSEILLERS EN RELATIONS 
INDUSTRIELLES DU QUÉBEC

(Chapitre tt - Il • IJ èlliabalh II — IStl 
Statuts du Quèbac)

ATTENDU qua Jean-Paul DesMerret, Jean Yves Oosselinf 
Jacques Ouellette, Robert Bisaillon, Lionel Durocher, Léopold 
Lavoie, Arthur Matteau, André Déom, André Thlbaudeau, 
J. Oscar Somers. Fernand Jolicoeur, J. Réal Cardin, Roqer 
Chartier. Claude Duhamel et Paul Simard, Conseillers en 
Relations Industrielles, ont, par leur prétention, représenté r

Uut les diplômes en relation! industrielles de l'Université 
de Montréal et de l'Université Laval, A l'occasion d'un ronqrés 
tenu le 12 moi Iféi, A Montréal, se sont formés en association 
sous le nom de "Association des Diplômés en Relations in­
dustrielles de l'Université Laval et de l'Université de Montréal" 
et o:ii décidé, A l'unanimité, de demander A la Léqislature 
la Consiitutinn d'une société groupant les conseillers en 
relations industrielles du Québec ;

Que, lors de ce conqrés, les pétitionnaires furent délégué* 
au* fins de demander l'adoption d'une Loi A cette fin ;

Que la prcfeîjion de Conseiller en Relations Industrielles 
acquiert une importance croissante sur le plan des relations 
du travai: et sut celui des relations industrielles ;

Quil est désirable qu'une société soit constituée pour 
grouper imrement le; conseillers en relations industrielles de 
la province poiséfant un degré universitaire ou une expé­
rience pratique éou'valente ;

ATTFNOU que les pétitionnaires ont demandé l'adoption 
• le!r dïirînde ; * ,ü* dl,#* et qu'n **f * Prop®* d'accéder

m., consentement
dtvmî”. iî? iu/t"- d' vaguietlv» d» Qu*b,t.

Î.RÏ',SL! L\.îrî*en'J L“' p*“' ,,r* tl,<4 ‘°"* !• «l'r»ïariri* * — Rtlations Induilrlelt**.
ARTICLE 2 — Dars la présente Loi :

1 * "Société" désigne la Société constitué* par ( article )r

:SonI‘e,,,#r #n Industrielles" désigne une
f.«* ,qU' pra,,qu* ,'art dp* relations entre em- 

!» on' »îîla!L*î!î,,ï«*Ur?' 0U <n,re •mP,oveurs et employés# 
d. I? Ul “* BerreSr*'5”""' réS*rV, d"

a" — "Profession" 
Industrielles ;

désigne la profession en relations

40 — "Association" désigne l'Association des Diplômés en 
«tl.lion* Intluün.Hes d, l'Université de Montreel et de 
l'Université Laval ;

fdsRJ,C.LE 3 ~ .H0* SocW* *Ans but lucratif ast constitué# 
if ,?oc,été ,des Conseillers en Relations 

Industrielles du Québec , en français, et "Th* Society of 
Industrial Relations Counsellors of Quebec", *n anglais. V

ARTICLE 4 — Cette Loi est constituée en vue d'aider I 
1 avancement moral, professionnel, scientifique, social et éco- 
nomique des conseillers en relations .ndustrielles de la provinc* 
profession*' * c°mp*,,'nr' " '« probité dint rsxercic, d, la

f.?.T,!£,L.e „SPC'éié fomP"'0r del conseillers en
Le» ï ré»ul,/r'm0"1 inscrits S son require,
de la sTciet*. 1 A»»Pt'd''0n sont les prem.ers membres

ARTICLE é — Pour être membre, il faut que le candidat :

. j;.r déi»enne une maîtrise ou licence en relations »n- 
dustnellet d une université dp la province ou de l'Université 
e Ottawa, ou toute autre université reconnue par la Société 
nu. ayant un* expérience jugée équivalente par les Direc- 
tenrs, subisse avec succès les examens de la Société ;

. remplis! e toutes les conditions requises par le* 
réglements peur son admission ; p

S’ — acnuifîo les cotisations imposées par les règlements >

de Québre'^^ °ü ,râvai,,# Rituellement dans la provint*

ARTICLE t — La Société est régie par les dispositions de 
la troisième partie de la Loi des Compagnies de Québec et
* Lo' des pouvoir*, spéciaux de certaines corporations dans

la mesure eu elles ne sont pas inconciliables avec ins 
présentes. Peur la poursuite de ces faits, la Société a le* 
dro.ts, privileges e! pouvoirs des corporations ordinaires et
elle peut «.prciêlcment acquérir, posséder, administrer, aliéner 
tous biens immeubles par tout mode légal d’arquisition et
Mtils"d* 'sVco.Ofro’.bc"**'1* «"“"•’K* dun'

^J.'CLE » - Le siège de la Société est en la Cité d*
été" dîurmUn/nni0U,i ,endro', d** '* pnïvinca qui aura
îï. dè,*rm{n1* p*r règlements, dont un avis aura été 
donné dans la Gazette Officiel!* de Québec.

A"rTI'LEh’r„, L'*„ s* la ïocuta «mt •«mlitlstraaa

qt?*T'fuf Econ(àr.nl*"i..r'!lr,i"dr! !” ppuvplr* r«ql*mtfltetl(Hl
pouvoir d? le?™ m\Æ ,u r*9'**'n'- !• SocHt» a le
fST siilvaStes ; ou ,broper "a* règlsmsot» aux

al la poursuit* d, s.s lins, spéci.iomont r«qls Intern. ,

I» cotisation***., 'L 'Si, '0".<,'",pn* d'admission dns m.mbr.s, cotisai,on .t 1. détermination des classas d. m.mbroi ,

l'élection des' Dinlér ,d,, l'»»<'"’hiee general, .t d. 
D*r.c,turs ; Dlr'Cteurs. lus conditions d-eilqibillté du

01 la conduit, profcssionneli» des membres de I. Société r

liiqeV ulikr‘.*"0^i,d,C,';é,nBeCP;n7i”iP"ll PPKdt*t4 '«ut «mita

umvVrsuesTe'ïnigf,* '»>

«'election du**Con,an* ttégS', " epmpp*'"»" •» <• <"«<■•
. h’•* creallon d'un Conseil Général «orme des r.orés.nt.ni. 
foéieté énu'r" uL d: J!",10' au* Intérêts protîîslon'nelï de m 
«prouves par îi seéfétéir. d. u‘ dp'''«nt *««
«Ir. 'approuvés Ç»‘VUf« V" par»ir«pnr°VIa'V'b."‘ils* dmvo” 
P'in„esddenl *1» ÜWZ"'aVuo^lu<r *" "

îiüiT'^rlir i.Nu! if*', ••"V « t,r* membre de la Société 
tOTtruîll* profession de Conseiller en relations in-

r^îiîïï p,râ,<m,’« Physique, membre de la 
d? u’«Eü,* nï! ,,'r* connaîtra comma mambra
;*,ttnbu.r té ft;,.«•?».? ’',l*"on, '"du,,ri,"M <,u
*«««•.i;-d.,Tpft^onrrr"i'.rt'T.v*r, «rsi,..iw.u,"d'u«

iZ'T ad'.srV5LM * ‘'ï 00 w cn.qoa",n,faction ét S.
-Eï. "’•"“a féctdlva dans las dau« ans. 

L*t amend«t imposé** en vertu d* la présent* Loi sont 
|r.''r'mirr,bn.* Aim..”. ,r*-î p,lr y,‘l^ «mmalra, sou «avant
* ÉSE dp ' ;0I, <•**•"' I* cour das Sussions do

d,UI‘. IU,,' d* f*1* »“ tout outra 
Kéir. oô l'fnftactlon * a d*"* ^

prisant.* Loi ~appnrtlannant ÎT^lft*"” *" ,,rt" '*

«rVwKtSe*1 _ *"* Lnl *n,r* •" vlfuour i. (pur de

T
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